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Préliminaires   



“Nous sommes passés en 5D !”

Depuis quelques années beaucoup de personnes disent cela, mais la plupart ont bien du mal à
expliquer ce que cela signifie. Et parmi ceux qui le disent pour eux-même “Je suis en 5D !”,
beaucoup n’y sont pas encore... Alors comme il est l’heure de sortir de la virtualité, car cela
est une voie de perdition, nous allons mettre un peu de lumière sur ce que signifient ces
“D”.

Pourquoi cela ? À quoi ce long chapitre peut-il bien servir ?

À mieux comprendre l’humanité, comprendre pourquoi ce n’est pas encore aisé pour bien des êtres
humains de vivre ensemble sans se taper dessus. Et apporter des clefs qui peuvent permettre, si nous
nous comprenons mieux, de trouver des solutions pour mieux vivre, tous ensemble sur cette
merveilleuse planète Terre.
D pour ?

La plupart des sources disponibles aujourd’hui sur Internet parlent de “Densité”, de “Dimension”.

Mettez-vous en situation, vous êtes autour d’une table dans un jardin, sur Terre. Autour de cette table,
vos amis, les membres de votre famille.

Si on parle de “Densité”, vous diriez que tous ces êtres humains sont fait de chair, d’os, d’eau. Tout le
monde se touche en se serrant la main, en se tapant dans le dos. Donc tout le monde serait d’accord
pour dire qu’ils sont de même “densité”. Plus ou moins grands, plus ou moins gros, mais constitués de
la même matière.

Si on parle de “Dimension”, vous diriez que tous ces êtres humains sont ensemble dans la même
dimension, car tous autour de la même table. Donc en 3D, dans un repère de la mécanique classique
(x,y,z).

Or, et cela est assez étrange, nous allons découvrir ensemble que ces êtres humains vivent dans des
“D” différentes, en dépit du fait qu’ils ont tous la même apparence physique humanoïde.

Certains “vivent en 2D”, d’autres “vivent en 3D”, d’autres “vivent en 4D”, d’autres “vivent en 5D”,
d’autres “vivent en 6D”, d’autres “vivent en 7D” même s’ils sont encore bien rares sur
Terre.

Donc plutôt que d’utiliser les mots “Densité”, ou “Dimension”, qui ont un juste usage dans ce
registre-là, oui, nous préférons utiliser un autre terme, qui est tout à fait juste aussi dans ce contexte,
et qui sera plus facile à appréhender à ce jour et pour comprendre nos propos : l’Agilité de
conscience.

Nous conserverons la nomenclature 1D, 2D, 3D... car cette nomenclature est déjà courante de ci, de là,
et même dans les paroles d’autres êtres qui discutent avec des terriens via des médiums, et qui vivent
“ailleurs”.
                                                                                             
                                                                                             

Comme toujours ici, nous partageons ce que nous savons, ce que nous avons vécu et observé, ce que
nous avons rassemblé comme informations qui vibrent vraies.

Si vous avez à votre connaissance des comportements qui ne sont pas décrits ici, que ce soient
vos propres comportements ou les comportements que vous observez chez les autres, soyez
généreux :


      👉  partagez-les nous afin d’enrichir cette section, nous sommes ravis de la
      co-créer avec vous.

Nous vous demandons de lire ces pages dans l’ordre, chaque étape est nécessaire pour comprendre
la suivante. Il s’agit d’une séquence, un raisonnement pas à pas, élaboré dans un ordre
précis.



Agilité de Conscience 

Définissons tout d’abord cette notion d’Agilité de Conscience.

Vous êtes une conscience qui expérimente la vie sous forme humaine, sur Terre, une planète dense,
matérielle.

Cette conscience est un atome, une toute petite particule, qui passe par différents états et formes
matérielles pour évoluer, sur des millénaires et des millénaires,  nous en avons déjà parlé ici, nous ne
nous répèterons donc point.

Assez schématiquement, cette conscience commence sa vie ici-bas disons “totalement endormie” pour
s’éveiller pas à pas et arriver au stade “totalement éveillée”.

Mettons pour faire simple :

Totalement endormie : 1D

Totalement éveillée : 7D

et les D intermédiaires, 2, 3, 4, 5, 6 qui sont comme des paliers, des plans et niveaux de réalité,
appelons-les des Plans de Conscience, que les consciences qui vivent sur Terre sont en train de
gravir les uns après les autres, millimètres par millimètres, sur plusieurs vies, sur plusieurs
millénaires.

Y’a-t-il des 8D, 9D, plus ? Nous n’avons pas encore de données en mémoire pour vous en
dire plus, pour vous dire s’ils existent et décrire à quoi ces Plans de Conscience pourraient
ressembler... Les degrés 6 et 7 étant déjà assez délicats à vous décrire, car ils sont au-delà des
mots et des concepts humains. Si vous avez en Connaissance une agilité supérieure à 7,
n’hésitez pas à nous en faire part, nous serions sincèrement et humblement ravis de  vous
écouter.



⚠️ Avertissement ⚠️ 

Le développement de 1D à 7D qui suit, lorsque nous décrivons les humains sur ces différentes
“marches”, nous vous demandons de ne pas le lire de manière stigmatisante. De ne pas considérer un
                                                                                             
                                                                                             
individu, quel qu’il soit, exclusivement bloqué sur une seule marche, en 2D par exemple. L’humain est
une vibration et elle oscille, diminuant parfois, retombant un peu plus bas, puis remontant, cherchant à
se stabiliser toujours de plus en plus haut, avec des amplitudes de plus en plus grandes, de plus en
plus énergétiques... Voyez donc cela avec souplesse, comme des sinusoïdes qui évoluent
et se mélangent, se mettent en phase, ou se déphasent, s’accordent en harmonie ou non,
etc.

Le jeu de la vie est une évolution, une ascension vibratoire, donc nous décrivons ici des grands
comportements correspondants à une agilité de conscience atteinte à un instant T, et non pas des
“typologies de personnes ou de personnalités”.

Notre intention, rappelons-la, est de vous permettre de mieux appréhender en quoi nous avons souvent
bien du mal à nous comprendre entre êtres de différentes agilités de conscience.

Nous vous demandons de respecter cette intention et de ne pas en faire un outil de comparaison ni de
compétition. Ce qui serait exactement la même chose que si Albert Einstein s’était moqué d’un enfant
en maternelle en lui faisant remarquer qu’il ne maîtrise pas encore les intégrales triples et la théorie de
la relativité, ou que Victor Hugo se pavanait ainsi devant ce même enfant : “Moâ, je sais
conjuguer au passé-composé, et pas toi ! Na !”. Tout le monde en convient : ce serait bien
ridicule.

Nous vous demandons également de ne pas stigmatiser ni mettre des étiquettes définitives sur des
personnes, ni sur vous-même. Vous risqueriez de vous empêcher d’avancer. L’évolution de toute
l’humanité concerne tout un chacun, car c’est tous ensemble que l’humanité découvrira qu’elle est
Une.

Lorsque la vie nous met face à des situations particulières, souvent des stress, alors nous faisons des
prises de conscience qui nous amènent à chaque fois un peu plus haut. Parfois nous rechutons, parfois
nous restons à un étage atteint et nous ne redescendons plus. Il y a donc un continuum spatio-temporel
entre ces différent plans de conscience, avec parfois certains seuils, certaines portes qui sont nécessaires
d’être ouvertes. Comme c’est un voyage intérieur, bien prétentieux serait celui qui saurait lorsqu’une
personne fera son prochain pas, sa prochaine prise de conscience, pour le faire changer de
“D”.

Gardez bien en tête cela : si quelqu’un vous parle de ce qu’il a découvert en lui sur lui-même ou
lorsqu’il s’exprime sur ce qu’il est en train de vivre, c’est la vérité. Il est bien mieux placé que vous
pour le savoir. Ne pensez-vous pas ? N’ayez pas l’orgueil de dire que vous savez mieux que l’autre ce
qu’il est ou ce qu’il traverse, écoutez-le plutôt.

“Je suis fatigué.”

“Mais non voyons ! Tu ne peux pas être déjà fatigué ! Nous n’avons même pas commencé la
promenade ! Allez, on continue !”

“Je suis Dieu.”

“Cet homme est fou ! Il dit n’importe quoi ! Vite, à l’hôpital psychiatrique !”

Cela vous parle-t-il ?

Continuons...

Il faut des millénaires de temps terrestre pour évoluer, mais qui sait si ce n’est pas pour
vous-même ou pour quelqu’un d’autre, “la dernière année” de ces millénaires qu’il a déjà
parcourus.

Si vous vous retrouvez dans certains comportements décrits et qu’ils ne vous plaisent plus, tant mieux,
vous avez déjà fait le plus grand pas pour commencer à vous en débarrasser. Car être capable de se
voir c’est la première étape dans l’introspection. Ensuite c’est s’accepter, puis faire l’effort pour
avancer, de monter plus haut, pour aller vibrer un peu plus haut et vous rapprocher, encore et encore,
                                                                                             
                                                                                             
du Ciel, de l’Esprit, et découvrir qui vous êtes.

Une dernière chose avant d’aller plus loin : il n’est pas juste de se mêler de l’essence des
autres.

Autrement dit, si cet outil vous permet de faire un “diagnostic” concernant votre entourage, gardez
cela pour vous-même. Ces clefs vous permettent de mieux cohabiter et coexister avec eux, de
mieux comprendre ce que vous vivez en interaction avec les autres, mais ne dites - s’il vous
plaît, et nous insistons vraiment ici - ne dites à personne : “Toi tu es en telle
D !”.

Diagnostiquer quelqu’un est très délicat car il ne montre pas forcément toutes les facettes de lui-même,
ou ses comportements ne reflètent pas l’entièreté de son être à un instant T, ou bien vous-même
n’avez peut-être pas encore assez de discernement pour bien l’observer. Il est préférable de ne rien
dire.

D’autre part, c’est à lui et lui seul de faire ce chemin s’il le désire et s’il est prêt à le faire. Vous
risqueriez de faire beaucoup de dégâts à quelqu’un en lui disant des choses sur
lui-même.

Si vous blessez ainsi quelqu’un, ne venez pas ensuite nous dire que nous ne vous
aurions pas prévenu et que ce serait de notre faute. Non.

Vous êtes pleinement libre et pleinement responsable de vos choix et de vos
actes.

Donc nous vous invitons à émettre des hypothèses, à observer les faits bruts mais soyez toujours prêt à
tout remettre en question, ne figez rien, et surtout pas d’interprétations, que ce soit pour vous-même
ou concernant les autres.

Laissez-vous surprendre, la vie est un éternel mouvement.

Si vous accompagnez quelqu’un qui a envie de se situer sur cette modélisation, afin de savoir où il en
est, il serait juste que :


      
      	Vous ayez déjà atteint l’agilité en 5D, car vous ne seriez alors pas pleinement en capacité de
      savoir véritablement ce que cela signifie et ce à quoi cela correspond, et votre discernement
      pour bien analyser l’autre ne serait probablement pas assez développé pour être certain
      de ne pas vous tromper sur son compte.
      

      	Vous maîtrisiez la posture basse et l’art du questionnement pour l’aider lui-même à
      se situer, sans jamais l’influencer dans une direction ou dans une autre, même juste en
      intention. Si vous n’êtes pas totalement neutre face à lui, ne faites rien. 


Car le chemin spirituel c’est arriver à se voir soi-même, intérieurement. Cela ne sert à rien à quelqu’un
en 5D de dire à quelqu’un en 2D : “Je vois bien, moi, que tu es en 2D.”, Tout comme cela ne
sert à rien de dire “Je sais conjuguer au passé-composé”, le chemin pour l’enfant c’est
d’apprendre la conjugaison pour pouvoir ensuite développer son expression, puis sa dialectique,
etc...

Donc ne vous improvisez-pas “super-guide qui connaît tout sur la 5D”, si vous ne connaissez pas la
posture pour accompagner l’autre à s’auto-diagnostiquer. Cette compétence ne s’acquiert pas en trois
                                                                                             
                                                                                             
jours, mais sur des millénaires.

Nous le répétons ici encore une fois :

Si vous blessez ainsi quelqu’un en utilisant ces informations à mauvais escient, ne
venez pas ensuite nous dire que nous ne vous aurions pas prévenu et que ce serait de
notre faute. Non. Vous êtes pleinement libre et pleinement responsable de vos choix et
de vos actes.



D et personnalités ? 

Sur Terre, coexistent des milliards d’êtres humains.

La face visible de chacun est d’abord leur personnalité. Et ces personnalités sont très diverses. Par
exemple, certains sont toujours ceux qui ont la blague facile pour détendre l’atmosphère, d’autres
sont très sérieux et intellectuels, d’autres très silencieux, d’autres encore très maternants,
certains aiment refaire le monde lors de grands débats d’idées... Il y en a pour tous les
goûts.

Si l’on regarde de loin ainsi l’humanité et cette diversité de personnalités, nous voyons des humains
tous éveillés, qui respirent, boivent, mangent, qui aspirent tous à vivre l’amour, oui, qui aspirent tous à
être respectés, à avoir une vie qui leur plaît. Qu’ils cherchent la quiétude d’un monastère ou une vie
pleine d’action et de sensation fortes, tous ces êtres humains sont ainsi en vie sur Terre à la recherche
de ce qui leur convient personnellement.

Et pourtant, il y en a beaucoup qui sont encore “endormis” au niveau de leur conscience. Ce qui n’est
pas facile à appréhender, puisqu’autour d’un bon barbecue en famille et avec des amis de passage,
vous ne verrez pas des gens endormis, vous ne direz même pas qu’ils sont “inconscients”,
puisqu’ils répondent à votre appel lorsque vous leur demandez s’il veulent encore une part de
gâteau.

Ce serait même une insulte pour chacun, si vous leur disiez “en fait, toi, tu dors, tu es endormi, tu n’as
pas de conscience éveillée.”

De quoi s’agit-il alors lorsque nous parlons ici d’agilité de conscience ? De quoi parlons-nous même
lorsque nous parlons de conscience ? Si ce n’est pas la personnalité apparente sur Terre très
sympathique et aspirant à vivre en bonne entente avec ses voisins ?

Il s’agit de la Conscience, la Conscience Universelle qui s’est démultipliée et qui est un petit atome qui
est en chacun, en chaque chose même de la vie matérielle.

Lorsqu’elle est endormie, une personne, quelque soit le type de personnalité, enjouée ou réservée,
sérieuse ou cherchant à faire rire tout le temps, n’a pas véritablement conscience d’elle-même. Elle
considère les autres différemment que la personne qui a une conscience totalement éveillée. Même si en
apparence ils se ressemblent, ils blaguent ensemble, ils sont même parfois les meilleurs amis du
monde...

De quoi allons-nous alors parler s’il ne s’agit pas de différents types de personnalités ?

Nous parlons d’un observateur intérieur. Cet observateur qui est votre seul juge, qui vous donnera la
bonne direction, si vous l’écoutez.

“Mais comment quelqu’un qui a une conscience qui dort pourrait-elle l’écouter ?”
                                                                                             
                                                                                             

La question est bonne. Effectivement, ce n’est pas possible d’entendre une conscience lorsqu’elle dort
dans un corps humain.

Ces humains vivent alors “sans conscience” ?

Oui. À l’image de Pinocchio dont la conscience est endormie. C’est une conscience extérieure à
lui-même qui vient l’instruire, Jiminy, le criquet, jusqu’à ce que la conscience de Pinocchio s’éveille, là
commence, pour lui, une nouvelle vie. Vivre avec sa conscience éveillée, et développer l’agilité de sa
conscience, jusqu’à ce qu’il devienne “un véritable petit garçon”, et là, il accède à un nouveau plan de
conscience, puis un autre, etc., etc.

Une fois que la conscience s’éveille, un individu peut alors savoir s’il vit en accord avec sa propre
conscience. Et s’il ne le fait pas, il le saura car quelque chose à l’intérieur de lui le dérangera. Alors la
personnalité aura disons deux choix : écouter sa conscience, ou “la mettre en sourdine” pour pouvoir
faire ce que sa conscience réprouve.

Dans le cas d’une conscience endormie, l’être humain qui veut aller dans la bonne direction aura donc
besoin d’être instruit, n’ayant pas de boussole intérieure. C’est alors que des préceptes moraux,
religieux, ont été apportés à l’humanité, pour lui apprendre quel était le bon chemin. Aujourd’hui,
cette “morale” est connue du plus grand nombre, les lois des société sont pour la plupart en accord
avec elle. On sait qu’il n’est “pas bien” de tuer son voisin s’il met trop fort sa radio. On sait aussi qu’il
n’est “pas bien” de mettre sa radio fort à 2h du matin, le voisin ne sera pas heureux... Ce qui
n’empêche pas que certains osent encore le faire, sans rien en avoir à faire des voisins, tout en
leur disant qu’ils ont le droit car ils payent leur loyer tout comme lui, et que s’il n’est pas
content, c’est à lui de déménager... Oui, il y en a encore qui ne respectent rien ni personne.
Mais globalement, la société dans son ensemble sait bien ce qui est juste de suivre comme
comportements pour vivre en société, même s’il y a encore “de la marge de progression”,
oui.

La morale et les instructions religieuses ont donc été utiles. Et, comme un radeau de bois pour passer
un gué, le gué étant passé, il est l’heure de laisser le radeau derrière soi. De laisser la morale
et les instructions religieuses acquises, derrière, pour regarder devant et faire son chemin
spirituel.

Lorsque nous disons “laisser derrière la morale”, cela ne signifie pas n’en avoir rien à faire, “faire ce que
je veux avec mes cheveux !”, comme le dit l’expression, retourner dans “le pays de fait ce qu’il te
plaît”, où les enfants se transforment en ânes... Non ! Sinon, ce serait retourner en arrière, et
en revenir à tuer son voisin pour un oui ou pour un non. L’involution, non. L’évolution,
oui.

Nous décrivons donc ici ces différentes agilités de conscience pour donner de nouvelles clefs pour
avancer dans une nouvelle dynamique, dans une nouvelle direction, avec de nouveaux outils. Des outils
qui n’auront plus lieu d’être plus tard, car lorsque tout le monde, par exemple, sera arrivé avec une
agilité en 5D... cela sera un bien vieux souvenir tout cela.

Prenons une analogie sportive, le ski. Est-ce qu’un skieur de nos jours continue de skier avec des
planches en bois qui n’ont pas de souplesse ni de carres ? Des skis “en 1D” en quelque sorte. Non, ils
ornent les cheminées dans les restaurants en montagne à côté de quelques vielles photos en noir et
blanc.

C’est un peu ce qui vous attend comme sensation au bout du Chemin : que votre présent actuel, celui
que vous vivez là, présentement, en lisant ces lignes, devienne pour vous un jour comme une
vielle photo en noir et blanc, voire une gravure du moyen-âge où la photo n’existait pas
encore.

Car faire son chemin d’évolution dans la conscience, c’est faire un bond en avant dans le temps. Ceux
qui sont plus évolués que vous, plus agiles en conscience que vous, sont, en quelque sorte, votre propre
futur. Autrement dit, ils viennent de votre propre futur. De quoi donner le vertige, n’est-ce
                                                                                             
                                                                                             
pas ?

Ce chapitre propose donc une description de comportements actuellement observés, ici et maintenant,
sur Terre, qui évolueront avec le temps, l’humanité évoluant.

Nous abordons un aspect qui est d’ordre structurel. Plus en correspondance avec la notion des
structures vibratoires dont nous avons déjà parlé (voir  l’Ascension vers le Divin).

Telles les structures, les fondations d’une maison, ou encore comme le grain d’une toile sur laquelle on
peint une toile, elles sont comme “en dessous” de la personnalité, qui elle est la peinture, la face visible.
La toile apporte un grain, plus fin ou plus rugueux, plus rigide ou plus souple, et elles les influencent
donc le rendu d’une peinture. Donc l’agilité de la conscience a un impact sur la personnalité, mais cela
n’empêche pas une personnalité “en 2D” de rire aux éclats avec une personnalité “en 5D” de la même
blague.

Alors, si à la lecture de ce chapitre, vous trouvez que tout ceci ne vous parle pas, ou vous “prend la
tête”, ne vous inquiétez pas, vivez votre vie pleinement, et authentiquement. C’est peut-être que vous
n’avez pas besoin de cet outil. Il y en a bien d’autres à votre disposition pour avancer sur votre propre
chemin.



Le Sceau de Salomon 

Expliquons ici ce que symbolise le symbole nommé “Sceau de Salomon”. ✡️

C’est le symbole le plus puissant sur la Terre, car il s’agit du Sceau Sacré du Logos Planétaire.

Que représente-t-il ?

Un triangle, que nous colorerons dans notre exposé en rouge, la base posée sur la Terre, la pointe vers
le Ciel. Il représente la Matière, le corps physique issu de la reproduction sexuée d’origine animale, la
personnalité, le fils prodigue qui est parti s’incarner sur Terre.

Un triangle, que nous dessinons en bleu, pointe en bas, vers la Terre, base au Ciel. Il représente l’Esprit
qui descend vers la Matière. Le frère qui est resté là-haut auprès du père, le double parfait. La
Conscience Cosmique, Universelle.

Dans le Chemin spirituel, un homme terrestre débute son existence terrestre tel le triangle rouge. Il
n’est pas encore relié au triangle bleu. Son âme est dans l’âme-groupe qui relie d’autres triangles
rouges entre eux, et sa conscience est endormie, peu agile. En lui, seuls les feux de la Matière sont en
action, point encore les feux de l’Esprit.

En s’individualisant, en passant en 3D, il fait un chemin vertical. Il sort de la masse et monte en
vibration. Il est alors en mesure de, disons, attirer l’attention d’une âme qui est au Ciel, une
déclinaison plus dense de l’Esprit, le triangle bleu qui amorce alors sa descente vers le triangle
rouge.

Le Chemin est donc un double mouvement. Un chemin ascendant lorsque le triangle rouge monte vers
le Ciel, et un chemin descendant lorsque le triangle bleu descend à la rencontre du triangle rouge,
l’Esprit descend dans la Matière. En cet homme, les feux de l’Esprit sont en action, en plus des feux de
la Matière.

Lorsque les deux triangles s’entrelacent, ce que dessine le sceau ✡️, l’Esprit
est au plus bas dans la Matière. C’est l’heure d’un bel événement. La Révélation, la fusion, l’éveil
complet de la Conscience qui se rappelle qui elle est.
                                                                                             
                                                                                             

Un fil relie les deux triangles lorsqu’ils commencent leur chemin, l’un ascendant, l’autre descendant. Ce
fil c’est l’âme. Ce n’est pas la même âme que l’âme-groupe. Nous l’appellerons l’âme de l’esprit. C’est
une âme individuelle qui, étant reliée au même Esprit que les autres âmes de l’Esprit, est également
Universelle. D’où l’expression connue “Nous sommes Un”. Lors de cette grande révélation, l’âme de
l’esprit et la personnalité qui vit incarnée sur Terre, découvre cette Universalité, cette fusion avec les
autres. Et en même temps l’individualité subsiste. Un étrange phénomène qui ne se décrit pas
vraiment avec des mots.

Nous pouvons donc voir qu’au début les humains terriens, terrestres, partagent une âme-groupe,
terrestre, qui relie tous les triangles rouges entre eux. Et au bout de leur chemin spirituel ils partagent
une âme de l’Esprit, céleste, qui relie tous les triangles bleus, qui est en fait un unique triangle, souvent
nommé l’Esprit de Vérité, l’Esprit Saint.

Sur le chemin, il y a comme des pièges tels que :


      
      	L’infra-terrestre : à l’image des gisements de pétrole enfouis à grande profondeur sous
      terre depuis des millions d’années que les humains remontent à la surface de la Terre pour
      l’exploiter, des substances qui auraient du rester dans les profondeurs de la Terre sont
      remontées et ont infiltré les triangles rouges, qui ont été bien noircis. Nous donnerons aux
      infiltrations de l’infra-terrestre une couleur noire.
      

      	La perversion : Les traumatismes des âmes-personnelles, soit par les violences reçues,
      soit par les violences qu’elles ont fait subir aux autres - ce qui universellement revient au
      même car “l’autre”, c’est aussi “moi” - ont créé des comportements pervertis. En effet,
      l’homme pour éviter de souffrir à va mettre en place des défenses, des comportements,
      qui vont le rendre manipulateur, menteur, parfois cruel et vicieux... La perversion nous lui
      donnerons la couleur jaune dans ce dessin. Le jaune est comme un triangle pointe en bas
      qui vient en compétition avec le triangle bleu. Influençant les comportements des êtres
      ainsi infiltrés, dans la perversion. Nous pouvons dire que le triangle jaune est comme un
      esprit contrefait. 


Le Chemin consiste à nettoyer ce noir et ce jaune qui se sont infiltrés en l’homme, afin que le triangle
rouge redevienne conforme et que l’âme reliant l’Esprit, le triangle bleu, redevienne conforme
également. Que l’alignement soit parfait entre le triangle rouge et le triangle bleu, sans
interférence.

Lorsque les deux sont assez nettoyés et que l’intention d’un individu est pure, alors le grand moment
peut arriver, l’éveil des feux de la Kundalini, sur le plan du corps, matériel, rouge, et sur le plan de
l’âme de l’esprit ensuite, immatériel, bleu, permet de révéler l’Esprit Saint incorruptible et éternel. La
personnalité terrestre fusionne alors avec l’âme céleste et déclare fièrement son identité
divine.

Et les moins agiles, en 2D ou en 3D, diront alors bien souvent d’un tel homme qu’il est devenu
totalement fou, étant incapables encore d’appréhender cela, d’accepter cela, d’entendre cela, n’étant
pas encore une conscience assez agile, assez éveillée, ou juste une personnalité pas encore assez
instruite, tout simplement. Car il suffit qu’une telle personnalité en 2D s’instruise et accepte d’être
instruite, pour qu’elle puisse en acquérir la notion. En supposant qu’elle n’ait pas appris une autre
notion qui contredise cela, car face à la contradiction, elle sera bien perplexe et n’ayant pas encore une
                                                                                             
                                                                                             
grande capacité de réfléchir par elle-même, elle gardera l’un et jettera l’autre. Et si elle jette le
mauvais choix, elle aura bien du mal à trouver le bon chemin. Rien de bien grave, elle a l’éternité
devant elle pour y arriver.



Pourquoi les humains ont-ils tant de problèmes à vivre ensemble ? 

C’est lié à cette agilité de conscience.

Ceux qui ont une agilité de conscience en 2D, ne pouvant imaginer ni concevoir les niveaux supérieurs
pensent donc, et cela est bien naturel, que tout les autres sont comme eux, puisque tous les humains
ont la même apparence.

Il en est de même pour ceux qui sont déjà sur un autre plan de conscience. Du fait de l’amnésie à la
naissance et de l’apparence similaire des êtres humains, même ceux qui ont une agilité de
conscience en 5D ont comme premier élan de penser que tous pensent comme eux... Leur
logique infaillible se heurte à celle, encore balbutiante ou distordue, de ceux qui sont moins
agiles.

Donc c’est comme s’il y avait sur Terre plusieurs familles d’êtres qui ne parlent pas la même langue,
alors qu’ils parlent tous en apparence avec les mêmes mots.

Ceux qui comprendront et accepteront cet exposé auront dans leurs mains des clefs précieuses pour
comprendre pourquoi ils ne comprenaient pas les autres et comment ils pourront mieux cohabiter avec
eux.

Nous entrons ici pleinement dans la “hiérarchie de la conscience”, et cela est une réalité bien difficile
pour beaucoup à accepter. Car il s’agit ici notamment d’intelligence. Et dire à quelqu’un qu’il est
“moins intelligent qu’un autre”, indépendamment de son instruction, est souvent pris pour une insulte
par ceux qui sont les moins agiles. “Cela n’est point convenant !”... Oui, mais “au Diable les
convenances !”, ici nous parlons en vérité.

L’intelligence est ce qu’elle est et pas ce qu’on aimerait qu’elle soit. Elle ne se décrète pas,
elle s’acquiert, en gravissant les marches de cette agilité de conscience. Autrement dit, en
évoluant.

Et ce chemin d’évolution, lorsqu’il est fait en conscience et avec humilité :


      
      	Humilité de reconnaître, pour les moins agiles, là où ils en sont et qu’ils ont besoin d’être
      instruits.
      

      	Humilité de ne pas sombrer dans l’orgueil, pour les plus agiles, les plus avancés, tout en
      se mettant au Service des moins agiles qu’eux, plutôt que de les manipuler pour leurs
      propres bénéfices. 


                                                                                             
                                                                                             
Ce Chemin devient alors un effort collectif où tout le monde s’entraide pour avancer sur un chemin
merveilleux et plein d’amour... Ce qui fera ricaner les plus pervers et les plus sombres, mais, comme ils
sont en train de s’en rendre compte de plus en plus en ces temps de grands changements : rira bien qui
rira le dernier !

Nous donnons ici des clefs pour mieux se comprendre, les uns, les autres. En nous comprenant nous
nous acceptons mieux, les uns, les autres, et en nous acceptant tels que nous sommes, les uns, les
autres, c’est la porte d’un nouveau monde de respect et d’amour qui se dessine devant
nous.

Et ceux qui ne souhaitent pas de ce monde d’amour ? Eh bien nous vous donnons aussi des
clefs pour mieux les repérer, ainsi vous saurez mieux choisir vos partenaires de jeux. Car il
ne sert à rien de jouer avec ceux qui ne souhaitent pas respecter la règle du jeu, n’est-ce
pas ?
                                                                                             
                                                                                             





 




1D   



Une conscience est, à ce plan-là, totalement endormie.

On associe souvent les minéraux à la 1D.

Un cristal minéral rassemble le plus d’atomes de conscience au millimètre carré. La plus grande
densité d’atomes de consciences, bien cristallisés, bien alignés, bien ordonnés, parfaitement
ordonnés.

Prenez le temps de chercher les schémas cristallographiques des métaux comme l’or, le carbone, dont le
diamant est un assemblage.

Ces atomes de conscience ne se disent pas “Je suis un diamant.” Non. Ils dorment. Ils vibrent, ils ont
un rôle essentiel à jouer sur la Terre. Vous marchez dessus, vous y mettez de la valeur, vous en faite
une monnaie d’échange, le verre de votre téléphone portable, vos fenêtres dans vos maisons, souvent
des murs. Ils sont donc à votre Service, prenez en de la graine ! Et respectez le moindre grain de
poussière de roche, de sable, car un jour, il sera un homme qui dira “Je m’appelle Untel”, comme vous.
Dans bien bien longtemps.

Quelle mémoire va-t-il conserver de l’homme qui a marché sur lui ? Qui a jeté un verre par terre
d’énervement ? Qui a poli une pierre précieuse avec amour pour que la lumière le sublime ?
Qui a habité une maison dont il a fait ses murs ? Est-ce que ces milliards de consciences
sous cette forme entendent vos conflits familiaux ? Vos douces chansons pour endormir les
enfants ?

Tout vibre dans l’Univers, donc vos intentions et vos vibrations, les minéraux les sentent oui. Une
maison en pierre est certainement plus solide lorsqu’une famille y vit en harmonie que lorsqu’il y a
plein de conflits.

Y’a-t-il des consciences humaines en 1D ?

La cristallisation est un phénomène qu’on retrouve chez l’homme, qui est nécessaire pour son
évolution. Quelqu’un qui se cristallise trop sur une idée, sur un rôle qu’il se donne par exemple, eh bien
il pourrait comme, en image, se transformer en statue de pierre, avoir du mal à avancer, à se sortir de
cette impasse, voire rester figé le restant de sa vie.

Il y a des légendes de gens qui ont été transformés en statues de pierre, pétrifiés... Les mythes et les
légendes apportent souvent des informations très justes, à lire au-delà des mots et des images qu’elles
véhiculent à travers les âges.

Donc oui, nous pouvons considérer qu’il existe bien des hommes et des femmes qui, à force d’inertie, à
force de toujours faire la même chose, ont rétrogradé leur agilité de conscience en 1D. Ils sont figés
dans leurs idées, dans leurs activités, dans leurs actions, souvent machinales, répétitives, dans leurs
circuits neuronaux, répétant toujours les mêmes chemins synaptiques.

C’est pour cela peut-être que parfois il y en a qui sont particulièrement secoués par la vie, un accident
                                                                                             
                                                                                             
violent par exemple, afin de casser leur carapace de pierre dans laquelle ils s’étaient eux-même
emmurés.
                                                                                             
                                                                                             





 




Comportements humains en 1D   



À l’image d’un référentiel géométrique, d’un référentiel orthonormé par exemple, avec trois axes, trois
directions possible (x, y, z), avec deux sens pour chaque direction, “être agile en 1D” serait comme se
déplacer selon un seul axe de déplacement possible. Je peux avancer dans un sens ou dans l’autre, le
long d’une ligne droite.

Quelqu’un qui agit en 1D est ainsi. Il semble totalement “borné”. Des personnes plus agiles pourraient
dire spontanément d’une telle personne : “J’ai l’impression de parler à un mur, il n’y a rien qui
rentre !”

À ce niveau extrême d’agilité, la conscience est aussi endormie que celle d’un minéral, tel un mur.
Certaines personnes n’ont, à ce stade-là, parfois (rarement) même pas la conscience de leur propre
corps.

Personnes centrées à l’extrême sur elles-mêmes.

Leur sens ? C’est “le leur”.

Les autres ? Elles ne se posent guère la question des autres. Au mieux, ce sont des “outils”, qui
pourraient leur servir, “pour gravir une marche”, et si l’autre est un obstacle, “elles le poussent afin
qu’il tombe”. Oui, il y a des personnes qui parlent bien ainsi. Observez les mots qu’elles prononcent, et
écoutez car ils vous donnent beaucoup d’indices sur elles-mêmes.

Elles sont totalement dénuées d’empathie, même si la grande majorité ne sont pas des criminels. Les
psychopathes, tueurs en série, sont des exemples extrêmes de personnes en 1D. Incapable de sortir de
leur schéma, tuer, tuer, tuer, et toujours tuer, toujours de la même manière, toujours les
mêmes types de victimes, un seul type, un seul mode opératoire, toujours le même, répété
inlassablement. 1D. Un tel criminel le devient car il a bien souvent été violenté par un parent
qui était lui-même en 1D et violent à son égard. Donc c’est une victime d’abord. Comme
tous les criminels sur Terre. Nous ne développerons pas en détails ici ce qui nous amène
à vous dire ce qui suit, mais nous pouvons vous assurer qu’un tel criminel tue sans être
dénué d’amour. Un amour qu’il cherche à vivre, et il est bien malheureux de ne pas y
arriver.

La série coréenne “Defender” illustre bien un tel personnage en 1D, et l’ambiguïté de sa propre
personnalité qui aimerait bien arriver à ne pas tuer, à être aimée des autres... Vous n’aimeriez
vraiment pas être à sa place. Ayez toujours de la compassion même, et surtout, pour ces êtres si
torturés. Ne diabolisez jamais un être aussi violent, il cherche également l’amour de son
prochain, et s’il l’avait reçu cet amour, de ses propres parents déjà, au lieu d’avoir été
frappé violemment enfant, encore et toujours, eh bien, jamais il ne serait devenu un tel
criminel.

De l’autre côté, dans l’autre sens sur cette même ligne droite, il y a des gens en 1D qui ne voient que
le bon côté des choses. Pour eux le monde est merveilleux, tout le monde est gentil, le
mal n’existe pas. Ils sont ravis de parcourir le monde pour en découvrir les merveilles. Si
                                                                                             
                                                                                             
vous tentez de leur expliquer que le monde n’est pas si rose, ils trouveront toujours un
moyen de vous expliquer que c’est vous qui voyez le noir partout, que c’est vous le mal,
etc...

Leur sens, c’est le leur. Il ne leur est pas possible d’appréhender autrement le monde et les situations
qu’ils vivent.

Avoir alors une vie en ignorant la part sombre du monde est ici peut-être préférable que celle d’un
criminel qui n’arrive pas à se sortir du pire acte qui soit.

Un professeur de mathématiques en 1D pourrait dire : “Je ne sais pas comment vous avez appris l’an
dernier le théorème de Pythagore, mais chez moi c’est comme cela que vous le direz et pas
autrement !”.

Car autrement, effectivement, c’est bien difficile pour lui. Lui pensera sincèrement que c’est pour le
bien de ses élèves. Est-il alors assez agile pour être un professeur ? La question se pose,
effectivement.

Autrement dit, en 1D, un être expérimente l’un ou l’autre des extrêmes de la positivité ou la
négativité de l’existence. Sans pouvoir jouer sur les deux côtés.
                                                                                             
                                                                                             





 




2D   



La conscience en 2D est associée au règne végétal et animal.

Les végétaux, les animaux, sont des expérimentations de consciences plus agiles qu’un
minéral.

Un minéral ne bouge pas de lui-même pour aller d’un point A à un point B.

Le végétal lui peut se déplacer, à l’image d’un fraisier qui fait pousser des têtes chercheuses
pour faire de nouvelles pousses plus loin, les racines d’un arbre qui descendent à travers la
terre pour rencontrer la pierre et la dissoudre, s’y frayer un chemin jusque dans les grottes
souterraines.

L’animal est plus agile encore que le végétal, il rampe, nage, marche, court, vole...

Les végétaux communiquent entre eux, les animaux aussi, et même entre les deux règnes ils savent
échanger des informations qui sont utiles l’un pour l’autre.

Les animaux, par race, partagent une âme-groupe. Une mémoire collective, qui grandit collectivement.
Ils agissent de la même manière, reproduisant des attitudes et comportements typiques de leur
espèce.

Si chaque individu a une certaine liberté propre, un mouton par exemple choisira quelle
partie du pré il ira déguster mais il restera un mouton et n’agira pas comme un âne ou un
félin.

Certains animaux sont plus solitaires que d’autres. Ils restent cependant reliés à l’âme-groupe de leur
espèce.

Ils ne peuvent développer que deux ou trois chakra.

Le chakra plexus solaire, le chakra de la rate, le chakra racine.

Pas le chakra du cœur, ni de la gorge, ni du troisième œil, ni le coronal. C’est sous forme humaine que
ces quatre chakras supplémentaires peuvent-être activés et développés.

Existe-t-il des humains en 2D ? Oui, encore beaucoup.
                                                                                             
                                                                                             





 




Comportements humains en 2D   




Préambule 

Vous trouverez peut-être à la lecture de cette partie que nous décrivons beaucoup de comportements
qui vous paraîtront “négatifs”, qui “ne sont pas à l’honneur de ces gens-là”... Et vous auriez raison
d’observer cela. Car à ce plan-là de conscience, la conscience dort. L’homme est pleinement “dans la
matière” (le triangle rouge) et la matière, c’est l’énergie négative. Les comportement sont donc bien
teintés de cette négativité.

C’est une réalité énergétique et vibratoire, point un jugement de valeur. Nous ne jugeons ni ne
dénigrons personne dans ces lignes, nous décrivons ce qui est. Si cela vous ennuie que nous décrivions
ce qui est, et que ce qui est à ce niveau-là est bien négatif, refermez ces pages, nous ne
forçons personne à les lire. Ne vous faites pas plus de mal à vous-même en allant plus
loin.

Rendre témoignage de la négativité des comportements humains, et donc de beaucoup d’hommes, car
tels sont leurs comportements, et donc leurs œuvres, leurs actes, tant que leur conscience est trop
endormie, cela n’a jamais été facile à faire, ni facile à accepter par le plus grand nombre, tant qu’il n’a
pas encore atteint un plan de conscience, un état vibratoire, assez élevé et assez stable. Alors si cela
vous dérange, merci de ne pas nous faire subir le même sort que ce saint homme qui disait cela il y a
2000 ans, s’il vous plaît.

Si vous trouvez que nous sommes dans le jugement de valeur, c’est que vous l’êtes encore vous-même.
Nous ne jugeons personne ici, nous ne dénigrons point les hommes, bien au contraire. Et c’est ok
pour nous si vous pensez que nous jugeons. Nous comprenons où vous en êtes. C’est pour
cela d’ailleurs que nous décrivons ce qui suit, pour donner des clefs à ceux qui
cherchent à se situer sur leur Chemin ainsi qu’à ceux qui cherchent à comprendre les
hommes.

Tout le monde ne cherche pas encore à se positionner sur le Chemin, et tout le monde ne
cherche pas à comprendre les hommes. Tout le monde ne cherche pas encore à comprendre
Dieu non plus. Donc cet ouvrage ne s’adresse pas à tout le monde, il s’adresse à ceux qu’il
intéressera.



                                                                                             
                                                                                             
Par où commencer ? 

Les humains qui ont une agilité de conscience 2D ont encore une conscience dite “endormie”. Ils ont été
instruits et ont encore besoin d’instruction et d’actions concrètes pour expérimenter la vie afin d’aller
dans la bonne direction et d’éveiller petit à petit leur conscience.

Les hommes et les femmes sur ce plan-là d’agilité de conscience partagent une âme-groupe collective de
nature animale, qui relie les triangles rouges. Il n’ont pas encore de lien avec l’âme de l’Esprit - le
triangle bleu.

Communément appelée “la masse”, car ils sont encore nombreux à avoir une telle agilité de conscience
sur Terre. Certains sont plus ou moins dans cette masse, plus ou moins individualisés, ils tentent
parfois des échappées et puis reviennent. D’autres ne sont pas loin d’arriver à l’agilité en 3D et d’y
rester. Nous l’avons déjà dit, c’est dynamique et il y a une continuité dans l’évolution des
consciences.

À ce stade-là, ils n’ont pas encore développé le chakra du cœur, ni les suivants. Ils ont les trois premiers
chakras actifs : racine, sacré, plexus solaire.

Ils suivent les modes que leur dicte la société, ne se posent guère de questions autres que matérielles,
de l’ordre de se nourrir, se vêtir, se loger, se divertir, se reposer...  ou existentielles de l’ordre de leur
confort et leur plaisir.



Dualité, pas ou peu d’ambivalence 

Ils expérimentent, à ce plan-là, pleinement la Dualité.

La dualité c’est la binarité de ces deux facettes de l’énergie de l’Univers, positive et négative, qui
dansent ensemble.

Ces consciences en 2D voient donc le monde de manière binaire, manichéenne. Ils n’ont pas ou peu
d’ambivalence.

Pour eux le monde est soit noir, soit blanc, soit bien, soit mal. Pas au niveau du visuel, car tous les
humains, sauf rares handicaps visuels, voient toutes les couleurs et donc les nuances de gris. Mais c’est
au niveau de la manière dont ils appréhendent la réalité, les situations interpersonnelles, la
vie.

Ils prennent tout au pied de la lettre : la culture, les règles de la société, la religion...

Dans leur pensée ils sont plus à l’aise avec le “OU” que le “ET”.

“Tu es ma copine OU tu n’est pas ma copine.”, et cela peut changer du jour au lendemain.

“C’est mon ami OU mon ennemi.”

“Tu es pour OU contre ? ”

“Je vote à gauche OU à droite”, rejetant les idées de l’autre bord qui pourraient pourtant être en
partie bien aussi.

D’un côté OU de l’autre, mais pas encore les deux en même temps.

Il est bien difficile pour eux de penser qu’une personne peut aimer quelqu’un tout en étant
présentement en colère contre lui.

L’ambivalence dans la langue française est souvent exprimée par le mot “mais” qui ajoute une subtilité
sur une information difficile à appréhender en 2D.
                                                                                             
                                                                                             

Les gens en 2D comprennent le “Mais” pour un “Non” de sorte que leur “mais”, invalide tout ce qui
précède.

“Je suis d’accord avec toi, mais...” signifie alors en 2D bien souvent : “Il est en train de me dire qu’il
n’est pas d’accord avec moi.” Pour eux, être d’accord c’est tout ou rien. Nous illustrerons cela avec
d’autres exemples dans le développement de ce chapitre.

Ce qui complexifie les temps et les débats pour trouver un terrain d’entente. Ajoutez à cela, dans un
contrat professionnel par exemple, un brin de perversité (dont nous parlerons dans le chapitre sur le
côté obscur, et cela devient vite un grand bazar. Coluche caricature dans un sketch un homme
politique disant : “Je ne suis ni pour ni contre, bien au contraire !” “Va savoir ce qu’il pense ce
mec !”

Les manipulateurs s’en donnent à cœur joie de faire signer des contrats à leur avantage au nez
et à la barbe des gens en 2D, qui ne s’en rendront compte que bien trop tard, lorsqu’ils
auront, tel le corbeau de la fable, laissé tomber leur fromage tant convoité dans les mains du
renard.



Rapports de force et conditionnés 

En 2D, les gens ne considèrent les relations interpersonnelles que sous un rapport de force. À l’instar du
règne animal : le plus fort, le plus faible.

Intellectuellement ils se lancent souvent, du fait de leur binarité et de ce rapport de force dans des
débats de “d’accord, pas d’accord”, “avoir raison ou avoir tort”, “c’est bien ou c’est mal”, “c’est blanc
ou c’est noir”, “c’est le jour, ou c’est la nuit”.

Cherchant à imposer à l’autre leur manière de voir le monde. Sans chercher à regarder le monde
autrement ou à chercher comment l’autre le voit.

Ils ont l’impression de tout savoir et transmettent leur savoir, en bons sachants, aux autres. On se
retrouve alors avec des théâtres d’experts, à la télé par exemple, qui donnent des leçons au monde
entier, persuadés de leurs propos, alors qu’il manquent tellement de consistance, de logique. Des
observateurs plus agiles qu’eux se demandent alors souvent : “Comment est-il possible qu’on ait pu
leur donner ainsi la parole pour raconter autant de bêtises publiquement ?”

Lorsqu’ils ont envie de quelque chose, ils l’imposent, ils forcent, forcent, forcent, insistent, insistent...
En répétant, une fois, deux fois, trois fois, n fois la même demande.

Comme un disque vinyle rayé qui répète inlassablement la même boucle musicale.

“Je veux, je veux, je veux, je veux, ...”.

Une communauté a inscrit dans sa charte de bien vivre ensemble leur définition du harcèlement ainsi :
“Le harcèlement, c’est redemander une deuxième fois à quelqu’un la même demande, alors que l’autre
a déjà répondu ’non’.”

C’est une définition qui peut paraître radicale, mais avec cette simple règle qu’ils se sont efforcés de
respecter, eh bien ils ont ainsi pu éradiquer ces insistances incessantes de ceux qui en étaient encore là,
et l’ambiance au sein de ce collectif est beaucoup plus saine qu’ailleurs. Cet exemple démontre qu’il est
bien possible d’instruire un nouveau geste, même pour ceux qui sont encore à ce niveau-là, de forcer,
forcer...

Exemple sans règle qui interdit de demander plusieurs fois la même requête :


                                                                                             
                                                                                             
      
      	“Allez ! Viens jouer avec moi !”
      

      	“Non”
      

      	“Alleeez !!”
      

      	“Non, je te dis, laisse moi tranquille !”
      

      	“Mamaaan ! Il ne veut pas jouer avec moi !!”
      

      	La mère : “Ah ! Tu n’es pas gentil toi, jouez ensemble ! Je ne veux plus vous entendre !”
      

      	“Mais !!”, dira celui qui ne veut pas jouer...
      

      	... 


Vous connaissez bien cette situation.

Regardons maintenant la scène avec la règle de cette communauté :


      
      	“Allez ! Viens jouer avec moi !”
      

      	“Non” 


... la personne se retient, car elle sait que ce n’est pas juste d’insister, elle réfrène son premier geste
qui aurait été d’insister... Sacrifie alors ce comportement, ne le nourrit plus, et petit à petit, il
disparaît. Car une énergie qui n’est plus nourrie, meurt. Le comportement disparaît, comme par
magie.


      
      	“Ok, si tu changes d’avis viens me voir !”.
      

      	“Ok ! Salut ! Merci de ne pas avoir insisté, j’apprécie le geste !” 


N’est-ce pas plus agréable ?

Reprenons notre sujet.

Si à l’âge de l’enfance, l’adulte peut imposer de force à l’enfant de se taire, à l’âge adulte, si
le comportement a été entretenu toute sa vie, il continue : “Je veux, je veux, je veux”...
sans plus personne pour lui dire de se taire, tout le monde ayant accepté de le satisfaire -
“pour avoir la paix” bien souvent - cela devient : “Je veux, je suis plus âgé, donc cela m’est
dû !”

Si cela ne va pas dans son sens, alors les reproches pleuvent sur l’autre : “C’est toi le problème, tu as
un problème, tu es faible, tu n’es pas gentil, tu n’es pas serviable, tu n’es pas dans l’amour, tu n’es pas
solidaire !!!”

Pour cette personne, la solidarité c’est “être à son propre service, à elle”.

Nous avons observé une telle personne dire, dans une communauté qui prône pourtant “un nouveau
monde plein d’amour et de solidarité” :

“Vous n’êtes pas solidaires dans ce groupe ! J’ai demandé qui pouvait me conduire pour faire mes
courses et personne n’a répondu ! Vous n’êtes pas dans l’amour ! Mes voisins, eux, sont solidaires,
eux ils m’ont conduits faire mes courses !”.

Des reproches... encore des reproches. Elle ? Elle n’est pas solidaire non. Elle ne fait que faire la
morale. Elle ne donne pas de Service non plus. Elle est dans le “prendre”, pas encore dans le Don. Elle
ne se rend pas compte qu’elle n’est pas autonome, qu’elle n’a pas fait son chemin pour reprendre
confiance au volant d’une voiture, alors que c’est une nécessité pour elle. Alors comme elle ne peut plus
conduire de voiture, car elle a trop peur, il est bien naturel que des “amis” lui servent de chauffeurs
privés et gratuitement... en érigeant en principe “C’est fait pour cela des amis, c’est fait pour se rendre
des services !”

Pourtant, il existe des taxis, non ? “Ah, mais c’est cher le taxi !”...

Oui, le problème c’est toujours autre chose chez eux, jamais eux-même. Et si ses “amis” décident de
refuser sa requête, alors “ce ne sont plus mes amis !”.

Tout ou rien. Binarité. Dualité. 2D. Et c’est ainsi que bien des “amitiés” s’arrêtent du jour au
lendemain, en se faisant la tête, en boudant.

“Tu es ma copine, tu n’es plus ma copine.”. Tiens donc ? C’est la même phrase que dans la cour de
récréation en maternelle.

Cela signifie en fait : “Si tu ne me fais pas plaisir, tu n’es plus mon amie !”

C’est toujours le “tu”, le “tu” qui tue, l’autre qui est le problème.

Inversion de la faute sur l’autre.

On retrouve ici le conditionné, “l’amour conditionnel”.

Ce qui n’est pas l’Amour, mais pour eux c’est impossible à comprendre encore précisément.

L’Amour inconditionnel se trouve dans le triangle bleu.

Le triangle rouge, c’est le conditionné. Le “Je t’aime, si...”

“Je t’aime si tu satisfais à mes exigences !”.


 Nous avons écrit cet article sur ce sujet.

                                                                                             
                                                                                             


Négocier 

Dans leur mode de relation exclusivement dans le rapport de force, ils aiment négocier, comme si
c’était un jeu.

Le jeu se résume à celui communément appelé du “marchand de tapis” : je propose un prix,
l’autre un prix plus bas, je propose un peu plus bas que mon prix de départ, l’autre un peu
plus haut que son prix, etc. Jusqu’à ce que l’on arrive au milieu et que l’on “trouve un
compromis”. Un peu comme le jeu du tir-à-la-corde, où chaque équipe tire de son côté, la
corde va d’un côté, puis de l’autre, etc. Un mouvement en 1D, dans un sens, puis dans
l’autre.

Lorsqu’il joue ce jeu avec quelqu’un de plus agile que lui, en 3D et plus encore en 5D, il peut se passer
la séquence suivante :


      
      	Celui en 1D ou 2D : Je vois un intérêt d’un autre pour ce que je possède, alors je vais
      entrer dans un jeu pour négocier, imposer un rapport de force ;
      

      	L’autre, effectivement intéressé, propose un prix. Pour lui, c’est un prix qu’il estime
      juste ;
      

      	Lui propose alors moins cher, par principe. Il faut négocier, ce serait dommage de ne pas
      gagner plus ! Après tout, c’est moi qui possède ce qu’il désire, c’est moi qui suis donc le
      plus fort, profitons-en !
      

      	L’autre est étonné. Il ne tient pas à perdre son temps et des heures de luttes inutiles dans
      ce jeu de bas étage, et restera sur sa proposition initiale. Son prix est son prix, c’est à
      prendre ou à laisser ;
      

      	Celui en 2D, pensant probablement que c’est du bluff ou une autre technique pour jouer
      à son jeu de tir-à-la-corde, ne pouvant imaginer un autre mode de relation, reste campé
      dans ses positions, buté, et dira : “Eh bien non !”, ou proposera encore un autre prix
      pour continuer son négoce. Il ne se rend pas compte alors qu’il passe à côté de son propre
      intérêt.
      

      	L’autre lâche l’affaire et passe alors son chemin, il va chercher ailleurs. 


Celui en 2D n’aurait-il pas mieux fait que d’accepter la première proposition ? Cela, lui seul le
sait... S’il arrive à le comprendre un jour. En attendant, il dira de celui qui a refusé sa
                                                                                             
                                                                                             
proposition qu’il était bien stupide ! Qui est le plus stupide des deux ? La question se pose,
effectivement.


À ce sujet, nous vous invitons à lire la fable du Héron. À force de refuser les poissons qui passent devant
son bec, espérant toujours avoir plus gros, le héron finit par n’avoir qu’un vermisseau en guise de
repas.



Hyper émotifs 

N’ayant pas encore développé le chakra du cœur et les suivants, ils vivent essentiellement “dans leur
plexus solaire”. Leur atome de conscience se trouve à ce niveau-là encore, n’ayant pas pu monter plus
haut du fait que la porte du cœur n’est pas ouverte.

Le plexus solaire, c’est le siège des émotions. Ils sont donc ballotés en permanence par leurs émotions,
souvent très intensément. Ils sont nombreux à être contrôlés par celles-ci.

Devant un film, par exemple, certains pleurent très souvent lorsque la scène est triste ou émouvante.
Pendant les enterrements ils pleurent, ils pleurent.

Un être plus avancé qui maîtrise ses émotions peut rester calme, serein pendant un enterrement d’un
proche, même si intérieurement il peut éprouver une grande tristesse à l’idée qu’il a perdu un
ami.

Vu par ceux qui sont encore plongés dans leurs émotions, et imaginant donc pour eux-même “que c’est
normal de vivre ainsi”, ils diront “qu’il a un problème, que c’est un monstre, que c’est un
psychopathe !”.

Et s’il ne pleure pas pendant un tel événement, il pourrait être traité d’insensible, de quelqu’un qui n’a
pas de cœur !”

Alors que si, il en a un bien ouvert, ce qui est assez amusant à constater. Ils confondent “plexus
solaire” et “cœur”.

Pour un être qui vit dans son plexus solaire. L’amour c’est de l’affection conditionnée.

Pour un être qui vit la conscience dans son troisième œil, son âme qui siège au cœur : l’amour c’est
l’Amour inconditionnel. Ce qui n’est pas la même chose du tout, mais ceux qui n’y sont
pas encore ne peuvent le deviner, le concevoir, ni l’imaginer même, étant encore dans le
conditionné.

Ce qui n’est pas comme eux est un problème... C’est toujours l’autre, le problème... Ils ne peuvent
appréhender que puisse exister un tel être sur Terre... C’est ainsi qu’un saint homme passe totalement
inaperçu sur Terre. Comme incognito. Comme s’il était recouvert d’une cape d’invisibilité, alors que
son corps de chair est bien visible, et on peut même le toucher. En apparence, c’est quelqu’un “comme
eux”, mais qui se comporte bizarrement.

Et comme l’inconnu leur fait peur, eh bien ils ont peur du saint homme, qu’ils prennent pour un
dangereux psychopathe, car il ne pleure pas aux enterrements.

Là encore, nous parlons d’un exemple réellement vécu, de nos jours.

En passant : ne faites pas le raccourci que quelqu’un qui ne pleure pas pendant un enterrement est un
être très avancé, certains êtres en 1D ou 2D également sont totalement insensibles à ce genre
d’émotion. N’ayant pas encore atteint le plexus solaire, leur conscience est au niveau du chakra racine
ou du sacré. Donc oui, il existe des êtres insensibles encore au sens de l’affection. Ils ne peuvent être
affectés n’ayant pas encore en connaissance ce qu’est l’affection. Ils sont “de marbre”, comme
                                                                                             
                                                                                             
le règne minéral. Le personnage Denver dans la série “La casa de papel” illustre bien ce
genre-là.

Nous ne pouvons donc nous fier aux apparences uniquement, ni aux apparences comportementales. Un
geste peut être le même en apparence, mais à l’intérieur, il ne s’agit pas du même être au sens qu’il
n’a pas la même agilité de conscience, ni la même intention qui fait qu’il va faire ou non ce geste-là. Et
ceux qui sont les moins agiles ne comprennent pas. Alors ils jugent sur les apparences. Et c’est ainsi
qu’il y a des millions d’erreurs judiciaires...

Tant que les différents niveaux d’agilité de conscience ne sont pas intégrés dans les connaissances de la
société, ces erreurs continueront d’exister.


La forme, le fond...



La forme, plus que le fond. 

En 2D, on est plus attaché à la forme des choses qu’au fond des choses, car plus à l’aise avec concret
que l’abstrait.

N’ayant pas encore accès au concept ni au symbolique (au sens grec : ce qui réunit, opposé de
diabolique : ce qui divise), ils s’attachent au concret, aux petits détails. Comme le dit l’expression : “le
diable est dans les détails”. Ces petits détails qui sont souvent sans intérêt ni importance pour ceux
qui sont dans le fond des choses.

Prenons par exemple une femme en 2D et un mari en 3D. Elle, attachée à la forme, et lui, au fond.
Lorsqu’il raconte un événement qu’ils ont vécu ensemble avec d’autres personnes, sa femme le reprend
systématiquement sur tout plein de micro-détails.


      
      	Lui : “Nous étions hier vers 11h00 avec...”
      

      	Elle : “Non ! Pas à 11h, il était 11h15”
      

      	Lui : ”... avec Untel et deux ouvriers...”
      

      	Elle : “Non ! Ils étaient 3 ouvriers, Paul, Jacques et Jean, voyons !” 


... et cela continue pendant des heures, et toute la journée, 40 fois par jour, une correction, telle une
petite claque sur la tête, vibratoire... Elle infantilise ainsi son mari, se considérant plus
intelligente que lui car, elle, elle se rappelle de ces détails... Alors qu’ils n’ont strictement aucune
importance pour ce que cherche à expliquer son mari. Mais pour elle, c’est ce qu’elle a
retenu.
                                                                                             
                                                                                             

La personne à qui il raconte l’histoire, ne connaissant pas personnellement les ouvriers en question, et
étant lui aussi intéressé plus au fond, le questionne pour savoir pourquoi il lui raconte l’expérience, son
vécu... Effectivement, le mari n’a pas besoin de préciser ces détails qui sont, pour lui et son ami,
insignifiants. Ce n’est pas l’objet du propos. L’objet du propos était de discuter de Untel, qui était en
train de l’arnaquer en ne respectant pas les termes du contrat et dont la qualité des travaux était
médiocre.

Cela, c’est le fond du propos : la fiabilité, l’honnêteté de l’homme, la qualité du résultat des travaux.
Tout cela sont des informations utiles pour affiner le discernement mental.

La forme : l’heure du rendez-vous, le nombre d’ouvriers, le lieu même du chantier, la couleur des
cheveux, la marque de la voiture de location, s’il faisait beau ou non, si le maître du chantier parlait
fort ou non, s’il fumait la cigarette ou le cigare, la couleur des dalles pour la terrasse... Tout cela sont
des informations pour affiner le discernement visuel. Qui, dans le contexte de l’exemple, ne sont
pas des informations pertinentes à être soulignées, elles sont totalement inutiles dans le
contexte.

Oui, en 2D, ils sont souvent de fins observateurs des détails visibles à l’œil nu. N’ayant pas encore
activé leur glande pinéale, l’œil de la conscience dort encore et ne leur permet pas d’analyser ce qui
n’est pas visible pour les yeux de chair.

Si pour démontrer le non respect du contrat, il était bon d’indiquer que la couleur des dalles
livrées n’étaient pas celles qui étaient convenue initialement, là, oui, ce détail aurait eu son
importance, son poids et sa mesure à mettre sur la balance de la Justice : faire respecter le
contrat.

En passant, un autre sujet sur ce même couple :

Cette femme, en coupant, coupant, coupant, incessamment la parole de son mari, fragmente alors son
élaboration, autrement dit sa pensée, son esprit. Ce qui le fatigue énormément... Lorsqu’il lui dit alors,
un peu énervé d’un tel comportement :

“Eh bien raconte-là la situation ! Puisque tu m’interromps tout le temps !”

Elle se tait.... Elle est bien incapable de faire un tel récit, n’ayant pas encore un esprit de synthèse bien
développé...

Elle micro-harcèle ainsi son mari, 40 fois par jour, 50 fois par jour... en le faisant, malgré elle, passer
potentiellement pour “un homme débile qui se trompe toujours sur les détails lorsqu’il raconte une
situation vécue”, aux yeux des autres qui seraient aussi en 2D, et attachés, comme elle, aux
détails.

Et c’est ainsi que quelqu’un de plus évolué se fait traiter d’inférieur par ceux qui le sont moins, sans
qu’ils soient, eux, en mesure de voir que c’est lui qui est plus intelligent. Ils ne peuvent pas reconnaître
cette forme d’intelligence qu’ils n’ont pas encore. S’ils pouvaient ne serait-ce qu’entendre et accepter
que c’est lui qui pourrait les instruire et les accompagner à développer ce discernement et cette
capacité d’analyse des situation, ils pourraient alors à tour muscler leur plan mental supérieur, et
évoluer.

Mais... non. Leur orgueil est tel qu’ils s’imaginent qu’ils savent mieux que tout le monde, même lorsque
quelqu’un tente de leur démontrer qu’ils se trompent, qu’ils sont “moins intelligents”... Insulte
suprême ! Surtout pour les plus haut diplômés, qui souvent se jaugent “en intelligence” par rapport au
niveau d’études atteint ; comme si l’apprentissage de toute une vie s’arrêtait à 25 ans... Oui, pour
eux, cela semble s’être arrêté là.

La forme : la face visible, le corps de chair. La matière.

Le fond : la face invisible, l’esprit, l’être qui est à l’intérieur, le pilote du véhicule... Celui-ci est
invisible, et c’est bien là que ce n’est pas facile de savoir “qui est qui” sur Terre.

                                                                                             
                                                                                             


Pas d’empathie 

Ils n’ont pas d’empathie encore, puisque c’est un des sens de l’Esprit. L’empathie est une capacité
interpersonnelle qui permet de ressentir ce que l’autre ressent. Pour eux, s’ils observent quelqu’un qui
pleure, ou qui s’énerve, par exemple, sans connaître la cause de cela, ils ne pourront pas
“deviner” pourquoi. Certains feront une interprétation du pourquoi il pleure par analogie avec
eux-mêmes.

Par exemple : “Moi, je pleure quand on me crie dessus, donc cette personne en face de moi qui pleure,
on a du lui crier dessus.”

Ne pas avoir la capacité d’empathie ne signifie pas qu’ils n’ont pas d’attention à l’égard des autres, ni,
comme nous l’avons déjà vu, de capacité à ressentir des émotions. Bien au contraire, puisqu’ils sont
majoritairement très émotifs.

Les gens confondent souvent “pas d’empathie” avec “monstre en puissance qui n’en a rien à faire de
l’humain”. Non, il n’en est rien. Un “monstre” est un être bien noirci ou perverti par bien des
souffrances vécues, souffrances qui ont besoin d’être exprimées.

Quelqu’un qui n’a pas d’empathie n’a juste pas cette sorte de “télépathie” qui lui permet de se relier à
l’autre et savoir subtilement ce qu’il est en train de traverser intérieurement.

Si les comportements en 2D étaient tous monstrueux, la vie sur Terre serait totalement invivable et
impossible.

Or ces personnes cherchent à vivre heureuses sur Terre, avec une famille et des amis autour d’eux. Ils
sont pour la plupart d’agréable compagnie.

La Terre est une planète pour apprendre ce qu’est l’Amour, et tout le monde va dans cette
direction.

Un autre exemple : Un couple s’aime mutuellement. Ils ont bien des enfants, des petits enfants et se
retrouvent régulièrement en famille pour des moments agréables. Ils ne manquent de rien
matériellement, ni existentiellement. La famille “idéale” que bien des gens en souffrance ou en difficulté
matérielle aimeraient vivre. La majeure partie de cette famille est encore avec une conscience endormie
en 2D.

Un jour ce couple fait une randonnée.

Le mari en 3D, sa femme en 2D, ils sont accompagnés d’un de leurs enfants en 5D.

Le mari marche plus lentement que la femme et l’enfant. Étant souvent loin devant, ils font des pauses
régulièrement pour l’attendre. Et dès que le mari arrive à leur niveau, la femme repart pour continuer
la randonnée. Leur enfant s’en étonne en silence. Il observe ce comportement étrange pour
lui... Trois fois la scène se reproduit. À la troisième fois, il dit à sa mère : “Peut-être que
nous pourrions faire une pause plus longue pour permettre à papa de se reposer ? Nous
nous arrêtons toujours pour souffler et lui ne s’arrête ainsi jamais si tu repars dès qu’il
arrive.”

Le mari ouvre des yeux ébahis, la lumière se fait sur son visage :

“Ah ! Ça ! Je n’avais jamais entendu cela de toute ma vie !!!”

Effectivement sa propre mère était aussi en 2D - on épouse souvent en première noce le
profil connu de sa mère ou de son père. Donc ni sa mère ni sa femme n’ayant d’empathie
pouvaient observer que cet homme était intérieurement las et fatigué, en dépit du fait qu’il
continue en silence et à son rythme d’avancer sans faire de pause, ni se plaindre, ni en
demander...

Sa femme lui répondit alors avec étonnement et authenticité :

“Mais comment veux-tu que je le devine si tu ne me le dis pas ?”
                                                                                             
                                                                                             

Lui donnant alors une clef sur son propre comportement à elle. Il est effectivement bien plus simple
avec eux de leur dire les choses que l’on vit intérieurement car ils n’ont pas cette capacité de “le
deviner”. Car en apparence pour eux, il s’agit de “deviner”. Alors que pour ceux qui ont de l’empathie
il s’agit juste d’un sens supplémentaire, comme la vue, mais dans le subtil. Un sens de
l’Esprit.

 La liste des sens de l’Esprit est ici. Les personnes qui n’ont pas encore relié l’Esprit ne les possèdent
pas.

Notez le mot posséder dans cette dernière phrase. Les possessions de l’Esprit existent et ne sont pas
des possessions matérielles.

Comme tout ce qui est en bas est comme tout ce qui est en haut, il y a ceux qui ont beaucoup de
possessions matérielles et ceux qui ont beaucoup de possessions spirituelles. Les triangles rouges
amassent souvent des possessions matérielles, et lorsqu’il est l’heure de faire son chemin spirituel, il est
nécessaire pour eux de s’alléger du matériel pour faire l’équilibre avec les possessions de
l’Esprit.

Donc pour conclure sur cette absence d’empathie et des autres sens de l’Esprit.

Un aveugle qui n’a pas de sens de la vue, un des sens du corps matériel, diriez-vous que
c’est un monstre ? Certes sa vie est plus difficile pour lui, mais est-il un être agréable ?
Heureux ?

Est-ce que la vue lui manque s’il est né aveugle ? Non. S’il vivait dans un monde où tout le monde
était aveugle, eh bien la vue ne manquerait à personne et personne ne pourrait dire ce qu’est la
vue.

Eh bien c’est pareil pour l’empathie. Dans une famille où tout le monde est en 2D - et il y en a
beaucoup de telles familles - eh bien personne ne se dit “nous n’avons pas d’empathie ! c’est
terrible !”, non car ils ne savent pas ce que c’est. Cela ne leur manque pas. Et cela ne leur empêche
pas d’être heureux et agréables et serviables dans le quartier, la paroisse, leur entreprise,
etc.

Alors quand dans une telle famille arrive un être qui a une conscience éveillée en 5D, pour sûr la vie va
être bien difficile... pour celui en 5D. Car n’ayant pas en mémoire cette différence d’éveil, du fait de
l’amnésie à la naissance et que ce n’est pas encore enseigné largement dans la société, eh bien il
s’imagine que les autres sont comme lui, et sa famille d’accueil biologique s’imagine qu’il
est comme eux... Puis ils verront rapidement qu’il est différent, et essayerons de le faire
revenir “dans leur monde”, ce qui sera l’enfer pour l’enfant en 5D, repris en permanence
par ses congénères pour faire comme ceci, comme cela, faire faire faire... Alors que lui, à
leurs yeux, aura “la tête dans les étoiles”, a besoin d’espace pour être, pour déployer son
êtreté.

Deux mondes qui coexistent mais qui ne se comprennent pas. Nous espérons que ces pages permettront
de mieux coexister ensemble sur cette belle et merveilleuse planète Terre.



Aucune culpabilité 

Les êtres en 2D n’ont pas ou peu de sentiment de culpabilité. Ils vont rechercher la cause de leurs
problèmes à l’extérieur d’eux-mêmes. Autrement dit, chez l’autre, qu’ils rendent coupable et
responsable. Avec une manière de raisonner qui démontrera bien que c’est toujours de la faute de
l’autre, que le problème est chez l’autre, pas chez eux. Là où un être en 5D se remettra en cause,
                                                                                             
                                                                                             
remontera à l’origine du problème pour le régler et surtout cherchera des solutions et non des
coupables.

Par exemple : Une personne en 2D perd son calme en discutant avec un autre et jette un verre par
terre qui se brise au sol.

Elle dira : “C’est de ta faute, c’est toi qui m’a poussée à bout !”. Au lieu de se rendre compte et
d’admettre que c’est elle qui a perdu les pédales.

C’est parfois vrai que certaines personnes perverses en 3D s’amusent de cela et vont faire en sorte de
“les pousser à bout” ainsi, par jeu pervers. Mais les personnes en 2D n’ont pas besoin de cela pour
casser toutes seules une assiette par terre, lorsque la discussion ne va pas dans leur direction, et sort de
leur capacité d’appréhension. En 2D, ils ne peuvent “aller en 3D”, encore moins en 4 ou 5D,
donc lorsque l’autre est plus agile, ils ont bien du mal à le suivre, et cela peut vraiment les
perturber.

Prenez l’image de quelqu’un qui débuterait l’escalade en falaise, et un expert en la matière qui
croise son chemin, mais qui ne sait pas que c’est un débutant. Pensant qu’il est aussi agile
que lui, il l’invite à monter une paroi qui est facile pour l’expert et bien difficile pour le
débutant. Le débutant va bien galérer, il pestera, se blessera même, et dira que c’est de
la faute de l’autre. Plutôt que d’admettre qu’il n’a pas le niveau requis pour monter la
paroi.

Nous avons observé un jour une fille en 2D qui ne savait pas encore bien nager, à un âge où la plupart
des jeunes de son âge le savait déjà. Ses parents, en 2D également, laissent la fille partir jouer dans un
bassin ou elle n’a pas pied, avec un autre adulte et un enfant. Dans le jeu, sur un tapis flottant, elle
perd pied et commence par peur à couler, boit la tasse. Si l’adulte n’avait pas une bonne vigilance de
bons réflexes, elle serait peut-être morte quelques secondes plus tard. Une fois sur le tapis, saine
et sauve, elle engueule l’adulte en disant qu’il n’a pas fait attention à elle... Un comble,
non ?

Elle ira ensuite se plaindre à ses parents qui feront des invectives à celui qui a sauvé la vie de leur fille,
n’ayant point observé la scène et ne pouvant juger de ce qu’il s’était réellement passé. Voilà ce pauvre
homme crucifié sans procès. Alors que ni cette enfant ni ses parents ne l’avaient averti qu’elle ne savait
pas encore bien nager.

Non, pour ces gens-là, en 2D, le problème c’est toujours l’autre. Point de culpabilité en
eux.

Il n’y a pas de perversité dans leurs propos, ils disent vrai, à leurs yeux.

Dans cet exemple de noyade évitée : “Vous auriez pu faire plus attention !”, disent ces parents au
sauveteur. Pour eux ils sont persuadés que les paroles de leur fille est vraie et leur fille aussi dit vrai en
décrivant ce qu’elle a vécu. Elle n’a pas perçu la réalité avec tous les paramètres, à commencer par ne
pas avoir pensé à avertir qu’elle ne savait pas encore bien nager. Ils ne voient “qu’en 2D”, ils leur
manque donc une large palette d’informations.

Comme le mot culpabilité est connu intellectuellement, ils confondent souvent “culpabilité” avec le
“remords”.

Un Exemple : Un homme en 2D lorsque nous lui avons expliqué ces différents modèles de
comportements, il s’est demandé où il se situait, signe déjà d’une assez grande ouverture d’esprit, du
fait qu’il se pose des questions sur lui-même.

À la question : “As-tu un exemple de culpabilité que tu aurais ressenti en toi un jour ?”

Il répond : “Oui, un jour je voulais aborder une femme. Je l’ai regardée, elle attendait une amie. J’ai
hésité, j’avais juste échangé deux mots une heure plus tôt avec elle... J’ai hésité. L’amie est arrivée
quelques minutes après, et elles sont reparties ensemble. Là ! Je me suis senti coupable ! Là, oui,
j’étais coupable.”

Alors que ce n’était pas de la culpabilité, mais du remords. Il “s’en voulait”, de ne pas avoir osé faire le
                                                                                             
                                                                                             
pas vers elle, et peut-être vivre alors une grande histoire d’amour, car tel était son espoir. Il en
éprouve des regrets. Ce qui est différent de la culpabilité.

La culpabilité est autre chose. Quoi ? Ceux qui l’éprouvent le savent, ceux qui ne l’éprouvent pas, ne
peuvent pas savoir de quoi il s’agit.



Approximations et erreurs linguistiques 

Nous voyons ici comment le mot “culpabilité” et “regret” ou “remords” peuvent être confondus,
mélangés, alors qu’ils n’ont pas la même signification.

Il y a bien d’autres mots que ces personnes ne peuvent appréhender pleinement, soient des concepts
abstraits, soit des sensations intérieures qu’elles n’ont encore jamais vécues. Elles utilisent bien souvent
ces mots, ces concepts à mauvais escient, ou les comprennent “de travers” notamment lorsqu’elles se
retrouvent face à quelque chose d’inconnu.

Comme intellectuellement, le mot existe dans le dictionnaire avec une définition, elles peuvent
“connaître l’existence du mot”, en avoir une vague compréhension surtout lorsqu’il est couramment
utilisé dans les discussions, mais ne pas connaître son sens, ni savoir vraiment de quoi il s’agit. Si on
leur faisait remarquer, les plus honnêtes diraient “effectivement, je ne sais pas exactement
ce que cela signifie, je ne saurais pas le définir précisément ”, et ceux qui le sont moins,
prenant cela comme une attaque personnelle, feront des reproches à celui qui tente de lui
expliquer...

Connaissez-vous l’expression “un dialogue de sourds” ?

Lorsque deux personnes parlent avec les mêmes mots, d’une même situation... en ajoutant un zeste de
déni et d’oubli (voir plus loin). Vous comprendrez peut-être mieux ici en quoi effectivement, on peut
parfois avoir l’impression que l’autre est totalement à côté de la plaque, et vice-et-versa. Chacun
pensant que l’autre est à côté de la plaque. Et cela est parfois inextricable, si on ne comprend pas alors
qu’il est nécessaire de trouver d’autres mots, voire “d’élaguer” des parties des propos, pour celui qui
est plus agile, afin d’arriver à simplifier sa pensée pour la rendre perceptible et compréhensible par
l’autre moins agile. Ce dernier n’étant pas en mesure encore de se mettre au niveau de celui qui
vibre sur des fréquences plus hautes, de monter sur les plus hautes branches de l’arbre de
vie.



Peu de remise en question 

Il est bien difficile pour les personnes en 2D de se remettre en question.

“C’est hors de question !” ...que je me remette en question. Signifie souvent cette phrase.

Prendre du recul, prendre de la hauteur, respirer... Pas facile pour ces personnes. Si elles se retrouvent
prises dans leurs émotions et dans un rapport de force, voire “d’une charge”, à l’image d’un bélier voire
d’un taureau, celui qui est le plus agile, le plus souple, aura plutôt mieux à faire d’esquiver le
bolide.

“Tu vas dans la mauvaise direction ! Attention ! Tu vas te prendre un mur ! Tu ne pourras pas dire
                                                                                             
                                                                                             
que je ne t’ai pas prévenu !”

“Mais ouais ! C’est ça ! Prends-moi pour un gamin, pour un con !”...

.... et quelques instants, jours, semaines, mois, années, plus tard : bam ! Le mur. Là, 36.000 chandelles
plus tard, il pourra peut-être reconsidérer le conseil de son ami ... s’il s’en souvient encore. Mais même
s’il ne s’en souvient plus, ce conseil mis par amour en l’autre qui n’a pas envie d’écouter, se
rappellera à lui et lui permettra de faire une prise de conscience. De le réveiller un peu
plus.

À l’image de l’amnésique sur lequel on tape sur la tête afin qu’il retrouve la mémoire. C’est souvent
cela que ces êtres vivent, des grands coups dans la vie.

Ils le feront souvent lorsqu’il vivront un grand stress. Un stress positif, celui qui permet d’évoluer. Ces
stress sont essentiels, et la vie les apporte souvent quelque soit l’évolution d’un être incarné sur Terre,
qu’il soit en 1D ou en 5D, car, comme le gel sur un rosier qui est nécessaire pour faire fleurir au
printemps suivant une rose encore plus belle que l’an dernier, l’être humain a aussi besoin de stress
pour lui permettre de faire des prises de conscience et de se libérer de ses propres chaînes. C’est
ainsi.

Pour une personne en 2D par exemple, qui n’écoute rien ni personne, qui n’écoute pas son conjoint qui
tente de l’instruire, de l’écouter, d’arrêter de “pousser”, “pousser”... L’autre annonce, à bout de souffle,
qu’il divorce.

“Divorce ? Quoi ?! Non ! Reste !”

Là, une prise de conscience, parmi toutes les remarques du conjoint, qu’il a déposé en elle, des
bénédictions, certaines éclosent d’un coup, et la personne réalise alors :

“C’est vrai ! Je ne l’ai pas écouté !”,

“C’est vrai ! Mon comportement insistant est bien pénible en fait !”

“Reste ! Je vais changer !”, dira-t-elle alors...

Là, avec une grande, immense, volonté, la personne pourra changer, sans pour autant faire un bond
directement en 5D. Il y en a du chemin avant d’arriver à faire un si grand écart facial en agilité de
conscience, à commencer par maîtriser ses émotions.

Bien souvent, le stress passé, “le naturel revient au galop”, et ils retombent dans leurs comportements
habituels qui ont “poussé” l’autre à avoir choisi le divorce. Ainsi “contrainte et forcée” par son conjoint
qui ne pensait pas mal faire, et qui a alors bien du mal à comprendre, lui “qui a fait tant
d’efforts.”...

Sans pouvoir se remettre en question, la personne abandonnée cherchera une interprétation à sa
convenance, que son intellect est en mesure d’appréhender, d’accepter : “Il a rencontré une
autre, plus jeune, plus belle...”, “Il est devenu fou, un séjour à l’hôpital lui ferait du bien.”,
etc.

Il n’y a que dans les films où souvent, histoire de créer une fin heureuse, une telle personne apprend de
ses erreurs, se remet finalement en question. Et le couple se remet ensemble “et ils vécurent heureux ad
vitam aeternam...”. Il y a beaucoup de films qui présentent des chimères, des personnages qui
mélangent des comportements de plusieurs agilités de conscience. Si l’histoire est plaisante à regarder,
elle n’est en aucun cas réaliste. Malheureusement, pour le happy-ending, ces histoires d’amour finissent
souvent bien plus mal dans la réalité, et nous allons vous donner des clefs ici pour comprendre et
améliorer cela.



                                                                                             
                                                                                             
La perplexité 

Lorsqu’une telle personne se retrouve face à une argumentation qu’elle arrive à comprendre et qui défie
sa propre “logique” (oui, vous avez bien lu : qu’elle arrive à comprendre et qui défie sa propre
“logique”, autrement dit, qui la met face à son manque d’ambivalence et son manque de logique). Ce
qu’elle a compris et qui heurte de plein fouet ce qu’elle avait en tête comme compréhension jusqu’alors,
son propre sens pré-établi, la version “qui lui allait bien”, elle affiche alors une posture de grande
perplexité.

Son visage se fige souvent, regarde dans le vide devant elle, comme si elle se demandait “qu’est-ce que
je viens d’entendre là ?”. Cela dure quelques secondes, assez longtemps pour donner à l’autre
l’impression que la personne est comme bugguée, comme on le dirait pour un ordinateur qui se serait
bloqué, “freezé”, quelques instants.

Un ange passe, comme on le dit, grand silence...

Intègrent-ils l’information qui les a pris à contrepied ?

Quelque part en eux, oui, parfois-même consciemment, c’est l’occasion d’une prise de conscience, ou
sinon d’un ensemencement de cette information en elle, une bulle de Lumière, qui fera son chemin,
éclora en elle plus tard. La vérité éclatera alors.

Vous trouverez un exemple dans le film, “Anatomie d’une chute”, au moment où le personnage de la
juge, en 2D, finit d’entendre le témoignage de l’enfant, qui lui a une agilité d’esprit en 5D. Il apporte
un contrepied à tout le fil de l’enquête... Bug. Perplexité.

(Note : lorsque nous parlons de personnages “en 2D”, “en 5D”, dans un film, nous ne parlons
pas des acteurs qui jouent ces personnages. Un acteur “en 2D” peut jouer un personnage
“en 3D” ou “en 5D”, en répétant les mots écrits par celui qui a écrit le scénario et les
dialogues. Et un acteur “en 5D” pourrait aussi jouer un personnage “en 3D” ou “en 2D”,
etc.)



Problèmes complexes hors de portée 

Les personnes en 2D ne peut pas appréhender un problème trop complexe avec beaucoup de
paramètres à manipuler en même temps. De fait, elles font de piètres enquêteurs, et il y a beaucoup de
juges en 2D dans les tribunaux... Le nombre d’erreurs judiciaires sont légions de ce fait. Elles ne savent
pas non plus, tant mieux, faire de crimes parfaits, puisqu’elles ne peuvent pas penser à
tout.

Un exemple classique pour illustrer cela :

Une mère en 2D a deux enfants, un en 3D pervers injuste, un en 5D dans l’amour, juste. L’agilité de
conscience n’est pas portée par la génétique mais par l’âme, donc c’est ainsi que dans une même
famille on peut voir des être avec différents niveaux d’agilité, et des enfants plus agiles, plus évolués,
que leurs parents biologiques.

L’enfant pervers s’est rendu compte que sa mère ne comprenait rien, et s’amuse souvent à provoquer
son frère pour qu’il s’énerve... L’enfant en 5D s’énerve, crie, la mère qui entend cela, entre dans leur
chambre. L’enfant pervers dit alors : “c’est lui !”, avec un petit air innocent. L’enfant en 5D est
éberlué de ce mensonge, lui qui ne ment pas, ayant l’Esprit de Vérité en lui sans en être conscient
encore, il ne peut pas mentir aussi aisément. La mère lui dit alors : “Arrête ça ! Laisse ton frère
tranquille !”...

N’ayant pas d’empathie pour ressentir le désarroi de son fils, elle ne peut comprendre que ce qu’elle
                                                                                             
                                                                                             
voit. Elle voit un enfant qui crie sur son frère d’apparence innocente et calme, et “ce n’est pas
bien de se mettre en colère”, alors elle donne une leçon à la victime de la perfidie de son
aîné, qu’elle ne peut imaginer perfide ne l’étant pas elle-même. Le perfide, lui, rira bien
dans sa cape une fois son frère puni et sa mère repartie dans la cuisine. L’enfant en 5D
souffrira en pleurant dans sa chambre face à tant d’injustice, sans comprendre pourquoi
sa mère ne le comprend pas, ne sachant pas qu’elle est différente de lui. Et ce théâtre se
reproduira encore et encore dans cette famille, la mère n’étant pas en mesure de voir au-delà des
apparences.

Heureusement pour ce jeune homme en 5D, il a depuis la clef de cette maturité des consciences et peut
pardonner à sa mère et à son frère, en silence, car ni l’une ni l’autre sont en mesure d’entendre qu’ils
sont moins évolués que lui.

Projetez ce théâtre dans un tribunal, avec un avocat pervers, un juge en 2D qui ne peut voir
au-delà des apparences, un jury statistiquement majoritairement en 2D la masse étant
nombreuse... Vous comprendrez alors pourquoi il y a tant d’approximations et d’erreurs
judiciaires.

Si tous les juges et jury étaient tous en 5D, les pervers ne pourraient plus se cacher et la justice serait
juste. Mais nous ne serions pas sur Terre à cette époque-ci.



Oubli et Déni 

Un être avec une conscience endormie n’a pas encore la faculté d’être parfaitement présent, “en pleine
conscience”, lorsqu’il vit un événement.

Comme le disait Jésus, ils sont dans le fleuve de l’oubli.

Sans être parfaitement présent et à l’écoute, n’ayant pas encore réveillé leur observateur intérieur
capable de s’observer soi-même, eh bien ils vont vite oublier beaucoup de choses.

C’est ainsi que certains vont prendre beaucoup de photos pour garder des souvenirs de ce qu’ils
ont vu ou vécu, là où d’autres plus agiles vont juste avoir la capacité de se reprojeter en
conscience dans l’événement pour l’observer à nouveau, avec une mémoire infaillible ou
presque.

Donc ils oublient beaucoup de choses au fil de la vie, sauf ce qu’ils auront appris par cœur, leurs gestes
quotidiens, leurs lectures qui les intéressent pour les plus musclés intellectuellement.

Un exemple : Une femme en 2D raconte à une amie en 5D ses vacances chez sa soeur. Elle est revenue
fatiguée, a mal au dos, pourtant elle apprécie sa soeur. La convivialité en famille c’est leur univers. Son
amie lui explique que sa soeur est toujours aussi violente verbalement et son mal de dos démontre
qu’elle lui a pris beaucoup d’énergie. Abordant ainsi des concepts qui défient son entendement, à
savoir qu’il y a des échanges d’énergie invisible entre êtres humains, même entre gens qui
s’apprécient mutuellement, elle reste perplexe et finira par dire : “Ah oui, ah oui !? Tu as
raison...”

Et l’année d’après elle retournera chez sa soeur, et... elle reviendra encore plus fatiguée, encore plus
mal au dos, et mettra plusieurs semaines à s’en remettre, devra aller faire une radio de son dos, faire
des séances chez son kiné... Pourtant elle aime bien sa soeur... Son amie lui dira : “Je te
l’avais dit d’arrêter d’y aller, tu vois, elle a besoin de ton énergie et elle t’est encore rentrée
dedans.”

Elle répondra sincèrement : “Ah ? Oui... j’avais oublié.”
                                                                                             
                                                                                             

Ce genre de personne qui ne veut pas voir le mal dans le monde, met de côté, dans le déni, toute
information qui irait dans cette direction. Se privant alors d’éléments importants qui pourraient
pourtant lui permettre d’être en meilleure santé et vivre plus longtemps.

“Mais... Tu vois le mal partout !”

Tout ou rien, partout OU nulle part.

Son amie en 5D, elle, voit aussi “le Bien” comme “le Mal”, ou tout simplement les réalités énergétiques
du monde et les transferts énergétiques entre êtres humains, car pour une personne en 5D les
notions de “bien” et de “mal”, le manichéisme binaire, ne sont plus que des outils permettant
d’expliquer le monde aux plus jeunes, elle sait bien que ce “bien” et ce “mal”-là n’existent
pas.

La mécanique du déni pour eux est aussi une défense pour ne pas sombrer dans la folie.
Leur esprit n’étant pas encore en mesure d’admettre des réalités qui dépassent leur propre
entendement. Si par exemple un démon affreux apparaissait devant une personne en 2D et
disparaissait quelques secondes plus tard, elle ne se rappellerait pas de la scène. “Non, je n’ai rien
vu.”.

En cette époque de révélation, les malversations du monde sont révélées partout, et bien des choses
atroces et cruelles passent alors sous les yeux du monde.

Une personne en 2D dira alors : “Si c’est ça le monde, je préfère ne pas le savoir. Car c’en est trop
pour moi. Merci de ne plus m’en parler.”

Ce qui est très authentique et humble de le reconnaître ainsi. Beaucoup en 3D les critiquent alors en
disant “Mais non ! Il ne faut pas fermer les yeux ! Comment voulez-vous qu’on s’en sorte si vous ne
faites pas circuler l’information !”

“Âmes sensibles, s’abstenir”, oui. Il est parfois préférable de ne pas aller dans des endroits qui
pourraient blesser les âmes sensibles.


Respectons leur limites, chacun évolue à son rythme.



Dogmes et Discrimination 

Ces mécanismes mis bout à bout amènent ces personnes pas ou peu éveillées à créer des
dogmes.

“Ce que je ne peux appréhender je ne veux pas le voir.” est déjà une sage et noble observation. Les plus
bornés diront : “Cela n’existe pas !”

Cela ne sert alors à rien de tenter de leur expliquer qu’ils sont dans le déni - ce serait pour eux “leur
manquer de respect”. Ils n’écouteraient pas.

Ainsi, ce qu’ils ont a appris par cœur devient leur référence implacable, leur réalité. Ils en font alors
souvent un dogme.

“Tout le monde sait cela, voyons !”

Tout ou rien.

Tout ce que j’ai appris est vrai, le reste non.

Face à une information qui leur arrive, un nouveau livre qu’ils n’ont pas lu encore sur un domaine sur
lequel ils ont des connaissances, par exemple, ils garderont ce qui convient à leur “connu”, à leur
                                                                                             
                                                                                             
dogme, et jetteront aux oubliettes ce qui ne leur convient pas.

Ce sont eux qui décident alors de donner ou non une valeur, une légitimité à quelque chose, aux avis
d’une autre personne.

Autrement dit, ils font de la discrimination. Passant ainsi bien souvent à côté d’une information qui est
pourtant plus avancée, plus juste, plus précise, ou tout simplement vraie, que leurs propres
dogmes.

“C’est intéressant ce que tu dis, mais je ne lui donne pas de légitimité.”

Le “mais” veut dire “non”. Merci, mais non merci. C’est une phrase toute faite, une formule de
politesse qu’ils ont apprise par cœur.

Autrement dit ici : “Cause toujours tu m’intéresses !”

Ce n’est pas du tout intéressant pour eux.

Ce qui perturbera quelqu’un en 5D car lui lorsqu’il dit : “C’est intéressant ce que tu dis”, il exprime
un réel intérêt et ajoutera ces nouvelles informations dans son système, en aucun cas il ne le jettera à
la poubelle ou dans l’oubli. Il intègre tout, jusqu’à ce qu’il puisse valider ou invalider scientifiquement
l’information, ou la rectifier, etc.

Donc nous voyons ici en quoi une phrase “C’est intéressant.” peut avoir deux sens opposés :


      
      	“Cela ne m’intéresse pas” : c’est juste une formule de politesse. Les commerciaux qui font
      de la prospection le savent bien. 


ou


      
      	“Cela m’intéresse vraiment” : Et là, les commerciaux qui sont tellement habitués à
      entendre la première version, peuvent penser que leur interlocuteur n’est pas intéressé, et
      manquer une opportunité de faire une affaire. 


Une autre formule de politesse : “J’espère que tu vas bien.”

La personne en 5D qui reçoit cela va penser de prime abord que la personne s’intéresse à elle, à sa
santé, physique ou psychique. Mais la personne en 1 ou 2D ne s’inquiète pas vraiment de
l’autre.

Le dialogue suivant pourrait s’ensuivre :

La personne en 5D : “Merci, je vais bien, ne t’inquiète pas pour moi.”

Ce qui a pour intention et attention d’alléger l’autre d’une potentielle inquiétude.

La personne en 2D répondant alors : “Quand je demande à quelqu’un comment il va, je ne fais que
prendre de ses nouvelles, comme on le ferait pour n’importe qui.”

Il n’en a rien à faire de l’autre, ce n’était pas l’objet de son email de s’inquiéter de sa santé.

Deux mondes, deux planètes différentes presque... N’est-ce pas ?


Notez bien le mot “prendre” dans cette phrase ci-dessus, sans transition nous passons à la partie
suivante.
                                                                                             
                                                                                             



Prendre et Avoir 

Le triangle rouge, qui si on le regarde en volume et non à plat, est une pyramide pointe en haut, à base
carrée. Cette pyramide c’est la pyramide de la Matière donc du “Prendre”.

La pyramide bleue, c’est la pyramide de l’Esprit donc du “Donner”.

Le comportement des êtres humains qui n’ont pas encore relié, par l’ouverture du cœur, la pyramide de
l’Esprit sont donc dans le “Prendre” par défaut.

Je “prends” de tes nouvelles.

Je “prends” ce qu’il y a à prendre.

Un tiens vaut mieux que deux, tu l’auras.

Avoir, oui. C’est le monde matériel, celui des possessions matérielles, de l’Avoir.

C’est le principe de la matière, et donc le mode de fonctionnement des matérialistes qui fonctionnent
selon la Loi de “l’Avoir” et du “Prendre”.

Dans leur mode d’appréhension de la réalité, pour “avoir” il faut “prendre”. C’est leur monde, leur état
d’esprit, leur manière de voir le monde, de l’appréhender et de le vivre.

L’instruction permet d’apprendre à donner.

Non instruit, un être en 2D est naturellement par défaut très égoïste. Il ne donne jamais rien, prend
tout ce qu’il veut et tout ce qu’il peut, sans se soucier des autres et de ce qu’ils pourraient en penser,
puisqu’il n’a pas d’empathie.

En apprenant à donner, le geste de la générosité qu’ils n’ont pas intrinsèquement encore pour
beaucoup, ils s’équilibrent.

D’où le geste des offrandes dans les temples, par exemple. Pour apprendre à donner.

Donner aux maîtres dans les temples de la nourriture matérielle, eux nourrissant l’esprit des hommes
de choses immatérielles. Là il y a une réciprocité qui crée un équilibre matière-esprit.

S’ils ne donnent pas de la matière, ils ne peuvent pas recevoir de l’esprit. Cela favorise le terrain pour
que le dialogue “Esprit-Matière” puisse un jour avoir lieu.

C’est totalement différent de l’échange matériel, marchand, du “donnant-donnant” des purs
matérialistes qui ne laisse pas de place pour recevoir l’esprit. On échange de matière à
matière.

La société individualiste et matérialiste a basculé dans une overdose de “Prendre”, du
“toujours plus”, au détriment de la Terre et de ses habitants. Les conséquences planétaire sont
désastreuses. L’humanité en 2D a besoin de vivre les extrêmes pour en toucher les limites
afin d’apprendre par l’expérience, par le vécu, que si tout le monde ne fait que Prendre et
prendre beaucoup plus que le nécessaire, sans jamais Donner, eh bien c’est la catastrophe
assurée.

Alors jusqu’où ira l’humanité dans “le Prendre toujours plus” ? La question est pour vous... Regardez
vos possessions matérielles, regardez l’éventuel surplus...

Nous avons observé le printemps dernier des personnes qui cueillaient de l’aïl des ours pour leur
consommation personnelle et familiale... Elles en prenaient beaucoup, des sacs entiers... pour les
congeler et pouvoir en manger toute l’année.

                                                                                             
                                                                                             
Il n’y a pas que les gros industriels qui font de la pêche intensive qui prennent plus que nécessaire. Cela
commence chez nous, dans nos comportements individuellement.

En faisant ce geste d’apparence anodine, de s’alourdir avec de l’aïl des ours qui pousse en abondance
quelques mois dans l’année, elles continuent à alimenter ce geste de “Prendre toujours plus de peur de
manquer demain”.

Ne vous inquiétez pas de ce que vous mangerez demain, la Nature est là pour vous donner tout ce dont
vous avez besoin. Les pénuries n’existent pas, ce sont les hommes qui ont créé cela avec leurs
comportements délétères et irrespectueux.

Les êtres invisibles de la nature qui étaient à leur service eh bien, avec leurs forêts coupées, leurs sols
arrosés de produits chimiques, leurs fleuves pollués... ont déserté ces lieux dénaturés et dévitalisés, au
risque de mourir.

“Orgueilleux humains qui pensent qu’ils peuvent se débrouiller tous seuls ! Voyez comment vous vous
en sortirez sans nous !”

“N’importe quoi ! Ces petits êtres invisibles cela ce sont des contes pour les enfants ! Vous croyez
vraiment que les salades cela pousse tout seul dans le jardin ?!”

Oui. En 2D. L’invisible n’existe pas, et comme à l’école on apprend par cœur que les fées, les gnomes,
les elfes, et les autres créatures merveilleuses ce sont des histoires pour les enfants, eh bien on continue
de détruire leurs maisons, leur environnement... Et même, de toute façon, les animaux qui sont visibles
et aussi au service de l’homme sont tout autant maltraités... Visible ou pas, cela ne change
rien.

L’irrespect est naturel chez l’homme qui démarre sa vie égotique et négative par nature. Il doit
l’apprendre ce respect, qu’il n’a pas, comme l’empathie, cette générosité, qu’il n’a pas à la naissance
non plus.

L’empathie ne s’apprend pas mais on peut apprendre à être attentionné. Le respect et la générosité
cela s’apprend également, et ensuite une attention est nécessaire à chaque instant, cela nécessite des
efforts... Et les efforts...

“pfiou... c’est fatiguant... Alors laissez-moi prendre de l’aïl des ours, j’ai fait 2h de marche pour arriver
ici, j’ai bien le droit de le congeler non ? C’est que c’est fatiguant de revenir toutes les
semaines...”

Mais pourquoi est-ce qu’il faut aller si loin pour trouver de l’aïl des ours ? Car les petites fées et les
gnomes qui le font pousser avec amour et abondance se sont réfugiés dans des endroits encore sauvages
et reculés et loin des hommes qui ne respectent rien.

Commencez à respecter la planète et votre prochain et les fées et les gnomes reviendront dans vos
jardins, et plus aucun humain ne manquera jamais de nourriture.

Vous n’y croyez pas ?

Vous n’avez probablement alors pas cru tous les lanceurs d’alertes humains qui ont dit “arrêtez de tout
prendre, arrêtez de couper les forêts par millions d’arbres, arrêtez de toujours prendre plus,
...”

Vous avez cru : “Prenez ce que vous voulez, cela rapporte plus d’argent, vous donne un travail, un
salaire, prenez, prenez, regardez la publicité, prenez encore de cela, prenez braves gens ! La morale ?
L’éthique ? Bof ! C’est pour les cons. On ne vit qu’une fois, ce serait dommage de ne pas en
profiter !”

Voyez-vous le résultat ?

Beaucoup pleurent de ne pas avoir assez...

Alors nous vous invitons à nous croire ici sur parole, histoire de voir si nous avons raison. Si ces petits
                                                                                             
                                                                                             
êtres invisibles à vos yeux existent bien et qu’en respectant la Nature ils vont revenir plus près de vous
et vous offrir des fruits et des légumes en abondance pour que vous puissiez arrêter de trimer
dans les champs et vous consacrer à votre chemin spirituel... À quoi ressemblera le monde
demain ?

C’est votre choix, vous avez toujours eu le choix. Ce que l’humanité vit aujourd’hui est la conséquence
des choix que vous avez fait hier et que vous faites aujourd’hui.

Alors de “Prendre”, nous vous invitons ici à faire le chemin de “Donner”. Car si ce n’est pas naturel en
2D, cela s’apprend. C’est un comportement à répéter, comme un pianiste apprend à jouer du piano, il
répète encore et toujours les mêmes gestes. Alors ceux qui sont encore trop dans le Prendre, répétez le
geste de donner, donner, donner.



Quantité 

Dans le “Prendre”, le poids et la mesure se fait sur la quantité. C’est le règne du quantitatif.

J’ai ou je n’ai pas. En quantité.

La qualité ou l’approche qualitative n’est pas encore dans leur mode d’appréhension au sens où elle
n’est pas leur priorité, n’est pas recherchée, ni appréciée pour beaucoup.

Le prix le moins cher, les packs familiaux... Tous les arguments des grandes surface les ciblent.
Pourquoi payer plus cher un produit similaire ?

...

Toujours plus, plus de matière, matérialisme, quand tu nous tiens !

Qui tient le plus l’autre ? Celui qui possède tant de choses ou les choses qu’il possède ?


La quantité, c’est aussi “la loi du plus grand nombre”, nous en reparlerons en détail plus
loin.



Peur de la mort 

La peur, l’angoisse de la mort est présente chez les personnes en 2D, parfois omniprésente même.
Consciemment ou non.

L’angoisse du lendemain les prive souvent d’initiative, de mouvement. Préférant ne rien changer (au
risque de retomber en 1D) même si cela est difficile à vivre comme situation, “au moins je ne suis pas
mort ici”. “On sait ce qu’on quitte, mais on ne sait pas ce qu’on gagne”... “Je préfère ne pas prendre le
risque de vivre encore pire ailleurs”... Plutôt que de “risquer” d’aller vers l’inconnu, elle préfèrera rester
sur place et mourir à petit feu.

La promesse de la vie éternelle n’est pas une vaine promesse, non, c’est en évoluant qu’on y accède.
Donc pour effacer cette angoisse de mort, la meilleure option, c’est de se mettre en mouvement et de
vivre pleinement sa vie.

Ces personnes sont, de ce fait de cette crainte, souvent attachées pour ne pas dire accrochées à leur
maison, à leur foyer, qui les rassure, entourées des gens qu’elles aiment, très proches d’eux, elles se
                                                                                             
                                                                                             
sentent en sécurité.

Cette peur de la mort est bien réelle, car effectivement, à leur mort, c’est un moment guère agréable à
vivre.

Ce qui n’est pas le cas d’un être qui est relié à son Esprit. Un tel être plus évolué continue de vivre
“de l’autre côté”, il quitte juste son véhicule de chair, comme on enlève un costume, et continue son
service sur un autre plan de réalité invisible aux yeux des hommes. Un tel homme n’a donc aucune
angoisse à l’idée de la mort, sans savoir vraiment pourquoi du fait de l’amnésie à la naissance. Dès
tout petit, il se demande “mais pourquoi donc ont-ils si peur de la mort ?” Et à quoi peut ressembler
une telle angoisse chez ceux qui l’ont. Jusqu’à ce qu’il comprenne qu’ils sont différents de lui, en lisant
cet exposé par exemple.

Cette peur de la mort, et de beaucoup de choses d’autres que la mort, fait qu’ils préfèreront se
conforter dans l’inertie plutôt que dans le mouvement de la vie.

Or le mouvement, c’est la Vie. L’inertie, c’est la mort.


“Laisse les morts enterrer les morts, et viens plutôt avec moi, suis-moi, mets toi en mouvement, et tu
découvriras la vie.”



Équilibre, inertie et mouvement. 

La stabilité appréciée et recherchée en 2D c’est l’équilibre stable.

L’équilibre stable c’est le creux de la vallée, et l’équilibre instable c’est le sommet d’une
montage.

Si on pousse une balle sur les pentes de la vallée, la balle revient en bas sans risque, et s’arrête de
rouler, c’est l’inertie.

Si on pousse une balle de l’équilibre du sommet, elle tombe alors bien vite, sans espoir de remonter,
c’est le mouvement perpétuel. Comme des montagnes russes dans une fête foraine, on monte chercher
l’équilibre instable, et on redescend, on arrive au creux, mais on ne s’y arrête pas, surtout pas, on
remonte tout de suite pour redescendre de plus belle... Lorsque cela s’arrête, c’est bien triste, cela ne
dure jamais assez longtemps.

Le surfeur rêverait d’être sur une vague en perpétuel effondrement, ainsi il surferait toute sa vie, en
équilibre instable, mais ôh combien plus vivant pour lui, que rester sur la plage à regarder cette même
vague, en équilibre stable, bien assis sur une chaise.



Les habitudes 

Cette inertie, au niveau de leurs comportements, se traduit par un enfermement dans les
habitudes.

“Le dimanche c’est le repas chez mamie.”

“Le mardi soir, c’est ciné.”

“Chaque soir, tu m’appelleras pour me donner des nouvelles.”

                                                                                             
                                                                                             
etc.

Une personne en 2D sera souvent déstabilisée si quelque chose venait la perturber dans ses habitudes
ou dans ce qu’elle a planifié, qui pour elle est “gravé dans le marbre”. Parfois elle fera de grande crise
d’angoisses. Gare au retour à la 1D, au minéral !

Connaissez-vous les Shadoks ?

Ils naissent et meurent souvent non loin du même endroit géographique. Certains même habitent toute
la vie au même endroit, dans la même maison, celles de leurs parents, ou dans la même rue s’ils
déménagent.

Si leurs parents étaient des globes trotteurs et qu’ils vivaient en nomade dans un camping car, alors,
habitués à ce mode de vie, et l’ayant appris, ils seraient alors ravis de continuer eux-même à vivre
ainsi, dans le même référentiel connu.

Ces deux derniers exemples, l’extrême sédentaire et l’éternel nomade, démontrent simplement
qu’on ne peut faire de généralités. Comme nous l’avons déjà dit, la diversité est de mise
partout.



Acquisition des connaissances 

Ils n’ont pas beaucoup de connaissances intrinsèques à la naissance, si ce ne sont les habitudes d’ordre
collective, les instincts, ce qui est présent dans la mémoire de l’âme-groupe. C’est l’âme qui porte la
mémoire de vie en vie.

Ils ont donc besoin d’apprendre beaucoup, et de manière différente que ceux qui ont déjà une âme
individuelle, reliée à l’Esprit.

Apprendre par cœur leur convient bien, même s’ils ne sont pas tous égaux à cet endroit-là. Les corps
n’étant pas tous les mêmes, les capacités cérébrales diffèrent, leurs capacités intellectuelles donc
aussi.

Ils développent donc leur intellect, en mémorisant, en répétant et relisant les mêmes choses, les mêmes
gestes. Ils se spécialisent donc souvent, font le même métier, le même geste, toute leur vie
parfois. Ils sont à tous les niveaux de la société, du travail le plus mécanique, comme un
balayeur par exemple, jusqu’à la direction d’une entreprise, après avoir fait des études
émérites.

Pourtant, ils ne sont guère intelligents, car l’intelligence se développe avec l’individualité et l’âme
individuelle. “L’intelligence du cœur”, comme certains la désignent.

Ceux qui ont un diplôme émérite et même des palmes académiques, n’aimeraient pas qu’on leur
disent : “Vous avez un intellect bien rempli, et vous faites de bien belles choses, mais vous n’êtes pas
encore bien intelligent.”. Ceux qui sont intelligents comprennent parfaitement ce que nous disons ici, et
l’approuvent, même s’ils restent silencieux, parce que “cela ne se fait pas”, ou parce que les représailles
seraient violentes à leur égard. “Crime de lèse majesté ! Au cachot !”... C’est radical, “Mais au moins,
plus personne ne dira que je ne suis pas intelligent !”. Cela ne changera rien au fait qu’il ne
l’est pas encore, bien au contraire, il continue en agissant ainsi de démontrer sa bêtise.
L’intelligence ne se décréte pas, comme nous l’avons déjà dit, elle se développe avec son agilité de
conscience.

L’histoire “Les habits neufs de l’empereur” de Handersen, illustre bien ce phénomène. L’empereur, au
sommet de son empire, se croit intelligent, et se fait berner par un homme réellement intelligent, qui ne
                                                                                             
                                                                                             
pouvait faire autrement, l’empereur l’aurait tué sinon. Tout son peuple voit qu’il s’est effectivement
berné, du fait qu’il se pavane nu et fier dans la rue, pensant porter la plus belle robe du royaume taillé
dans un tissu rare et cher “que seul les hommes des plus intelligents peuvent voir”. Et c’est un petit
enfant qui lui fait remarquer qu’il est bel et bien nu, et donc bien bête et bien ridicule. Tous les autres
n’ayant pas osé lui dire qu’il était bien ridicule de se croire ainsi si intelligent, de peur de perdre la
tête...

Certaines vérités dérangent l’ordre établi, oui. La vérité est ce qu’elle est, et pas ce qu’on aimerait
qu’elle soit.

Au niveau cognitif, l’agilité de conscience permet d’aller rechercher dans le savoir des données acquises
pour les utiliser à bon escient mais ne permet pas encore de gérer un grand nombre de données
ensemble simultanément, afin d’en analyser les liens, de faire des correspondances, et émerger des
nouvelles idées, des nouveaux contenus...

Si vous continuez de penser qu’apprendre par cœur comment on fait une opération chirurgicale c’est
être intelligent, c’est votre choix. Il s’agit pourtant du même geste qu’apprendre à découper un carré
avec un ciseau en maternelle, ou un cutter en primaire : il suffit de suivre les pointillés. Ce sont deux
chirurgiens qui nous ont expliqué cela, nous n’inventons rien, comme nous vous l’avons déjà
dit.

À ce genre de démonstration, un médecin chirurgien orgueilleux en 2D et sa cour réagiraient en
s’offusquant de nos propos en disant que nous leur manquons de respect. Sans prendre le temps de
réfléchir à ce que nous venons de leur dire. Car la réflexion est un signe d’intelligence, le premier et
principal geste à faire pour la développer. Tourner 7 fois la langue dans sa bouche avant de parler.
C’est en primaire que nous avons reçu cette bonne idée pour temporiser une réponse, une pulsion, une
éventuelle réaction.

Les personnes en 2D ont bien du mal à transposer un geste appris dans un contexte pour l’appliquer à
un autre contexte, même si le geste est fort similaire dans les deux cas.

Ils transmettront ensuite à leurs enfants, ou leurs élèves, ou d’autres, le geste de la même manière
qu’eux-même l’ont appris. Nous avons déjà vu ce qu’à l’extrême cela peut donner.

Ainsi un parent en 1D ou 2D tentera d’imposer une manière de faire à un enfant plus agile que lui
en conscience et dont l’âme a déjà en mémoire une autre manière de faire et qu’il sait
retrouver intuitivement. Ce qui insupportera l’enfant dont le parent ira parfois jusqu’à lui
prendre les mains pour corriger son geste afin qu’il fasse exactement comme lui, au millimètre
près... Ce qui est une forme de harcèlement, bien qu’il ne soit pas porté par une mauvaise
intention.



Harcèlement 

C’est souvent par inconscience ou ignorance que le harcèlement est effectué par des êtres en 1D ou
2D.

Le parent, par exemple, harcèle alors malgré lui ses propres enfants plus agiles que lui
en pensant sincèrement bien faire, pour instruire. N’est-ce pas un bel élan que de vouloir
transmettre ?

Et pourtant, ce beau geste a bien des conséquences, parfois désastreuses, sur les enfants plus agiles.
Pour les enfants en 2D cela ne pose pas de problèmes, ils sont ravis d’apprendre ainsi un nouveau
geste. Pour les autres, c’est une torture, qui peut faire basculer certains enfants dans la
                                                                                             
                                                                                             
perversion.

Car à force de se retrouver ainsi coercisé, micro harcelé toute la journée par ce parent, l’enfant plus
évolué va devoir trouver des stratégies pour avoir un peu d’air, un peu d’espace pour lui. Le
mensonge et la manipulation seront souvent sa seule issue. Comme le parent en 2D ne ment
pas, il ne se rendra pas compte que son propre enfant lui ment pour avoir la paix et la
liberté... Un cercle vicieux est favorisé alors chez l’enfant, et petit à petit, “le diable” fait
ainsi son nid. Le parent en 2D est bien ignorant de ce qu’il fait vivre et induit chez son
enfant, pourtant par amour pour lui. C’est un véritable empoisonnement à petite dose mais
répété.

Comment corriger cela ? En instruisant tout le monde sur ces agilités de conscience différentes, même
au sein d’une même famille. Si tous les parents en 2D, qui aiment leurs enfants, savaient cela, ils
pourraient adapter leur manière de faire avec leurs enfants. Laisser plus de liberté à ceux qui sont déjà
en 5D et accompagner de plus près ceux qui sont en 2D.

De même pour l’école, elle devrait s’adapter pour offrir plus de diversité de cadres qui
conviendraient aux différentes formes d’esprit des enfants et agilités de conscience, plutôt que
d’imposer un seul cadre d’apprentissage par cœur, qui ne convient pas du tout à tout le
monde.

Nous l’avons vu également précédemment dans le cas de l’insistance permanente “je force, je force,...”,
qui est une autre forme de harcèlement, qu’il est possible d’instruire que ce geste est inadéquat pour
vivre ensemble en harmonie, et de créer cette règle simple à respecter : “Non, tu demandes une seule
fois à quelqu’un, s’il répond non, tu n’insistes pas.”



Règles bien difficiles à respecter 

En parlant de règles, face à un mode d’appréhension binaire de la réalité, les règles sont souvent bien
difficiles à être respectées pour les personnes en 2D.

Si les règles vont dans “la bonne direction”, c’est-à-dire leur direction, celle qui leur convient, tout va
bien.

Si elles vont à l’encontre de leur direction, elles se heurteront au rapport de force. Et si le mental n’est
pas assez puissant, eh bien elles choisiront de ne pas les respecter.

Exemple : Deux étudiantes ont décidé de s’installer en colocation. Elles trouvent un bel appartement,
chacune leur chambre, un salon confortable. Une fois le bail co-signé et les clefs dans la poche, l’une des
deux, en 2D, dit à l’autre en 4D : “Génial ! Maintenant on va pouvoir inviter pleins d’amis pour faire
la fête tout le temps !”

Surprise, l’amie en 4D réalise qu’elle ne connaissait pas ce tempérament de son amie en 2D. Elle, qui
n’est pas du tout dans la même vibration qu’elle, apprécie les moments calmes lorsqu’elle revient chez
elle et préfère faire la fête à l’extérieur.

N’auraient-elles pas mieux fait que de s’en parler avant ?

Elles se posent alors ensemble et décident d’écrire une règle de vie ensemble. Elles se mettent d’accord
pour cela : “Si l’une désire faire une fête et inviter ses amis, elle doit en parler d’abord à l’autre et si
l’autre est d’accord, c’est ok. Si l’autre n’est pas d’accord, la fête n’a pas lieu.”. Bonnes amies, elles sont
satisfaites de cela.

Le week-end suivant, des amis débarquent ! La plus calme n’avait pas été prévenue. La règle n’avait
pas été respectée... Son envie de faire la fête était plus forte que sa capacité à respecter la règle, et
n’ayant pas d’empathie pour l’autre, elle dira qu’elle n’est pas fun... “Boah” ! C’est pour la
                                                                                             
                                                                                             
crémaillère ! T’es rabat-joie toi !”

Le problème, c’est toujours l’autre, pas le fait qu’elle n’ait pas respecté la règle. Non.

”Ta règle ! Je l’ai signée car tu m’as poussée à le faire !”.

Non, l’autre ne la pas poussée, elle ne considère pas les relations selon un rapport de force, mais selon
la recherche de l’harmonie entre les hommes. Cette jeune fille qui dit : “Tu m’as poussée”, parle de son
propre comportement, par analogie avec elle-même, elle pousse effectivement les autres lorsqu’elle veut
obtenir quelque chose.

La colocation ? Elle s’est arrêtée là. La festive a gardé l’appartement et a pu faire la fête selon sa
volonté.

En cas de conflit, paradoxalement, si la règle avait été dans son sens, elle aurait pris la tête à l’autre
au moindre faux-pas. Ces personnes sont promptes pour faire remarquer aux autres qu’ils ne respectent
pas une règle. Mais les concernant... déni, oubli.

“Si tu vois la paille dans l’œil de ton frère, préoccupe toi d’abord de la poutre qu’il y a dans le tiens”.
Cela vous rappelle-t-il quelque chose ?

C’est tout le chemin d’un être en 2D qui désire évoluer, d’arriver à se regarder soi-même.

Il y a d’autres comportements de contournement de la règle, mais qui sont ceux des manipulateurs.
Eux sont moins “frontal” et “brutal”, n’étant pas sur un rapport de force, mais un rapport de
pouvoir. Nous en reparlerons dans un autre chapitre (👉 voir “Le Côté Obscur”)
.

Parfois les comportements apparents se ressemblent, mais il ne sont pas sous-tendus par la même
vibration, par les mêmes intentions, comme la toile de la peinture dont nous parlions en introduction.
Ne fiez-vous donc pas aux apparences, elles ne sont pas suffisantes pour discerner le niveau d’agilité de
quelqu’un.



En couple ? 

Quelqu’un avec une agilité en 1D ou 2D risque de continuer ce micro-harcèlement quotidien avec son
conjoint, et ces problématiques de règles plus ou moins bien respectées, selon les moments, les
humeurs, les rapports de force.

Ce qui n’empêchera pas le couple de vivre des moments agréables et conviviaux. Surtout s’ils sont du
même niveau de conscience et alignés dans la même direction, même en 2D. Il est d’ailleurs préférable
d’être en couple avec quelqu’un de la même agilité que vous-même, tout le monde s’en portera
mieux.

“Tu ne commettras point d’adultère !”, pourrait évoluer et se dire aujourd’hui ainsi :

“Tu te mettras en couple avec un partenaire de même agilité de conscience que toi et qui regarde dans
la même direction que toi.”. Il y aurait ainsi probablement moins de souffrance à la surface de la
Terre.

S’ils ne regardent pas dans la même direction, l’attitude “tout ou rien” et leur considération des
relations sous l’angle du rapport de force conduit souvent à des échanges du type :

“C’est ta collection de figurines ou moi !”

“Tu es libre d’aller à l’étranger si tu le souhaites, ce sera sans moi.”

Ce qui n’est pas du chantage (nous en parlerons plus loin), mais juste une affirmation factuelle.

Peu de recherche d’un terrain d’entente qui soit à l’équilibre pour les deux.

“C’est mon équilibre qui prévaut... L’autre n’a qu’à trouver son équilibre tout seul.”

                                                                                             
                                                                                             
Cherchez ici l’erreur de raisonnement.

Comment peut-on en couple trouver un équilibre, si seul l’un des deux est satisfait de ce qu’il impose à
l’autre qui le subit ?

Nous observons que, bien souvent à ce niveau-là d’agilité en 2D, la personne n’est pas autonome, elle
n’a pas toutes les compétences ni les qualités requises pour être autonome. Donc elle va chercher dans
le couple ce qui lui manque. Si elle se met en couple avec quelqu’un d’autre qui a ces mêmes manques,
aucun des deux ne pourra satisfaire l’autre, et ils se reprocheront mutuellement ce qui manque à leur
couple, le problème étant toujours l’autre.

Si un être ayant atteint un plan de conscience supérieur se met en couple avec un être en
2D, alors il y aura un déséquilibre. Le plus agile est souvent déjà dans le Don, et celui
en 2D dans le “Prendre”. Celui dans le Don sera vidé de son énergie plus rapidement, et
devra aller chercher en dehors du couple, dans un travail qui lui plaît par exemple, de quoi
recharger ses propres batteries. Ce qui fait qu’il rentrera probablement tard du travail, ce
qui sera l’occasion pour l’autre de lui reprocher... et de lui vider ses batteries encore plus
vite.

Une seule solution viable : la séparation pour éviter que celui qui est dans le Don y laisse sa santé
physique et mentale.

La relation dans le couple peut changer du tout au tout avec la venue d’un premier enfant.

Le manque d’ambivalence du parent - disons la mère pour illustrer le propos, mais c’est pareil chez le
père, chez l’homme - fait qu’elle aura parfois bien du mal à être la mère de son enfant ET la femme de
son mari, en même temps.

Elle pourra osciller entre la mère de OU la femme de, mais pas les deux en même temps.
Pendant des vacances sans les enfants par exemple, où ils se retrouveront enfin tous les deux,
seuls, en couple. Là, elle pourra revenir la femme de son mari. Mais lorsque, de retour au
foyer, les enfants sont de la partie, alors elle remettra son rôle de mère en priorité sur le
devant, et considèrera alors son mari... tel un enfant. Et le critiquera sans cesse pour le
moindre mauvais geste : “il faut faire comme ceci, comme cela, comme moi je fais, car je sais
faire...”.

Cela pourra avoir aussi une autre conséquence. C’est que la mère ne faisant pas l’amour avec
ses enfants, eh bien elle arrêtera de faire l’amour avec son mari. (Ou le mari arrêtera de
faire l’amour avec sa femme.) Beaucoup de personnes découvrent alors leur conjoint ou
conjointe différemment, et sont surpris, puis frustrés et malheureux d’un tel changement de
comportement.

Un être avec une conscience plus éveillée, pour qui l’acte de faire l’amour est divin, sacré, une
communion indescriptible par des mots, une voie royale... Un tel être si c’est un homme, se sentira
alors castré. Oui, ni plus, ni moins que castré. Et un homme dont le pouvoir créateur, car lié au chakra
sacré, est castré, s’enfonce dans un cauchemar, que sa femme en 2D ne pourra pas comprendre.
L’homme peut alors devenir violent, s’énerver. La femme dira alors probablement que c’est un homme
qui ne sait pas maîtriser ses pulsions, puisque le problème ne peut être de son fait, n’ayant
pas une once de culpabilité en elle. Donc “c’est toi le problème”, et cela revient encore et
toujours.

Si c’est une femme plus évoluée qui est en couple avec un homme en 1 ou 2D ayant encore une
sexualité de reproduction d’ordre animale, mécanique par défaut. Pour lui l’acte est assez rapide et
souvent il ne connaît pas la femme, ne sait pas comment vit une femme sexuellement. Il a besoin
d’être instruit. S’il ne l’a pas été, il ne pourra pas le deviner. Il fait “son affaire”, “trois petit tours et
puis s’en va”. La femme, qui se retrouve alors incomprise et frustrée, insatisfaite, vit aussi la
castration.

Les couples “en 2D”, peuvent aussi se lasser de faire l’amour avec leur partenaire. Dès études
                                                                                             
                                                                                             
démontrent que les rats de laboratoire, se lassent de leur partenaire après un certain temps et
retrouvent une vivacité sexuelle avec une nouvelle partenaire.

C’est un indicateur important de l’agilité de la conscience, donc du niveau d’évolution d’une personne,
de regarder comment cela se passe dans le couple et au lit. Pour ceux qui n’ont connu qu’un partenaire,
ne vous dites pas “que c’est partout pareil”. Loin de là !

Comme en 2D les énergies manipulées par une personne sont principalement négatives, eh bien, pour
un être très positif le couple devient alors souvent un enfer. Car cela ne devient plus que scène de
ménage sur scène de ménage. Invivable. Même s’il y a encore une sorte d’amour entre les deux
partenaires, car il y a les enfants, car il y a ces bons moments vécus hier, il ne s’agit plus que d’une
cohabitation dans un même foyer.

L’heure du divorce n’est alors souvent pas très loin, et salutaire, pour tout le monde. L’homme, la
femme, et les enfants. Même si cela crée de la souffrance et bien des difficultés de tous ordres. Le
regarder comme une épreuve initiatique permet de relativiser bien des choses.

Vous trouverez peut-être que ce passage concernant le couple est bien négatif, que tous les couples,
même en 2D, ne vivent pas forcément cela. Oui.

Rappelez-vous que pour démontrer quelque chose qui est Bien, Beau et Vrai, pour les esprits humains à
cette heure-ci sur Terre, il est nécessaire de décrire d’abord ce qui n’est pas Bien, ni Beau, ni
Vrai.

Il est tout à fait possible de vivre un couple harmonieux, et cela, tout le monde sait à quoi il ressemble,
et nous avons partagé déjà dans nos écrits ce que cela est.

Nous cherchons ici à apporter des clefs pour résoudre des problèmes dans la vie des hommes
et des femmes sur Terre, quelque soit leur agilité de conscience. Pas à décrire un monde
merveilleux idéal, beaucoup le font déjà, et, parmi eux, beaucoup le font sans le vivre pour
autant.

“Vivement la nouvelle ère ! où tout le monde sera beau et heureux !”. C’est devenu un mantra... Et ce
monde beau et heureux dont vous rêvez tous n’arrivera pas si des êtres en 2D continuent de
séduire des êtres en 5D qui n’ont pas encore assez de discernement ni assez de vécu pour
savoir dans quels draps ils sont allés se mettre. Alors que s’ils avaient pu lire ce que nous
écrivons ici, jamais ils n’auraient choisi leur partenaire de vie avec une conscience encore
endormie alors qu’eux en ont une déjà bien éveillée... et nous n’avons pas encore parlé de la
perversité.

Prenons une autre image, une personne, même adulte, avec une conscience endormie en 2D est à
l’image d’une petite fille ou d’un petit garçon, et une personne avec une conscience très éveillée est
un adulte dans la pleine puissance de son être. Est-ce qu’un adulte fait l’amour avec un
enfant ?

C’est ce qui fait que souvent, ces êtres en 2D (et aussi souvent en 3D) vont rechercher pour “faire” un
couple une personne plus évoluée, parfois une figure de l’ordre du père ou de la mère, au lieu de
chercher une relation d’adulte à adulte, puisqu’au niveau du mental, il n’est pas encore à ce
niveau-là.

La société d’ailleurs est globalement tiraillées par ces relations de l’ordre “parent-enfant”.

Cherchez autour de vous des réelles relations d’adulte à adulte, libres et responsables. Nous n’en
observons vraiment pas encore beaucoup sur cette planète, ce qui est statistiquement tout à fait
logique et cohérent - car tout est cohérent dans l’Univers - vu le nombre actuel de consciences
endormies sur Terre. Rappelez-vous que la Terre est une planète école, et donc qu’il y a encore
beaucoup de jeunes enfants dessus.

Il est plus équilibré de vous mettre en couple avec quelqu’un de même agilité que vous. Alors pour un
                                                                                             
                                                                                             
couple en 1D ou 2D, cherchez quelqu’un qui regarde le monde dans la même direction que vous, qui
soit “en phase” vibratoire avec vous, cherchez l’harmonie. Comme dans la nature, des chats ne se
mélangent pas avec des souris, des aigles ne nichent pas avec des tortues, pourtant les deux
pondent des œufs. Personne ne peut être en couple avec tout le monde, non. Certains, tout
les oppose, ils ne sont pas venu expérimenter sur Terre le même chemin. Comme c’est
plus facile de faire le chemin en couple, on avance bien plus vite, eh bien trouvez le bon
partenaire.

En 1D ou 2D, souvent ce n’est pas du tout la préoccupation encore, de fait, de faire son chemin
spirituel. Nous avons croisé des couples, les deux en 2D, dont seul l’un des deux avait envie d’avancer,
l’autre non. “C’est ton truc, fais ce que tu veux, mais pas moi.”. Alors celui qui veut avancer est
triste, mais comme il y a de l’affection entre les deux, eh bien... il y a un choix à faire.
Souvent la personne qui veut avancer reste “car il/elle l’aime.”, en espérant qu’un jour
l’autre ait envie d’y aller. Celui qui a l’appel d’y aller attend alors... eh bien il peut attendre
longtemps, car son partenaire ce n’est peut-être pas dans cette vie qu’il s’y mettra, fort
probablement. Que ne voit pas, ou ne veut pas voir, le déni est puissant ici, la personne “qui l’aime”
et qui reste ? Qu’elle est face à une épreuve : celle du dépouillement. Choisir de faire
son chemin spirituel, ou choisir le monde de son conjoint. Souvent, les deux ne sont pas
conciliables, sauf lorsque les deux ont envie d’avancer ensemble, et, là, c’est un chemin
merveilleux.


Intense mais merveilleux, en mettant un zeste d’ambivalence.



Autonomie 

Nous avons déjà abordé cette notion un peu plus haut. Revenons dessus ici, car c’est un sujet
important et essentiel l’autonomie, pour tout être sur Terre, tout au long de son évolution.

L’autonomie matérielle. Avoir tout ce dont il est nécessaire matériellement et en nourriture terrestre
pour vivre avec un corps physique bonne santé.

L’autonomie émotionnelle. Maîtriser ses émotions, ne pas être pilotées par elles.

L’autonomie affective, être bien seul.

L’autonomie existentielle. Savoir se débrouiller seul dans la vie, en toute circonstances, en harmonie
avec les autres. Ce qui ne signifie pas y arriver seul, nous avons tous besoin des autres pour avancer.
Comme un enfant a besoin de ses parents pour grandir, un jour il quitte le nid et vole de ses propres
ailes.

L’autonomie mentale. Savoir penser par soi-même, élaborer ses propres idées, ne plus être manipulable
ni influençable.

L’autonomie énergétique, rayonner sa propre Lumière vers l’extérieur, la donner,

L’autonomie thérapeutique, nettoyer son âme sans ennuyer les autres avec sa propre noirceur.

L’autonomie spirituelle... Retrouver son propre nom. S’auto-nommer. Découvrir qui nous
sommes.

L’autonomie créative, créer son propre Univers...

...
                                                                                             
                                                                                             

En 2D les êtres ne sont pas autonomes, n’ayant pas relié la pyramide bleue et développé les chakras
supérieurs, ils sont encore fortement dépendants des autres.

Leur chemin en conscience devient initiatique lorsqu’ils décident de faire le pas vers plus d’autonomie,
pour être moins dépendant des autres.

Acquérir les compétences qui leur manquent pour ne pas toujours se reposer sur les autres.

Un premier pas, dans un monde où certains peuvent finir par penser que tout leur est dû, est
d’apprendre à demander plutôt que de prendre, et de ne pas considérer le “non” d’un autre comme de
l’ingratitude ou de la méchanceté.

Souvent dans un couple, ils laissent à l’autre des compétences que l’autre possède sans jamais
faire l’effort de les acquérir soi-même se disant : “Il le fait très bien. Moi je n’y arrive
pas.”

Pour des compétences usuelles utilisées quotidiennement, il ne s’agit pas ici des compétences de l’ordre
dite professionnelles dont nous parlons ici.

Par exemple, à notre époque :


      
      	savoir cuisiner,
      

      	savoir conduire une voiture,
      

      	savoir configurer son ordinateur personnel ou son téléphone,
      

      	savoir ranger une maison, faire le ménage,
      

      	savoir demander son chemin,
      

      	savoir faire sa déclaration d’impôts,
      

      	... 


Souvent ils ne font pas l’effort pour acquérir tout cela. Car acquérir une nouvelle compétence demande
un effort, de l’énergie, etc.

Ce qui fait que, dans le couple, ils créent une dépendance vis à vis de l’autre. Un lien fort, parfois très
puissant. Sans le préméditer.

“Tu sais bien que je n’ai pas le permis !”

                                                                                             
                                                                                             
Oui, l’autre le sait bien, et s’il devait en venir à devoir divorcer, car la cohabitation peut devenir
impossible à vivre, eh bien celui qui a le permis et qui aime toujours l’autre - divorcer ne
signifie pas toujours “ne plus aimer l’autre”, en dépit des apparences - verra bien tout
ce que l’autre aura bien du mal à faire seul, et cela le freinera souvent dans son acte de
libération.

Exemple : Une mère n’a pas le permis. Elle a peur à l’idée de conduire et n’a jamais tenté d’apprendre
à conduire. Ne la critiquez pas, ne la jugez pas. Il est préférable de connaître ses limites
plutôt que de prendre le risque de mourir ou de faire mourir l’autre dans un accident de
voiture.

Elle a donc toujours été dépendante des autres, ses parents, son frère plus tard. Tout en étant à l’aise
dans les transports en commun. De fait elle organise sa vie ainsi, restant proche d’une station de métro
ou de bus.

Elle se marie avec un homme qui a le permis, a un enfant. L’homme choisira de divorcer et ce sera
compliqué pour lui de “la priver” de cette agilité de conduire, aller en vacances dans des endroits où il
n’y a pas de transports en commun, etc. Une fois le divorce effectué, son enfant ayant déjà le permis,
elle lui dit : “Eh bien maintenant c’est toi qui m’emmènera en voiture lorsque j’en aurais
besoin.”

Et elle sera sincèrement surprise lorsque son enfant dira : “Hors de question, si tu as besoin d’une
voiture, tu prendras un taxi.”

Son enfant n’avait pas envie de se charger d’une telle dépendance vis-à-vis de sa propre
mère.

Un autre exemple : Une mère demande à sa fille de l’appeler tous les soirs. Elle est en dépendance
affective. Sa fille ne se rend pas tout de suite compte que cela est problématique, cela devient une
habitude chez elle, puis en grandissant, elle se retrouve tellement intriquée avec cette dépendance,
qu’elle aura bien du mal à trouver un homme.

“Quoi ? Tu appelles ta mère tous les soirs !! On n’aura jamais une soirée tranquille alors ?
Bye bye ! Lorsque tu seras sortie des jupons de ta mère, peut-être que tu trouveras un
homme !”

Cette femme vivait dans le même quartier que sa mère qui la sollicitait très régulièrement pour aller à
la pharmacie lorsqu’elle n’a pas la force de se lever, parfois lui faire des courses, venir l’aider à
résoudre un problème chez elle... Elle était l’esclave de sa mère, s’en était rendue compte mais
n’arrivait pas à s’en défaire... Face à cette épreuve, qui pour elle est initiatique, elle n’y arrive
pas.

Alors elle fuit et part loin en vacances, faire “des voyages initiatiques spirituels”, alors que son épreuve
est juste sous son nez, dans sa vie quotidienne : se libérer du joug de sa propre mère. Mais cela étant
trop difficile elle remet à plus tard.

Eh bien, reliée ainsi énergiquement et existentiellement avec sa mère, un lien qui se trouve au
niveau de son plexus solaire, là où il y avait son cordon ombilical, elle aura bien du mal à
rencontrer un homme, ou alors aussi esclave de ses parents qu’elle-même... Pourtant elle
rêve d’un beau chevalier... et dans son esprit, ce beau chevalier n’appelle pas son père ou
sa mère tous les soirs, n’obéit pas instantanément aux caprices des autres pour avoir la
paix...

Le chevalier, libre lui, ne la regardera, elle, que lorsqu’elle se sera libérée. Jusqu’alors elle reste, même
à 45 ans, la petite fille de sa maman.

                                                                                             
                                                                                             


Matérialité - Négativité 

La Matière, c’est la polarité négative.

L’Esprit, c’est la polarité positive.

Un être équilibré est donc 50% Esprit, 50% Matière.

50 % Yang, 50% Yin.

Or avec une conscience encore endormie, le lien avec l’Esprit via l’âme de l’Esprit, n’est pas encore en
mesure d’apporter cet équilibre énergétique de manière autonome en l’être humain en 2D qui va donc
avoir une tendance naturelle a exprimer la négativité, celle de l’égo-inférieur, celle du plan
mental-inférieur, le mental-concret.

C’est pour cela qu’une “jeune personnalité” a besoin d’être instruite, avec notamment les valeurs
morales et religieuses dont nous avons parlé précédemment, qui sont devenues des valeurs sociétales et
inscrites dans les lois des nations.

Comme nous l’avons vu plus haut, non instruit, l’égo n’exprime que la négativité, l’égoïsme, la
violence, le crime... Instruit, il est alimenté alors de choses positives, et trouve ainsi un certain
équilibre. Et garder cet équilibre à ce stade demande un effort constant.

D’où l’importance de nombreux rituels qui avaient été donnés, comme faire le bénédicité avant de
manger et manger en silence, afin de créer un cadre de paix pour ne pas médire autour du repas, ce qui
pollue les aliments et les corps en train de manger.



Concret et mental-concret ou inférieur 

“À un problème concret, nous avons une solution concrète !”

Oui, c’est bien le monde tel qu’appréhendé en 2D : la concrétude.

En 2D les humains n’ont pas encore accès aux concepts, à l’abstrait. C’est lorsqu’ils accèdent au plan
mental supérieur qu’ils accèdent au subtil, à la partie invisible.

Pour quelqu’un en 5D par exemple, les choses de l’Esprit sont de fait “très concrètes”, pour ceux en 2D
et aussi encore en bonne partie en 3D, “c’est du vent !”, c’est “parler pour ne rien dire !”. Oui car cela
ne leur parle effectivement pas, donc ils ont cette impression que nous parlons pour ne rien
dire.

Lorsque par exemple un être plein d’amour et de conscience déclare : “Aimez-vous les uns
les autres, et tout se passera bien pour vous.”, un homme encore exclusivement dans le
mental-concret dira, s’il est de surcroît encore bien négatif : “Ce ne sont pas avec de belles
paroles en l’air que nous allons résoudre notre problème, que le dictateur qui est en face de
moi va abdiquer et nous laisser mettre en place une nouvelle société plus égalitaire !”.
Voire il ajoutera : “Sur quelle planète vis-tu ? Je ne sais pas, mais en tout cas, pas sur
Terre !”

Et donc il continuera de chercher une solution concrète à ce problème à ses yeux concret, alors que
non, la dictature n’est pas un problème concret, donc il ne risque pas de trouver de solution avec juste
un regard concret sur la situation. Il ne pourra trouver de solution qu’en “prenant de la hauteur”,
comme le dit l’expression.
                                                                                             
                                                                                             

Autrement dit, quitter le plan (x,y), à plat, en 2D, du sol, et monter le long de l’axe vertical (z), en
3D.

Tenter de résoudre les problématiques d’une société juste en cherchant des solutions avec son
mental-concret, c’est comme si un mathématicien cherchait à résoudre un problème dans l’espace des
nombres réels uniquement avec des nombres entiers et négatifs de surcroît. Il ne trouvera jamais de
solution.

Eh bien c’est la même chose dans la société, ce n’est pas juste avec son mental-concret que l’on peut
trouver une solution a un problème qui intègre une dimension abstraite. Et ce, sans parler de la
dimension invisible du monde, des forces occultes, de la réalité vibratoire de la matière et des pensées
et des intentions, du pouvoir créateur, etc.

Alors aux prochaines élections, allez-vous voter pour un homme orgueilleux et égotique qui propose,
avec une grande assurance, des solutions concrètes ? Ou pour un être doué d’une grande intelligence
capable d’une agilité de conscience aussi bien dans le mental-concret que le mental-abstrait ?
Capable de logique formelle et de vision systémique ? Savez-vous discerner cette forme
d’intelligence en l’autre ? Saurez-vous choisir le bon candidat ? Celui qui sortira le pays
des ténèbres de la concrétude absolue et des formules simplistes, capable d’appréhender
toutes les réalités du monde tout en étant au Service du peuple pour l’intérêt général ?
Saurez-vous le reconnaître ? Sinon... Irez-vous prendre la responsabilité d’aller voter en
sachant que vous n’avez pas encore le discernement nécessaire pour cela ? Vous avez le
choix.

La plupart des gens en 2D et encore beaucoup en 3D, donc une écrasante majorité, ne sont pas
en mesure de comprendre ni de reconnaître cette intelligence-là dont nous parlons ici...
Alors, le “suffrage universel” ? La majorité qui vote et qui demande des solutions concrètes
à leurs problèmes concrets ! Voyez-vous le cercle vicieux et involutif qui est alors ainsi
entretenu ?

Donnons le pouvoir au peuple dont la majorité a encore une conscience endormie ! Vive la
révolution ! Guillotinons les nobles et les chevaliers, qui étaient à notre service... Ils disent
être plus intelligents que nous ? Nous allons leur montrer que nous aussi nous sommes
intelligents !”

Eh bien c’est tout vu. Non ?

“Laisse les aveugles, guider les aveugles...”, voyez-vous la taille de ce trou béant ?

Le problème principal, donc, de la société que beaucoup de gens déplorent aujourd’hui, c’est qu’un
peuple encore bien endormi et manipulable a été séduit par des hommes pervertis (nous en parlerons
plus loin), plutôt que d’écouter les paroles des êtres intelligents et plein de Lumière, qu’ils ont passé
des siècles et des siècles à crucifier, ou harceler, c’est plus moderne et plus discret mais c’est le même
geste, tout en les traitant d’orgueilleux, et incapables d’apporter “des solutions concrètes à leurs
problèmes concrets”.

Problèmes inventés de toutes pièces par ces quelques poignées de puissants pervertis et pervertissants
qui continuent de rire à leur nez et à leur barbe, tout en tirant les ficelles de ce théâtre, de tous ces
Pinocchios.

Le plan “en 2D”, c’est donc la concrétude et la matérialité, très terre à terre.

Comme l’histoire de Thomas qui ne croit que ce qu’il voit et qui a besoin de toucher les plaies de Jésus
pour admettre que c’est bien lui, et qu’il n’a pas la berlue, face à quelque chose d’aussi édifiant pour lui
que de voir son ami ressuscité des morts en chair et en os.

Ils prennent les choses “au pied de la lettre”, et ce qu’ils ne comprennent pas, ils l’interprètent avec
leur prisme. Les plus sages parmi eux se retiendront de faire des interprétations et diront simplement :
“Je ne comprends pas pourquoi, je ne fais pas d’hypothèse.” Si tous agissait comme eux, le monde irait
                                                                                             
                                                                                             
déjà beaucoup mieux.



Réinventer le passé 

Un être qui n’a pas de culpabilité, qui vis-à-vis de lui-même ne peut pas être responsable des galères
qu’il vit lui-même, va avoir une capacité assez étonnante de réinventer le passer à sa convenance. Mais
sans mauvaises intentions, sans préméditation, juste naturellement.

Ceci est la conjonction de plusieurs paramètres :


      
      	l’oubli : la faculté à oublier rapidement bien des choses,
      

      	le déni,
      

      	l’incapacité à vivre pleinement en présence, en pleine conscience, ce qui est vécu,
      

      	et l’absence de culpabilité. 


Un exemple :

Une personne en 2D entend parler d’un pique-nique qui est organisé par des connaissances à elle. Elle
dit : “Moi aussi j’aimerais venir !”.

Les organisateurs lui donnent toutes les informations pour les rejoindre, c’est un endroit pas facile
d’accès, il va falloir marcher, chacun apporte sa part, etc.

“Oui oui, super ! J’en suis !”, dira-t-elle.

Le jour J, elle ne vit que des galères.

Elle n’avait pas pris le poids et la mesure de la difficulté du chemin, elle n’a pas pris les bonnes
chaussures. Habituée plutôt à des piques-niques en sortant de la voiture au bord de la rivière, donc
pouvant s’accommoder de choses lourdes à apporter, elle en a trop pris, son sac est trop lourd pour une
marche si pentue, elle a oublié son chapeau et prend des coups de soleil, ses récipients ont coulés dans
le sac... L’enfer pour elle !

Elle se plaint à l’arrivée. N’aime pas l’endroit, il fait trop ci, trop cela, elle avait prévu de la salade
pour tout le monde, et personne n’a envie d’en manger, puisque chacun apportait sa part... Elle avait
oublié ce détail.

Elle finira par engueuler les organisateurs : “C’est vous qui m’avez demandé de venir ! C’est de votre
faute ! Si j’avais su, je ne serais pas venue.”

Or les organisateurs lui avait donné toutes les informations en détail, qu’elle n’a pas bien
écoutée, elle était focusée sur l’image d’un de ces pique-niques champêtre au bord de la
rivière. Ils l’avaient notamment mise en garde sur la difficulté du chemin, mais elle leur avait
                                                                                             
                                                                                             
répondu qu’elle savait bien marcher, et que ce serait bien d’arrêter de la considérer comme
une petite fille... Qu’elle est, au regard de sa maturité d’éveil de conscience, soit dit en
passant.

Et, surtout, en aucun cas ils l’ont invité à venir, c’est elle qui s’est invitée, c’est elle qui a fait la
demande et qui a choisi de venir.

Mais voilà, elle a oublié et réinventé cette version, sans s’en rendre compte. Totalement
inconsciemment.

Le conflit commence :


      
      	“Non, c’est toi qui a voulu venir. Nous t’avions tout expliqué !”
      

      	“N’importe quoi, c’est vous qui m’avez invitée, je m’en souviens très bien !” 


Impossible, strictement impossible qu’elle puisse se rappeler la version initiale des faits. D’autres qui
ont la mémoire ce qu’il s’est passé initialement diront qu’elle est “de mauvaise foi”, pensant qu’elle
ment - pensant qu’elle est comme eux, capable de mentir si ce genre de situation leur arrivait, projetant
leur propre capacité de mensonge sur elle. Mais non, elle ne ment pas. Aussi étonnamment
soit-il.

Un jour nous avons croisé une femme qui disait en serrant les poings, avec une grande souffrance : “Je
veux que ma mère reconnaisse qu’elle m’a fait du mal ! Je lui ai donné un exemple précis, elle
m’avait fait ceci, cela, à cet endroit, à telle date, telle heure, et c’était récent ! Et elle
me répond en boucle “Non, tu mens, je ne t’ai jamais fait cela, je ne t’ai jamais fait de
mal !”.”

Oui, cette mère qui avait effectivement fait du mal à sa fille, confrontée par sa fille active un
canal dans son cerveau qui ne semble pas exister encore, à savoir la culpabilité d’avoir
fait du mal à quelqu’un d’autre, alors elle active un autre chemin, le Déni, oubliant la
scène.

En plus, elle ne pensait pas lui faire du mal, juste l’instruire à la dure, comme elle-même a été
instruite. Certains donnent alors des coups de ceinture, “pour que cela rentre”...

Les enfants punis et humiliés dans les coins des classes avec des oreilles d’ânes... Ce n’était pas pour
leur faire du mal, c’était “pour leur bien”, “pour leur apprendre”... Heureusement que la société, petit
à petit, évolue. Non ?

“Ah mais aujourd’hui, les jeunes, c’est le laxisme ! C’était plus rigoureux hier, je regrette moi
le temps des oreilles d’ânes et des coups de règles sur les doigts ! Au moins il y avait la
discipline !”.

Oui, d’un extrême à l’autre. Trop de discipline violente, puis de l’autre côté, le laxisme, le “je m’en
fous de tout”, le “laissez moi enfin respirer tout mon saôul”...

Un jour, l’homme trouvera l’équilibre. Comprendra la juste mesure entre le respect qui n’est pas
l’autoritarisme, et la liberté, qui n’est pas “faire tout ce que je veux”.


La juste mesure ?
                                                                                             
                                                                                             



D’un poids, deux mesures, ou la naissance de l’injustice. 

L’être en 1 ou 2D a beaucoup de mal avec la logique formelle. Il ne l’a pas encore en lui spontanément.
Il est à l’aise avec ce qu’il a acquis, maîtrisé parfois même à la perfection, et beaucoup moins
avec ce qui ne va pas “dans son sens”, n’étant en mesure que de se déplacer sur un plan
en 2D (x,y) et pas encore à l’aise dans toutes les directions planes. Alors prendre de la
hauteur...

Or prendre le poids et la mesure, n’est possible qu’en maîtrisant les deux côtés de la balance. La
balance qui est dans les mains de la Justice.

Un être qui n’a pas encore atteint l’équilibre, et donc l’agilité suffisante pour se déplacer dans
toutes les directions, même dans son plan (x,y), va rechercher l’équilibre en allant visiter les
extrêmes.

Parvenir à cet équilibre sur cette “dimension” est nécessaire pour pouvoir apprendre “à voler” en 3D,
sur l’axe (z). Et ainsi de suite en 4D, puis 5D, etc...

Quelqu’un en 2D et pas encore assez équilibré sur ce plan risque souvent de faire d’un poids, deux
mesures différentes. C’est là que naît l’injustice.

La notion d’avoir un enfant “chouchou” par exemple. J’ai deux enfants, je devrais donc leur apporter la
même attention. Mais non, j’en préfère un des deux, ce qui est un jugement de valeur personnelle, et je
vais délaisser l’autre.

“Un poids” : l’enfant

“Deux mesures” différentes : je donne plus d’attention à l’un, je délaisse l’autre.

C’est profondément injuste.

Pour certains enfants, ceux qui ont déjà atteint l’équilibre de la Justice, que l’on nomme “les Justes”,
c’est insupportable.

Si on rajoute à cela qu’en 2D les rapports sont considérés uniquement sous l’angle du rapport de
force, un frère plus musclé qu’un autre et dénué d’empathie, d’attention pour l’autre, ira
par exemple bousculer son frère pour lui prendre de force son chocolat, ses crayons, son
papier...

Il pourrait dire, si on lui faisait remarquer son comportement : “C’est juste, puisque je suis le plus fort.
Tu n’as qu’a être plus fort pour être en mesure de garder ton chocolat.”

Logique ? Nous vous laissons réfléchir quelques instant à cette question.

Les plus logiques et justes diront : “Il y a une certaine logique, mais comme elle est injuste, cela créé
un déséquilibre.”

Oui, ce déséquilibre est bien là, mais certains ne savent pas le voir. Et il y a plein d’autres
exemples plus subtils que juste un rapport de force physique. Il y a le rapport de force dans les
idées... Si bien que les plus logiques diront parfois : “mais... tu n’es pas normal toi... il y a
quelque chose qui cloche chez toi”, ce qui n’est pas bien “gentil” pour celui qui se prend cette
remarque.

Nous avons observé un jeune enfant de quelques années, déjà en 5D, dire régulièrement à sa
grand-mère : “Mamie, c’est pas logique ce que tu dis là”. Et sa grand-mère de le regarder d’un air
étonné... Car n’ayant pas la logique encore acquise... elle est comme un aveugle qui n’a jamais
vu.
                                                                                             
                                                                                             

Comment comprendre qu’on peut manquer de logique sans savoir ce qu’est la logique ?

“Ça, c’est logique !”, dira ce jeune enfant.


Sa grand mère cherchera encore longtemps à comprendre cette phrase, qui ne veut pas dire grand chose
pour elle.



Planifié, figé. 

Les personnes en 2D sont à l’aise dans l’équilibre stable, nous l’avons déjà dit. La balle se retrouve
alors au creux de la vallée et elle ne bouge plus. Autrement dit, elle est figée.

Les êtres en 1D et 2D ont des habitudes souvent bien planifiées, répétitives : “métro-boulot-dodo”, les
anniversaires se font toujours en famille, avec papi et mamie, à Noël c’est comme-ci, à Pâques
c’est comme cela, qu’il vente, qu’il neige, qu’il fasse 40° à l’ombre, que la maison se soit
effondrée même, “surtout on ne change rien !”. Et gare à celui qui viendrait proposer une
alternative à ces mœurs et coutumes, “ces traditions !”, fort établies. Ils sont bien dans la
routine, dans cette petite roue de la vie qui se répète en boucle, comme le hamster dans sa
roue.

Le hamster peut faire 10.000 kilomètres dans sa roue, il n’aura pas avancé d’un centimètre pourtant.
Vu d’en haut, un aigle qui le regarde dirait de ce hamster qu’il est totalement figé, qu’il fait du
sur-place.

Ce qui pose des problème de cohabitation, avec ceux qui sont plus agiles.

Par exemple, les êtres en 5D sont beaucoup plus à l’aise dans l’improvisation, l’émergence.
“Planifier ? Si c’est possible autrement, je préfère toujours ma liberté.”. Comme on le dit, qui peut le
plus, peut le moins, alors celui en 5D s’adapte en permanence aux exigences de ceux moins agiles que
lui. Ce qui est juste, mais souvent bien fatigant pour lui. Dure la vie de Sacrifice, n’est-ce
pas ?

Par contre, cela ne pose aucun problème pour tous ceux qui apprécient cette stabilité, cette
planification, et la cohabitation est de fait simple et conviviale.

Ils diront même des autres “qu’ils ne tiennent pas en place”, “qu’ils ne savent pas ce qu’ils veulent”,
“qu’ils changent d’avis tout le temps”, “qu’ils ne sont pas fiables”, “qu’ils ont du mal à les
suivre”...

Oui, suivre un être avec une grande liberté d’Esprit, dans des axes qui vont au-delà même de l’espace
géométrique (x, y, z), c’est totalement impossible, encore moins de le comprendre.

“Je ne comprends pas...”, diront-ils alors souvent.

Exemple : Un anniversaire était prévu, planifié, à date depuis l’an dernier. Impossible pour l’heureuse
élue que cela ne se déroule pas comme prévu. Mais voilà, imprévu. Les températures trois jours avant,
montent en flèche, et cela serait insupportable pour ceux qui accueillent, qui ne supportent pas bien la
chaleur.

Elle ? L’heureuse élue n’a pas de problème avec la chaleur.

“Il faisait 50° sur ma terrasse (au soleil), cela ne m’empêche pas de l’avoir nettoyée hier ! Ne vous
inquiétez pas pour moi, cela va bien se passer.” Elle supporte 50° au soleil. Les autres ? Pourquoi ne
pourraient-ils pas le supporter ?

Eux n’ont pas envie de rester enfermés dans la maison toute la journée avec elle. Elle ne connaît pas la
région et ne peuvent supporter une balade en plein soleil à 50°, 38° à l’ombre, lourd, orageux...
                                                                                             
                                                                                             
S’inquiète-t-elle qu’eux ne puisse pas le supporter ? Non, comment le pourrait-elle ? Elle n’en a
aucune idée, ne peut se le représenter dans son esprit, de ce que cela signifie pour eux, car elle
fonctionne uniquement par analogie par rapport à elle, par rapport à son propre vécu, son
prisme.

“Ne vous inquiétez pas, tout va bien se passer.”...

Combien d’enfants se sont ainsi retrouvés dans des lieux, des endroits, des situations, insupportables
pour eux et que ses parents pouvaient supporter.

Nous connaissons une petite fille qui rien qu’à l’énoncé de cette phrase “Ne t’inquiète pas, tout va bien
se passer.”, commençait à s’inquiéter, sachant par expérience que le pire, inévitablement, allait lui
arriver.

Et ces enfants ont eu beau s’en plaindre, le dire, cela ne changeait rien. Les parents, figés, les forçaient
systématiquement en leur disant : “Sois fort !”, “Soit parfait”, “Fais des efforts !”, “Fais moi
plaisir !”, “Dépêche toi !”... Tous ces ordres qui formatent, de force, ainsi tant de comportements sur
Terre.

Pensez-vous que cet exemple est exagéré ? Une femme qui ne s’imagine pas que ses enfants ne
puissent pas supporter la chaleur comme elle ?

Non, tous nos exemples sont des exemples vécus, observés. Nous vous disons ce que nous avons vu et
vécu, observé autour de nous dans nos vies. Nous n’inventons rien.

Elle finira par dire : “Je ne comprends pas...”

Puis : Vous êtes fatigués ? C’est cela ? Vous êtes trop fatigués pour me recevoir ? Cela me rend
bien triste, moi qui me réjouissais de venir...”.

“Moi, moi, moi” ou autrement dit : ”Me, myself and I”

Comportement bien égoïste, de ne se préoccuper que de sa propre joie ou de sa propre tristesse, sans
comprendre que les autres eux vivraient une mauvaise expérience, très désagréable pour eux. Mais
c’est là où elle en est. Ne la jugeons pas.


“Cela me rend bien triste...”, mais... Ne serait-ce pas du chantage ?



Chantage ? Non... 

Ces mots “Cela me rend bien triste, moi qui me réjouissais de venir.”, tirera sur une corde invisible :
sur le sentiment de culpabilité de celui qui possède cette faculté.

Tirer sur le sentiment de culpabilité chez l’autre en permanence, le rendre “coupable” et “responsable”
de la situation.

S’en rendent-ils compte ?

Posez-leur la question : “Est-ce que tu te rends compte que tu es en train de tirer sur mon sentiment
de culpabilité ? Fais-tu cela exprès ? As-tu cette intelligence ?”

Ce qui est très paradoxal, c’est qu’ils n’ont pas eux-mêmes ce sentiment. Comme nous l’avons vu
plus haut, ils n’ont pas accès à la culpabilité et pourtant ils parviennent à culpabiliser
l’autre.

Est-ce du chantage affectif ?

Le chantage implique une préméditation et bien souvent, chez eux, il n’y en a aucune.

                                                                                             
                                                                                             
En apparence, cela ressemble à du chantage, mais... ce n’est pas : “Si tu ne viens pas, je
pleure.”

C’est spontané et vrai, ils décrivent ce que la situation leur fait vivre et ressentent émotionnellement à
l’instant T. Au lieu de voir que c’est la situation extérieure qui les rend triste (dans notre exemple : la
température qui monte), ils vont inconsciemment charger l’autre, le rendant responsable de la situation
extérieure.

Ce serait donc la faute de l’autre si il fait chaud d’un coup ? Poussé à l’extrême, cela pourrait aboutir
quasi formellement à cela.

Ils disent alors à l’autre : “C’est toi le problème, tu ne veux pas être au soleil à 50°, tu es une petite
nature...” et dans notre exemple l’heureuse élue dont c’est l’anniversaire pourrait fini par dire à
l’autre : “Tu n’es pas gentil ! Tu ne penses qu’à toi ! Tu es un égoïste !”.

Projetant ainsi son propre égoïsme sur l’autre, n’ayant pas d’autre référentiel que le sien (le triangle
rouge, soit l’égoïsme) et ne pouvant pas appréhender le référentiel de l’autre (ici celui du triangle bleu,
soit de l’altruisme, de la générosité).

L’autre, l’empathe, cela lui fait bien de la peine, oui, car il sait bien qu’elle sera triste.

Et alors il est tiraillé, lui, par le fait que son amie pleure car il aimerait qu’elle soit heureuse tout le
temps. Alors pour ne pas lui faire de la peine, il va accepter ce qu’elle veut.

C’est mécanique alors, le Pinnochio, en 2D, se rend compte que lorsqu’il pleure, quelqu’un vient pour
satisfaire son plaisir, donc lorsqu’il est frustré, il pleure, mécaniquement, et quelqu’un vient. Le jour où
les gens arrêteront de venir lorsqu’il pleure, là, il se sentira vraiment mal, abandonné. Mais il ne fera
pas forcément le lien entre la cause et l’effet.

Donc peut-on parler de caprice ? Peut-on parler même de chantage affectif prémédité ?

Un jour une femme disait à son mari qui lui annonce qu’il divorce, qu’il la quitte : “Je vais me
suicider.”

Beaucoup diraient : “C’est du chantage affectif, elle dit cela pour le garder.”

Oui, les apparences peuvent être interprétées ainsi.

Mais n’interprétez pas ! Jamais ! Sans avoir toutes les informations.

Non, elle disait juste la vérité. Sa souffrance était telle qu’elle se disait tout à fait simplement,
justement, honnêtement, authentiquement, sans arrière pensée, sans chantage : “Je vais me suicider, je
souffre trop. Je ne peux plus faire face à ce que devient ma vie.”

Non, ce n’est pas du chantage. Même si vous pourriez penser que cela l’est, car vous aurez alors en
vous cette capacité intersubjective qui vous permet de préméditer un tel acte :

a) J’ai envie qu’il reste.

b) Si je lui dit que j’ai envie de me suicider, alors cela va créer en lui de la peine (empathie) et tirer sur
son sentiment de culpabilité (encore faudrait-il savoir ce que c’est).

c) Je le dis : “Je vais me suicider”

d) Yes ! J’ai obtenu ce que je voulais...

Non, cela n’est pas un comportement en 2D, c’est un comportement au moins en 3D avec de l’empathie
et de l’intelligence... ici un peu pervertie, de fait. Car effectivement, ce n’est pas conforme d’utiliser
ainsi la souffrance de l’autre pour obtenir ce que l’on veut. Non ? Si ? Qu’en pensez-vous ? Il y en a
qui l’assument totalement, ce sont des êtres avec des comportements pervers, totalement assumés.
Mais nous en reparlerons plus loin.

Une telle personne qui annonce donc qu’elle va se suicider parce qu’elle souffre trop, décrit juste la
vérité de ce qu’elle vit.

Face à cette situation, qu’elle ne peut dénier, qu’elle ne peut oublier, à laquelle elle ne peut pas faire
face, se créé en elle une souffrance terrible, inimaginable pour ceux qui ne l’on pas vécue. Pour sortir
                                                                                             
                                                                                             
de cette grande souffrance, elle ne voit pas d’autre issue que de se tuer. Certains vivent
cela au moment de la perte de leurs proches... Ils rentrent alors dans la phase du deuil, et,
bien accompagnés, ils s’en sortent. Esseulés par contre, ils peuvent effectivement passer à
l’acte.

Pour un être en 2D, de telles blessures peuvent laisser des souffrances indélébiles, des traumatismes
que le temps ne semble pas pouvoir atténuer. Même le déni ni l’oubli ne fonctionnent. C’est pourquoi
certains experts émettent aujourd’hui l’hypothèse que ces personnes en 2D n’auraient pas la capacité
de refoulement. Le refoulement serait-il une capacité de l’âme de l’Esprit uniquement ? Faudrait-il un
minimum de force d’âme pour activer le refoulement ?

Le déni et le refoulement ne sont pas tout à fait similaires, mais nous ne développerons pas ce sujet ici
en détail. Nous dirons juste qu’en apparence, les deux mécanismes font que la personne ne se
souvient pas de ce qu’elle a vécu, la protégeant de quelque chose d’insurmontable alors pour
elle.



Manipulable, influençable 

Donc que dire d’une personne, telle cette grand-mère, qui n’a pas encore une agilité comme celle de ce
jeune enfant capable de déceler à 4 ans l’absence de logique chez sa grand-mère ?

Face à un manipulateur qui va la brosser dans le sens du poil, dans son sens, en lui disant
ce qu’elle a envie d’entendre, elle va probablement se faire avoir. N’ayant pas encore le
discernement suffisant pour s’en rendre compte, ni la capacité de réflexion logique pour
analyser ce que l’autre est en train de lui dire. Un manipulateur ayant de plus une logorrhée
débordante afin de noyer son poisson, justement, avec de belles “paroles, paroles, paroles”.
Elle se laissera séduire alors et tombera dans ses filets, qui pourrait abuser d’elle, de son
compte en banque en lui vendant un produit dont elle n’avait pas besoin, de sa naïveté, de
son absence d’intelligence, de sa bêtise, oui, les mots sont justes et ils ne sont pas très
“gentils”...

Ou plutôt, avec de l’ambivalence, c’est plus juste de dire : “Ces mots sont justes, mais ils ne sont pas
très gentils.”. Voyez-vous la différence ?

“Ces mots sont justes et ils ne sont pas très gentils.”

“Ces mots sont justes mais ils ne sont pas très gentils.”

Le “mais” ici ne s’oppose pas à ce qui précède. Il ajoute une information complémentaire qui précise le
propos, une subtilité.

D’autres exemple

“Il fait beau et chaud.” C’est génial. Positif et Positif, tout le monde est heureux.

“Il fait beau mais chaud.”, la chaleur ici ajoute un poids négatif, indiquant subtilement qu’il fait “trop”
chaud.

“J’en ai marre de votre comportement présentement, mais je vous aime aussi.”

Il y a bien des subtilités linguistiques, et beaucoup de gens en 2D ne sont pas à l’aise avec. Lié avec
leur difficulté face à un problème qui intègre de nombreuses informations, un beau parleur aura vite
fait de les perdre et de les emmener dans la direction qu’il souhaite.

Tel des moutons qui suivent le berger qui prend un seau dans lequel il met des cailloux pour leur faire
croire qu’il y a des graines, un chien derrière pour leur faire peur, et ils suivent... S’il y en a un qui
hésite, qui sort du troupeau, quelques instant plus tard, il revient dans la masse. Pour lui, faire comme
                                                                                             
                                                                                             
tout le monde c’est ce qu’il faut faire.

“Qu’est-ce que les autres vont penser de moi, si je ne fais pas comme eux ?”, “Suis-je
normale à penser ainsi ?”... Alors les moutons suivent le stratagème, et au bout, ils se font
tondre.

Lorsque la masse humaine aura marre de se faire tondre par les manipulateurs, alors ils décideront de
suivre un autre chemin.

Soit celui d’un autre manipulateur (“je votais à droite, je vais maintenant voter à gauche”... ce qui
revient changer le sens dans la roue de hamster, mais reste dedans et on continue de faire du
sur-place).

Soit de dire “Stop ! J’arrête de tourner en rond, vers la droite, vers la gauche. Je sors de ma
petite roue, de mes petites habitudes figées, répétées. Je décide de marcher dans une autre
direction...

Alors ils sortiront le nez dehors, découvrir le monde. D’autres manipulateurs les attireront alors
dans leur filet, tel le joueur de flûte, tel le renard de la fable, tel le diable qui propose un
avantage en échange de son âme, des êtres qui cherchent à les pervertir, les emporter dans les
ténèbres, corrompre leur âme, toutes ces voies de perdition. Il y aura aussi des Jiminy le
Criquet, des gens vraiment bien intentionnés, qui seront là pour les guider dans le bon
chemin. Il y a bien des situations qui leur permettront d’affiner leur discernement, jusqu’à
comprendre par eux-mêmes ce qu’est la bonne direction, celle du Bien, du Beau, du Vrai.
Avec un tel discernement, ils ne retourneront plus jamais dans le troupeau, ils deviendront
à leur tour un berger, un Jiminy, pour guider d’autres brebis à sortir de la masse à leur
tour.



Autorité 

L’être en 2D est souvent autoritaire. Dû aux rapports de force.

Il s’impose, tout lui est dû.

Et si on ne lui obéit pas, il dit que l’autre n’est pas gentil.

La mère ou le père en 2D fait un enfant qui ensuite lui doit respect et obéissance. Autrement dit son
esclave, à son service. Impensable pour un être plus évolué qui sera, à l’inverse, au Service de
l’enfant.

Une mère en 2D capable de résister aux fortes chaleurs a un enfant plus sensible, en 5D la sensibilité
est extrêmement développée.

La mère ne se préoccupera pas de savoir si son enfant est différent, pensant qu’il est comme elle, et il
vivra certainement plusieurs insolations.

Elle dira “c’est une petite nature !”, et pensera qu’avec de l’exercice “à la dure”, en restant
sous le soleil qu’il va “en prendre de la graine” et deviendra résistant au soleil, comme
elle.

Ainsi elle pourra continuer de faire des marches en plein soleil qui lui plaisent, “car tel est son
plaisir”.

L’enfant tombera malade à force d’insolations... Mais ce ne sera pas de sa faute, puisqu’elle n’a pas de
sentiment de culpabilité. C’était juste qu’il n’a pas supporté le soleil. Un faible, une tare de la nature...
Oui... Cet enfant venait du Ciel, pas de la Nature, de la Terre.

“Mais cela, ce n’est pas possible, cela n’existe pas ! Des enfants qui viennent du Ciel ! N’importe
                                                                                             
                                                                                             
quoi !”

Et pourtant : “Je suis en ce monde, mais je ne suis pas de ce monde...”, ne l’avait-il pas déjà
dit ?

Ce qui est assez paradoxal, car tout est paradoxe dans l’Univers, c’est d’observer qu’un enfant qui vient
du Soleil est très sensible aux coups de Soleil sur son corps de chair, alors qu’il est le plus lumineux
intérieurement et capable de manipuler directement les énergies invisibles de ce même
astre.

Protégez-vous, en passant, des coups de Soleil, ils ne brûlent pas que le corps de chair, le corps
éthérique aussi en souffre terriblement.


La crème solaire et ses produits chimiques ? Regardez comment ceux qui traversaient le désert s’en
protégeaient, prenez en... de la graine !



Ils se créent tout seul leur propre malheur 

À force de ne voir le monde que dans leur direction, ils s’enferment tout seuls dans leur propre
fermeture, leur propre monde, un système fermé.

Ils interprètent donc le monde à l’aune de “tout ce qui m’arrive est de la faute de l’autre”. Subissant
ainsi la vie, les événements, ils ont l’impression “de ne pas avoir le choix, que c’est la fatalité, qu’on a
qu’une vie, que je n’ai pas eu de chance, je suis pauvre, l’autre est riche, ce monde est
injuste...”

La recherche du bonheur ?

Certains en 2D disent à ceux qui le cherchent : “Ne cherche pas le bonheur, tu ne le trouveras jamais,
et tu seras toujours malheureux.”

Alors que c’est la recherche du Bonheur qui permet de découvrir ce qu’est la Vie.

Alors en ne le cherchant pas, c’est certain, pas besoin d’être un grand devin, ils ne le trouveront
pas.

Cherchez et vous trouverez.

Alors ils restent dans le malheur, dans leur propre ténèbre qui paradoxalement les rassure.

La ténèbre n’engendre que la ténèbre.

Nous nous rappelons d’une jeune fille qui n’était jamais partie de chez elle, jamais partie en vacances,
ses parents n’avaient pas assez d’argent. Elle vivait dans une des cités la pire de son pays,
pourtant un des plus riche de l’occident. Sa cité était une “cour des miracles” où même les
policiers ne rentraient plus. Violence, trafics, armes, drogue... L’enfer quoi... Eh bien elle a
refusé de sortir pour aller en colonie, gratuitement offerte par la mairie pour les familles les
moins aisées. Elle avait peur d’aller en vacances, croyant que le monde en dehors de sa cité
était encore pire que l’enfer dans lequel elle vivait et qu’elle voyait bien. Elle était dans les
ténèbres et avait peur de la lumière. Elle est restée, bien emmurée dans sa propre peur,
dans ses propres ténèbres. Et si elle a des enfants, elle les fera probablement grandir dans
cette cité ténébreuse en leur enseignant ses propres dogmes, à savoir que le monde dehors
est encore pire, engendrant alors toujours plus de ténèbres. Ses enfants finiront dealers
et mafieux, et rejoueront ainsi dans cette petite roue ténébreuse, tels des petits hamster
ténébreux, dont les canines se sont allongées, allongées, et dont les yeux sont devenus rouges
                                                                                             
                                                                                             
sang.

Il y a beaucoup de personnes qui, face aux paroles d’un être très lumineux, disent : “Là, tu me fais
peur !”, “Tu m’inquiètes !”...

Qu’est-ce qui a aveuglé tant les hommes pour arriver à cette extrémité-là ?

D’avoir peur de la Lumière ?

De dire que le Bonheur n’existait pas sur Terre ?


Alors qu’il est pourtant bien là sous leur nez... qu’il leur suffirait d’ouvrir la porte de chez eux et d’oser
sortir leur nez et leurs fines moustaches de hamster dehors...



La Loi du plus grand nombre 

Rapprochez-vous d’un pré dans lequel broutent paisiblement des moutons. Ils ne se marchent pas les
uns sur les autres, ils ont chacun de l’espace autour d’eux et avancent pas à pas chacun dans leur
direction, tout en restant assez regroupés dans une même grande zone du pré. À votre
approche, ils s’arrêtent de brouter, ils préfèrent s’écarter de vous, fuir ce danger potentiel
inconnu.

Cela créé alors un mouvement de masse, qui rassemble le plus grand nombre de moutons.

Certains, curieux, vous regardent, ils ne partent pas tout de suite... Vous pourriez-même déceler en eux
une envie de venir vous rencontrer, d’aller vers vous. Ils vous regardent, regardent le troupeau qui part
au loin, ils vous regardent, regardent le troupeau...

Pensent-ils : “Qu’est-ce que les autres vont penser de moi ? Suis-je normal moi, de vouloir aller à leur
rencontre ? Suis-je normal de ne pas vouloir faire comme tout le monde ?”

Ils vous regardent une dernière fois, et puis... ils repartent, préférant faire comme tout le monde...
Comme si c’était “plus fort que lui”. Tout le monde dans le même sens, ensemble, au chaud, c’est plus
prudent.

C’est ainsi que “la loi du plus grand nombre” fonctionne et permet aisément aux manipulateurs de
manipuler les masses. Ils n’ont pas grand chose à faire. Un peu de grain à donner à manger, un chien
pour faire peur derrière, et tout le troupeau va dans la même direction. Pas un seul ne change de
comportement. Un homme devant, un chien derrière, et des centaines, des milliers de moutons suivent.
Si sur un milliers, ne serait-ce que trois moutons décidaient de quitter le troupeau et partir en courant
dans trois directions différentes, ni le berger, ni le chien, ne pourraient les en empêcher. Il est simple
pour un mouton de prendre ainsi sa liberté... Mais non, il reste, emprisonné par son propre
comportement.

Ce ne sont pas les dictateurs et autres gouvernements, qui sont certes des puissants manipulateurs, qui
ont fabriqué une société où il y a si peu de liberté, où tout est contrôlé, où il n’est pas possible de
choisir son chemin, depuis l’école obligatoire à trois ans... Tous dans le même pré, tous le même
programme, pour programmer les séquences d’ADN avec le même programme : Produire, consommer,
mourir...

Non, ce sont les moutons qui n’ont fait aucun effort pour changer de comportement et sortir du
troupeau.

“Suis-je normal de vouloir penser différemment ? Ne suis-je pas en train de devenir fou ? On va me
prendre pour un fou...”... Le “fou” s’enferme alors lui-même dans sa propre prison, dans sa propre
dictature. Alors que si tous les moutons décidaient d’aller chacun dans leur propre direction, les
dictateurs et leurs agents ne pourraient jamais les en empêcher. Pourquoi ? Parce qu’ils sont bien trop
                                                                                             
                                                                                             
nombreux ! Vous imaginez le troupeau entier qui s’échappe ? Que pourraient bien faire le berger et
son chien ?

“Mais, c’est dangereux, eux, ils n’hésitent pas à tuer ! Ils ont des armes ! Ils sont méchants ! C’est
facile à dire ça !”.

Oui, facile à dire, car en ne faisant rien, en restant dans la masse, les moutons se font tondre toute leur
vie à leurs dépends, et à la fin ils meurent, s’ils ne finissent pas en méchoui à mi-chemin,
prématurément. Alors mourir à 80 ans ou prendre le risque de se libérer et de trouver, au bout de ce
chemin, la vie éternelle, faites votre choix.

Chacun a le choix. Chacun a toujours eu le choix.

Nous récoltons chacun les conséquences de nos propres choix d’hier.

Chacun récolte ce qu’il a semé.

Un dernier mot sur la Loi du plus grand nombre.

Un jour un homme est arrivé dans un pré, avec plein de moutons, et quelques chacals
qui leur disaient comment vivre bien. Ces derniers entouraient le champ pour s’en nourrir
tout au long de leur vie. Les moutons pensaient être bien heureux et protégés ainsi par les
chacals, qui sont si gentils de les protéger ainsi. Ils ne se rendaient pas compte que certains
disparaissaient de temps en temps, n’ayant pas encore d’empathie ni d’intérêt pour leur
prochain.

L’homme leur dit : “Vous n’allez pas dans la bonne direction en écoutant les chacals.”

Les chacals ont alors dit : “Menteur ! Tu es un menteur ! Ne l’écoutez pas ! Vous finirez en enfer !
C’est le diable en personne !”.

Que s’est-il passé ? L’homme a fini crucifié.

Qui l’a attrapé pour l’accrocher sur la croix ? Les chacals ? ...

Non. Point. Ce sont tous les moutons, qui ont organisé une grande procession, un grand chemin, qu’on
appelle aujourd’hui un chemin de croix. Tous les moutons le long de ce chemin formant une longue haie
d’honneur de chaque côté l’ont hué, hué, injurié, molesté, torturé, en lui posant cette lourde croix qu’il
a dû monter lui-même en haut de cette colline mortuaire.

Les chacals ? Ils regardaient en riant les moutons. Ils n’ont pas bougé le moindre petit doigt. Un
mouton avait plus de pouvoir que les autres alors, il a fait se poser des questions aux moutons. “Mais il
n’a rien fait cet homme ? Que lui reprochez-vous ?”...

La masse n’a rien répondu, n’étant pas encore assez intelligente, n’étant pas encore en mesure
de penser par elle-même... Le troupeau de moutons se sont regardés, perplexes, ce petit
instant de bug... Un des moutons a alors ouvert la bouche en premier : “Crucifions-le !”,
et, la Loi du plus grand nombre faisant Loi, tous les autres montons on repris en cœur :
“Crucifions-le !”...

Le mouton qui avait le pouvoir, qui était plus intelligent alors qu’eux, puisque lui posait
une question... leur a alors répondu : “Faites ce que vous voulez, moi, je m’en lave les
mains.”

Regardez autour de vous. Qu’est-ce qui a changé aujourd’hui ? Est-ce que les humains depuis ce
temps-là ont changé ? Ou est-ce que ceux qui ont la possibilité de faire changer les choses, après avoir
été décriés par les chacals dans leur tours d’ivoires grâce à la télé, se font ensuite toujours houspiller
en masse par les moutons, si bien que ceux qui ont la possibilité de faire changer les choses finissent par
s’en laver les mains ?

Vous savez ce que se disent les chacals depuis ce temps-là ?

“On ne change pas une recette qui gagne !”

Vous voulez du changement ? C’est à vous de changer.

Regardez comment agissent les moutons contemporains.

Ils disent qu’ils en ont marre du système, qu’ils désirent autre chose. Ils font des manifestations, sous
                                                                                             
                                                                                             
les fenêtres des chacals.

“Emmenez-nous dans une autre direction ! Sinon gare !”.

Les chacals font semblant d’avoir peur, et proposent alors... de nouvelles élections. Un président à
droite, à gauche, au centre... Les moutons ne se rendent pas compte qu’ils sont toujours dans le
même pré, qu’ils continuent de se faire tondre, et que certains disparaissent, de temps en
temps...

Parmi eux, tous ne se font pas dévorer, non... Il y en a qui osent changer de chemin, ils trouvent la clef
des champs, et découvrent alors la Liberté et un tout nouveau monde s’ouvre alors devant
eux.

De temps en temps, l’Homme revient, il tente un petit : “N’écoutez pas les chacals, suivez une autre
direction !”... Pensez-vous que les moutons l’écoutent aujourd’hui ?

Nous vous laissons réfléchir à cette question.


      
      	Un mouton : “Attends ! Attends !”
      

      	L’homme : “Oui, quoi ?”
      

      	“J’aimerais avoir la clef des champs, je veux sortir moi aussi !”
      

      	“Ah ? Oui, il n’y a pas de secret, il n’y en a jamais eu. La voilà. Ceux qui se libèrent de
      ce pré, eh bien ils passent par le même chemin que les moutons ont créé pour l’homme
      qu’ils ont molesté alors qu’il leur montrait le bon chemin.”
      

      	“Comment ça ?”
      

      	“L’Homme Libre s’est opposé au chacals. Il a osé ouvrir sa bouche pour parler aux
      moutons afin de leur expliquer qu’ils faisaient fausse-route, que les chacals se nourrissaient
      sur eux. Les chacals ont dit de lui aux moutons que c’était un vilain homme, puis ils ont
      détruit sa réputation avec des mensonges bâtis de toutes pièces. Les moutons ont alors
      hué et harcelé l’Homme Libre, qui a alors parcouru seul un long chemin de croix. Il s’est
      fait crucifié, mais comme la peine de mort a été abolie, il a vécu le procès, la prison,
      la garde à vue, l’internement, ce ne sont pas les formes de crucifixions qui manquent
      aujourd’hui. L’Homme Libre a tenu, il a traversé ces épreuves et a enfin réussi à sortir du
      pré. Libre. Ressuscité. Il vit aujourd’hui éternellement.”
      

      	“Quoi ? Il a dû refaire le même chemin ? Ce sont les moutons qui ont créé cela pour
      eux-même ?”
                                                                                             
                                                                                             
      

      	“Oui, on récolte toujours ce que l’on sème... Vois-tu ?”
      

      	“Je vois, je comprends... Ouh la ! Ce n’est pas une vie facile ça... C’est trop terrible !
      Qu’est-ce que je regrette ! Qu’est-ce que je regrette ! Si j’avais su !”
      

      	“Mais tu le savais, tu n’as pas écouté hier les paroles de l’Homme Libre ! Tu as préféré
      le molester !”
      

      	“Oooh ! Oui... Je comprends maintenant ! Reviens Homme Libre, reviens ! Je comprends
      pourquoi tu as divorcé ! Ma vie est trop terrible, reviens ! Je ne te molesterai plus, je
      t’écouterai ! Cette fois, c’est promis, reste... Je vais changer !” 


Mais l’Homme Libre ne croit pas aux promesses, il n’y a jamais cru. Il sait, lui, que les promesses
n’engagent que ceux qui y croient.


      
      	“Tu veux changer ? Eh bien, c’est à toi de suivre ce chemin, celui que je viens de te
      décrire, celui que tu as créé pour toi...”
      

      	“Oulah... mais c’est trop difficile... Je préfère rester encore un peu dans mon pré,
      finalement on y mange bien, et puis j’ai de bons amis, je m’y amuse bien, et tous les
      chacals ne sont pas si terribles, il y en a même qui me font bien rire... Je verrai demain...
      Je verrai plus tard...”
      

      	“C’est ton choix, c’est ta vie. Vois-tu ? Tu as toujours eu le choix.”
      

      	“Ok ! Merci pour l’échange, c’était très riche ! À bientôt peut-être ! Je retourne dans
      mon pré, faire comme avant !”
      

      	“Tiens, c’est étrange...”
      

      	“Quoi donc ?”
      

      	“N’avais-tu pas dit que tu me promettais, cette fois, c’est promis, que tu allais changer ?
      Et vingt secondes après, tu retournes faire comme avant... Vois-tu ?”
      

      	... Silence. Arrêt sur image... Plongé dans la perplexité.
      

      	... 




Et vous ? Allez-vous rester dans le pré ?



Le Bonheur est dans le pré 

“Le Bonheur est dans le pré.

Cours y vite !

Cours y vite !

Le Bonheur est dans le pré.

Cours y vite !

...

Trop tard...

Il a filé !”

Paul Fort avait raison de le dire, un sage homme.

Alors oui, pour expérimenter ce qu’est le Bonheur, il est nécessaire pour les hommes d’expérimenter ce
que n’est pas le Bonheur, autrement dit, l’inverse du Bonheur, soit le Malheur.

C’est ainsi que nous pouvons dire qu’il y a du divin en toute chose, même en les plus noires de la
vie.

En 2D on va donc trouver des personnes qui expérimentent le bonheur béât, et qui dénient que le
malheur existe, qui ne regarderont jamais de leur vie dans cette direction. Et d’autres, qui
expérimenteront le malheur sans imaginer que le bonheur soit vivable sur cette planète, en disant que
ce monde est bien injuste.

Le mal, le bien, ce sont des réalités pour les hommes à ce niveau-là.

Comment peuvent-ils arriver à considérer un jour que ce bien et ce mal n’existent pas ?

La réponse est simple : en évoluant, en acceptant de sortir de l’inertie, de se mettre en mouvement, et
en affrontant les épreuves que leur présente la vie. Pas juste intellectuellement, mais dans le réel,
l’éprouvé, dans le stress, dans le dépassement de soi, dans le malheur, dans le bonheur, dans l’angoisse,
dans la paix, dans le chaud, dans le froid, dans l’âcre, le doux, le sucré, l’épicé, dans toutes les saveurs
du monde !

Goûter à tout, être curieux, retrouver cette âme qu’ont les enfants, cette agilité, plutôt que de sombrer
dans la facilité, dans le quotidien, dans le mécanique répétitif.

Non, l’homme n’est pas destiné à vivre tel un hamster dans sa roue, l’homme est Dieu qui doit faire le
chemin de se rappeler qu’il l’est lui-même. Vous imaginez Dieu rester à tourner sans fin tel un hamster
dans une petite roue à faire du sur place ?
                                                                                             
                                                                                             

Alors quand allez-vous, toutes les personnes qui se reconnaissent dans ces comportements, choisir de
sortir de ce carcan, de cette 2D, ? Qui vous fait voir la Terre en 2D, la “Terre plate” - petit clin
d’œil en passant aux “platistes” qui sont une excellente illustration de ces êtres qui voient
encore le monde “à plat”, en “2D”, car ne pouvant observer à l’œil nu la courbure de la
Terre... C’est mignon, tout plein, vu d’en haut... Dieu vous aime, et il rit, il aime rire. Il
ne se moque jamais, quoique vous en pensez du rire l’autre sur vous-même. Oui, Dieu,
le maître de l’harmonie des sphères, rit bien lorsqu’il voit ses jeunes enfants s’entêter à
vouloir démontrer que la sphère est en fait un plan... Qu’un objet en 3D est en fait en
2D...

Car non, l’homme n’est pas en 2D, c’est juste une vue de l’esprit, un modèle, qui explique qu’il y a une
petite flamme quelque part à allumer en l’homme, afin qu’il réalise qu’il n’est pas ce qu’il croit être,
qu’il n’est pas coincé dans ses dogmes, dans cette vision binaire et plate, dans la dualité, dans le plus
ou dans le moins, les extrêmes...

Mais qu’il est l’inverse. Il est un feu d’artifice de Lumière qui s’est éclaté dans toutes les directions de
l’Univers, et qu’il a encore bien des mystères à découvrir, bien des choses à vivre, le Bonheur, l’Amour,
la Paix, la Solidarité, le Respect, la Tempérance, la Puissance, la Confiance et la Volonté Inébranlable,
l’Incorruptibilité, la Prescience, le Divin, la Création....

Quel chemin merveilleux s’ouvre alors devant lui, regardant la Vie dans cette direction !

Oui, il y a des êtres plus intelligents que ceux qui sont en 2D, mais ce n’est pas parce qu’ils ont été
plus doués pour apprendre par cœur à l’école des connaissances livresques qu’ils ressortent à bon
escient, ou pas.

Non ! C’est juste parce qu’ils sont plus évolués.

“Juste” ? Facile à dire... La vie est si injuste alors ! Moi je ne suis pas intelligent, je vois bien que je
ne suis “qu’en 2D” après avoir lu tout cela ! Je me sens nul, minable !”

Minable ? Non ! Au contraire, si tu vois que tu es “en 2D”, c’est que tu commences à te voir
toi-même, autrement dit que ta conscience est en train de s’éveiller, car c’est un observateur ta
conscience ! Réjouis-en toi ! Fini le temps de la marionnette manipulable, du petit Pinocchio. C’est
l’heure de vivre pleinement, en conscience, chaque pas de ta vie ! Sortir du troupeau des moutons
qui font tous la même chose, enfin presque, il y a ceux qui voient le monde en noir, et les
autres en blanc, et ceux qui basculent de l’un à l’autre... Sortir de cette binarité, découvrir,
tel un grand voyageur, tel le premier marin qui part au large, dans l’infiniment grand de
la mer bleue, en se demandant si un jour il trouvera une île, une nouvelle Terre quelque
part.

La “Nouvelle Terre”, vous pensiez que c’était un nouvel endroit géographique ?

Mais non, elle est là, sous vos pieds, c’est votre belle planète Terre !

Ne cherchez pas à aller sur Mars, ni sur la Lune, avec une fusée, quelle idée !

La Terre, c’est le Logos de l’Humanité, c’est vous-même.

Imaginez qu’une seule brebis, qu’un seul terrien, se retrouve sur Mars... C’est comme si vous vous
coupiez un doigt. Allez vous vous couper un doigt en disant “je n’en ai pas besoin !” ?

Non... Bien évidemment !

Eh bien il y a d’autres évidences à découvrir devant vous, juste sous votre nez.

Il vous suffit, oui, suffit. Il vous suffit d’ouvrir un œil, et pas n’importe quel œil. Pas le droit, ni le
gauche... Non... Celui du milieu, celui qui est au centre, à la position d’équilibre... L’œil de votre
propre conscience, qui, si elle dort, n’a qu’une seule envie, c’est de se réveiller, de se révéler, de voir le
monde par vos propres yeux... Lui prêterez-vous alors ?

                                                                                             
                                                                                             


Le cas idéal ? 

Face à une telle modélisation, de 1D à 7D... “le cas idéal” c’est “bien entendu” le plus avancé, vu
depuis le prisme de la culture actuelle de l’humanité. Culte de la personnalité, compétition, toujours
plus grand, toujours plus haut, dépassement de soi, etc. etc.

Le cas idéal est donc : “le plus grand”, “le plus avancé”, “le plus évolué”...

Donc “le cas idéal”, c’est “la 7D”.

(jusqu’à ce que l’on entende parler de 8D ou plus, mais pour en parler il faudrait probablement plus de
brins d’ADN, le corps humain a ses limites, même pour Dieu qui s’y révèle lui-même, dans un corps
humain il a les mêmes limites que les autres. Troublant, n’est-ce pas ?).

L’expérience humaine se vit dans un corps de chair avec une personnalité. Ces personnalités qui nous
permettent de rire ensemble et de partager une bonne table, ces personnalités ont un égo, qu’il soit
“bien négatif” encore, ou “bien positif” et bien sage, un de ces grands êtres, ces grands
initiés...

Et c’est bien naturel, l’égo aimerait bien se dire que, ça y est, j’y suis, enfin, je suis “en 7D”... et “les
plus jeunes” ne se diront pas “j’aimerais y être”, mais “j’y suis déjà !”...

Prenons un exemple concret :

Faisons une analogie, un être en 2D ressemblera parfois à un enfant de 5 ans très fier qui, entendant le
mot “aigle” dans une conversation, dira à tout le monde : “L’aigle royal c’est un rapace  !”. Car il l’a
appris récemment. Pensant peut-être que les autres ne le savent pas et qu’il est le seul dépositaire de
cette information cruciale et indispensable à transmettre. Ce qui part d’une bonne intention : celle
d’instruire son prochain.

Or il se trouve qu’autour de lui, tout le monde le sait déjà. Cet enfant n’a pas encore le discernement,
la capacité mentale suffisante, pour se dire que lui a 5 ans, que les autres autour de lui sont des
adultes, et qu’il est entouré, de surcroît, de passionnés d’ornithologie, et que donc tout le monde a
déjà cette information. Si on lui explique tout cela, il pourrait dire alors : “Moi aussi, je suis un grand
ornithologue !”.

Les adultes le regarderont avec amour et un grand sourire, sans le blesser. Ils ne le rabaisseront pas en
lui disant que tout le monde le sait déjà. Ils savent que son comportement changera en
grandissant.

Si des adultes le flattent en disant : “Ouiii ! Tu es un grand ornithologue ! Bravooo !”... eh bien ils
ne feront que renforcer son orgueil.

Il serait plus juste de lui dire simplement la vérité : “Tu t’intéresses à l’ornithologie, il te reste
encore beaucoup de choses à apprendre avant de devenir un grand ornithologue. Avec ton
sens de l’observation et ta bonne mémoire, tu as tout le nécessaire pour aller dans cette
direction.”

Certains ne changent pas de comportement en grandissant, en toute logique puisque personne ne les a
accompagnés pour améliorer leur geste, ni pour leur expliquer ce qu’est, en vérité, l’intelligence,
puisque beaucoup seraient bien en mal de le faire, ne l’étant pas encore, mélangeant donc intellect,
instruction et intelligence.

Les personnes en 2D, n’étant pas dénuées d’intellect, face à cet essai sur les différentes agilité de
conscience, diront souvent : “Je suis le cas idéal” - celui présenté idéalement. Donc souvent, le dernier
étage. Ce qui est le cas de notre document qui va jusqu’en 7D.

“Ouah ! Encore mieux que 5D !”

Beaucoup pourraient se dire alors spontanément, avant même la fin de la lecture de ce document : “Je
suis en 7D.” (et même le dire autour d’eux, et leur dire aussi “Vous êtes en 7D, tout le monde est en
                                                                                             
                                                                                             
7D ! C’est la fête !”.)

Comme l’enfant de 5 ans dira : “Moi, je suis un grand !”, bien que celui-ci sait qu’il doit encore
physiquement grandir, car il en existe des plus hauts que lui, dans son esprit, il pourrait rester à ce
stade d’un jeune enfant bien ignorant et orgueilleux : “Je suis grand, je suis grand, je suis grand !”. Et
certains parents de lui dire alors fièrement : “Ouiii ! Tu es le plus grand ! Bravo !”... De quoi en faire
des mégalomanes lorsqu’ils seront adultes. Chaque geste compte. Ces gestes-là alimentent la virtualité.
“Tu n’es pas ce que tu es.”.

Fractale contradictoire, chemin de perdition.

Nous vous rappelons ici en passant que la fractale la plus puissante pour avancer c’est : “Je suis ce que
je suis.” Donc si vous dites à quelqu’un quelque chose qu’il n’est pas, vous lui compliquez grandement le
chemin.

Tout le monde en conviendra, cet enfant de 5 ans, de la classe maternelle, ne va pas directement aller
en classe préparatoire scientifique. Il n’en a bien entendu pas le niveau, il ne comprendrait strictement
rien. Donc il n’est pas l’heure de dire à cet enfant : “Tu es un grand mathématicien !”, alors qu’il n’a
pas encore commencé le chemin de le devenir, et si cela se trouve, il n’aime pas les mathématiques, son
chemin de vie n’est pas dans cette direction. Ce serait donc lui compliquer la vie de lui imposer le
projet, de le “pousser” dans cette direction.

Eh bien c’est pareil en spiritualité, une personne qui a une agilité en 2D n’aura pas le même chemin
pour acquérir l’agilité en 3D. Et quelqu’un en 5D n’aura pas les mêmes épreuves pour découvrir la
6D.

Donc se dire “Je suis en 5D”, alors qu’on n’en est pas encore là, ne permet pas de faire le chemin
correctement.

En 2D, ce sont des épreuves qui sont concrètes qui lui permettront d’avancer. C’est avec une attitude
de disciple que l’on se positionne sur le chemin, et lorsqu’une épreuve se dessine devant soi - dans la vie
quotidienne - on y va... La plupart des êtres en 2D ne s’en préoccupent pas, ce n’est pas leur affaire, ni
leur heure de le faire. Alors, comme pour les mathématiques de l’exemple ci-dessus, on ne le pousse pas
à faire le chemin spirituel.

En 5D, les épreuves sont plus difficiles, nécessitant d’être à l’aise avec les notions abstraites, globales,
locales, d’avoir déjà un bon discernement, de savoir se fier à son intuition, déjà bien développée, une
force mentale bien ancrée pour pouvoir affronter ses peurs les plus profondes, jusqu’aux racines les plus
profondes du mal...

Les épreuves de vie qui se présentent à ce niveau-là, ceux en 2D ou 3D les fuiraient en courant le plus
loin possible pour ne jamais revenir, ou se trouveraient tellement misérables d’échouer qu’ils
dépériraient dans les limbes de la honte et de l’oubli. C’est comme s’ils montaient sur une scène
d’un concert avec le meilleur guitariste du monde, il vient de finir son morceau le plus
technique, en grand virtuose, applaudi par toute la foule venue le voir, et eux jouent ensuite
maladroitement un morceau à 5 notes, appris lors de leur première année de cours... Comment vous
sentiriez-vous ?

Le Chemin n’est pas une affaire de compétition, encore moins une course.

Chacun a le même potentiel divin en lui, ce minuscule atome de conscience contient toute la
puissance divine. Qu’il dorme encore en 1D ou qu’il soit très éveillé en 7D. En 1D c’est
une toute petite graine, qui vient juste d’être soufflée par le vent sans savoir où elle va
atterrir, en 7D c’est un arbre magnifique, qui n’a pas oublié qu’il était une petite graine,
fut un temps lointain. Sous forme humaine, que ce soit une petite graine qui vient d’être
posée sur la terre pour s’y enraciner, ou un arbre-maître qui domine toute la forêt pour
capter de la Lumière Céleste, pour la faire descendre par son corps, jusqu’au plus profondes
rivières souterraines dans les grottes les plus obscures de la Terre, la vie est une expérience
fabuleuse !
                                                                                             
                                                                                             

Le Chemin pour chacun c’est d’actualiser en soi ce potentiel, pas à pas, à son rythme, en allant
toujours de l’avant. Il suffit pour cela d’avoir de la bonne volonté, du courage, de la persévérance,
l’envie de s’y mettre, et de se mettre en mouvement.

Donc pour chacun, ce “cas idéal” c’est soi-même !

Et “le” cas idéal, celui qui est au bout du Chemin, si vous croisez quelqu’un qui y est arrivé, qui est
“arrivé en 5D”, voire “en 6D”, voire “en 7D”, eh bien, vous en aurez bien de la chance, car ces êtres-là
sont au Service de ceux qui ont le désir ferme d’avancer. Alors écoutez-le, posez-lui des
questions, regardez-le, c’est un exemple à suivre pour le devenir vous-même. Si vous savez
voir un tel être, alors c’est que vous êtes prêt, c’est que vous êtes en Chemin, car, tous
les initiés et les maîtres le savent bien : c’est lorsque le disciple est prêt, que le maître
apparaît.

                                                                                             
                                                                                             





 




Comportements humains en 3D   




3D 

Prenons cette image géométrique, dans l’espace matériel :


      
      	En 2D on se déplace à plat, sur le sol, sur le plan (x, y), devant, derrière, droite, gauche.
      

      	En 3D on se déplace également à plat et aussi de haut en bas, verticalement, sur l’axe des
      z, dans le volume (x, y, z). 


Or l’humain n’a pas d’ailes, et beaucoup en sont particulièrement frustrés, donc vous pourriez-nous
demander : comment fait-on pour se déplacer verticalement ?

S’agissant de la conscience, nous ne somme pas dans l’espace matériel. Donc elle peut se déplacer
“verticalement”, en développant son agilité elle passe de la 2D à la 3D, ce qui ouvre pour l’être humain
un nouveau plan et un nouveau champ de possibilités.

En 2D, les êtres considèrent les relations avec les autres que sous l’angle d’un rapport de force. À
l’image de deux lutteurs, qui doivent se pousser hors d’un cercle dessiné à plat sur le sol. Le plus fort,
le plus agile sur ce terrain plat, l’emporte.

En 3D, il y a une prise de conscience supplémentaire : l’on est pas obligé de pousser l’autre qui veut
nous pousser hors du cadre. On peut, disons, sauter par dessus, afin de laisser passer l’autre qui voulait
nous pousser.

“Eh ! Mais ! Il ne respecte pas la règle lui ! Il triche !”, dira celui qui, pris de court par cette
manœuvre qu’il ne pouvait imaginer de lui-même, n’ayant pas cette agilité-là, étant encore en
2D.

C’est ainsi que “la triche” est née.

Alors qu’il ne s’agissait que d’une personne qui découvre en évoluant, qu’on peut éviter de se pousser
ainsi mutuellement, et éviter la bagarre. C’était probablement quelqu’un de maigrichon, qui en avait
marre de perdre les bagarres, qui se demande alors comment il va pouvoir faire pour s’en sortir... Il
réfléchit, et en réfléchissant, il muscle son plan mental, et il gagne un niveau d’agilité de
                                                                                             
                                                                                             
conscience.

Ce faisant le “tricheur”, qui n’est pas tricheur, mais juste quelqu’un qui veut sauver sa
peau (c’est celui en 2D qui l’accuse de tricher. Pour quelqu’un qui a du mal à respecter les
règles c’est paradoxal), découvre alors un nouveau concept, une nouvelle dimension : le
Pouvoir.

Ayant acquis la capacité mentale de se mouvoir dans une autre direction, alors que tous les autres sont
encore en 2D, celui en 3D développe de l’intelligence, et accède ainsi, en montant en vibration, à plus
de pouvoir. Plus on monte en vibration, plus on ressent en soi du pouvoir, de la puissance. Il
se rend compte que cette intelligence lui permet de se sortir de cette binarité “avec ou
contre”, et qu’il peut guider ces êtres plus rustres et moins intelligents que lui dans une
direction.

Reprenons cet exemple : le lutteur veut absolument attraper cet homme qui se moque de
lui en lui sautant par dessus. L’homme en 3D saute de-ci, de-là, et à un moment donné,
utilise la vitesse de l’autre pour l’amener devant un trou, qu’il aura maquillé, caché par
des branchages par exemple. Il sautera par dessus, et l’autre en 2D tombera dedans. Sans
comprendre ce qui lui est arrivé. Transi de peur à l’idée de retomber dans un tel trou, il
se soumettra à ce que lui dira dorénavant cet être plus agile que lui. La domination est
née.



Rapports de Pouvoir 

En 3D, les hommes découvrent qu’il y a un autre rapport inter-personnel que le rapport de force, c’est
celui du rapport de pouvoir.

À cet endroit, nous pourrions comme séparer les êtres en deux catégories :


      
      	Ceux qui utiliseront ce pouvoir pour eux-mêmes au détriment des autres, quitte à les faire
      tomber dans un trou si cela sert leurs propres intérêts.
      

      	Ceux qui utiliseront ce pouvoir sans l’utiliser au détriment des autres, pour faire avancer
      la société dans un monde où tout le monde mangera à sa faim. Autrement dit, pour
      l’intérêt général. 


Les premiers, forts égoïstes, tout le monde en conviendra, au regard de l’Humanité et de son chemin
spirituel, emmènent l’Humanité dans la mauvaise direction. Le juste terme pour désigner quelqu’un
qui emmène un autre dans une voie de perdition, c’est “pervertir”. Ce sont donc des êtres
pervertissants, eux-même pervertis par ces comportements de manipulation, mensonges, tricheries. La
société les a nommés “pervers”, les plus célèbres étant les “pervers narcissiques”, dont tous ceux qui
les ont côtoyés se souviennent avec amertume. Nous ferons un chapitre dédié sur les comportements de
ces êtres pervertis.
                                                                                             
                                                                                             

Quant aux seconds le juste terme pour désigner quelqu’un qui accompagne un autre dans la bonne
direction, celui de la Lumière, de l’Amour, c’est “convertir”.

Il ne s’agit donc pas de “convertir” quelqu’un à une quelconque religion, mais de guider les
hommes dans la bonne direction, celle de l’évolution. La mauvaise direction étant donc
l’involution.


      
      	🙋‍♀️ “Quelle est la différence entre
      le rapport de pouvoir et le rapport de force ?”
      

      	“Prends l’image d’un combat de chef de meute animal - chez les loups ou les cerfs
      notamment - il y a un chef de meute, et celui-ci est défié régulièrement par un autre pour
      prendre sa place. Ils font alors un combat pour savoir qui est le plus fort. Le plus faible s’en
      va, le plus fort prend la direction de la meute. Donc il y a bien une notion de ’pouvoir’, le
      chef, mais il se joue sur un rapport de force. Les mots “oppression”, “répression”, sont des
      mots sur le registre du rapport de force. Un chef d’un groupe ou d’une nation peut donc
      imposer (poser, de tout son poids, sa force gravitationnelle) son pouvoir par la force. Le
      ’rapport de pouvoir’ dont nous parlons à ce niveau plus agile de conscience est plus subtil.
      Il n’utilise pas de prime abord la force. Prenons un exemple :

      Un agriculteur nous a partagé que pour faire aller ses moutons d’un pré à un autre il
      n’avait pas besoin de grand chose : un seau qu’il tient dans sa main, dans lequel il a
      mis des cailloux pour donner l’illusion qu’il y a des grains dedans et son chien pour leur
      faire peur derrière. Il les mène ainsi où il veut, en marchant devant le troupeau. Il a
      les plein pouvoirs sur ses moutons, étant plus intelligent qu’eux et ayant compris leur
      fonctionnement.

      Nous voyons bien, avec cette image, la recette de ce que font les dirigeants de bien des
      nations : promesses, peur, et les moutons suivent. Pas besoin de force pour mener les gens
      par le bout du nez.

      Comment un patron fait-il pour avoir des salariés bien obéissants ? Il leur promet une
      augmentation qui n’arrive jamais : le seau de pierres de l’agriculteur. La peur pour les
      salariés de perdre leur emploi derrière. “Tu n’es pas content ? Il y a des chômeurs qui
      seront ravis de prendre ta place !” Et tout est alors permis au patron dans son entreprise.
      Les moutons dociles et apeurés le protègent même d’un salarié qui viendrait leur expliquer
      qu’ils se font manipuler.

      

      	“Merci, je vois bien la différence maintenant. Cela est effectivement beaucoup plus subtil
      que la force brute et bien plus efficace pour celui qui s’en sert. Il économise même de
      l’énergie.”
      

      	“Oui. Après, en 3D, celui qui s’en sert en cherchant à dominer les autres est inévitablement
      dominé par quelqu’un d’autre, nous en reparlerons plus loin.” 



                                                                                             
                                                                                             
Dualité 

À ce niveau de conscience, l’homme est encore au niveau de la dualité, considérant le monde d’un point
de vue duel : “le bien contre le mal”.

L’homme y est encore emprisonné, aveuglé bien souvent. Il ne pourra s’en sortir qu’en découvrant une
nouvelle agilité de conscience, en 4D, dont nous parlerons plus tard.



Le triangle rouge est relié avec le triangle bleu 

En 3D, le triangle rouge est relié avec le triangle bleu. L’être sorti de la masse découvre qu’il y
a quelque chose de “plus haut” que lui, que sa personnalité qui marche au sol, avec son
égo.

Il développe ainsi le lien avec son âme individuelle, en délaissant l’âme-groupe animale.

Ce n’est pas une opération instantanée, car le triangle rouge a encore bien des peurs, nous pourrions
dire qu’il a peur de se faire anéantir par le triangle bleu.

Donc il va se retrouver intérieurement encore à “lutter contre”, le rouge contre le bleu. Et ses luttes
intérieures, il les manifestera aussi dans ses comportements vis à vis des autres, à l’extérieur de
lui.



Le poids et la mesure 

En 3D, on prend de la hauteur et on peut percevoir la “binarité” de la 2D, le noir, le blanc, le yin, le
yang, le bien, le mal, etc.

À l’image d’une balance ⚖️ à plateaux.

En 2D on est “soit” sur un plateau, “soit” sur l’autre, et difficilement “en même temps sur
les deux”. Ce que nous expliquions avec ce manque d’ambivalence. Le OU plutôt que le
ET.

En 3D la balance est complète, en plus des plateaux il y a la potence et on peut jauger si la
balance penche d’un côté où de l’autre, et de commencer à chercher l’équilibre entre les
deux.

En 2D dans des rapports de moi “contre” l’autre, on va chercher à mettre le plus de poids de
son côté, en cherchant des alliés à mettre sur le même plateau que soi, y mettre plus de
“masse”.

En 3D on commence à prendre le poids et la mesure.

De quoi ?

Des événements, des relations, des équilibres, de la justice, de l’injustice, l’éthique, etc.

Souvent pour son intérêt personnel d’abord, l’ego inférieur a encore beaucoup de place à ce niveau-là.
Ce n’est pas encore l’heure pour tout le monde d’être pleinement au Service de l’Humanité ou de
l’Univers tout entier. Chaque chose en son temps.
                                                                                             
                                                                                             

En utilisant le mot agilité, imaginez-vous un pied sur chaque plateau de la balance
⚖️, voyez que c’est stable d’avoir tout son poids soit d’un côté, soit de
l’autre, et c’est plus délicat d’arriver à trouver comment positionner son corps en parfait équilibre
entre les deux, cela nécessite plus d’agilité.



Réagir 

En 3D, face à quelque chose qui nous arrive, le comportement qui est le plus naturel c’est la réaction. Il
est aussi habituel en 2D, il est encore bien présent en 3D, avec une subtilité.

C’est qu’en 3D le sentiment de culpabilité est naissant ou déjà bien présent selon les personnes, et
étouffant parfois-même pour bien des gens. Nous en reparlerons plus loin.

La séquence face à une réaction est alors souvent :


      
	
   1. 
	Je me sens agressé de l’extérieur (en 3D on a encore bien des peurs),
      
	
   2. 
	Je réagis plus ou moins violemment,
      
	
   3. 
	Et en même temps (ambivalence présente aussi), je me rend compte que j’ai eu tort de
      tirer trop vite, mais c’est trop tard, les émotions me submergent (pas encore totalement
      maîtrisées) et l’engueulade continue...
      
	
   4. 
	Ensuite je me trouve bien bête, voire malheureux, d’avoir perdu un ami, d’avoir fait du
      mal à quelqu’un, d’avoir cassé un objet, etc. Je me sens coupable, responsable. 


Alors que quelqu’un totalement dénué de sentiment de culpabilité ne se dira jamais ou très
rarement qu’il est en tort. Il réagira et rentrera dans l’autre, pour toujours avoir le dernier
mot.

En 3D, avec la force d’âme (l’âme individuelle) qui grandit, il peut petit à petit arriver à maîtriser ses
émotions, sortir du plexus solaire et monter sur les chakras supérieurs. Respirer, se maîtriser, et
arrêter de réagir... “bêtement”, car la réaction, oui, c’est “bête”, c’est la part animale qui
réagit.

C’est la part animale qui a peur. L’égo est la somme de toutes nos peurs. Et la peur n’est pas une
sensation agréable, loin de là. Donc personne n’aime vivre cette grande émotion. Mieux vaut réagir
pour chasser loin de nous la peur.

Le chien qui a peur alors aboie violemment, voire mord s’il en a l’occasion, c’est pour cela qu’on le
tient en laisse, car ceux qui réagissent encore violemment face à leurs peurs sont effectivement bien
dangereux.

Bien des hommes réagissent encore violemment lorsqu’ils vivent une telle peur, et mordent bien
violemment, verbalement, vibratoirement, leurs pairs.

Ces peurs maintiennent dans la 3D. C’est ainsi que le chemin pour passer à l’agilité supérieure
nécessite de maîtriser ses peurs, d’arrêter de réagir ainsi.
                                                                                             
                                                                                             

La réaction c’est une reproduction prévisible et mécanique issue du passé, un simple programme de
séquences d’événements, de gestes, qui tourne tout seul, en mode répétitif et automatique. La
conscience étant encore bien endormie en 3D, il n’y a pas de conscience dans ces réactions. C’est le
propre des habitudes. Quand on commence à se rendre compte que ce sont justement des habitudes, on
peut les questionner, les remettre en question.

Lorsqu’on est ainsi agi par un tel programme, on est tel un pantin, un Pinocchio, avec sa conscience
endormie.

Sortir de la réaction, c’est passer à l’action.

Passer à l’action c’est poser un acte, en pleine conscience de le faire. Faire un choix.

En 3D, un être n’a pas encore l’agilité de conscience qui permet de poser un acte. Ainsi, la
plupart des gestes, des comportements, qu’un tel être pense être des actes sont en réalité des
réactions.

Un acte, ou une action est nouvelle, imprévisible puisque nouvelle.

Donc en 3D on réagit à un instant T pensant agir. Et si la conséquence de l’acte n’est pas positive et
que l’on s’en rend compte, et que l’on a la capacité d’en prendre le poids et la mesure
(souvenez-vous de la balance), eh bien on peut se remettre en question a posteriori, et se demander :
“Comment pourrais-je faire cela différemment d’hier, pour éviter de me remettre dans une telle
situation ?”

Ce questionnement, est un bon exercice que nous vous invitons à faire régulièrement, pour casser vos
propres habitudes, vos programmes, vos réactions. Que le résultat de vos actes soient positifs ou
négatifs pour vous, prenez le temps de vous revenir sur vos pas et de vous poser systématiquement
la question : “Comment pourrais-je faire cela différemment d’hier ? Qu’aurais-je pu faire de
différent ?”

Par exemple :

J’ai l’habitude d’aller au restaurant tous les mardis.

Comment pourrais-je faire différemment ?

Décaler d’un jour ? C’est différent. C’est un premier pas.

J’ai l’habitude de planifier le lundi tout ce que je vais faire dans la semaine.

Comment pourrais-je faire autrement ? Ne plus rien planifier ? En voilà une idée qui
permet d’aller expérimenter l’extrême opposé (qui est un bon exercice pour trouver le juste
équilibre).

Agir ainsi devient imprévisible aux yeux de ceux qui vous connaissent bien. Ils observent alors un
changement dans vos habitudes. Au mieux, ils ne le comprendront pas. Au pire, ils vous jugeront ou
vous prendront pour un fou.

Vous pouvez vous poser pour faire la liste de vos habitudes et chercher ainsi comment faire
différemment. Ne plus faire est également une option, l’infinité des choix est possible. Nous pouvons
tout expérimenter sur Terre.

En s’exerçant dans cette direction, en gagnant en agilité et en équilibre, petit à petit, on parvient à
maitriser ses peurs, qui nous maintenaient tétanisés dans la 3D.



Identification 

                                                                                             
                                                                                             
En 3D, la plupart du temps, on s’identifie à plein de notions.

On s’identifie à ses réactions, ce qui fait de nous un simple programme.

“J’ai toujours fait comme cela ! Je ne vois pas pourquoi je changerai.”

On s’identifie à son métier : “Je suis médecin, ingénieur, femme au foyer, professeur, agent
immobilier...”

On s’identifie à son statut social et ses possessions : “Je suis le mari de Unetelle, la femme de Untel.
Nous habitons dans ce beau quartier, dans ma maison, celle de mes ancêtres, de ma famille, celle que
j’ai construite, celle que j’ai achetée. Regardez ma belle voiture, mes beaux enfants, l’aîné va faire de
grandes études...”

Des histoires, des images, qui n’ont aucune véritable valeur, que celle que la société et nous-même
veulent bien leur donner.

Ces images, ces histoires, ces identifications, définissent un véritable monde virtuel. Virtuel au sens où
il repose sur à peu près rien de tangible, si ce n’est de socio-culturel.

On peut s’en rendre compte aisément en allant rencontrer d’autres cultures dans différents
pays. On peut alors observer que ce qui est valorisé dans une culture ne l’est pas dans une
autre.

Comment sortir de toutes ces identifications virtuelles pour revenir au Réel ?

En se posant la principale question essentielle qui nous emmène activement sur le Chemin spirituel,
au-delà de ma profession, de mon statut social, de mes possessions, de la couleur de ma
voiture :

Qui suis-je véritablement  ?

Est-il alors facile de se dépouiller de ces diverses identités ? Là est une porte nécessaire à franchir
pour sortir de la 3D.



Principes et Traditions 

Un petit mot rapide sur les Principes et les Traditions. La société en est bourrée, gavée, remplie.
Beaucoup de monde en 2D et 3D aiment brandir ces principes à tout bout de champ, surtout lorsque
cela les arrange. Ce qui freine énormément les initiatives des plus agiles, qui s’en exaspèrent alors
souvent.

Rien de plus pénible pour ceux qui prennent des initiatives pour faire avancer le navire dans la bonne
direction, que d’entendre quelqu’un lui dire : “Ah non ! On ne peut pas changer cela, nous avons
toujours fait cela. C’est la tradition !”

Une phrase pour vous apporter un nouveau geste si besoin :

“Au diable les principes !”

“Au diable les traditions !”

Pour avancer, il est juste de les mettre aux oubliettes et de regarder de l’avant. Pour construire quelque
chose de nouveau, se délester de l’ancien est souvent bien nécessaire. Tout en gardant ce qui fait du
sens, faire le tri entre ce qui est juste et ce qui freine. Tout n’est pas forcément à mettre à la poubelle.
Ne nous faites pas dire ce que nous n’avons pas dit.

Cela ne signifie pas non plus qu’il faut changer tout et tout le temps, “par principe” justement. Car ce
genre de comportements, sans réfléchir, peut mener bien souvent à des situations encore plus
                                                                                             
                                                                                             
catastrophiques qu’hier. Nous ne donneront pas d’exemple à ce sujet, il y en a déjà largement tout
autour de vous.



Peur de la Lumière 

Avec la 3D se développe pleinement la conscience de soi, par le renforcement de l’ego de la
personnalité. Nommons-le l’ego-inférieur, en opposition avec l’Ego-Supérieur, le Moi-Supérieur. Ce
“quelque chose de plus grand”.

Cet ego inférieur, a peur de se faire engloutir et dissoudre par la Lumière. Cela va se retrouver dans
bien des comportements en 3D. D’un côté, une part de la personnalité va être inspirée
par aller plus loin, vers la Lumière, de l’autre cette même personnalité va être attirée
par un mouvement contraire, de rester bien au chaud sur Terre, dans l’Ombre, dans le
bas-astral.

Beaucoup parmi les personnes en 3D, les plus endormies, seront véritablement apeurées par la
Lumière.

Un jour une femme en 3D a répondu : “Là, tu me fais peur !”, à un homme qui lui partageait avec
joie qu’il avait “vu la Lumière”.

Cette même phrase nous l’avons aperçue sur un échange sur Internet, lorsque nous avons indiqué qu’il
y avait une autre option à vivre sur Terre que la séquence “produire-consommer-mourir” et qui était
“créer - résonner - vivre éternellement”.

“Là, tu me fais peur !”

Nous l’avons alors questionnée : “Rassurée à l’idée de mourir et apeurée à l’idée de vivre
éternellement ?”. Elle n’a malheureusement pas répondu alors pour étayer ce qui lui faisait peur.
Probablement plongée dans soit une grande perplexité, soit elle pensait “restons loin de ce grand
malade !”.

En fait ce qui leur fait peur souvent à ces personnes, c’est qu’ils pensent alors que celui qui parle de la
Lumière ainsi, du Divin qui se vit sur Terre, est devenu fou.

Le Divin, ces personnes peuvent y “croire” ; en 3D on est souvent plongé dans bien des croyances. Ces
deux personnes qui disent “Là, tu me fais peur”, vont à la messe, mais leur croyance est erronée. Elles
ont appris au catéchisme que “Dieu est tout là haut, les hommes sont de petites choses sur Terre. Ils le
découvriront une fois qu’ils seront morts en entrant alors au Paradis, si Saint Pierre les en laisse passer
la porte, sinon ils iront en enfer. Mais l’enfer, c’est bien entendu pour les autres qui ont été bien
vilains.”.

Croyant, consciemment ou non, que ce n’est pas possible de vivre le Divin sur Terre, celui
qui en parle, ils le prennent alors pour un fou, et lui recommandent d’aller consulter un
psychiatre.

Psychiatre qui, s’il n’y a pas accès lui-même, ou si son ouverture d’esprit n’est pas encore assez large
pour entendre cela, sera alors souvent totalement enfermé dans ses dogmes, qu’il soit en 2D ou en 3D,
et il expliquera alors effectivement en quoi l’intrus qui parle de Dieu et des anges est bel et bien
fou.

Le film “Un monde plus grand”, qui retrace une partie de la vie d’une femme qui découvre en elle un
don de chamanisme, illustre un échange avec une psychiatre en 2D qui la prend de haut en lui
expliquant bien que c’est fort dangereux... Alors que quelques années plus tard cette femme chamane
soignera bien plus de gens que ce médecin diplômé... Mais le chamanisme c’est “pratique illégale de la
                                                                                             
                                                                                             
médecine”, cherchez l’erreur...

Oui, un monde encore bien apeuré par la Lumière fera tout pour dire que la Lumière est quelque chose
de dangereux.

Alors que nous pouvons considérer que ceux qui prennent pour folles les personnes qui ont “vu la
Lumière”, ce sont eux qui le sont. Leurs comportements à l’égard des personnes qui vivent des
expériences qu’ils décrètent eux-mêmes de “paranormales” peuvent alors avoir des conséquences
dramatiques sur leurs vies (camisole chimique, internements...).

Un être humain, figé en 3D, dans un monde qui s’éveille de plus en plus autour de lui, se sentira de
plus en plus menacé par les vibrations de l’amour, de la solidarité, de l’enthousiasme à retrouver un
mode de vie libre et souverain. Face à cette menace, ses comportements pourraient venir à l’encontre
de ceux qui “se libèrent”.


Nous abordons ce phénomène dans  l’Ascension vers le Divin



Maladie, folie ? Ouverture d’esprit. 

Oui, pour beaucoup d’hommes et de femmes, ceux qui parlent de Dieu, des Anges, du Divin, de
l’Amour inconditionnel pour tous ses frères et sœurs sur Terre, sont pris souvent pour des fous, des
“grands malades”.

Reprenons la géométrie en 3D, facile à appréhender puisque c’est le repère de la matière. Prenons les
trois axes (x, y, z). Ce sont trois droites infinies. Si l’on met des limites sur ces trois axes, disons [-50,
+50] sur chaque, ce qui délimite un cube dont les arêtes mesurent 100. L’homme qui est à l’intérieur
de ce cube est limité dans ses déplacements. Il est “borné”.

Pour lui, ce qu’il est en mesure d’appréhender de la réalité c’est l’intérieur de ce cube. L’extérieur
pour lui n’existe pas, ce n’est “pas possible”.

La taille de ce cube grandit tout au long de l’évolution, de l’éveil d’une conscience qui se passe en deux
temps. Tout d’abord, instruire la personnalité, afin d’élargir son “ouverture d’esprit”. Puis l’être se
reliant de plus en plus à la Lumière développe sa propre spiritualité, se rapprochant de plus en plus de
l’Esprit, de sa véritable nature divine.

Si on mettait une échelle en 10 points sur ces deux notions :


      
      	ouverture d’esprit
      

      	spiritualité 


Quelqu’un qui aurait une toute petite ouverture d’esprit, 1/10, serait dans un petit cube. Ce qui est
normal pour lui est à l’intérieur du cube. Ce qui est anormal, paranormal, pour lui, c’est l’extérieur du
cube.
                                                                                             
                                                                                             

Sa normalité, c’est, disons : Je suis un homme, sur Terre, qui a besoin de respirer, boire,
dormir, travailler pour gagner de l’argent. Ce que je vois et touche existe. Le reste n’existe
pas.

Si sa spiritualité est 1/10, pour lui : On est poussière et on retournera à la poussière. On a qu’une vie.
Ceux qui s’intéressent à la spiritualité, c’est n’importe quoi, ils perdent leur temps avec des choses
inutiles, mais bon, chacun fait ce qu’il veut avec sa vie.

Tant que cette personne croise des choses qui correspondent à son petit cube, tout va bien.

Si elle est confrontée un jour à quelque chose qui est à l’extérieur de son cube, alors c’est là qu’elle sera
“mise en situation” :


      
      	d’avoir une grande peur, car l’inconnu lui fait peur,
      

      	d’activer le déni ou le refoulement : “Non ! ce n’est pas possible ! Je n’ai rien vu !”
      

      	Si la chose persiste devant elle, elle fera tout ce qui est en son pouvoir pour la détruire, la
      mettre hors d’état de nuire, sinon, elle fuira au loin.
      

      	Si elle ne peut ni détruire, ni fuir, alors elle risque bien de sombrer dans la folie, perdra
      connaissance pour se protéger de quelque chose qui la dépasse, ou de faire une crise
      cardiaque. 


Prenons maintenant un être qui vit avec une plus grand ouverte d’esprit et une grande spiritualité, de
la Connaissance de par son vécu des réalités invisibles de la vie. Si celui-ci parle des choses
invisibles à cette personne qui vit dans son tout petit cube, elle aura vite fait de lui dire :
“N’importe quoi ! Tu es fou ! Tu es malade ! Tu m’inquiètes, tu devrais aller consulter !”. Se
protégeant ainsi en fait de sa propre faiblesse d’esprit qui la ferait, elle, tomber dans la
folie.

Quelqu’un qui a 10/10 en ouverture d’esprit est dans un cube infiniment grand, sans aucune limite sur
les trois axes (x, y, z). Qu’un démon se matérialise devant lui, qu’un vaisseau spatial se pose dans son
jardin, qu’un ange vienne lui annoncer une bonne nouvelle, que des ailes lui poussent matériellement
dans le dos, qu’un lutin lui parle dans une forêt... Même s’il ne savait pas encore que cela existait, il ne
le rejetterait pas, il ne le dénierait pas. Il se dirait avec Joie : “Chic ! Voilà que je découvre une
nouvelle expérience de vie.”

Si votre cube est tout petit, vous pouvez toujours vous mettre sous une douche de Lumière pure, elle
ne fera que passer autour. Alors la prochaine fois que vous vous entendriez dire ou penser
que l’autre est “un grand malade”, relativisez. Prenez du recul. C’est l’heure d’apprendre
quelque chose de nouveau et l’occasion d’ouvrir encore plus votre ouverture d’esprit, donc
d’agrandir votre cube, pour pouvoir ensuite le remplir d’encore plus de Lumière, d’encore
plus de Spiritualité, et donc de quitter cette 3D limitée pour découvrir un monde plus
grand.
                                                                                             
                                                                                             



Normalité ? 

La Loi du plus grand nombre est bel et bien de mise en 3D. La “normalité” c’est ce que vit le plus
grand nombre, ce que vit la minorité est donc “anormale” à leurs yeux.

Comme la majorité de l’Humanité est en 1D, 2D et 3D. Ceux qui ont les comportements associés à ces
niveaux d’agilité de conscience, sont considérés par la société comme “normaux et en bonne santé
psychique”. Mises à part quelques maladies mentales extrêmes comme la schizophrénie, la mythomanie,
la paranoïa, le psychopathe, etc...

Ceux qui disent en boucle, par exemple, “Aimez-vous les uns, les autres, comme je vous aime.”, sont
considérés comme anormaux.

Ce qui complexifie grandement la vie de ceux que nous nommons les initiés, qui font un chemin
spirituel initiatique en conscience sur Terre, et qui ont accès à ce monde plus grand incluant l’invisible.
Pour eux, l’invisible est bien Réel puisqu’ils y ont accès au plan et niveau de réalité atteint par leur
conscience. Minoritaires sur Terre, ils ne peuvent pas en parler, car ils ne sont pas compris,
ni entendu et que cela n’est pas “entendable” par la majorité. Ils font alors comme si ils
étaient normaux, tout en regardant les autres continuer leur vie profane. Espérant un jour
trouver d’autres personnes avec qui ils pourront partager sur ces autres plans et niveaux de
réalités.

Nous avons croisé une telle femme en chemin. Elle était en couple depuis quelques mois avec un
homme qu’elle pensait éveillé, et elle lui a parlé de sa volonté de vivre autrement, de sortir des codes
de la société où tout le monde fait pareil... Il lui à répondu : “Là, tu m’inquiètes... Tu devrais aller
consulter.”

Amusant de voir toujours ce même réflexe. La masse semble inconsciemment être branchée sur le
même disque rayé. Semble ? Non, c’est une réalité. Ils partagent la même âme-groupe, c’est donc tout
à fait “normal” qu’ils réagissent tous de la même manière avec les mêmes types de phrases, sans même
les avoir apprises à l’école.

“Là, tu m’inquiètes... Tu devrais aller consulter.”

ou encore : “Ne serais-tu pas tombé dans une secte ?”


Au pays des consciences endormies, les consciences bien éveillées sont prises pour des folles.



La Guerre 

Comme en 3D, la personnalité est intérieurement en conflit avec cet intrus bleu qu’il craint, ses
comportements vont être souvent emprunt de la guerre.

Que ce soit la guerre sur un champ de bataille, ou tous les conflits qu’il y a dans les entreprises, les
quartiers des villages, dans les familles...

La 3D est donc le terrain privilégié de la Guerre, mais une guerre moins rustre que “moi” contre “toi”.
On va aller chercher “un autre” pour faire des alliances... et rentrer dans ce fameux “triangle de la
                                                                                             
                                                                                             
persécution”.



Dominant - Dominé 

Découvrant le pouvoir, l’égo découvre qu’il est “plus grand” que l’autre qui n’a pas encore découvert la
3D et qu’il peut donc le manipuler.

La hiérarchie, qui est une réalité énergétique dans la Lumière, est manipulée à ce niveau-là par une
personnalité encore bien négative. Nous pouvons alors parler de hiérarchie inversée.

La hiérarchie de Lumière, c’est l’entraide afin d’aider tout le monde à évoluer.

La hiérarchie inversée est donc celle de l’involution.

C’est ce que nous observons dans la plupart des entreprises encore. Bien qu’il y en ait de plus en plus
qui inversent la vapeur, nous voyons encore majoritairement ce type de comportement : “Je veux
monter, moi, et tous les moyens seront bons.... donc si je peux me servir d’un collègue pour mon propre
intérêt, je vais le faire. En haut, je les dominerai tous.”

Avec cette considération de “pouvoir dominant”, il y a donc toujours un double rôle pour celui qui
domine, qui considère les relations interpersonnelles ainsi : il est toujours dominé par quelqu’un ou
quelque chose d’autre que lui-même.

Le Dominant est toujours Dominé également. Et, tout en haut de sa pyramide, il risque bien d’avoir
peur de perdre ce pouvoir, et risque de basculer dans la perversion dont nous parlerons plus tard.
Basculer dans la perversion, autrement dit : passer du côté obscur...

Dualité : côté clair, côté obscur.


Comment sortir de cette dualité ?



Triangle de la persécution 

Dans ce référentiel de Dominant-Dominé, en prenant de la hauteur, l’être en 3D réalise qu’il y a
“moi”, et “2 autres”. 3D = 3 personnages.

Là où en 2D c’était “Moi” contre “l’Autre” : 2 personnages dans une relation.

En 3D, l’homme peut manipuler plus de paramètres simultanément.

Voyez en passant l’usage positif du mot “manipuler”. La manipulation n’est pas uniquement quelque
chose de négatif.

Alors ce triangle célèbre, nommé “Triangle de la persécution”, ou “Triangle dramatique de
Karpmann”, du nom de ce sociologue qui a découvert que tous les petits jeux relationnels des hommes
pouvaient se modéliser avec ce triangle, c’est le terrain de jeu privilégié de la 3D. Tout le monde adore,
inconsciemment ou non, y jouer, inlassablement. Même ceux qui sont en 2D entretiennent ces
comportements.

Décrivons-le rapidement, nous vous laissons approfondir dans des ouvrages spécialisés sur ce sujet si
vous le désirez.
                                                                                             
                                                                                             

Il y a trois rôles :


      
      	Une Victime (V)
      

      	Un Bourreau (B)
      

      	Un Sauveur (S) 


Le triangle est pointe en bas, la victime en bas. Et, cela est contre-intuitif, mais c’est bien la victime
qui tient tout le système, car sans victime, pas de jeu, pas de persécution. Alors tous ceux qui aiment
se victimiser, attirent ainsi les autres dans ce triangle.

La Victime se fait persécuter par un Bourreau (que ce soit vrai ou non), un Sauveur apparaît donc
pour sauver la Victime.

Si le Sauveur sauve la Victime du Bourreau, tout le monde sort du jeu, et éventuellement, chacun peut
se dire qu’ils arrêteront ce jeu et qu’ils évolueront ensemble pour arrêter cela. Mais bien souvent, c’est
le drame.

Le drame arrive lorsqu’une des trois personnes intriquées dans ce triangle change de rôle.

Exemple : Alain (B), Bernard (S), Jean (V)


      
      	Alain dit à Jean : “Eh oh ! Tu vas te dépêcher oui ! Cela fait 3 jours que tu es en retard
      sur ta livraison !” 


Bernard qui observe la scène, sans connaître précisément la situation et sans se demander si c’est
légitime qu’Alain s’énerve ainsi sur Jean - pris lui-même dans un principe en 2D que “crier sur
quelqu’un c’est mal”, pensée manichéenne, binaire - se permet d’interpréter qu’Alain est un Bourreau
et Jean une Victime.


      
      	Bernard (S) dit à Alain (B) : “Eh oh ! Ce ne sont pas des manières ça ! Veux-tu bien
      laisser Jean (V) tranquille !”
      

      	Jean répond à Bernard : “Dis donc, toi ! Tu te mêles de quelque chose qui ne te regarde
      pas ! Reste à ta place !” 


                                                                                             
                                                                                             
Là, Jean est pris à contrepied. Bernard vient de changer de rôle à ses yeux : il passe de
Victime à Bourreau. Et lui, le bon Sauveur, se retrouve la Victime de celui qu’il était venu
sauver.


      
      	Jean à Bernard : “Eh oh ! C’est comme ça que tu me remercies !” 


Jean prend le rôle de Bourreau en prenant Bernard pour Victime.

Le conflit intriquant les 3 commence, la guerre est dans le bureau. Y aura-t-il un cessez-le-feu ? Une
porte qui claque ? Un ordinateur de cassé ? De la vaisselle cassée par terre ? Des pleurs dans toute
la maison ?

Si en plus cet Alain est un manipulateur pervers qui se nourrit du conflit des autres, il en profitera
pour mettre de l’huile sur le feu, afin de faire durer le plaisir de voir ses deux collègues se batailler
ainsi.

Et ainsi va le monde, depuis des millénaires.

“Nous sommes tous en 5D ! Youhou !”...

Non, en 5D ces conflits ne sont plus possibles, ils ne sont plus joués. Car en 5D...

... Un être en 5D (et même plus) était venu il y a 2000 ans pour donner une clef pour sortir de ce
jeu-là... Vous rappelez-vous de son conseil ?

Donc si vous voulez passer en 5D, alors que vous alimentez encore ces jeux, vous saurez ce qu’il vous
reste à faire comme premier pas : ne plus rentrer dans ce triangle infernal, et en sortir dès que vous
vous rendez compte que vous y êtes encore tombé.

Et pour ce faire, allumer son propre observateur, sa propre conscience, pour s’observer soi-même... et
surtout : ne pas réagir au quart de tour.


Comment faire pour en sortir ? Inverser les rôles. Nous en reparlerons plus loin.



Culpabilité 

En 3D, naît le sentiment de culpabilité. Il est apporté par l’âme individuelle et la conscience qui
s’éveille.

“Faire un acte que sa conscience réprouve.”

Nous pourrions dire que c’est la forme la plus rustre de l’intuition. L’âme individuelle s’exprime à
travers l’intuition, quelqu’un qui laisse totalement sa vie guidée par son âme, en 5D, se fie
intégralement à son intuition. La personnalité n’étant alors que l’outil de son âme.

En 3D, la personnalité est encore bien présente et n’a pas du tout envie de laisser la place à quelqu’un
d’autre. La lutte intérieure est donc encore grande.

“Non, moi, je, l’égo, laisse-moi faire ce que je veux ! Tu ne vas pas me dicter ma vie quand même !
Toi, là haut ! Et le libre arbitre alors !”
                                                                                             
                                                                                             

La 3D c’est un peu l’âge de l’adolescence. Un ado conscient qu’il y a l’âge adulte après, mais pensant
en savoir assez pour se passer de ses parents... Et lorsqu’il fait une grosse bêtise, il rentre la
queue entre les jambes, la tête entre les épaules, et il dit à ses parents : “Je reconnais
que j’aurais dû vous écouter.”. Il sait se reconnaître coupable, responsable de ses propres
erreurs.

Le sentiment de culpabilité s’éveille souvent au préalable ainsi :


      
      	L’âme : “Attention, tu vas dans le mur.”
      

      	La personnalité : “Eh oh ! Tu ne vas pas me dicter ma vie !”
      

      	L’âme : “Je t’aurais prévenu... Et je te tiraille un peu le ventre quand même, car je n’ai
      pas envie que tu me blesses, moi, ton âme, au passage, je ne suis pas là pour cela. J’ai une
      autre mission...”
      

      	La personnalité : “Arrête, laisse-moi tranquille !”
      

      	L’âme : “Je t’aurais prévenu.” 


L’âme se retire et la personnalité a alors tous les pouvoirs. C’est effectivement la Loi du
Libre Arbitre qui prévaut sur Terre... La personnalité se prend le mur, inévitablement, car
l’âme est bien plus évoluée et elle est doté d’une capacité de prescience qui lui permet
d’anticiper les conséquences des actes. Ce n’est pas un pouvoir magique de voir l’avenir,
non, c’est juste la conséquence logique de ce qui est en train d’arriver si la personnalité
continue d’agir sans changer de direction, intégrant de multiples paramètres autour de la
situation.

Au moment où la personnalité se prend le mur, elle pourrait dire ainsi à son âme :


      
      	“Ok, ok... Tu avais raison, je t’écouterai dorénavant... J’en ai fait qu’à ma tête et je
      mérite bien des oreilles d’ânes.” 


Ceux à qui c’est arrivé bien souvent, se blâmeront alors en disant :


                                                                                             
                                                                                             
      
      	“Argh ! Encore une fois, je savais que ça allait finir comme ça ! J’aurais dû écouter mon
      intuition !” 


Apprenant ainsi, effectivement, à l’écouter de plus en plus. Cela fait partie du Chemin.

Revenons au sentiment de culpabilité.

Certains qui sont encore en plein dans leurs émotions, et qui commencent à avoir un sentiment de
culpabilité, sont souvent étouffés par ce sentiment. Si bien que dès qu’il se passe quelque chose autour
d’eux, ces personnes se disent :

“Est-ce que j’ai fait quelque chose de mal ? Est-ce de ma faute ?”

Alors que souvent, non. Ce sont juste les autres qui continuent autour d’eux de faire n’importe quoi,
qui s’énervent tous seuls, qui critiquent tout, etc.

Cette question spontanée : “Est-ce que j’ai fait quelque chose de mal ?” démontre bien que la
personne s’observe pleinement, que sa conscience s’éveille. Elle se remet en question et veut aller dans
la direction du Bien, soit “faire son chemin de rédemption”.

À cette heure-là, on arrête de parler fort sans se soucier des autres, on se fait tout petit, discret,
presque insignifiant, on arrête de traverser une ville avec sa moto cross qui fait du bruit pour être vu.
On commence à se préoccuper des autres à un degré tel que la moindre cuillère qui tombe alors qu’il
fait nuit nous plonge dans un grand effroi : “Et si j’avais réveillé mon voisin ?”. Voisin qui dort trois
murs plus loin, et qui ne risquait pas d’entendre cette cuillère tinter sur le carrelage en pleine
nuit.

L’apprentissage de la culpabilité est tout un programme qui s’ouvre alors devant soi. Et ce n’est pas en
l’éradiquant, non, c’est en faisant le nettoyage de son plexus solaire, de ses peurs et de toutes ses
émotions que nous ne maîtrisons pas encore.

Quelqu’un qui n’éprouve pas encore de sentiment de culpabilité pourrait se dire que finalement sa vie
est plus simple, et qu’il serait préférable pour lui de rester ainsi insensible à ce feu qui dévore parfois
de l’intérieur... Oui, c’est certain. Leur vie est bien plus facile. Ceci étant, ce feu qui dévore de
l’intérieur... c’est le feu de l’âme, c’est la force de l’âme qui s’éveille, donc s’il désire faire son évolution
et sortir du règne animal, végétal (2D), voire minéral (1D), eh bien... il va bien falloir qu’il y
aille !

Mais en général ces gens-là ne se posent pas encore de telles questions. Non. Leur conscience
totalement endormie ne les tracasse pas du tout :

“L’autre ? Quel autre ? Faire du bruit à 1h du matin avec ma moto-cross sur des kilomètres à la
ronde ? Quoi ? Je fais du bruit ? Oui, et alors ? Je l’ai bien payée cette moto, j’ai bien le droit de
rouler avec non ? Je respecte le code de la route ! Cela dérange les autres ? C’est qu’ils ne sont pas
bien tolérants... Tss, Tss !”

En passant sur ce genre de comportements, un homme nous a partagé un jour que sa voisine faisait des
prières assez bruyantes à 2h du matin, dans un immeuble où les murs ne sont pas bien épais. Cela le
réveillait, lui qui devait se lever à 4h pour aller à son travail.

Il va voir sa voisine pour lui demander de ne pas faire ses prières la nuit, car cela le réveille. Il le fait
gentiment, avec tout l’amour du monde. Sa voisine lui répond alors :

“Quoi ? Tu me demandes d’arrêter mes prières ? Tu dois être possédé par un démon pour me
demander cela !”.

Déranger son voisin en faisant du bruit ? Ce n’est pas quelque chose d’appréhendable pour elle, même
lorsqu’on lui demande gentiment. Pas de sentiment de culpabilité, aucune considération pour son
voisin, déni... Bienvenue en 1D. Je fais mes prières toutes les nuits à 2h du matin, je ne change
strictement rien. Point. C’est une serial-réveilleuse de voisin. Toujours le même modus
                                                                                             
                                                                                             
operandi.

Notre ami a déménagé depuis, rassurez-vous, il dort bien mieux aujourd’hui !

...

Tiens en passant, vous êtes-vous demandé si quelqu’un l’avait remplacé dans son appartement ? En
souffrant à distance sachant qu’il souffre lui-même d’avoir une voisine si égoïste et bruyante ? Ces
questions sont pour vous.

Oui, leur vie est plus simple, bien plus simple. Tout comme un enfant de 3 ans, insouciant des
difficultés de la vie. Sa vie est bien plus simple. N’est-ce pas ?

Un dernier mot sur cette culpabilité.

Le mot Coupable signifie littéralement ce qui peut être coupé.

Qu’est-ce qui peut être ici coupé ?

C’est ce lien avec l’Esprit. L’âme de l’Esprit qui fait le pont entre le triangle rouge et le triangle
bleu.

Ce qui serait alors un drame pour celui qui en est ainsi doté. Se retrouver coupé de son
âme...

“Père, pourquoi m’as-tu abandonné ?”

Ceux qui n’ont donc aucun sentiment de culpabilité n’ont donc pas encore d’âme de l’Esprit. Pas ce
lien entre le triangle rouge et le triangle bleu.

Ce qui est paradoxal c’est que, consciemment ou non, ce sont ces êtres-là qui vont souvent tirer sur
cette corde de culpabilité en l’autre. Avec leurs caprices, avec leurs pleurs, avec leurs “tu n’es pas
gentil !”... De quoi méditer longuement sur ce sujet et cette réalité.



L’autre ? C’est encore bien souvent lui le problème. 

Si en 3D le sentiment de culpabilité est présent, c’est encore bien souvent l’autre le problème des
soucis rencontrés.

Les êtres en 3D perdent souvent une énergie et un temps phénoménal à accuser les autres de ne pas
créer ce qu’ils pourraient créer eux-mêmes.

“Le système est corrompu, nous voulons une autre société !”. Et cela dénonce, dénonce, dénonce,
dans tous les sens, depuis des années.

Et concrètement ? Que font-ils chacun pour changer leurs propres comportements ?

Si tu vois la paille dans l’œil de ton frère, enlève d’abord la poutre qu’il y a dans le tien. Après
seulement lorsque tu y verras clair alors et tu pourras aider l’autre à se dépoussiérer le
sien.



Jugements 

Juger l’autre, au sens d’avoir une pensée jugeante, souvent dénigrante, sur l’un de ses semblables, ou
même sur un objet ou une situation, c’est la même vibration, la même intention que la guerre. Comme
nous l’avons déjà dit, la 3D c’est le royaume de la guerre.
                                                                                             
                                                                                             

Pour en sortir, observez-vous, et dès que vous vous surprenez à avoir une telle pensée sur quelqu’un ou
quelque chose ou une situation, c’est que vous êtes “en 3D”, ou “retombé en 3D” pour les personnes
qui ont déjà acquis une agilité plus grande. On peut toujours retomber plus bas que son niveau déjà
atteint.

Sachez que tant qu’il restera une personne “plus basse”, eh bien les autres pourront retomber à son
niveau. C’est une réalité vibratoire.

Soyez vigilants. C’est un peu comme s’il restait des trous dans un plancher, il faut faire
attention où l’on doit mettre les pieds. Le jour où tout le monde arrêtera de juger ainsi son
semblable, alors le plancher sera fini, il n’y aura plus de trous dedans, et plus de rechute en
3D.

Vous voulez “passer en 5D”, que tout le monde “passe en 5D” ? C’est à vous d’en prendre la
responsabilité, et de faire en sorte que les autres finissent leur propre plancher également, c’est une
réussite collective, l’entraide. En 5D tout le monde s’entraide, donc commencez à le faire dès
aujourd’hui, systématiquement, vous y arriverez plus vite si vous n’y êtes pas déjà. Ce n’est pas le
monde qui va opérer le changement, ce sont les hommes.



Subir ou Choisir ? 

En 3D, on a l’impression de toujours subir la vie.

On subit ses parents... Pas le choix.

On subit ses frères et sœurs... Pas le choix.

On subit d’avoir un mauvais professeur à l’école... Pas le choix. On espèrera mieux l’an
prochain.

On subit d’aller à l’école obligatoire... Pas le choix.

On subit de faire des études après le bac... Pas le choix.

“Si la vie était gratuite, ça se saurait” ! “Faut bien gagner sa vie” ! Pas le choix...

On subit d’avoir un président et des puissants qui ne nous laissent pas de choix. Qui entretiennent les
inégalités... Pas le choix.

On subit d’avoir un mauvais patron, de toute façon, c’est pareil dans l’entreprise d’à côté... Pas le
choix.

“Je ne vais pas prendre le risque de changer d’entreprise, je pourrais finir à la rue si je ne passe pas la
période d’essai”... Pas le choix.

On subit même d’être sur Terre, dans ce monde injuste... Pas le choix.

Dès qu’on envisage un autre chemin, nos peurs ressurgissent, et nous ramènent là où on
subit.

“À chaque jour suffit sa peine !”, dirons-nous parfois alors. “Allez, il y en a de plus mal lotis que moi.
Je me contente de ce que j’ai. C’est sage. Pas le choix de toute façon...”

On se rassure ainsi qu’il est préférable de rester enchaîné que de tenter de prendre un chemin de
traverse, et pourtant... on aimerait bien un peu plus de liberté.

La fable “Le Chien et le Loup” illustre bien cela. Le Chien est conscient qu’il est emprisonné, il est
conscient que le Loup est plus libre que lui, mais il choisit de rester enchaîné car il a une vie bien
confortable et ne manque de rien, il a à manger chaque jour. Le Loup ne peut concevoir de
vivre enchainé, pour lui sa Liberté est plus sacré que tout le reste, quitte à mourir de
faim.
                                                                                             
                                                                                             

Les plus éveillés en 3D sont souvent tiraillés avec ce choix, ce non-choix apparent, ces peurs qui les
enchaînent dans cette société qui leur apporte ce qu’il faut pour vivre... en échange de bien des
soumissions, dominants-dominés, subir, subir, subir...

Une fille nous disait : “J’ai le choix de partir, quitter le foyer de ma mère où je ne manque de rien,
sans savoir où j’irai, improvisant ma vie... OU de rester, et de subir (les engueulades récurrentes de sa
mère) pour qu’elle m’aime”. Et garder ce confort imparfait connu, l’inconnu est un grand pas à
faire.

En réfléchissant ainsi, elle démontre qu’elle a en elle un fort potentiel pour “passer en 4D”, mais tant
qu’elle ne l’actualise pas, elle reste, en 3D, vibratoirement plus bas que ce qu’elle peut vivre,
pleinement et d’être enfin une femme libre.



Désinvestissement de sa responsabilité 

En 3D, restant ancrés dans la croyance que les choses “nous arrivent”, l’homme se désinvestit alors
souvent de ses propres responsabilités. Les laissant alors à d’autres... dont les puissants qui en profitent
alors.

Nous l’avons déjà écrit, la Liberté est indissociable de la Responsabilité. Donc pour avancer
vers la 4D, eh bien il est primordial de faire face à ses propres responsabilités. Dire que c’est de la faute
de l’autre, c’est malheureusement inutile, si ce n’est continuer d’entretenir la dualité, la
guerre.

“Rendez-nous notre liberté, rendez-nous l’argent que vous nous avez volé !”, c’est exactement comme
si quelqu’un demandait à un vampire de lui rendre le sang qu’il lui avait pourtant donné à cœur joie,
tendant la jugulaire en échange de bien des conforts ou des pouvoirs.

Plus on donne de responsabilité à quelqu’un d’autre, plus on se décharge de sa propre
responsabilité, plus on s’enchaîne soi-même au lieu de se libérer.

Des exemples :


      
      	“Je ne souhaite pas passer le permis de conduire, mon conjoint l’a déjà, il me conduira.” :
      délégation de responsabilité, je deviens dépendant de mon conjoint, lui donne du pouvoir
      sur moi.
      

      	“Je ne vais pas me battre pour une augmentation de salaire, les syndicats s’en occuperont
      pour moi.” : délégation de responsabilité...
      

      	“Je ne vais pas ramasser mes déchets, il y a les balayeurs qui s’en occupent pour moi” :
      délégation de responsabilité.
      

      	... 


À chaque délégation de responsabilité, la personne s’ajoute une chaîne de soumission à la personne à
qui elle délègue ce qu’elle aurait dû faire elle-même.


      
      	“Ah ! Une épreuve difficile à affronter sur mon Chemin spirituel ! Quelqu’un d’autre
      pour le faire pour moi ?”
      

      	Le Maître : “Ah ça ! Non ! C’est bien la seule chose que personne ne peut faire à ta place.
      Mais comme tu as tellement eu l’habitude de te décharger de toutes tes responsabilités,
      eh bien tu vas en avoir des difficultés pour le faire ce Chemin spirituel. Et sans le faire, eh
      bien tu ne risque pas de devenir un homme libre. Tu resteras enchaîné dans tes propres
      filets, dans cette “matrice 3D” que tu as tissée tout seul autour de toi.” 



Diviser pour mieux régner 

La phrase est bien connue, nous la glissons rapidement ici.

Dans ces petits jeux de guerres, ces triangles infernaux, il est facile de se diviser, et ceux qui aiment en
profiter le savent bien, et font tout pour vous diviser encore plus.

Donc lorsque vous vous retrouvez face à une division, que vous ne considérez plus l’autre comme un
frère, un compagnon de route, un coéquipier, voire même le Maître que vous avez pourtant suivi hier,
eh bien rectifiez le geste, car vous êtes encore en 3D ou moins.

Diviser, c’est aussi couper, couper ce lien entre le corps et l’esprit... Couper, coupable, cherchez là où
vous pourriez encore être coupable, au sens d’être coupé.



Développement de la réflexion 

En 3D se développe la réflexion, qui pourrait être la conséquence de : “J’en ai marre de subir !
Comment pourrais-je vivre autrement ?”

Avec la réflexion se muscle l’intelligence, soit le lien avec son âme, car c’est elle qui porte
l’intelligence.

Donc si vous ne savez pas quoi faire de vos journées, réfléchissez.

En “allant à la salle”, vous musclez votre corps de chair.

En réfléchissant vous musclez votre intelligence.

Et nous pouvons vous l’assurer, face à l’expression “un esprit sain dans un corps sain”, quelqu’un qui
muscle son intelligence et qui arrive à retrouver ainsi l’Esprit Saint en lui, aura un corps sain sans être
allé une seule fois à la salle.
                                                                                             
                                                                                             

Une petite histoire pour illustrer cela :

Un oncle se promenait avec son neveu et sa nièce, plus jeune que son frère de 2 ans. 9 ans et 7 ans. Il
portait un chapeau et les enfants jouaient à lui retirer de la tête et ils riaient ainsi tous les trois. En
passant près d’un mur en pierres, une poutre dépasse et l’oncle y accrocha le chapeau. Hors de portée
des enfants.

L’aîné saute et saute, il se dit qu’en sautant plus haut il devrait pouvoir le faire tomber. Il saute
encore et encore, gagnant parfois un centimètre ou deux, mais en vain.

Sa sœur saute une seule fois. Voyant que ce n’est pas possible ainsi. Elle prend du recul et regarde
autour d’elle. Elle voit le bâton de marche de son oncle. Sans un mot elle tend la main, son oncle
lui donne. Et elle décroche alors facilement le chapeau avec, au nez et à la barbe de son
frère...

Et les rires continuent, son frère n’étant pas mauvais joueur, ni mauvais perdant.

Sa sœur, lorsqu’elle était encore plus jeune était mauvaise perdante. Son frère abusait souvent de sa
taille et de sa force pour la faire perdre à des jeux de balles. Elle s’énervait beaucoup alors... Ayant
marre de perdre, de subir ainsi cette injustice, elle a développé, plus vite que son frère, son intelligence.
Autrement dit, l’arroseur s’est retrouvé arrosé. Mais comme elle n’est pas perfide, elle ne se vengera
pas de son frère, et, bien des années plus tard, ces deux adultes s’apprécient aujourd’hui encore
beaucoup.

Cet exemple illustre une notion essentielle en spiritualité, c’est que l’Autre est souvent notre maître,
souvent inconsciemment. Ici le frère abusant avec joie de sa force avec sa petite sœur, lui a
permis de vivre une épreuve qui lui a permis, elle, de développer, d’actualiser sa propre
intelligence.



Générosité et Donnant - Donnant 

En 3D la générosité se développe.

La Pyramide du Don c’est celle qui descend du Ciel, donc la générosité se développe chez les êtres en
3D.

Encore emprunte de matérialisme, cette générosité est souvent teintée d’un échange marchand,
matériel. C’est le “donnant-donnant” qui est souvent de rigueur.

Je te donne quelque chose en échange d’une autre chose, de préférence matérielle ou existentielle.

“Je te paye en fin de mois, si tu travailles en échange pour moi dans mon entreprise.”

“Je paye le prix d’un repas dans un restaurant, qui va me nourrir de matière.”

“Je te prête mon jouet, si tu me prêtes le tien en échange.”

“Je t’offre un cadeau, si c’est ton anniversaire.”

On est ici encore beaucoup dans le conditionné.

Exemple :

Quelqu’un en 5D dans l’inconditionnel propose un jour l’idée du revenu universel autour d’amis en
3D : “Que diriez-vous que la société donne une somme mensuelle d’argent à chacun afin qu’il puisse
avoir de quoi vivre dignement, une maison et son alimentation énergétique, de quoi manger chaque
jour, sans avoir besoin de travailler ?”

Un tel être part du postulat que personne n’a envie de ne rien faire dans sa vie, et donc qu’ainsi libéré
de l’esclavagisme salarial, la société s’organisera harmonieusement autour de ce qui fait réellement
sens, utile, orienté vers le Bonheur et non plus vers le productivisme...
                                                                                             
                                                                                             

Les autres réagissent alors instantanément : “Quoi !!! Tu veux dire qu’ils seraient payés à ne rien
faire ?! Et puis quoi encore ? N’importe quoi... Tu vas nous en faire des fainéants !”

Il aura bien du mal à trouver des arguments pour leur expliquer... Eux diront alors qu’il essaie de les
convaincre...



Convaincre 

Continuons cet exemple. Celui qui apporte l’idée tentera alors diverses explications pour étayer son
propos : que des économistes et des sociologues se sont déjà penchés sur le sujet, que c’est bien viable,
même si c’est contre intuitif, etc.

Les autres, bornés dans un cube plus petit que lui, diront à un moment : “Arrête donc ! Tu ne nous
convaincras pas avec ton idée !”

Nous nous retrouvons bien là dans le royaume de la guerre. Vaincre, con-vaincre.

Ces personnes disent alors ce qu’ils auraient fait eux-mêmes pour “imposer une idée”. N’ayant à leur
disposition que le rapport de force et le rapport de pouvoir. Lorsqu’ils arrivent sur le registre plus
subtil des idées, des pensées, ils reproduisent ces schémas guerriers.

Ils parlent alors de convaincre l’autre, de débats d’idées, d’opinion, d’avis, ils font des commentaires,
des appréciations.

“J’aime”, “Je n’aime pas”, “C’est bien”, “Ce n’est pas bien.”

Ce qui pourrait parfois exaspérer quelqu’un en 5D qui essaiera “d’élever le niveau des échanges”, sans
comprendre pourquoi il n’y arrive pas...

“Ils sont bouchés ou quoi ? Ils sont tellement bornés !”, se dira-t-il alors, parfois tout haut... Ce qui
lui vaudra de vives réactions de ceux qui, effectivement, le sont... Car ces propos ne sont guère
flatteurs.

“C’est toi qui est borné avec tes idées fumeuses ! Tu ne nous convaincras pas ! Nous ne te
convaincrons pas non plus. Restons-en là !”, lui diront-ils...

Oui, ils en resteront bien là, en 3D, en refusant d’élargir leur ouverture de conscience avec une idée
nouvelle, qui mérite toujours d’être approfondie.

Ce monde en 3D est encore bien dogmatique par bien des aspects, ce sont les limites des ouvertures
d’esprit.

Alors parfois arrive un Messie qui vient casser ce petit cube, cette maison de carton, pour tout
ébranler, leurs convictions, leurs certitudes, leurs croyances, tout en sachant qu’il risque la lapidation à
chaque confrontation... C’est ainsi.



Croyance et Savoirs 

Dans un monde de croyances, avec l’intelligence qui se développe, il y a un risque que les réflexions
entraînent encore plus loin dans une croyance.

En 3D on est encore inconscient que l’on “croit”.
                                                                                             
                                                                                             

Mis à part le vocabulaire “croire en Dieu”, qui est à ce niveau-là souvent utilisé dans le même registre
que “croire au Père-Noël”, que tout le monde comprend dès la 1D dans notre société. Que signifie dire
que quelqu’un est inconscient qu’il croit ?

Reprenons “Croire en Dieu”, qui signifie “Croire en l’existence de Dieu.”

Est-ce que Dieu existe ?

C’est un grand mystère pour beaucoup, n’est-ce pas ?

Si on interrogeait des personnes diverses dans la rue, nous aurions probablement ce panel de
réponses :


      
      	“Non, il n’existe pas.
      

      	Oui, je crois en Dieu, je suis croyant, il existe.
      

      	Non, je ne crois pas en Dieu. Il n’existe pas.
      

      	N’importe quoi ! C’est fini les religions, faut passer à autre chose les gars !
      

      	Je ne sais pas s’il existe.
      

      	Oui, il existe, je le sais.” 


Tout le monde serait d’accord pour dire qu’il existe si quelqu’un pouvait le démontrer scientifiquement,
matériellement... Dans une société matérialiste, c’est ce qui est attendu.

Quelqu’un qui dit : “il existe, je suis croyant !”, croit en Dieu, sans savoir s’il existe bien. Il a reçu un
enseignement religieux et est persuadé que cela est vrai. En face de lui, quelqu’un d’autre
pourrait dire “Je n’y crois pas.”. Aucun des deux ne pourrait faire changer d’avis l’autre.
C’est là qu’ils finiront par se dire mutuellement : “Arrête d’essayer de me convaincre, je ne
changerai pas d’avis et tu ne me feras pas changer d’avis.”. Sur ce sujet-là, si difficile à
démontrer, nous pouvons dire que tout le monde est conscient de croire ou de ne pas croire en
Dieu.

Il y a d’autres sujets que Dieu, beaucoup moins mystérieux, prouvés scientifiquement depuis des
lustres, qui permettent d’observer cette mécanique cérébrale de “croire”, qui se mélange alors dans les
pensées avec le verbe Savoir.

Il y a des gens qui pensent “savoir” quelque chose alors qu’ils ne font qu’y “croire”. Et on aura beau
tenter de leur expliquer que ce n’est pas un savoir mais une croyance, ils ne comprendront pas, et
retourneront que c’est l’autre qui est coincé dans un dogme... Nous en avons déjà parlé précédemment,
en parlant des “platistes”. Ce phénomène qui intrigue tant les astronomes et les astrophysiciens qui
                                                                                             
                                                                                             
mettent régulièrement en orbite des satellites autour de notre belle planète sphérique. Ces
scientifiques instruits et intelligents à qui l’on dit que “finalement non, la Terre est bien
plate, que Galilée et Copernic avaient tort et que les équations de Maxwell sont fausses...”
sont bien surpris également de voir que ce phénomène s’étend de plus en plus, comme une
épidémie.

Cela est dû au fait que ces personnes avaient fait confiance à un système, qui a mis en
place une école obligatoire et unique pour tous, au sein de laquelle ils ont appris moult
informations, dont la sphéricité de la Terre. Puis, avec la Révélation en cours, certains
“ouvrent les yeux” et découvrent que le système est corrompu et les a manipulés depuis
des siècles voire des millénaires. Ils se disent : “Mais alors, ils ne nous ont appris que des
mensonges ?!”.

Ceux en 2D rejettent alors tout d’un bloc, et certains en 3D se posent des questions, et réalisent qu’en
fait ils n’ont pas assez de recul sur les sujets qu’on leur a enseignés à l’école.

Ils pensaient savoir, en fait, ils avaient cru ce que l’école leur avait enseigné. Les professeurs n’étaient
pas de grands manipulateurs, ils pensaient également que ce qu’ils enseignaient était vrai, et
transmettaient les programmes avec la meilleure intention du monde... Tout le monde croyait que le
programme scolaire était vrai. De la même manière que ceux qui croyaient que ce que l’église leur
enseignait était vrai.

Car leur forme d’esprit est ainsi. Ils croient.

En plongeant dans une société athée qui a délaissé Dieu pour se consacrer à développer la rationalité
et sortir de la superstition, développant ainsi le mental-supérieur de l’Humanité, il reste encore ces
fonctionnement cérébraux chez certains qui n’ont fait que croire, pensant apprendre quelque chose de
vrai, sans être en mesure, par eux-même, de faire tout le chemin pour savoir si c’était bien vrai ou
non.

De quoi déboussoler bien des personnes qui réalisent qu’elles ont été manipulées, mais jusqu’où ? À
l’école, ils ont appris également que 2+2 = 4, alors est-ce faux également ? Qu’est-ce qui est
vrai ? Qu’est-ce qui est faux ? Que croire ? Que ne pas croire ? Qui croire ? Qui ne pas
croire ?

Vu d’en haut c’est comme si quelqu’un avait tapé sur une fourmilière, créant le chaos. Les fourmis
s’agitent alors dans tous les sens, afin de remettre de l’ordre dans leur construction. C’est un travail
alchimique nécessaire lorsqu’une société est trop cristallisée. Le “coagula” bien trop dense et bien sale
également est dissout, c’est la phase de “solve”. Ce qui détruit l’édifice, afin de pouvoir en reconstruire
un nouveau. Les forces chaotiques de l’Univers sont alors à l’œuvre pour détruire. La société s’effondre,
et on ne sait plus à quel “système se fier”, comme on le disait hier : “on ne sait plus à quel Saint, ou à
quel Dieu se vouer”...

Il n’est plus l’heure de se vouer à quelqu’un d’extérieur à soi, ni de remettre sa propre responsabilité à
quelqu’un d’autre que soi-même et encore moins de se soumettre à une nouvelle autorité supérieure, à
un quelconque système.

Il est l’heure de reprendre sa propre vie en main, et donc de développer son intelligence, donc se
remettre en question.

Le modèle “Terre Plate” arrive donc à point nommé pour permettre à chacun de prendre du recul, de
remettre en question tout cela.

C’est un excellent exercice pour vider sa coupe pleine de ces choses apprises par cœur à l’école pour
avoir une bonne note, et les félicitations du maître.

Réfléchir.

Réfléchir, mais avec la bonne attitude, pas celle en 2D qui rejette en bloc qu’elle est ronde/sphérique
                                                                                             
                                                                                             
pour ne garder que les modélisations plates, non. Développer son esprit scientifique, ouvrir ses yeux,
repartir d’une page blanche, être prêt à n’importe quel résultat. Plate ? Sphérique ? C’est le bon
moyen de développer son agilité et sortir des croyances.

Une femme a croisé notre chemin et elle nous a dit : “Je ne veux plus croire en rien !”.

Elle démontre par cette phrase qu’elle a pris conscience qu’elle croyait hier, elle est donc sortie de cette
phase “inconscience de croire”, à “consciente qu’elle croyait”, et la marche d’après c’est effectivement
“Je ne veux plus croire en rien !”, et faire le Chemin pour chercher le Savoir, la Connaissance.
Une fois qu’elle aura démontré par elle-même, ce qu’elle cherche à savoir, rigoureusement,
scientifiquement, personne ne pourra alors lui retirer la Connaissance qu’elle aura découverte par
elle-même.

Nous parlons de science, mais comme il y a beaucoup de scientifiques en 2D et en 3D, eh bien ce n’est
pas parce qu’un “scientifique diplômé” le dit que c’est vrai. Beaucoup pensent savoir et en fait sont
inconscients qu’il croient vrai ce qu’ils ont appris sans avoir fait le chemin par eux-même de démontrer
si cela était vrai ou non.

Remontez à la source des informations, cherchez les postulats sur lesquels reposent ces
informations.

La Terre est plate ? Sur quel postulat cette information repose ? Des dessins trouvés sur Internet ?
C’est un peu maigre, non ? Sur le fait que les puissances nous manipulent et que tout ce que
nous avons appris à l’école est faux ? 2+2=4 est vrai, donc ce postulat ne tient pas. Quoi
d’autre ?

La démarche scientifique est rigoureuse, l’Esprit est rigoureusement scientifique.

Science - Conscience, l’un ne va pas sans l’autre. Donc développer un raisonnement scientifique
rigoureux est un excellent exercice pour développer son agilité de conscience.

Et pour éviter de polluer le champ informationnel de ceux qui cherchent, si vous n’êtes pas
certain qu’une information est vraie, si vous ne savez pas la démontrer, eh bien dites-le : “Je
vous partage cette information, je ne sais pas encore démontrer si elle est vraie ou non.
Je cherche à savoir si cela est vrai, pourriez-vous m’aider à démontrer si cela est vrai ou
faux ?”

Et si quelqu’un vous démontre que cela est faux, alors que vous auriez espéré que cela soit vrai, ne
rejetez pas sa démonstration en bloc, ce serait manquer une occasion d’agrandir votre ouverture
d’esprit.



Orgueil et Humilité 

Avec le développement de la réflexion et de l’intelligence, l’égo-inférieur se renforce et développe son
orgueil. “Je sais, moâ, je suis intelligent, moâ.”, si bien qu’il y a un grand risque de rester bloqué en 3D
si on ne fait pas taire cette pensée bien orgueilleuse.

Plus le “système” nous a permis une belle réussite. D’avoir beaucoup d’argent, d’avoir une belle
maison dans le plus beau quartier de la ville, d’avoir une belle femme, un beau mari, d’avoir une bonne
situation sociale, de voir que nos proches nous envient, voisins, famille, collègues, amis... Plus le risque
de devenir bien orgueilleux est grand, et de rester alors figé en 3D à se comparer ainsi avec les
autres.

Pour sortir de cette boucle, le pas est à faire dans l’autre sens, dans la direction de l’humilité, qui est la
                                                                                             
                                                                                             
même énergie que l’orgueil mais utilisée dans la polarité opposée.

Quelqu’un qui est très orgueilleux a donc un potentiel d’humilité équivalent, s’il décidait d’aller dans
l’autre polarité. Soit, du négatif aller dans le positif.

Celui qui est bien orgueilleux se dira qu’il ne va quand même pas s’humilier, que c’est pour les faibles,
qu’il ne va pas s’abaisser à cela... En pensant savoir, croyant inconsciemment, que l’humilité c’est
s’humilier, “avoir la honte”, devant quelqu’un. En considérant ainsi le monde sous un rapport de
pouvoir, il reste coincé en 3D, emprisonné dans sa pyramide, dans son petit cube, dans sa petite
boîte.


      
      	“Quoi ? Tu m’insultes là, en me disant ces choses ? N’est-ce pas toi l’orgueilleux ?”
      

      	“Non. Point, c’est encore une projection de ton propre orgueil sur l’autre. En trouvant en
      quoi ces mots sont des mots de Vérité et d’Amour, alors tu auras trouvé le chemin de
      l’Humilité.” 



Horizontalité - Verticalité 

Dans le monde matériel dans lequel nous sommes sur Terre, le pouvoir s’exprime matériellement, avec
le verbe Avoir.

Dans le monde spirituel, le pouvoir s’exprime avec le verbe Être.

Le pouvoir matériel, c’est l’image de l’homme qui rampe. L’homme horizontal.

Le pouvoir spirituel, c’est l’homme qui est debout. L’homme vertical.

Le chemin de la 3D à la 5D, c’est de passer de rampant à debout.

Donc de diminuer son pouvoir matériel pour augmenter son pouvoir spirituel, immatériel.

Concrètement ? Qu’est-ce que cela signifie ?

Il y a 2000 an un homme en 3D avait croisé le chemin d’un homme en 7D. Celui en 3D était très riche
matériellement, il avait beaucoup de possessions matérielles, il avait commencé son développement
spirituel, se connectant en lui à quelque chose de plus grand qui l’appelait. Il dit à l’homme en 7D :
“J’aimerais te suivre !”. Ce dernier lui répondit : “Alors laisse toutes tes richesses, toutes tes
possessions, là est ton épreuve.”

Mais pour cet homme c’était trop difficile, il est resté en 3D.

Cette phrase célèbre alors sera gardée dans les mémoires : “En vérité, je vous le dis, un riche
entrera difficilement dans le royaume des cieux. Je vous le dis encore, il est plus facile à un
chameau de passer par le chas d’une aiguille qu’à un riche d’entrer dans le royaume de
Dieu.”

En passant, en écho avec les démonstrations scientifiques, une question pour faire réfléchir : En quoi
ce qu’il dit est vrai ? Savez-vous le démontrer ?

Modélisons le pouvoir matériel, l’homme horizontal, sur une échelle de 1 à 100. Cet homme riche
                                                                                             
                                                                                             
possède beaucoup de matière, beaucoup de pouvoir social associé. Comme il est conscient qu’il y a une
part spirituelle à développer, il n’est pas totalement matériel, disons. Sur un poids et mesure de 100,
disons qu’il a 90 d’horizontalité, et 10 de verticalité.

90% de son corps rampe au sol et sa tête est levée avec une agilité suffisante pour regarder autour de
lui. Cette petite tête c’est 10% en verticalité.

Il occupe donc au sol, dans le système, une grande place, et en général, le système lui rend bien. Il
possède beaucoup de richesses et beaucoup de pouvoirs.

Il y a plus de pouvoir accessible sur Terre dans le matérialisme que de pouvoir spirituel, invisible et
impalpable. Cet homme debout, en 7D, ne possédait rien. Il n’avait aucune possession
matérielle.

“Un looser” aux yeux des puissants horizontaux, qui ne possède pas de terres, pas d’armées. Il ne peut
exercer son pouvoir sur les autres, les asservir dans une entreprise pour s’enrichir, acheter pleins de
maisons, dont la plus belle, avec piscine et beau jardin, pour soi, et d’autres moins confortables, à louer
pour les autres et s’enrichir encore et encore, ces locataires qui triment et qui jamais ne pourront
s’acheter un jour une aussi belle maison...

Cet homme debout c’est 10% d’horizontalité, debout sur une toute petite case, la taille de nos
pieds, et 90% dans la verticalité, vers le Ciel. À l’image de la morphologie d’un être humain.
Voyez-vous ?

Aux yeux des matérialistes, un homme debout, oui, est “un looser”. Un homme qui n’a rien compris,
qui n’a pas su saisir sa chance, qui a tout loupé...

Oui, un homme horizontal a bien de la puissance et du pouvoir sur les autres hommes. Mais il exerce
son pouvoir sur les autres - maximalisant son pouvoir horizontalement - car il n’arrive pas encore à se
verticaliser et trouver en lui sa propre puissance.

Il abaisse sous son pouvoir un tas de gens, car il n’arrive pas, lui, à monter, à trouver la force de se
redresser, de marcher debout.

Marcher debout, pour cet homme riche d’hier, et encore d’aujourd’hui, c’est de passer de 90% en
richesses et en pouvoir social, à 10% de richesses et de pouvoir social. Voyez-vous l’épreuve ? Il
risque alors de voir cela comme une grande perte, ou un “prix à payer”, et s’il y arrive,
de se voir considéré par ses pairs d’hier comme... “un looser, un moins que rien” à son
tour.

Le chemin pour arriver à développer son agilité au-delà de la 3D, c’est de lâcher.

Nous avions vu que pour évoluer de la 2D à la 3D, il était nécessaire d’apprendre la générosité et
entreprendre à commencer à s’autonomiser.

En 3D, c’est de lâcher, lâcher du matériel pour pouvoir recevoir du spirituel.

Lâcher sa belle maison, lâcher son succès, lâcher l’image de ce couple si parfait qui reçoit dans une si
belle villa. “The Great Gatsby” découvre que cela ne lui procure aucun bonheur finalement. Lâcher le
pouvoir que l’on impose sur les autres, quelque soit la taille du groupe “les autres”, que ce
soit toute une nation, une entreprise, une famille, une administration... N’être plus “rien”
dans la matérialité, dans ce pouvoir asservissant, pour être “tout” ailleurs. 10% ici bas, un
looser...

“Partez sur les chemins avec une seule tunique ! Même pas une de rechange.”

Êtes-vous prêt à lâcher tout cela et vous retrouver aux yeux de ce monde comme “un looser”. Êtes-vous
prêt à aller voir tous vos amis, collègues, voisins, et leur dire : “J’arrête tout ! Je quitte ce monde, je
pars sur les chemins de la vie, développer ma spiritualité, ma verticalité !”... ?


                                                                                             
                                                                                             
      
      	“Euh... Oui, je veux bien, mais c’est quoi ce que je vais gagner en échange de la perte de
      mon pouvoir matériel et social ?
      

      	En échange ? Tu es encore dans le donnant-donnant, vois-tu ? Mais il s’agit bien de
      vases communicants. En lâchant le pouvoir et la puissance matérielle, tu vas découvrir en
      toi un grand pouvoir, ta pleine puissance. En lâchant l’Avoir, tu vas découvrir l’Être. En
      découvrant l’Être, tu n’auras plus besoin d’imposer ton pouvoir sur les autres, tu n’auras
      plus besoin des autres pour avoir l’impression d’exister. Oui, lorsque l’on est dans sa pleine
      puissance on n’a plus besoin d’imposer un pouvoir sur l’autre.
      

      	Mais, à quoi cela sert-il alors ?
      

      	Dans ton monde matériel ? De ton point de vue, à rien. À strictement rien. C’est du vent,
      des paroles en l’air... Dans le monde spirituel, à tout. Mais ce qui te parlera le plus, c’est
      que lorsque tu seras debout, tu découvriras le Bonheur et la Liberté, et tu découvriras en
      quoi le verbe Être n’a jamais eu besoin du verbe Avoir pour exister.
      

      	Mouais, pas totalement convaincu là... C’est de la philosophie ton truc... Cela n’a jamais
      mené à rien la philosophie. Du vent !
      

      	Je ne cherche pas à te convaincre. Tu peux rester là à ramper dans le monde matériel,
      cela ne changera pas ma vie d’homme debout. Par contre, cela pourrait changer la tienne.
      Toi qui manques de tellement de choses immatérielles... D’amour vrai, non conditionnel,
      de paix, de sérénité...
      

      	J’en ai moi, de la sérénité dans ma belle maison et de l’amour dans mon couple. Je ne
      manque de rien... Tu te trompes !
      

      	Je vais te démontrer peut-être bien le contraire. Imagine que ta maison brûle. Par
      malchance, ton entreprise fait faillite en même temps, plus de revenus, plus moyen de
      reconstruire ton domaine. Tu te retrouves à la rue, tu découvres alors que tes amis d’hier
      que tu recevais dans ton petit palace, te délaissent, car ils ne peuvent plus profiter de
      tes belles soirées, tu ne leur es plus d’aucune utilité... Tu es devenu à leurs yeux un “has
      been”, un “looser”. Tu dois revendre pour une bouchée de pain ce terrain en ruine. Histoire
      de te refaire une garde robe, un sac, un parapluie, un duvet, les nuits sont fraiches... une
      tente peut-être bien, ou alors tu pourrais dormir dans ta voiture. Est-ce que ta femme
      resterait alors avec toi ? Dans quel état serais-tu si tu découvrais qu’elle irait dans les
      bras d’un autre riche, toi étant devenu pauvre ? Si elle te disait : “Dormir dans une
                                                                                             
                                                                                             
      tente ou dans ta voiture ! Ça ne va pas non ? Nous n’avons pas les mêmes valeurs !
      Pff... Non merci, j’ai une réputation, moi. Une image à préserver !”... Une image, oui,
      comme celle que tu gagnais à l’école lorsque tu étais un enfant sage, en échange de 10
      bons points de conduite... Une petite image qui vole dans l’incendie de ta maison et
      qui te tombe devant les pieds. Une photo brûlée d’un mariage en grandes pompes avec
      les notables de ta région... Es-tu serein à cette idée-là ? Es-tu serein à l’idée même de
      tout perdre ainsi ? Ou est-ce que cela te plonge dans une grande panique, une grande
      angoisse ? C’est cela la sérénité, c’est être en paix en toute circonstance, quelque soit ce
      qu’il t’arrive. L’Homme debout est ainsi, en paix, quelque soit ce qui pourrait lui arriver.
      C’est cela que tu gagneras en échange de ta matérialité, tu seras un homme en paix. Et
      un tel homme qui peut continuer de marcher avec un manteau brûlé juste après l’incendie
      de son petit palace, celui-là est un homme totalement libre. Plus aucunes chaînes ne
      pourront jamais le retenir. C’est cela, 90% en verticalité, c’est être un homme totalement
      Libre.”
      

      	... 


Il arrive que des personnes en 3D découvrent des êtres libres, et cela les intrigue. Ils sont hors des
codes de la société, ne font pas comme tout le monde. Ces personnes cherchent alors “à les saisir”, mot
qui a un double sens : “comprendre” et “attraper”. Mais elles ont bien du mal à les saisir car la Liberté
est, effectivement, insaisissable.

Saisir, c’est encore Avoir. On ne peut pas comprendre l’Être avec le verbe Avoir.

Avoir est saisissable.

Être est insaisissable.
Libre comme l’air, libre comme le vent. L’Esprit Saint est ainsi Libre.

Vous voulez Être ainsi ? Eh bien faites le chemin de vous libérer. Nous vous avons même
donné  un guide pratique pour cela. Il est gratuit, il n’a aucune valeur matérielle. C’est du
vent.


“Le vent souffle où il veut, et tu en entends le bruit ; mais tu ne sais d’où il vient, ni où il va. Il en
est ainsi de tout homme qui est né de l’Esprit.”



Retour à la masse 

En 3D, l’être sort de la masse et s’individualise. Malgré cela, il semble bien difficile pour la plupart des
hommes et des femmes en 3D d’arriver à sortir de cette masse, ou du moins, de ne pas y retomber. Car
tant qu’il y a des êtres qui sont encore “plus bas”, cela laisse la porte ouverte pour retomber, nous en
avons déjà parlé.

Vous connaissez l’expression : “Je suis à la masse.” Voyez-vous ce qu’elle peut signifier ?

Lorsqu’on sort de la masse, on est confronté à ce mouvement de masse. Et il y a le choix entre “faire
comme tout le monde”, et “faire mon propre chemin”.

Bien des expériences sociologiques ont observé comment bien des gens n’hésitent pas bien longtemps à
changer d’avis pour se rallier “au plus grand nombre”, respectant cette Loi du plus grand nombre, qui
n’est pas la plus juste, dont nous parlions précédemment.
                                                                                             
                                                                                             

Il est plus facile alors pour beaucoup encore en 3D de se taire et retourner faire comme tout le monde,
plutôt que d’assumer et d’affirmer son individualité, sa singularité, et d’en assumer les conséquences
dans l’existence. En retournant faire comme tout le monde, ils retournent “à la masse” oui,
faisant cela, ils n’œuvrent pas dans la bonne direction, mais dans la direction totalement
opposée.

Un exemple concret et récent qui a concerné tout le monde ou presque :

Il n’était pas facile il y a quelques années d’affirmer officiellement, dans certains milieux professionnels
ou familiaux, qu’on avait choisi de ne pas se faire injecter un produit expérimental, pourtant plébiscité
par les campagnes nationales. Affirmant ainsi sa singularité, alors que la masse avait très
majoritairement accepté les injections.

Les conséquences furent révélatrices du niveau réel de “tolérance” des êtres humains.

Les accès aux lieux publics, aux restaurants étaient alors impossibles aux non injectés.

Bien des conséquences donc dans l’existence à assumer pour ceux qui avaient fait un choix différent de
la masse.


Voyez-vous ici l’épreuve spirituelle qui était proposée à tous les habitant des pays concernés ?
Combien l’ont réussie ?



Pierre animale, Pierre philosophale 

En 3D, relié avec l’Esprit, avec une âme de l’Esprit, une âme individuelle, débute alors
l’œuvre alchimique, qui a pour objet de créer l’Essence. Celle qui alimente toute vie, celle qui
alimente la Source, la fameuse Source que beaucoup connaissent intellectuellement de nos
jours.

Le chemin consiste donc à aller “vers le Ciel”, vers le triangle bleu, pour permettre à l’Esprit, via
l’âme, de faire son œuvre alchimique, sa pierre philosophale. Il a besoin d’un corps pour
cela.

Corps - Âme - Esprit.

En retournant à la masse, un être évolué avec une telle âme, se trompe totalement de direction. Il
retourne, la tête en bas, pourrait-on dire, faire une autre pierre, dans le triangle rouge, une “pierre
animale”. Toute son énergie de vie est alors gaspillée.

Faisant cela, il se convainc lui-même, puisque c’est sa manière de penser le monde encore, comme nous
l’avons déjà dit, que c’est la bonne direction, alors qu’il est totalement la tête à l’envers, à
180°.

Ainsi à l’envers de 180°, si quelqu’un vient lui dire qu’il a la tête en bas, il rigolera et dira que c’est
l’autre qui a la tête en bas... Et nous retombons alors dans un dialogue de sourds, sauf qu’un des deux
a la Conscience bien éveillée et qu’il se tape la main sur le front en se demandant bien
comment faire comprendre à l’autre qu’il s’est retourné, malgré l’intelligence qu’il a déjà
développé.

Ceux qui ont tenté bien des choses pendant le grand épisode évoqué plus haut savent bien de quoi
nous parlons ici. Impossible, même en face des plus intelligents, parfois même avec une conscience bien
éveillée, de les remettre à l’endroit... Alors ils ont arrêté. Recevant parfois même un ordre intérieur
puissant : “Arrêtez, ce n’est plus l’heure d’essayer, lorsqu’il n’y a plus rien à faire, ne gaspillez pas
votre énergie. Elle est précieuse.”
                                                                                             
                                                                                             

Une histoire de bon grain et d’ivraie résonnait alors sur toute la planète.


L’heure de la Moisson ? De la pesée de l’âme ? Du Jugement Dernier ?



Conditionnements comportementaux 

Nous les avons rapidement évoqués précédemment, la société actuelle est agie et régie par des
“moteurs comportementaux” souvent appelés “drivers” qui peuvent se synthétiser en 5
points.

Ce sont des ordres, des injonctions, tellement répétées, qu’on y obéit sans trop y penser. Face à ces
injonctions, cela allume en nous comme un moteur qui nous pousse à agir. Souvent même on est
persuadé que c’est “bien” d’aller dans cette direction.

Ce qui est subtil, car effectivement ces points ne sont ni “bien”, ni “mal”. Mais si on y est soumis et
qu’on y réagit sans réfléchir alors “c’est mal”, si on est maître de soi et qu’on choisit a bon escient ces
directions, alors “c’est bien”.

Autrement dit, pour sortir de ces filets, il est nécessaire de se soustraire de ces réactions à ces
injonctions, à ces programmes qui s’activent spontanément et auxquels il est bien difficile de se
soustraire.

Les voici :


      
      	Sois Fort !
      

      	Sois Parfait !
      

      	Fais Plaisir !
      

      	Fais Effort ! / Fais des Efforts !
      

      	Dépêche toi ! 


Cadeau.

De quoi méditer sur chaque ligne pour trouver dans quelles situations et comportements
ces injonctions ne sont pas justes, et dans quelles situations et comportements elles sont
justes.
                                                                                             
                                                                                             

Observez-vous alors quotidiennement dans chacun de vos actes pour identifier où vous y
êtes soumis, et voyez comment trouver en vous la stratégie pour vous en libérer... Bon
courage !

Rappel pour vous aider dans votre réflexion : l’obéissance, la soumission à un ordre infantilisant est un
crime contre l’Esprit.

Autre élément à prendre en considération : se forcer soi-même à obéir à une telle injonction, c’est
identique à obéir face à une injonction d’une autre personne.

Souvent un ou deux de ces drivers est plus présent en nous.


Se libérer de ces 5 chaînes est nécessaire pour évoluer.



Inversion, se remettre à l’endroit 

C’est bien gentil tout cela, mais comment on en sort de cette 3D, surtout lorsqu’on a la tête inversée
sans le savoir, pour aller plus haut et être plus agile ? Et surtout œuvrer dans la bonne
direction ?

Tous nos écrits vont dans ce sens. Vous l’aurez peut-être compris si vous nous lisiez déjà avant la
publication de cet ouvrage sur les comportements humains, et si vous nous découvrez avec cet ouvrage,
eh bien nous vous invitons à lire  nos autres publications sur notre site.

Nous avons rassemblé tant de clefs pour vous permettre d’ouvrir les cadenas des chaînes que vous vous
êtes attachées à vous-même depuis des millénaires et depuis toutes ces années de votre vie
présente. Des chaînes que d’autres ont pu mettre sur vous, sans oublier les chaînes que vous
avez mises, vous-même, sur les autres, à commencer, si vous êtes parents, sur vos propres
enfants.

Soulignons, donc, encore ici ce concept d’inversion.

Reprenons le schéma du triangle dramatique évoqué plus haut et qui illustre bien ces fonctionnements
maladroits en 3D.

En fait, les trois rôles ont la tête en bas. La Victime, le Bourreau, le Sauveur.

Inversez la proposition, inversez les rôles, et vous pourrez repartir du bon côté.

La Victime se blâme souvent, et se dégage de ses responsabilités, afin de ne pas être responsable, de se
défiler, et même mieux, de pouvoir se plaindre de ce que l’autre a fait de mal. Lui qui l’a regardé sans
rien faire depuis sa chaise longue. Vous connaissez cette image, n’est-ce pas ? Il est tellement plus
facile alors de ne rien faire, pensant, à tort, croyant inconsciemment, que ne rien faire c’est ne pas faire
de mal. Alors que parfois, ne rien faire est bien pire que le mal, car c’est en ne faisant rien qu’on laisse
le mal agir en toute impunité.

Alors comment inverser ce rôle, ce personnage, de Victime ?

Nous vous invitons à le faire vous-même de votre côté, cet exercice de réflexion, avant de continuer la
lecture.

...

L’inverse de la Victime, c’est le Souverain.
                                                                                             
                                                                                             

Le Souverain ne se plaint pas qu’il est faible, il ne se dessaisit pas de ses propres responsabilités. Il ne
“s’en lave pas les mains”, non plus. Se dessaisir, se décharger, de ses propres responsabilités, c’est
donner son pouvoir au personnage du Bourreau, qui s’en donnera à cœur joie d’entretenir le
personnage de la Victime, qui lui donne ainsi les plein pouvoirs.

Le Souverain prend ses responsabilités, il les assume. Il est grand, digne, ne se plaint pas, même des
pires souffrances qu’il sait endurer ou apprendre à endurer. Il ne dénigre pas les autres, il ne
les juge pas, il est magnanime. Il est autonome sur tous les plans, et il est au Service de
l’Humanité.

Donc la prochaine fois que vous vous retrouvez à jouer la victime, arrêtez-tout ! Mettez une couronne
de Roi souverain, et retournez-vous, redressez-vous !

Passons au rôle du Sauveur. Le Sauveur dans ce jeu infernal intervient souvent trop vite, il “veut
sauver” l’autre, quitte à tirer dessus s’il n’a pas envie de venir. Cette phrase est bien connue : “on ne
tire pas sur un grain de blé pour le faire pousser plus vite”. Le Sauveur aime bien les médailles, “Tu
vois, je t’ai sauvé !”. Il y en a même des médailles pour ceux qui sauvent les gens dans notre société
qui entretient ainsi ce jeu maladroit.

Un jour, un garçon en CM2 a sauté dans un lac pour sauver une petite fille qui était tombée dedans et
qui ne savait pas nager. Le journal local en a fait un héros, photo en première page. Le maire
de la ville lui a offert une belle médaille, en grandes pompes avec sa belle écharpe. Un
policier est venu dans son école, parler à toute sa classe de son exploit, et d’inviter tous
ses camarades à le prendre en exemple. Le jeune garçon, gêné de toute ce folklore et de
toute l’attention qu’on lui accordait ainsi a juste dit : “Je ne suis pas un héros, j’ai juste
fait ce qu’il y avait à faire.” Et si toute la ville n’en avait pas parlé, il n’en aurait jamais
parlé à personne. Car il n’était pas un vantard. Non. Il était déjà bien plus évolué que
cela.

Alors le Sauveur ? Comment l’inverse-t-on ?

Le Sauveur devient un Soutien. Il est là, vigilant, observateur. Il sait agir si nécessaire, il sait ne pas
s’interposer pour ne pas interrompre un processus qui n’a pas besoin de lui. Il se fait connaître si
besoin, comme un sauveteur secouriste au travail, qui informe ses collègues qu’il connaît les gestes de
premiers secours, et qu’en cas de besoin, il suffit de l’appeler. Lui aussi est au Service de ses pairs, de
ses frères.

Reste le Bourreau. Comment l’inverser celui-là ?

Sans Victime à taper ? Sans Sauveur à renvoyer dans ses pénates ?

... Avez-vous une idée ?

Reprenons l’exemple choisi ci-dessus. Le Bourreau c’était celui qui sermonnait quelqu’un qui était en
retard, qui ne respectait pas ses engagements. En fait, il n’était pas un bourreau, c’est le Sauveur
qui trouvait qu’il n’était pas bien gentil en le sermonnant ainsi. Erreur d’interprétation !
Ce “bourreau” rappelait donc l’ordre. Il trouvait cela injuste que l’autre se permette de
ne pas tenir ses engagements, et cela à répétition, créant beaucoup de problèmes au sein
d’une équipe et d’une œuvre collective. Cet homme était bien courageux d’oser dire “ses 4
vérités” à un cancre à répétition. Loin de lui l’intention d’être un bourreau, tout en sachant
que oui, son action ne va pas faire du bien, et que oui, certains vont penser “qu’il va trop
loin”...

En inversant ce jeu, en remettant la tête en haut, le Bourreau devient l’Instructeur et également le
bras armé de la Justice. Celui qui sait faire respecter l’Ordre et la Loi. Lui aussi est au
Service, même s’il n’a pas le rôle le plus agréable. Car il va s’attirer les foudres de bien des
personnes.

L’instructeur et le bras armé de la Justice et de l’Ordre, autrement dit : le Maître.
                                                                                             
                                                                                             

Souverain, Soutien et Maître.

Voici un nouveau triangle que nous vous proposons. De belles pierres pour un nouveau modèle de
société, une société “en 5D”. Où chacun reprendrait alors son œuvre alchimique dans la bonne
direction, celle de la Pierre Philosophale.

Un dernier mot ici : ne vous arrêtez pas à seulement 3 rôles, il y en a bien plus pour faire tourner
une société. 3 rôles seulement, ce serait comme rester en 3D. Donc voyez si vous trouvez
d’autres rôles en inversant ce triangle infernal. Jouez avec tout cela. La vie est un grand
jeu !



Autres comportements ? 

Nous pourrions écrire encore certainement des paragraphes supplémentaires ici, la vie à ce niveau-là
étant bien riche.

Nous le ferons peut-être bien, nous écrivons comme cela vient, en résonance avec nos rencontres, nos
échanges, nos observations, nos propres vécus.

Tout est en mouvement dans la vie. Nous ne figeons rien, et la société évolue également donc peut-être
que d’ici quelques temps tous ces comportements seront obsolètes, si par exemple tout le monde quitte
la 1D ou la 2D nous n’observerons plus ces comportements, qui seront alors de l’ordre de
photos d’archives que trouveraient dans une vielle boîte des archéologues dans notre futur
terrestre :

“Hé ! Tu as vu ça ?! Comment ils pensaient à cette époque-là ? Incroyable ! Ils étaient bloqués et
bornés à considérer le monde uniquement sous la perspective des rapports de force ou de pouvoir !
Incroyable ! À quoi pouvait bien ressembler leur société ?”

Nous laissons donc ici pour le moment ce développement des comportements en 3D pour passer aux
chapitres suivants.

                                                                                             
                                                                                             





 




Le Côté Obscur   




Préambule 

Cette partie est terrible et nous pesons et mesurons nos mots pour le dire et pour l’écrire. Donc si vous
n’êtes pas en forme, si vous voulez monter sur une gamme plus lumineuse, lisez plutôt la 4D et la 5D
qui suivront, on y parle d’Amour et de Lumière.



Ténèbres et Perversion 

Le côté obscur c’est le monde de la perversion.

Qu’est-ce que la perversion ?

Définissons les verbes suivants :


      
      	Convertir
      

      	Repentir
      

      	Pervertir
      

      	Divertir 


Convertir, c’est quelqu’un qui guide l’autre dans la direction de la Lumière et de la Vérité et de la
Vie.
                                                                                             
                                                                                             

Se repentir, c’est lorsque l’on reprend soi-même cette direction de la Lumière, vers la Vie.

Pervertir, c’est l’inverse de convertir. C’est emmener l’autre dans la direction des ténèbres, du côté
obscur, du mensonge, de l’ombre, de la mort.

Divertir, c’est une arme de la perversion pour orienter les gens dans la direction des ténèbres. Il y a
bien des voies de perditions, celles du divertissement sont bien agréables, mais ne font pas avancer dans
la direction de la Lumière. Dans “le pays de fait ce qu’il te plaît”, les gens se transforment en ânes. Ils
s’abêtissent et régressent au règne animal alors qu’ils doivent faire le chemin inverse pour entrer dans
le règne humain illuminé.

Ceci étant posé, définissons le mot pervers.

Le pervers est le bras armé de la perversion : un être incarné sur Terre dont les comportements font
tout pour emmener le maximum d’âmes dans le monde de l’ombre, des ténèbres, et inéluctablement
vers la mort.

Pour nommer les “pervers”, nous utiliserons une couleur : “vert”.

La société contemporaine les nomme des “pervers narcissiques” et bien des gens ont décrit leurs
comportements, souvent leurs victimes. Ils sont si présents dans ce monde que vous en avez
inévitablement déjà croisé . Vous l’êtes peut-être vous-même, sans le savoir, sans vouloir le voir. Ce
n’est guère flatteur de se le dire, et pourtant...

Nous décrivons ici les comportements pervers, sans animosité ni jugement à l’égard de ceux qui les
manifestent. Nous les aimons et connaissons leurs souffrances.


Le “vert” est donc un être pervers et nous allons décrire ses comportements pervertis et
pervertissants.



Traumatismes et souffrance 

Le “vert” est un être en grande souffrance. Même s’il fera souvent tout pour la cacher, pour paraître
beau, grand, fort, au fond de lui il souffre.

Bien des personnes ont des traumatismes sur cette planète, nous pourrions dire presque tout le monde.
Donc ces comportements nous allons pouvoir les observer chez beaucoup d’êtres, même chez certains
animaux qui ont eux-mêmes vécu de grandes souffrances, notamment les animaux domestiques qui
vivent auprès des hommes et subissent leurs folies.

Ces blessures, la plupart des êtres humains les portent en eux, et ces comportements peuvent être
visibles chez bien du monde. Ce n’est pas sectaire, nous l’avons déjà dit, il y a un continuum dans cette
modélisation des comportements.

Quelqu’un qui fait le chemin de se nettoyer de ces traumatismes parvient petit à petit à retrouver un
esprit sain.

Guérir une souffrance commence déjà par l’identifier, la nommer, pour pouvoir ensuite arrêter ce
comportement, arrêter d’être “agi” malgré nous, sacrifier le geste, ce comportement pervers, ne plus
nourrir cette énergie négative.

Ce chapitre permet à ceux qui ont la volonté de s’en débarrasser de pouvoir mieux identifier ces gestes
non conformes qui ont fait tant de dégâts dans notre société.
                                                                                             
                                                                                             


Cette guérison est bien plus difficile pour un “vert” bien enraciné dans ces comportements pervertis.
Comme nous allons le voir.



La Vérité guérit 

Nous décrivons ici ces comportements pour permettre à chacun de les identifier.

Si vous les identifiez dans vos propres comportements alors vous pourrez faire ce chemin de
vous en défaire. D’arrêter d’être agis par eux, de vous libérer de ces égrégores guerriers et
corrompus.

“Mais qu’est-ce que j’y gagne moi ?”, dira un “vert”, qui est bien ancré dans le donnant-donnant de la
3D.

Eh bien... La paix, la sérénité, la joie, l’amour, la guérison.

La Vérité guérit toute souffrance. Nous vous l’assurons. Nous le savons pour nous-mêmes, nous
l’observons pour ceux qui s’en rendent compte pour eux-mêmes, après nous avoir dit : “Effectivement
cela fait bien mal de se rendre compte de tout cela, de ce que l’on faisait de non conforme, de faire le
chemin de s’en défaire, un travail de chaque instant, éprouvant... Mais aujourd’hui, quelle joie ! Ma
vie chaque matin est une nouvelle journée de paix, je suis en joie de découvrir ce qu’elle va m’apporter
aujourd’hui !”


En vous décrivant en vérité les comportements non conformes à ceux de la Lumière, vous pourrez ainsi
les identifier et purifier vos intentions, vos pensées et vos actes.



Conformité ? 

La conformité de la Lumière c’est :


      
      	La Vérité,
      

      	L’Incorruptibilité,
      

      	La Vie,
                                                                                             
                                                                                             
      

      	La pensée pure,
      

      	L’ intention pure,
      

      	La pureté du cœur,
      

      	Le Don,
      

      	L’Amour,
      

      	... 


La non conformité, le monde de la Ténèbre et de la Perversion :


      
      	Le mensonge,
      

      	la corruption,
      

      	la mort,
      

      	les pensée impures,
      

      	les intentions impures, cachées...
      

      	le Prendre, l’égoïsme,
      

      	la haine,
                                                                                             
                                                                                             
      

      	... 


Les “verts” sont tout cela. Consciemment ou non.


Si vous changez tous vos actes non conformes pour ne faire que des actes conformes, alors vous ferez
votre chemin de rédemption, de guérison, de libération de toutes ces chaînes qui vous maintiennent en
enfer.



Pourquoi tant de haine ? 

Les “verts” sont des êtres qui ont souvent été élevés par un ou deux parents qui étaient
en 1D ou 2D. Ceux-ci n’ayant pas encore accès à la vibration d’Amour de l’Esprit mais
uniquement l’Amour affectif, animal. Ils sont nombreux également parmi les orphelins et les
enfants abandonnés jeunes par leurs parents qui n’étaient pas en capacité de s’occuper
d’eux.

L’enfant “vert” en 3D (ou plus) arrivant sur Terre dans une telle configuration familiale va se retrouver
harcelé par un mode d’éducation généralement basé sur le rapport de force, un cadre rigide et
autoritaire, beaucoup trop pour lui, qui a besoin de liberté et d’espace pour exprimer les différentes
dimensions son être au fur et mesure de ses phases de renouvellement (corps de 0 à 7 ans / âme de 7 à
14 ans / esprit de 14 à 21 ans).

Il est ainsi réduit à un corps, harcelé par des dogmes éducatifs rigides et ne peut se développer
conformément ni exprimer pleinement son être.

Et ce souvent malgré la bonne volonté des parents qui ne peuvent se rendre compte qu’il n’est pas
comme eux, qu’il n’a pas les mêmes besoins qu’eux. Ils s’en rendront compte peut-être plus tard
lorsqu’il commencera à leur faire une vie infernale - mais comme ils n’ont pas de sentiment de
culpabilité ils diront que c’est de la faute de cet enfant, qu’il leur en fait voir “de toutes les
couleurs”...

Si nous prenons un peu de hauteur et que l’on s’aligne avec le fait qu’une âme choisit sa famille
d’accueil, la question se pose de “qui est responsable de quoi ?”. Une âme qui irait s’incarner dans une
famille dont elle sait bien qu’un des parents en 2D va le harceler ou le battre même physiquement car il
est bien traumatisé lui-même... Est-ce une épreuve ? Bien des questions sur lesquelles
méditer.

Nous soulignons cela pour ne pas faire porter la responsabilité sur des parents en 2D qui tentent
d’élever des enfants en 3D ou plus. Ils n’ont pas choisi en conscience d’accueillir l’âme de leur enfant.
Certains n’ont pas encore conscience que leur enfant a une âme (parfois même une âme bien plus
évoluée que la leur) et le traitent comme un bébé animal.

Et tous les parents en 2D ne sont pas identiques, ce sont souvent les plus en souffrance qui adoptent les
gestes les plus terribles qu’ils ont eux-mêmes reçus, qui font vivre un enfer à leurs enfants, qu’ils soient
en 1,2,3,4 ou 5D à la naissance.

Cette planète pourrait être à l’image d’un jeu de 7 familles. Les différentes familles sont mélangées
dans les familles biologiques et un des jeux sur cette Terre serait que chacun retrouve sa propre
famille.
                                                                                             
                                                                                             

Revenons à cet enfant plus agile en conscience qui est élevé par un ou deux parents en 1 ou 2D, donc
uniquement dans le rapport de force. Dès son plus jeune âge l’enfant cherche des stratégies pour avoir
un peu d’espace, un peu de liberté. Ces stratégies, inévitablement, l’amèneront dans le Mensonge et la
Manipulation dont il deviendra rapidement un expert.

Adulte il mentira et manipulera comme il respire. Souvent de manière totalement assumée. Après tout,
ce furent les clefs de sa propre libération... bien qu’il ait bien du mal à se libérer pleinement de
son bourreau de père ou de mère. C’est une de leur plus grande Épreuve sur leur Chemin
spirituel.

“Quoi !? Un pervers narcissique fait un chemin spirituel ?”, pourrait se poser une personne qui est
victime de ses stratagèmes et de ses folies.

Oui, toute personne incarnée sur Terre fait son Chemin, en conscience ou non. Et tout un chacun peut
y arriver, tout peut arriver. L’ingrédient principal c’est la Volonté, la Force d’âme, le Courage. Ne
pensez pas d’avance qu’un homme ou qu’une femme soit définitivement perdue pour la
cause.


C’est la parabole du bon grain et de l’ivraie qui illustre cela.



Le bon grain et l’ivraie 

Un champ a été planté de belles graines.

La nuit, un homme malsain vient y ajouter des mauvaises graines, de l’ivraie.

Le maître du champ s’en rend compte lorsque les pousses commencent à sortir du sol, mais il dira à
ses ouvriers : “Ne tentez pas de les arracher si jeunes, vous risqueriez d’arracher du bon grain.
Attendons qu’elles grandissent et nous ferons le tri à la Moisson”.

Voici un parallèle avec les Hommes :

Les belles graines sont toutes les âmes qui viennent s’incarner sur Terre.

En chacune d’elle, il y a de l’ivraie : des souffrances, du karma, des blessures, des noirceurs.

Rapidement en grandissant, quelqu’un d’avisé se rendra compte de ces comportements chez les jeunes
enfants. Il n’est pas de bon ton de se dire que ce sont des êtres qui ne s’en sortiront jamais, non,
puisque ces âmes sont justement là pour se nettoyer. Elles ne peuvent le faire qu’en s’incarnant sur
Terre, dans la Matière.

C’est à la fin de sa vie terrestre, espérons-le même avant, que l’on pourra voir si l’âme a réussi à se
guérir et à se nettoyer, se libérer, de cet ivraie, redevenant alors un bel épis de blé brillant au Soleil.
Alors l’âme sera moissonnée et pourra continuer une vie divine sur Terre ou ailleurs. Nombreuses sont
les demeures dans la maison du Père.

Si elles n’ont pas réussi ?

Soit elles reviennent s’incarner une nouvelle vie, qui ne sera pas plus rose, car on reprend le chemin là
où on l’avait laissé. Soit, si l’âme ne fait plus d’effort et qu’elle s’enlise dans l’obscurité sans plus
aucune volonté de faire sa rédemption, c’est la seconde mort. La mort de l’âme. Le chemin s’arrête ici
pour elle. La conscience ne meurt pas, l’atome est recyclé dans l’Univers, mais l’âme est effacée. Sa
mémoire accumulée de règnes en règnes, de vies en vie ainsi que sa Connaissance accumulée de vies en
vies de plus en plus avancées, est effacée. Page blanche. Retour à la case atome qui ne sait
rien.

Quelques millénaires plus tard voire plus, la conscience, après avoir effectué les différents règnes
(minéral, végétal, animal), se retrouvera à nouveau en mesure de prendre corps dans un être humain
                                                                                             
                                                                                             
et dire à nouveau “Je suis Untel”. Et recommencera son chemin en 1D, puis 2D, etc. Espérons cette fois
qu’elle fera les bons choix.



Manque d’Amour 

Revenons à notre enfant.

Cet être est donc une âme qui vibre sur des harmonies de l’Amour divin, qui ne sont pas celles de
l’amour affectif, de l’amour animal. Les deux sont des déclinaisons du même courant d’Amour qui
pleut comme un déluge depuis le Ciel, dans les rayons du Soleil.

La même énergie d’Amour arrive sur chacun et sera manifesté selon le niveau de vibration de
l’être :


      
      	Quelqu’un qui est un homme accompli va exprimer cet Amour pleinement, divinement,
      inconditionnellement.
      

      	Quelqu’un qui vibre plus bas et dont la conscience est encore dans le plexus solaire, va
      exprimer un amour affectif, émotionnel, sentimental.
      

      	Quelqu’un qui vibre encore plus bas, manifestera l’inverse de l’Amour, soit la Haine. 


Il y a un seuil où les vibrations s’inversent en polarité. Passant du positif au négatif. Un être
très avancé dans son évolution mais qui se laisse envahir par une émotion forte ou un
traumatisme, peut donc exprimer l’Amour divin et passer d’un coup dans la Haine la plus
violente.

Plus on monte en vibration, plus les amplitudes et la puissance énergétique sont grandes,
donc basculer du côté obscur, cela peut donner un spectacle assez étonnant pour ceux qui
l’observent.

“Comment un être si gentil peut-il avoir fait cela ? Ce n’est pas possible !”, se diront les plus jeunes
en 2D, surtout ceux qui seront tombés sous le charme des “verts”. Nous y reviendrons plus loin, leur
pouvoir de séduction est sans pareil.

Donc un tel enfant “vert”, cherche à résonner avec ses parents sur les harmonies de l’Amour Divin,
subtilement différente de celle de l’affectivité. Il recherche la réciprocité avec eux.

Son ou ses parents qui sont encore dans l’âme-groupe ne peuvent pas résonner sur cette vibration-là.
Et l’enfant, ne comprenant pas cela, se sentira comme abandonné, ignoré, et fera alors
tout pour attirer l’attention de ses parents, pour que ses parents l’aiment comme lui les
aime.

“Regardez-moi ! Regardez-moi ! Aimez-moi ! Aimez-moi !”
                                                                                             
                                                                                             

Il tentera le meilleur et le pire. Et comme souvent le pire lui apportera plus d’attention, même s’il
s’agit de recevoir une bonne remontrance, eh bien il basculera ainsi dans des comportements pervertis,
du côté obscur.

Faire le pire pour attirer l’attention de ses parents “aveugles” deviendra une débauche d’énergie
envoyée vers ce ou ces parents qui sont pour lui comme un trou sans fond, un trou noir, du fait qu’ils
ne peuvent entrer en résonance avec lui.

N’obtenant pas l’énergie en retour générée par la résonance vibratoire, petit à petit, ne trouvant pas la
réciprocité de cet amour, observant en quelque sorte qu’il est à sens unique, il trouvera d’autres
stratégies pour “être payé en retour”. Faute de trouver cette réciprocité sur un plan spirituel,
énergétique et vibratoire, il le recherchera sur les plans existentiels et matériels, exacerbant alors
l’échange marchand, le donnant-donnant.

“Fini la générosité ! J’en ai marre de ne rien avoir en retour ! Que des baffes ! Désormais tout se
payera.”, pourrait-on imaginer se dire un si jeune enfant en grandissant.



Adolescents 

Nous avons mentionné qu’en 1D et 2D les comportements sont de l’ordre de ceux observés chez
l’enfant.

Ces comportements du côté obscur en 3D ressemblent à ceux souvent observés à l’âge de
l’adolescence.

Un orgueil qui prend beaucoup de place : “Je suis grand maintenant, je n’ai plus besoin de mes
parents. Je ne les écoute plus non plus, ils sont dépassés et vivent dans le siècle dernier. C’est moi
maintenant qui vais régner sur le monde !”

Tout en étant dans la contradiction car n’étant pas encore autonome, l’adolescent est bien heureux que
ses parents s’occupent de ses courses, ses repas, préparés souvent avec amour, affectif ou
autre.



Égo exacerbé 

Le “vert” a tous les comportements d’un égo exacerbé : “Moi, moi, moi”.

“Me, Myself, and I”, comme le disent les anglais.

“So full of himself”, si plein de soi-même.

Ce ne sont pas les seuls, beaucoup d’êtres en 1D ou 2D le sont également, mais la faille narcissique des
“verts” est telle que leurs comportements pervertis pour toujours recevoir l’attention des autres, leur
regard, et les efforts qu’ils feront toujours pour être au sommet de leur pyramide narcissique les fera
adopter une posture visiblement et subtilement différente d’un être égotique en 2D, qui lui est plutôt
assez direct, “sans filtre”, sans états d’âme.

                                                                                             
                                                                                             


Survie 

Le monde des “verts” c’est celui de la survie.

Manger ou être mangé.

À leurs yeux l’homme est au sommet de l’évolution d’une chaîne de prédateurs. Le minéral est mangé
par le végétal qui est mangé par l’animal, l’homme mange de tout.

L’homme a éradiqué ses prédateurs et ses concurrents qui mangeaient la même chose pour s’installer à
leur place.

“L’humain ? Qui s’en préoccupe de l’humain ? Hein ? Ha ha !”

Encore faudrait-il qu’il sache ce qu’est la différence entre un animal et un être humain, et c’est souvent
le cadet de leurs soucis.

Rester en vie, éliminer la concurrence, éliminer celui qui pourrait le dépasser sur cette échelle de
prédateurs. Les verts s’entretuent entre eux dans cette guerre infernale qui semble éternelle. Ils sont à
la tête de bien des nations et des entreprises, souvent œuvrant dans l’ombre, entretenant les hommes
dans une séquence : Produire - Consommer - Mourir.

Eux étant au sommet de cette pyramide humaine, s’enrichissant aux détriment des autres hommes,
pour leur propre gloire et leur propre pouvoir exercé sur les autres.

Ils exploitent ainsi la planète Terre et d’autres hommes, pour pouvoir vivre la vie qu’ils ont envie
d’avoir, eux, laissant espérer aux hommes exploités qu’ils pourraient eux-aussi, réussir leur vie et leur
ressembler... Réussir leur ascension sociale, matérielle, existentielle.

Comme il n’y a pas de place pour tout le monde au sommet de cette pyramide, et qu’ils sont en
proportion assez nombreux, on les retrouve parmi les dirigeants à la tête de toutes les strates de la
société. Comme des agents de l’Ombre, infiltrés partout pour pervertir et divertir l’humanité toute
entière...

Au vu de la situation générale actuelle, nous pourrions dire qu’ils ont bien réussi leur coup.


Mais il est l’heure de quitter Babylone...



Charme et Séduction 

Ils exercent un fort pouvoir de séduction pour soumettre l’autre à leur pouvoir.

C’est, de prime abord, ainsi qu’ils abordent les personnes qu’ils rencontrent, surtout s’ils ont un intérêt
dans la relation, qu’il soit d’ordre amoureux ou autre.

Ils exercent leur charme. Un sourire, souvent enjôleur, presque systématiquement chez certains, comme
un geste appris par cœur.

Ils sont charismatiques, des yeux souvent pénétrants, un regard en apparence franc.

Une apparence impeccable.

Dans la relation, ils commencent souvent par flatter l’orgueil de leur interlocuteur comme l’illustre
parfaitement la fable du renard et du corbeau : ” que vous êtes joli, que vous me semblez beau... Sans
mentir, si votre ramage se rapporte à votre plumage, vous êtes le phénix des hôtes de ces
bois”
                                                                                             
                                                                                             

Certains qui nous lisent ici pourraient se demander :

“Mais, la séduction n’est-elle pas ce que tout le monde fait pour engager une relation, surtout
amoureuse ?”

Non. Il y a d’autres gestes, à commencer par être simplement qui on est, authentiquement.
Sans chercher à s’embellir soi-même ni chercher à flatter l’autre pour ses beautés et ses
qualités.

La séduction est le jeu de l’amour que l’on observe dans le règne animal : le paon qui fait la roue, le
coq qui fait le beau dans la basse-cour, entouré de ses poules qui n’en sont pas moins séductrices pour
aller chercher le bon mal reproducteur...

L’homme est plus évolué que cela et certains ont dépassé cette étape de la séduction.

La séduction des “verts” c’est le mensonge. Ceux qui sont dans un chemin d’authenticité et de vérité
ne choisissent pas ce comportement, qui parfois les répugne même. Alors oui, ils ont moins de succès
auprès de certaines femmes qui préfèrent souvent les charmes de ces séducteurs. Prenez-en de la
graine, messieurs, mesdames, car passé la séduction et le voyage de noces, vous n’avez pas envie de
vivre l’enfer du côté obscur, même si vous ne le savez pas encore. Messieurs et mesdames, oui, car il y
a des “verts” de chaque genre.

Nous avons observé un couple d’adultes récemment, qui parlaient ensemble d’un troisième homme de
leur génération. Le mari disait : “Je me méfie de cet homme, il est assez particulier. J’ai comme des
antennes qui m’avertissent face à ce genre de personne. Je garde mes distances.”

Sa femme disait : “Moi je le trouve charmant !”

Le tiers personnage est bien un être pervers.

Le mari est un être évolué du côté clair qui a ses supports vibratoires, “ses antennes”, qui sentent par
résonance les distorsions de la réalité que crée le pervers.

La femme n’a pas encore cette capacité et reste sur la partie visible de l’homme : un charmeur qui sait
créer un cadre très agréable chez lui lorsqu’il reçoit tel “The Great Gatsby” (Gatsby le
Magnifique).

Ce qui ne veut pas dire que tous ceux qui séduisent sont des êtres pervers agissant du côté obscur,
non. La séduction, bien qu’elle s’apparente à la parade amoureuse des animaux est encore ancrée dans
bien les comportements humains tels que : faire ostensiblement des sourires à l’autre, les yeux doux, se
trémousser devant l’autre, glousser, voire le pousser amicalement, chercher le contact physique, lui
toucher la main, etc... Il n’y a pas de mensonge ici, c’est direct, vrai. Le message est : “Regarde-moi, tu
me plais et plus si affinités...”

La séduction lorsqu’elle bascule du côté obscur, devient un comportement perverti. On maquille la
réalité en n’en montrant qu’un côté. On met en avant les qualités et on omet de parler de ses défauts.
On cache une petite cicatrice avec du maquillage, on s’embellit avec du maquillage, etc. On cache ses
intentions véritables. On ment.

Lorsqu’il s’agit de promesses d’un candidat à une élection par exemple, sa parole est pesée et mesurée
pour plaire, pas pour dire la vérité.

Celui qui joue de séduction n’est pas forcément un être pervers. En revanche, si toute votre vie vous
utilisez la séduction et le mensonge pour arriver à vos fins, pour votre intérêt personnel au détriment
d’autrui, alors vous nourrissez le “côté obscur” et vous le laissez envahir vos structures. C’est un choix
risqué.

Chacun a le choix, chacun a toujours eu le choix.


Choisissez-vous de continuer à séduire ou choisissez-vous de vous comporter divinement ?

                                                                                             
                                                                                             


Attraction et Emprise 

Leur charme et leur pouvoir de séduction s’accompagnent d’un pouvoir d’attraction qui
permet aux “verts” d’attirer irrésistiblement leurs proies dans leur champ magnétique ou
gravitationnel. Certains éveillent même en l’autre une attraction, un désir sensuel, sexuel
puissant.

Une fois attirées, hameçonnées dans leur champ, ils les mettent sous leur emprise.

L’image qui illustre bien cela c’est celui d’un vampire qui attire les plus belles femmes à lui, les met
sous son emprise, enivrante, hypnotique. Et elles ne réalisent que trop tard, lorsque ses
canines seront dans leur gorge, qu’elles sont en fait dans les bras d’un monstre assoiffé de
sang.



Vampire énergétique 

L’image est sévère, mais cela est juste. Si un “vert” n’est pas aussi monstrueux qu’un tel vampire en
apparence, son emprise et son drain énergétique sont pourtant bien réels et agissent dans
l’invisible.

N’étant pas autonome encore énergétiquement, il a besoin de se nourrir de la Lumière des autres.
Donc dès qu’il détecte une personne lumineuse, il est irrésistiblement attiré par elle, et il fera
tout pour s’en rapprocher, pour qu’il devienne son meilleur ami, son conjoint, un collègue
indispensable...

”Créons l’Homme afin qu’il soit notre Lumière.”

Dira un célèbre personnage qui leur ressemble beaucoup, et il n’y a pas de hasard.

“Merci pour ces paroles nourrissantes...”

“Vous êtes remplis de Lumière et d’Amour...”

Sommes-nous des gardes manger ?

Pour arrêter de se nourrir sur la Lumière des autres, il y a un Chemin à faire, celui de sa propre
autonomie énergétique et vibratoire.

En 1D et 2D et 3D tout le monde se nourrit sur les êtres les plus lumineux, cela fait partie
de la vie sur Terre. Il y en a qui ne rayonnent pas encore leur propre Lumière, donc ils
prennent, et font le chemin pour apprendre à donner. Plus tard ils donneront, rayonnant
à leur tour. C’est conforme, à l’image d’un enfant qui se nourrit du lait de sa mère puis
s’autonomise.

Le “vert” ne fait pas ce chemin d’autonomie. Il choisit d’agir comme un vampire. Lorsqu’il prend, il
injecte un poison, souvent anesthésiant, enivrant afin de garder ses proies dans sa toile, celle de la 3D
pour se nourrir de leur Lumière.



Créativité ? 

                                                                                             
                                                                                             
Les “verts” n’ont souvent pas une grande créativité mais ils savent amener une œuvre vers un mieux,
vers la perfection.

Leur schéma est souvent ce que nous appelons : “La stratégie du coucou.”

Cet étrange oiseau qui ne fait pas son propre nid, qui va prendre celui de quelqu’un d’autre pour y
déposer ses œufs après avoir retiré ceux qui y étaient déjà.

Il s’accapare ainsi souvent l’invention, la création de quelqu’un d’autre, quelque soient les moyens,
tout est possible pour lui, sans aucune éthique, et il en retirera les “bénéfices”. Rachat
d’une entreprise qui a inventé quelque chose, vol d’une recette de cuisine... Idéalement
sans mentionner l’identité du véritable créateur, pour en retirer pour lui-même gloire et
honneur.

Un jour un jeune ingénieur dans une entreprise proposera une bonne idée à son patron qui est “vert”.
Ce dernier l’écoutera sans rien dire, sans confirmer si son idée est valable ou non. Puis,
quelques jours plus tard, il dira fièrement : “J’ai eu une excellente idée !”, énonçant alors
l’idée de son jeune salarié. Questionné, le patron qui récidive régulièrement ainsi, en lui
démontrant son geste, dira : “Ah bon ? Je fais cela moi ?”, en apparence sincère, semblant ne
pas en être conscient. Ce qui est peut-être bien le cas. Il fait cela tellement naturellement
et depuis si longtemps qu’il ne s’en rend même plus compte... Mais il ne fera rien pour
autant pour rectifier cela, ni réattribuer la paternité de ces bonnes idées à ceux qui les ont
émises.



Le Mensonge 

Le côté obscur c’est l’empire du mensonge.

La vérité ? Si elle est utile pour arriver à ses fin, elle est valable. Sinon, le mensonge l’est tout
autant.

“L’éthique ? C’est bon pour les autres, les faibles, moi tant que je reste en vie et que je progresse dans
mon ascension sociale, tous les moyens sont bons !”



Amalgames 

N’hésitant pas à utiliser le mensonge comme la vérité pour arriver à ses fins personnelles et égotiques,
le “vert” est expert dans le tissage d’amalgames, un mélange de vrai et de faux, qu’il fera passer pour
vrai.

Ces amalgames sont présents partout dans notre société, dans les programmes scolaires, dans la
bouche des médias officiels... Il y a même des personnes dont c’est le métier d’en tisser, inventant une
“novlangue”, savamment élaborée par les “think tanks”, les “spin doctors”, les “façonneurs d’images”,
afin de créer de fausses réalités, à partir de mots à l’origine vertueux. Et donner une apparence de
Bien à quelque chose qui est Mal.

Dans quel but ? Influencer et manipuler toute la population, sans aucune éthique, pour la maintenir
dans leurs filets.
                                                                                             
                                                                                             

Arriver à démêler le vrai du faux dans un tel tissage est parfois extrêmement difficile, et souvent
impossible pour ceux qui n’ont pas encore assez développé de discernement. Cette antenne accordée
avec la vibration de la vérité qui dit : “Attention ! Il y a quelque chose de non conforme à la vérité
ici.”. Autrement dit : “Il y a quelque chose qui cloche.”



Distorsion de la réalité 

Le “vert” séduit, ment, triche, mélange le faux et le vrai, se contredit depuis qu’il est petit. Avec le
temps, il a intégré ces comportements non conformes en lui, à tel point qu’ils sont devenus intrinsèques
à ce qu’il est. Il les a “normalisés”.

C’est devenu pour lui comme une compétence inconsciente (respirer, marcher, conduire...). Il se
comporte ainsi naturellement, sans y penser, s’en s’en rendre compte, pensant que c’est ainsi que tout
le monde fonctionne : il voit le monde à l’aune de ce qu’il est, lui. Ce qui est une distorsion de la
réalité, par son prisme déformant.

Quand on lui fait remarquer qu’il triche ou qu’il ment, il répond :

“Mais tout le monde ment, tout le monde triche, tout le monde mélange le faux et le vrai, tout le
monde se contredit ! Je manipule, oui. Mais tout le monde manipule !”.

Non, ce n’est pas le cas. Ce n’est pas la vérité. Ce n’est pas la réalité. C’est sa réalité à lui. Ce qui lui
fera dire :

“Il y a Ta vérité et Ma vérité !”

“Il y a la vérité que chacun trouvera au bout de Son chemin...”

Non, il n’y a qu’une seule Vérité.


Il la distord tellement qu’il finit par croire lui-même à ses propres mensonges.



Désirabilité 

Un des principaux moteurs des “verts” est la désirabilité. C’est à dire susciter le désir en l’autre à son
égard.

“Je préfère faire envie que pitié.”

Soignant alors son apparence, sa posture, mesurant parfois même précisément comment marcher,
comment entrer et à quelle vitesse dans une salle de réunion, dans la rue...

Le “bling bling” est souvent son décor : les bijoux, les belles montres, la voiture de sport ou de luxe...
Plus cela brille, plus cela est onéreux, plus il suscitera le désir, la jalousie, et l’envie et plus il sera
“nourri”.

Sur ce registre, un jour une telle femme dit à un homme :

“Prouve-moi que tu peux séduire une autre femme que moi, alors je considérerais de sortir avec
toi.”

Pensant intérieurement : “Si cet homme est désiré par d’autres femmes, lorsque je serai à son bras, je
serai désirable et je ferai des envieuses...”
                                                                                             
                                                                                             



Au lit ? 

La sexualité des “verts” est bien souvent distordue, voire déviante.

Parmi ses comportements sexuels, on trouve le fétichisme, la mystification, la réification, l’humiliation,
le masochisme, le sadisme, etc...


Le partenaire sexuel étant bien souvent un objet sexuel utilisé pour satisfaire ses besoins et son
principe de plaisir.



Je t’aime, je te quitte... retiens moi ! 

Nous avons observé bien souvent de tels êtres torturés jouer cette séquence dans leurs relations
amoureuses, ainsi que dans d’autres types de relations également.

“La vie ne doit pas être trop facile, nous aimons jouer à ce jeu-là. Un jour on s’intéresse à l’autre, un
autre jour on fait mine de s’en désintéresser. On le titille, on le teste, on part, on revient... Cela nous
stimule. Une relation trop facile où nous nous aimerions simplement toute la journée manquerait de
peps, de challenge, de stimulation.”

La séquence peut se synthétiser ainsi :


      
	
   1. 
	Je t’aime !
      
	
   2. 
	Je te quitte !
      
	
   3. 
	Retiens-moi ! 


Jouant avec le partenaire dans un mouvement de yo-yo avec l’autre.

Si le partenaire accepte de jouer ce jeu, ils danseront ensemble.

S’il ne comprend pas la séquence, ni pourquoi il se fait ainsi “plaquer” régulièrement à la 2e étape tout
en retrouvant la porte ouverte pour lui derrière, il sera heureux puis malheureux puis heureux puis
malheureux...

Pourquoi ce jeu ?

La grande peur du “vert” qui joue à ce jeu-là c’est de revivre la blessure d’abandon. Donc il a besoin de
tester régulièrement l’amour, ou la fidélité, ou la loyauté, de son partenaire.

Quelqu’un qui observe la scène verra :


      
	
   1. 
	Le couple commencer une très belle relation.
                                                                                             
                                                                                             
      
	
   2. 
	La personne “verte” qui a peur de vivre l’abandon trouvera une excuse pour se séparer de
      son partenaire. Que la raison soit de son côté ou de celui de l’autre.
      
	
   3. 
	Le partenaire est bien triste, un si bel amour... Il tentera alors de la rappeler : “Mais
      pourquoi as-tu mis fin à la relation ? Nous étions si bien ensemble non ? Nous pouvons
      améliorer ceci, cela...”
      
	
   4. 
	En réponse, ravie d’être ainsi toujours désirée par l’autre, elle dira : “Ok, d’accord,
      reprenons notre relation...” 


Et quelques temps après, cela recommence... “Je le quitte... Voyons-voir s’il me désire encore...”

Jusqu’à ce que la corde du yo-yo finisse par lâcher... Le partenaire, tel le yoyo dont la corde a lâché, ne
revient pas. Et là c’est souvent le drame. C’est l’abandon...



Abandon ? Leur pire cauchemar ! 

La peur d’être abandonné semble pour beaucoup de “verts” être leur pire cauchemar.

Cette blessure est engrammée en beaucoup de personnes. Personne n’aime être abandonné et c’est
juste au regard de l’Universalité de l’humanité.

Les “verts” vivent cette blessure de l’abandon à un niveau tel qu’ils jaugeront en permanence leurs
relations, qu’elles soient familiales, en couple, professionnelles, amicales, etc., pour savoir si elles ont
l’intention de les quitter, de mettre fin à la relation, ou non.

Nous avons déjà illustré le jeu ci-dessus : “je t’aime - je te quitte - retiens moi !”

Leur moteur repose sur cette peur viscérale d’être abandonnés.

En faisant le geste de quitter l’autre, ils précèdent ainsi le geste potentiel que l’autre les
quitte d’abord, pensant ainsi éviter l’abandon. C’est effectivement moins de souffrance
pour eux de faire le geste de mettre fin eux-mêmes à la relation. Quitter plutôt que d’être
quitté.

S’ils se font abandonner sans qu’ils aient anticipé la chose, leur blessure est telle qu’ils deviennent alors
souvent très violents à l’égard de celui ou celle qui l’abandonne. Nombreux sont ceux qui sombrent
alors dans une dépression, plus ou moins longue, et qui espèrent parfois jusqu’à la fin de leur vie que
l’autre revienne.

Un homme “vert” était marié à une femme qui l’a quitté il y a une dizaine d’années. Il
continue de la croiser toutes les semaines au marché. Elle est claire vis-à-vis de lui, c’est fini et
elle ne reviendra pas. Il le sait bien et pourtant il s’approche d’elle, lui porte même son
sac...

“Je l’aime ! L’amour que je lui porte me fait du bien. Je ne veux pas rompre ce lien.”

Même s’il est à sens unique, il entretient ainsi avec mélancolie la nostalgie de cet amour passé qui le
réconforte. Et en même temps, il souffre à chaque fois qu’il la voit car il espère qu’elle revienne. En
entretenant ainsi ce lien, qui lui procure le meilleur comme le pire, le doux et la souffrance, il crée son
propre malheur.

Un autre homme a croisé notre chemin également. Il était en couple il y a bien des années avec une
femme qu’il aime toujours vingt ans après et qu’il espère retrouver... Et elle aussi. Après toutes ces
                                                                                             
                                                                                             
années de séparation, elle l’invite à revenir vers elle. Le bonheur est donc de nouveau à sa portée ? Eh
bien non ! Il estime que c’était à elle de faire le pas de revenir à lui. Il ne va quand même pas
s’abaisser devant elle non plus !


Surprenant, n’est-ce pas ? Il entretient ainsi sa propre souffrance et son malheur.



Dépendance affective 

Le “vert” est souvent dépendant affectivement et pour la cacher, il projette sa dépendance sur l’autre.
Il lui fait croire qu’il ne peut pas vivre sans lui, alors que c’est lui qui ne peut pas vivre sans
l’autre.

“Heureusement que j’étais là ! Heureusement que j’ai fait ça ! Tu es vraiment incapable de te
débrouiller tout seul ! Qu’est-ce que tu ferais sans moi ! Tu as de la chance que je sois là. Tu n’es rien
sans moi !”

Ce qui signifie en réalité :

“Heureusement que tu es là. Heureusement que tu fais tout ce que tu fais. Je suis vraiment incapable
de me débrouiller tout seul sans toi. Qu’est-ce que je ferais sans toi. J’ai de la chance que tu sois là. Je
ne suis rien sans toi.”

Cet exemple illustre le retournement non conforme. Le “vert” ici retourne sur lui-même les qualités de
l’autre que lui n’a pas. C’est une projection assez subtile.

Nous aimerions leur partager notre compréhension, notre compassion... Mais non, cela les ferait
souffrir, car la compassion, l’amour des autres à leur égard les insupporte bien souvent. Ils prennent
cela pour de la pitié, ils se sentent diminués, vulnérables.

N’y a-t-il donc point d’issue ?

Leur blessure d’amour leur fait trop mal : “Si celui que j’aime aujourd’hui me quitte demain, alors ce
serait insupportable pour moi de revivre cette blessure.”

Surtout ne jamais être “dépendant” de l’amour de quelqu’un, cela leur ferait ressentir de la
vulnérabilité, ce dont ils ne veulent plus jamais. Donc d’un côté ils recherchent l’amour, de l’autre ils
en sont terrifiés.


Ils inventent alors une explication pour se rassurer a posteriori : “Je le savais bien qu’il/qu’elle ne
m’aimait pas vraiment.” Sans savoir finalement si l’autre l’aimait ou non.



Instinct très développé 

Pour détecter si l’autre est prêt à le quitter, le “vert” a développé un instinct qui lui permet, parfois
inconsciemment, de détecter les intentions de l’autre, même à grande distance. C’est un instinct de
survie.

Sens subtil et différent de l’intuition, de l’ordre du flair.

                                                                                             
                                                                                             
“Je ne le sens pas ce type !”, nous a dit quelqu’un en touchant son nez de son index. “J’ai une sorte de
flair souvent infaillible.”

Ce sens leur permet de déceler l’intention des autres et de déjouer bien des pièges.

Expert lui-même en manipulation il saura détecter ainsi bien des manipulations, mais pas toutes. Le
“vert” est généralement sensible à la flatterie. Comme dans la fable du corbeau et du renard, qui
illustre deux “verts” qui se chamaillent un fromage, l’arroseur se retrouve souvent arrosé. On pourrait
dire : “tel est pris celui qui croyait prendre !”



Ils testent leurs propres limites 

Ils ne font pas que tester les autres, ils testent aussi leurs propres limites pour voir s’ils arrivent à les
dépasser, ou non. Aller de plus en plus vite, en voiture par exemple.

“Toujours plus haut, toujours plus loin, toujours plus vite...”


Pour avoir de l’avance, de la marge, toujours être devant les autres, pour avoir une sécurité.



Compétition 

Ce qui les amène naturellement dans la compétition. Le côté obscur c’est le monde de la compétition
poussé à son paroxysme.

Le côté lumineux, c’est le monde de la coopération.

Le côté lumineux, c’est le monde de l’incorruptibilité.

Le côté lumineux, c’est le monde de la transparence et de la vérité.

Le côté obscur, c’est le monde de la compétition.

Le côté obscur, c’est le monde de la corruption.

Le côté obscur, c’est le monde de l’opacité et du mensonge.

En assemblant le tout, cela donne : le monde où tous les coups sont permis. L’important c’est de
toujours gagner.

Certains sont même en compétition avec leurs propres enfants.

À l’image de ce commandement “Tu respecteras tes parents.”... Ces êtres pervertis attendent respect et
obéissance de leurs propres enfants, et ce quelques soient les circonstances, leurs propres
comportements.

Ce qui créera inévitablement des tensions et des conflits avec les enfants dont les âmes
sont plus évoluées qu’un tel parent. L’enfant étant en mesure de discerner la Justice de
l’injustice n’hésitera pas à le faire remarquer alors à son père ou à sa mère “vert”... Il se fera
alors violenter, vibratoirement, verbalement ou physiquement, comme s’il se prenait les
foudres.

Nous observons également que ces comportements génèrent des problèmes à la succession si
les enfants dont l’âme est moins évoluée héritent d’une entreprise ou d’un petit empire.
Le ou les enfants successeurs auraient eu besoin d’être formés, accompagnés, préparés à
                                                                                             
                                                                                             
prendre la relève. Mais le parent “vert”, pour les garder en dessous de lui, les a rabaissés,
dénigrés.

Au lieu de les laisser grandir et prendre les manettes sous un œil avisé, conseillé et bienveillant, il a
confisqué le pouvoir et pris toute la place... Cela, jusqu’à sa mort. De fait, au moment de la succession,
les enfants ne sont pas préparés et pas à la hauteur de la tâche. Alors que s’ils avaient été mieux
considérés, et si le parent avait pris le temps de leur transmettre son savoir-faire, alors ils auraient été
plus à même de lui succéder.


L’égoïsme mené à son paroxysme ne peut pas engendrer des rouages vertueux. La ténèbre n’engendre
que la ténèbre.



Toujours plus haut 

Dans leur monde de compétition, ils ne supportent pas d’être “plus bas” que quelqu’un
d’autre.

Certains sont tellement narcissiques, au sens où ils ont une représentation tellement grande
d’eux-mêmes, qu’en proportion ils voient l’autre plus petit qu’il n’est réellement. Encore une
distorsion du réel qui fait qu’ils ne peuvent pas concevoir que quelqu’un soit plus intelligent
qu’eux.

Tous les narcissiques ne sont pas “verts” mais tous les “verts” sont narcissiques. Leur faille narcissique
est si grande qu’ils feront toujours payer à l’autre le fait qu’il les dépasse sur leur propre
échelle.

C’est ainsi qu’ils mettent naturellement en place un verbe acerbe et venimeux à l’égard de l’autre pour
le rabaisser en permanence. Ce poison grandit petit à petit dans la psyché de l’autre qui finit par croire
que qu’il est bien ce que disent ces paroles perverses.

“Tu n’es pas assez rapide. Ton amour n’est pas si grand que ce que tu prétends. Tu n’es pas aussi
intelligente que ce que tu dis, ce n’est pas possible !”

Si quelqu’un venait à les dépasser réellement à ses yeux, alors cela devient une préoccupation de
premier ordre : abattre cette personne ou la mettre hors d’état de lui nuire.


C’est ainsi qu’un chef en entreprise martyrisera un subalterne qu’il estime dangereux, “qui pourrait lui
faire de l’ombre”, rentrant dans un harcèlement moral et des manœuvres terribles, qui pourraient aller
jusqu’à ce que l’autre, souvent un être de Lumière, se suicide.



Tout est un investissement 

Toute leur vie est comptabilisée ; leur énergie principale c’est l’argent.

Un “vert” n’est pas encore dans le Don. Il est soit dans le Prendre, s’accaparer, soit dans
Donnant-Donnant.

“Rien est gratuit ! Il faut que cela me rapporte quelque chose.”
                                                                                             
                                                                                             

Par exemple :

“Si j’offre une belle robe, des bijoux à ma femme, c’est pour l’avoir à mon bras lors de ma prochaine
apparition mondaine, et faire des envieux. Que tout le monde se dise que j’ai une belle femme et que je
suis riche...”

Il ne s’intéressera à “investir” dans quelque chose uniquement si cela peut être “rentable”.


Alors on pollue la planète. Nettoyer coûte cher. “Quelqu’un d’autre nettoiera bien si cela le dérange !
Où alors je le ferai lorsque je trouverai un débouché économique, lorsque je pourrai rentabiliser le
nettoyage de ma propre pollution.”



Radin 

Le “vert” est la plupart du temps particulièrement radin. Lui qui est exacerbé dans le Prendre, a
beaucoup de mal à Donner.

Nous avons déjà parlé du “donnant-donnant” de la 3D, chez le “vert” cela va plus loin, il faut toujours
qu’il ait l’avantage sur l’autre, qu’il ait pris quelque chose à l’autre. “Donner” pour lui c’est
uniquement si cela peut “rapporter” quelque chose, c’est un “investissement”, un “placement”, dont il
escompte qu’il rapporte quelque chose de plus. Toujours plus. Il chercher à “gagner” contre
l’autre.

Quelques exemples de comportements radins de divers “verts” croisés sur notre chemin :

Un homme, étant marié, fera un compte en banque commun avec sa femme. Il ne mettra pas un
sou de plus qu’elle. Tous les extras ? Même pour faire plaisir à ses propres enfants d’un
premier mariage et des leurs du mariage actuel, eh bien non. Il n’en paiera aucun. Si sa
femme ne les avait pas tous payés (vacances, restaurants, loisirs) ils n’en auraient pas fait.
Pourtant il était bien content de profiter de la générosité de sa femme, qui, elle, était en
5D.

Un autre homme qui était récemment divorcé, venait de gagner plusieurs millions d’euros au
loto. Sa fille a des chaussures bien abîmées, elles commencent à avoir des trous. Eh bien,
il fera tout son possible pour que ce soit la mère de sa fille qui lui achète une nouvelle
paire.

Un autre, qui n’a aucun problème d’argent également, voit son gendre se servir un yaourt
dans le frigo hors d’un repas. Il lui demandera, à la surprise générale, de lui rembourser le
yaourt.

Un autre avait un père qui avait mis de côté de belles sommes pour les études de ses petits-enfants. De
son vivant, ceux qui faisaient leurs études étaient ainsi confortablement aidés. À la mort de ce mécène,
son fils “vert” hérita de ces sommes, et ses propres enfants arrivèrent en âge de faire leurs études... Eh
bien, il garda pour lui tout cet argent. Trouvant des excuses bidons auprès de ses enfants qui venaient
lui demander les promesses du grand-père.

Un autre, chef d’une petite entreprise, dès qu’il devait faire un achat pour le bien commun de son
entreprise et de ses salariés pour en améliorer l’efficacité, cela le rendait malade et il cherchait tous les
arguments possibles pour ne pas autoriser ces achats, quitte à réduire l’efficacité de son entreprise.
Questionné, il disait : “C’est MON argent qu’on me vole ainsi !”. Impossible de lui faire entendre le
concept de “personne morale” de son entreprise, ni de l’intérêt collectif. La seule raison
d’être de son entreprise c’était de l’enrichir, lui, en aucun cas ses escl... - heu pardon ! - ses
                                                                                             
                                                                                             
salariés.

Pour le “vert”, tout ce qui pourra lui permettre d’économiser le moindre sou, à l’image de l’Avare de
Molière, sera bon. Pourquoi ?

Le “vert” ne peut pas véritablement donner. Il est, lui, à l’équilibre, lorsqu’il a réussi à prendre plus
que l’autre, le dominer. S’il arrive à prendre plus, à gagner plus, il est bien. Un échange
“donnant-donnant” équitable est très désagréable pour lui. Nous touchons ici la notion de “manque à
gagner”.


Tout est négocié, le moindre sou gagné est un soulagement pour lui.



“Loyauté ?”, non : dettes et redevabilité. 

Ces notions sont en permanence utilisées par les “verts”. Regardez les films comme “le Parrain” pour
avoir des illustrations de tout cela, et de ce que cela tisse entre les “verts” eux-même comme
relations.

Toute l’économie mondiale repose sur “la dette” aujourd’hui, et ce depuis bien longtemps... N’est-il pas
l’heure de passer à autre chose ?


Nous ne développerons pas plus ici ces jeux perfides.



Harcèlement : une arme 

Nous avons vu qu’un être en 1D ou 2D harcelait de par sa nature de ne considérait les relations
que sous la forme d’un rapport de force, souvent sans en avoir conscience, sans penser à
mal.

Un être perverti, éduqué par un tel parent en 2D harceleur, pratiquera naturellement à son tour le
harcèlement. Mais lui le fera consciemment. Avec son intelligence supérieure, il en fera une
arme terrible, une arme de rabaissement ou de destruction des autres qui pourraient le
dépasser.



Rabat-Joie 

Le “vert”, lorsqu’il voit quelqu’un, qui peut être son enfant, son conjoint, un neveu, une nièce... , être
en Joie en faisant une activité, ou même en évoquant l’idée d’être en Joie à faire une telle activité,
pourra lui dire alors, d’un ton dénigrant :

“À quoi ça te sert ! Qu’est-ce que ça t’apporte ?”
                                                                                             
                                                                                             

Sous entendant : “Cette activité ne sert à rien, elle ne rapporte rien... Tu devrais te concentrer sur
des choses (qui me sont) utiles et rentables.”

L’activité joyeuse est alors ainsi dénigrée, la traitant de chose souvent infantile ou inutile. Ce poison
peut œuvrer alors en l’autre, qui peut alors se dire après réflexion : “Il n’a pas tort... c’est vrai...”,
sans se rendre compte qu’il referme alors la porte d’un chemin lumineux qui l’aurait empli
de Joie et de Lumière, et cette petite graine empoisonnée pourrait bien grandir, grandir,
grandir...


Un véritable rabat-joie.



Manque de confiance et défiance 

C’est la principale problématique d’un être perverti : la confiance en lui, et, de fait, la confiance en
l’autre.

C’est à peu près impossible qu’il arrive à faire confiance à l’autre. Toujours sur le qui vive pour éviter
de revivre ce qui le blesse, il sera dans la défiance vis-à-vis des autres s’imaginant que tous les autres
peuvent potentiellement lui nuire. Certains sombrent alors dans une forme de paranoïa non
structurelle, non délirante (une paranoïa structurelle est une maladie mentale d’un être en 1D ou 2D).
Appréhendant la réalité comme une guerre perpétuelle, n’importe qui peut changer de
camp du jour au lendemain, comme il n’hésiterait pas à le faire lui-même pour sauver sa
peau.

Couplé avec son incapacité à appréhender que quelqu’un soit meilleur que lui, il manquera alors la
possibilité de faire confiance à ceux qui sont pleinement dans l’Amour et à son Service
réel. Bien paradoxalement. Et c’est ainsi que des êtres en 5D se feront exterminer sans
comprendre ce qui leur arrive de prime abord, jusqu’à ce qu’ils comprennent qu’ils sont face à un
“vert”.

Par exemple, un chef d’entreprise éjectera ses plus talentueux collaborateurs qui auraient pu faire de
leur entreprise une véritable réussite de peur qu’ils lui fassent de l’ombre.


C’est leur manque de confiance en eux qui les fera souvent développer cet art de se montrer toujours
confiant, afin qu’on ne remarque pas leur faiblesse.



Bloqué par sa fierté 

Dans  l’échelle des consciences d’Hawkins, le sommet vibratoire des comportements négatifs est l’étage
de la fierté.

Mais point la noble satisfaction d’avoir accompli une belle œuvre, non (bien qu’ils peuvent la vivre
également, cette fierté noble). La fierté du coq qui se pavane dans la basse cour, afin que tout le monde
le voie : “Regardez-moi, je suis le plus grand, le plus beau, le plus intelligent, le plus fort, le
plus talentueux, regardez mes œuvres comme elles sont belles ! Aimez-moi, aimez-moi,
aimez-moi !”
                                                                                             
                                                                                             

Pour évoluer et atteindre des vibrations plus élevées, il est nécessaire de passer de la polarité négative
à la polarité positive. Cela demande du courage et de la volonté. Comme il en manque souvent, il
restera bloqué alors à l’étage vibratoire de la fierté.


Ce qui fait qu’il perdra beaucoup “d’amis” qui en auront marre de toujours voir un tel être
se mettre en avant, lui, lui, toujours lui, sans réellement ni s’intéresser aux autres, ni les
écouter.



Rigidité 

Le “vert” est d’une rigidité trempée dans l’acier.

Impossible, par exemple, de faire autrement que ce qu’il veut lui.

Il “sait tout” et n’a donc rien à apprendre de l’autre.

Sa vision du monde est impossible à remettre en cause.

Confronté à ses croyances, à ses théories erronées, à ses distorsions du réel, il dira : “Tu veux quoi ?
Que je me démette !?”

Se soumettre / Se démettre...

Toujours le même référentiel de dominant / dominé.

Toujours la dualité et les opposées qui ne seront jamais complémentaires et ne mèneront donc jamais à
l’Unité.

Son mode d’appréhension duel et séparatif de la réalité devient un fondement de sa puissance
dominatrice guerrière. Le remettre en question serait pour lui “perdre une bataille”, “perdre du
pouvoir”.

Il ne peut pas admettre qu’il ne sait pas.

Il ne s’excusera jamais : “Je ne vais quand même pas m’abaisser à m’excuser !”

“Surtout ne changeons rien !”

Alors il s’enferre dans ses habitudes et ses principes rigides.


Quelque chose de nouveau ? C’est souvent le stress. “Sortir de leur zone de confort”, ce sont
leurs mots, les mets dans une immense difficulté car ils n’ont aucune souplesse, aucune
flexibilité.



Respect ? Non obéissance 

Le “vert” confond souvent le respect avec la soumission et l’obéissance.


Sous couvert du mot “Respect”, il exige obéissance, alors que lui ne respecte rien ni personne.

                                                                                             
                                                                                             


Insécurité permanente 

Le “vert” est en insécurité permanente. Dans son monde de survie, sa peur de la mort est bien
présente. Il a peur de bien des choses.

Un seul geste imparfait d’un autre qui pourrait se transformer en accident qui pourrait avoir des
conséquences sur sa propre vie, lui est insupportable.

Il s’imagine toujours le pire scénario dans le futur.

Une femme verte rencontre un homme et ils se disent qu’ils partiraient bien en mer ensemble, seuls sur
un bateau traversant les mers, les deux sachant naviguer. Elle le voit faire une sieste un jour et
s’imagine qu’il s’endormirait pendant ses quarts, et lui dira : “Je ne peux te faire confiance, tu vas
t’endormir pendant tes quarts, nous allons mourir. Je ne peux envisager de faire une telle croisière avec
toi !”

L’avenir ? Le “vert” l’envisage souvent sous les pires augures de ses projections négatives.

S’il vit un moment de bonheur présent, au calme, il se dira : “Cela ne peut pas toujours durer !”, se
gâchant seul la joie d’apprécier ce qu’il vit.

Il est bien difficile d’amener un “vert” dans le moment présent. Une fois qu’il y est, après avoir bravé
bien des peurs et des angoisses, il réalise qu’il y est bien, voire même très bien. Heureux, joyeux,
aimant, aimé... Mais c’est souvent un équilibre instable pour lui et il repart bien vite dans ses
scénarios catastrophes. Les créants parfois même sur leur chemin pour se réconforter dans
leurs “excellentes capacités d’anticipation” : “Il va se passer cela... C’est sûr !” et cela le
devient.



Contradiction permanente et Injonctions paradoxales 

Commençons ici par un exemple :

Nous avons rencontré sur différents canaux numériques des “verts” qui dénoncent le pouvoir en place :
“Le système est de plus en plus coercitif et nous voulons retrouver nos libertés !”

Nous avons partagé chez eux quelques un de  nos articles et comme ils les dérangeaient, ils les ont
supprimés. Tiens donc ! Ils disent vouloir plus de libertés et ils font de la censure ?

Nous leur avons alors dit :

“Vous reprochez au système en place de faire de la censure et voyez votre comportement, vous venez de
nous censurer ! Vous venez de faire ce que vous reprochez à ceux que vous aimeriez voir destitués de
leurs fonctions de faire.”

Comment nous ont-ils répondu ? En nous bannissant de leurs canaux. Démontrant eux-mêmes
par cet ultime geste ce que nous venions de leur dire. CQFD. L’Esprit est rigoureusement
scientifique.

Eux qui ont des revendications politiques, s’ils prenaient le pouvoir, voyez comment ils
recommenceraient exactement les mêmes comportements qu’ils dénoncent : dénigrement, censure,
emprisonnement, bannissement de ceux qui leur font remarquer leurs propres contradictions.

Dans le côté obscur la contradiction est permanente : on peut dire tout et son contraire. Ce qui
permet aux “verts” de s’adapter en permanence à leur auditoire, afin de toujours capter leur attention.
Afin de continuer à être aimé, ils n’hésitent pas à se contredire s’ils sentent que c’est une bonne
                                                                                             
                                                                                             
option.

Vrillant ainsi la tête de bien des gens dotés de logique qui essayent de les suivre.

Un jour ils diront “rouge”, le lendemain “bleu”, à une autre personne “orange”. Et si on les confronte et
que l’on nomme la contradiction, ils diront que ce sont les autres qui n’ont pas compris ce qu’ils
voulaient dire. Quitte à inventer même une autre explication elliptique ou hyperbolique et fumeuse
pour dire “violet”.

Avec une telle assurance qu’effectivement beaucoup se laisseront berner ainsi et partiront ensemble
dans cette direction “violette”, jusqu’à ce qu’ils annoncent que finalement c’est “orange”. Et c’est
reparti pour un tour !


Cela indéfiniment.



Toujours une porte de sortie 

Pour un tel être, il faut toujours une porte de sortie.

Nous l’avons déjà expliqué en 2D, la porte de sortie à ce niveau-là c’est qu’ils ont bien du mal à
accepter les règles lorsqu’elles ne vont pas dans leur sens.

Chez les “verts”, l’intelligence étant au rendez-vous, il y a beaucoup plus d’anticipation, et un instinct
très affuté, toujours sur le qui-vive.

Donc en permanence ils chercheront à garder une porte de sortie. Experts, par exemple, en contrats
ficelés avec des petits alinénas dans tous les sens pour se permettre de ne pas le respecter, laissant la
place à moult interprétations possibles. Ce ne sont pas les exemples qui manquent autour
de nous, que ce soient à l’échelle individuelle ou à l’échelle des nations ou des grandes
entreprises.

Ils prennent le contrôle des lois administratives des hommes, souvent en corrompant les politiques, afin
d’y insérer des règles à leur convenance.


Cela est tellement ancré en eux, que lorsqu’on leur rappelle, pour ceux qui sont en Chemin spirituel,
qu’il y a d’autres Lois, celles de la Nature et de l’Univers, ils s’imaginent quelque part
qu’elles ne doivent pas s’appliquer à eux-mêmes. Eux, c’est bien connu, ils sont au-dessus des
lois !



Pas de contrat clair 

Outre les contrats écrits qui laissent des tonnes d’alinéas et de manières d’interpréter le “deal” à leur
avantage, lorsque c’est à l’oral, c’est encore plus facile de ne pas établir de contrat clairement
défini.

Ainsi, au moment où on leur fera remarquer qu’ils n’ont pas respecté ce qu’il avaient dit, ils
rétorqueront que c’est l’autre :


                                                                                             
                                                                                             
      
      	“qui n’a pas bien compris” : rabaissant l’autre, il est bête, il ne comprend pas.
      

      	“qui a mal interprété” : démontrant bien ainsi que son contrat pouvait être interprété,
      alors qu’un contrat clair n’est pas interprétable. “Je te donne cela demain.”, c’est clair et
      non interprétable, donc c’est possible d’établir un contrat clair.
      

      	“que ce n’était pas le message qu’il voulait faire passer” : démontrant bien encore qu’il
      avait gardé de la marge pour faire passer plusieurs messages différents pour s’en sortir à
      tous les coups.
      

      	etc... 





Ellipses, hyperboles et écrans de fumée 

Dans cette habitude de ne jamais clairement établir les choses afin de toujours retomber sur leurs
pattes, tel un chat, ils développent un art de créer des ellipses et des hyperboles linguistiques pour
créer autour d’eux et des autres un véritable écran de fumée.

Un jour nous posions cette question à un “vert” qui nous demandait notre avis sur une décision qu’il
s’apprêtait à prendre, et qu’il avait envie de prendre :


      
      	“Que cherches-tu à développer en allant faire cela ?”
      

      	“La même chose que toi !” 


Surprenante réponse, car le mot “chose” n’était pas défini entre lui et nous, nous ne savions donc pas
de quoi il parlait. De quoi nous déstabiliser si nous n’étions pas avertis et habitués à ce genre de
comportements.

Il nous démontrait sans s’en rendre compte lui-même qu’il avait été déstabilisé par la question,
tentant alors à son tour de nous déstabiliser avec cette réponse, qui ne veut rien dire dans le fond, une
phrase creuse, tel un trou dans lequel nous aurions pu tomber, et dans lequel beaucoup
tombent.
                                                                                             
                                                                                             


Ils manient cela en permanence si bien que ceux qui sont pris dans ces fumigènes linguistiques finissent
par ne plus y voir clair. Ils se délectent alors pour pouvoir mener par le bout du nez l’autre qui n’y voit
alors pas plus loin.



Culpabilité insupportable 

Nous avons vu qu’en 1D ou 2D les êtres qui n’ont pas encore de lien avec le triangle bleu de l’Esprit
n’éprouvaient pas de sentiment de culpabilité.

Les “verts” ont ce sentiment de culpabilité en eux. Ils sont donc susceptibles d’éprouver la culpabilité.
Mais pour eux, l’éprouver est tellement insupportable qu’ils réagiront souvent violemment pour ne pas
la vivre, ce qui leur fera porter sur l’autre également la faute.

Ce qui en apparence est le même phénomène qu’en 2D, mais l’intention sous-jacente est
différente.

En 2D c’est leur manière d’appréhender le monde, ils ne peuvent pas éprouver la culpabilité.

Les “verts” en 3D, eux, savent qu’ils le sont, mais feront tout pour rejeter la faute sur les autres, parfois
avec violence, révélant ainsi leur souffrance intérieure insupportable.

Cet évitement les empêche de faire consciencieusement leur chemin spirituel, car c’est en
s’introspectant, en cherchant la cause de nos souffrances à l’intérieur de nous-mêmes d’abord, que l’on
peut les dissoudre et avancer.


Par exemple, ils vont reprocher à l’autre de l’abandonner, au lieu de chercher en eux-mêmes à guérir ce
traumatisme, cette douleur, cette souffrance.



Induction de poison 

Nous observons généralement ce double comportement :


      
      	Un être du côté obscur cherche toujours à faire porter la responsabilité de ses problèmes
      sur les autres, à les rendre coupables de ses maux.
      

      	Un être du côté lumineux cherche spontanément intérieurement, en lui, pour voir en quoi
      il pourrait être responsable du problème rencontré et trouver une solution à ses maux. 


                                                                                             
                                                                                             
Le “vert”, inconsciemment ou non, va se servir de ce comportement lumineux comme d’une arme. Il va
trouver le moyen d’induire quelque chose de négatif chez l’autre.

L’être lumineux qui réfléchit intérieurement va accueillir ce que le “vert” lui propose pour
s’introspecter. Malheureusement pour ce dernier, le “vert” vient de lui donner un cadeau véritablement
empoisonné. Un poison vibratoire, une petite graine négative, un germe noir qui pourrait bien pousser
jusqu’à envahir totalement son être, qui pourrait l’amener à finir par croire que ce que l’être pervers lui
dit est vrai.

Dans le roman 1984, on peut voir un homme victime de cette manipulation psychique dire
en se blâmant : “J’étais l’agent [du grand méchant politique du système officiel], et je
ne le savais pas !”, sachant de surcroît que ce grand méchant n’existe pas, appréciez la
prouesse !

Cette stratégie manipulatoire qui consiste à insuffler en l’autre cette graine empoisonnée pour le faire
douter du bien fondé de ce qu’il a fait, voire même de ce qu’il est nous la nommons “induction”. C’est
l’arme psychique la pire que ces pervers ont développée.

Pour déposer le germe de la mort en l’autre, ils vont parfois jusqu’à créer une brèche émotionnelle en
l’autre qui engendre une faille, une ouverture nécessaire à l’induction.

Comment ? Par la violence psychologique, voire physique.

En rabaissant l’autre en permanence au quotidien :

“Tu es toujours maladroit toi ! Je vais t’aider.”

“Tu es minable !”

“Tu dis cela, mais au fond de toi ce n’est pas ce que tu penses.”

En prenant les qualités de l’autre et en les inversant et les jetant à sa figure avec violence :

“Tu as du mal toi avec ça !”

“Tu ne cuisine pas si bien que ça en fait !”

“Tu es vraiment illogique toi !”

En projetant sur l’autre avec cette même violence ses propres défauts :

“Tu es vicieux !”

“Tu es une grande manipulatrice !”

“Tu es un grand malade !”

En espérant que l’autre finisse par y croire, se diminuant ainsi lui-même.


Quelqu’un en couple avec une telle personne, une fois qu’il en sera libéré, entendra encore longtemps
intérieurement la voix de cette obscure personne qui résonne dans sa tête, tel un poison qui agit
encore, rabâchant encore et toujours ce fiel.



L’inverse de ce qu’il dit est souvent vrai 

Lorsqu’un “vert” dit quelque chose à quelqu’un dans le but de le manipuler pour l’amener à faire
quelque chose ou lui faire porter le chapeau, ou l’agresser directement, souvent il dit l’inverse de ce
qu’il pense.

Un chef d’entreprise “vert” dira à un salarié du côté lumineux qui se demande si ce que son chef
lui demande de faire est bien utile pour optimiser l’activité de l’entreprise dans l’intérêt
général : “Je ne te demande pas ça pour me faire plaisir ! Ce sont les clients qui en ont
                                                                                             
                                                                                             
besoin.”

Ce qui signifie, et c’était la vérité :

“Je te demande cela pour me faire plaisir, afin que tu me démontres ton obéissance absolue, que j’ai
bien du pouvoir sur toi. Les clients n’en ont pas besoin car ils ne savent même pas que ce document
existe.”

Quelqu’un qui n’aurait pas toutes les informations requises de la situation et de ce que les clients ont
véritablement besoin ou non, ni le discernement pour voir à quel jeu est en train de jouer cet homme
qui se nourrit de sa domination sur l’autre, prendra ses mots à la lettre, et fera donc ce qui est
demandé en s’imaginant que c’est pour la bonne cause. Pour accomplir cette tâche inutile, il
devra faire des heures supplémentaires... Le patron sera ravi d’avoir un tel salarié bien
obéissant.

D’autres exemples de phrases à inverser :


      
      	“Ce n’est pas le message que je voulais faire passer, je me suis peut-être mal exprimé, tu
      m’as mal compris.” Et de proposer une autre version dudit message dans la foulée (“bleu”
      hier, “vert” aujourd’hui, “rouge” demain, etc.). 


Signifie intérieurement :


      
      	“Tu as bien descellé mon intention et ce que j’ai dit, mince, il est balaise celui-là ! C’est
      tout à fait le message que je voulais éviter qu’il comprenne. Il m’a très bien compris.” 


D’autres exemples à inverser vous-même :


      
      	“Moi je suis un homme honnête monsieur !”
      

      	“Je ne pense jamais cela !”
      

      	... 




                                                                                             
                                                                                             

Projection ? Il se décrit lui-même. 

Nous avons détaillé le mécanisme de la projection dans  l’Ascension vers le Divin, dans le  chapitre
700

Dans le cas du pervers, nous avons vu qu’étant distordu il distordait la réalité par projection de
lui-même.

Il manipule, il est manipulateur. Il dit que c’est l’autre qui manipule.

Il est orgueilleux. Il dit que l’autre est orgueilleux.

Il est sournois. Il dit que l’autre est sournois.

Etc.

En projetant sur l’autre ce qu’il est, il se décrit ainsi lui-même sans s’en rendre compte, avec une
précision au laser.


Quelqu’un qui a le discernement pour le voir apprendra ainsi sur lui beaucoup de choses, juste en
écoutant ses propres mots.



Sur les nerfs 

Ils sont souvent sur les nerfs et jouent avec les nerfs des autres.

Ils agacent. C’est un trait bien présent chez les “verts”. Ils cherchent bien souvent à agacer les
autres.

Lorsque l’on sait que l’âme perçoit le monde matériel à partir des terminaisons nerveuses du corps
de chair, on peut voir que ces êtres visent ainsi, en jouant avec les nerfs des autres, leur
âme.


Protégez vôtre âme, lorsque vous vous retrouvez ainsi sur les nerfs, faites le calme et écartez-vous de
telles personnes.



Diffamation 

Afin d’être toujours au-dessus des autres, nous l’avons déjà évoqué plus haut, ils passent leur vie à
dévaloriser les autres, à les juger, les critiquer, souvent publiquement. N’hésitant pas à le faire dans le
dos de ceux qu’ils critiquent ainsi, dans cette danse de harcèlement pour détruire un être plus
lumineux qui pourrait leur faire de l’ombre.

Le mensonge, la calomnie, la diffamation, tout y passe pour assassiner ainsi leurs cibles.

Ils utilisent pour diffamer leurs cibles ceux qui autour d’eux adorent colporter les ragots : “Hé, tu sais
Machin m’a dit que Untel il avait fait cela ! Tu te rends compte !”
                                                                                             
                                                                                             


Et ils sont nombreux dans cette société ceux qui répètent sans jamais remonter à la source de
l’information, sans chercher auprès d’Untel pour savoir si cela était vrai. L’empire du mensonge est
ainsi entretenu.



Sèment la zizanie - se nourrissent des conflits 

Un tel être du côté obscur se nourrit du conflit, il adore cela.

Lorsqu’il est stressé il n’hésitera pas à semer la zizanie pour se réénergiser.

Un jour un patron d’une petite entreprise avait un rendez-vous chez un potentiel nouveau client, ce qui
le mettait en stress. Un collègue, Untel, arrive dans son bureau avant son départ et ce patron lui dira :
“Tu ne sais pas ? Machin m’a dit qu’il n’était pas satisfait de ce que tu lui avait délivré
hier.”

Étonné, Untel va voir de ce pas Machin, déjà un peu énervé (le “vert” joue avec les nerfs des autres,
comme dit plus haut) que Machin ne lui ait pas dit directement.


      
      	Untel : “Bonjour Machin, alors comme ça tu n’es pas satisfait de ce que je t’ai envoyé
      hier !”
      

      	Machin : “Comment ça ? Tu y vas toi ! Qu’est-ce que tu racontes, de quoi tu parles ?”
      


S’ensuit quelques échanges qui s’enveniment... Le poison fait son effet... Les deux collègues
commencent à se mettre l’un sur l’autre, dans un bureau où travaillent d’autres collègues qui assistent
à ce démarrage de conflit.

Le patron passe alors une tête dans le bureau et dira avec un grand sourire : “Hé, vous deux ! Pour
régler vos affaires sans déranger vos collègues, vous devriez vous isoler dans une salle de réunion !”. Et
le voilà qui part, détendu, à son rendez-vous.

Untel comprend alors qu’il s’est fait berner par son patron, et le dira à Machin, qu’en fait il lui avait
menti pour créer ce conflit... S’excusant de lui être rentré dedans ainsi de bon matin et redevenant
instantanément de bons amis. Mais des collègues moins avertis pourraient aller bien plus loin dans une
telle relation conflictuelle. Étonnant n’est-ce pas ? Un patron prêt à détruire l’ambiance dans son
entreprise en y créant des conflits sur la base de mensonges insufflés juste pour se déstresser
lui-même, satisfait ainsi au passage d’exercer et de constater qu’il a un tel pouvoir sur les
autres.

Voyez la perversité d’un tel comportement !

En couple, pour s’énergiser, le “vert” lance parfois des bombes, créant un conflit, cherchant à amener
l’autre sur son champ de bataille alors que l’autre était calme, et qu’il ne comprend pas ce qu’il lui
prend. Ressortant par exemple un vieux dossier de plusieurs années, sans fondement, ou créant quelque
                                                                                             
                                                                                             
chose de toutes pièces qui n’a aucune réalité. Arrivant à créer “un précédent” qui n’existe
pas. Tout est bon pour créer une situation conflictuelle et des problèmes là où il n’y en a
pas.

Le “vert” est un grand faiseur d’histoires.

Une fois qu’il aura fini de mitrailler son partenaire, il dira : “Alors...Tu fais quoi maintenant ?
Qu’as-tu à dire à cela (pour ta défense) ?”

L’autre perturbé pourrait tomber dans le piège et s’énerver... ou tenter de ne rien dire...

Le cas échéant le “vert” dira alors : “Ha ha ! Je le savais bien !  Qui ne dit mot consent ! Tu vois que
tu as des choses à te reprocher !”

Si vous entendez des apostrophes qui laissent planer quelque chose de flou telles que :

“Dont acte !”

“J’en prends bonne note !”

“J’ai bien noté ce que tu as dit !”, l’autre ne sait même pas de quoi il parle, ni à quoi cela se
rattache.

“Qui ne dit mot consent !”...

“Soit tu es avec moi, soit tu es contre moi !”

Attention ! Terrain miné !

Le “vert” invente souvent des fausses-vérités qui ne reposent sur rien et ne laissent pas de place à une
autre perspective qui serait en dehors du conflit qui l’oppose à la personne.


Ces petites phrases simplistes ont souvent de l’effet chez les personnes en 1D,2D et 3D, qui sont
majoritaires dans la société. Ce qui créé autour d’une cible tout un imbroglio de situations absurdes
pour celui qui se retrouve ainsi sous les feux de cet engrenage pervers.



Aggravation des problèmes 

Lorsqu’une situation problématique arrive, le “vert” charge l’environnement de sa négativité, via des
commentaires, des remontrances, des reproches, des culpabilisations, se positionnant au-dessus des
autres.

“Oh ! Mais cela ne va pas assez vite ! Mais c’est n’importe quoi ce que tu fais ! Mais ce n’est pas
comme ça qu’il faut faire ! Ça ne marchera jamais ! ...”

Mais lui ne propose rien, strictement rien, pour régler le problème. Il n’apporte aucune solution. Son
action a pour résultante de complexifier le problème et d’aggraver la situation.

Autrement dit, il ne cherche pas de solution mais aggrave le problème.


De fait, c’est toujours plus simple de régler des problèmes sans eux.



L’information c’est le pouvoir ! 

Dans l’empire du mensonge qui est le leur, l’information devient un instrument de pouvoir.
                                                                                             
                                                                                             

Tissant des amalgames, mélangeant ainsi du faux et du vrai en permanence, tout en sachant eux ce qui
est vrai du faux, ils manipulent ainsi les autres.


“Je donne telle information à mes alliés, telle autre à mes ennemis, tel amalgame à une autre
partie...” Parfois ils ne s’y retrouvent pas eux-même et finissent par croire à leurs propres
mensonges...



Petits arrangements avec sa conscience 

Comme leur conscience est assez éveillée, ils savent lorsqu’ils font quelque chose “de mal”. Faisant
souvent le choix du mensonge, de la corruption, afin de se “racheter une conscience” - chose impossible,
mais qu’ils imaginent faisable - eh bien ils s’inventent une histoire vertueuse.

Par exemple : un chef d’entreprise corrompu qui n’hésite pas à mettre les mains dans des histoires de
corruptions pour gagner de l’argent et du confort, s’imaginera que grâce à lui et ses amis corrompus et
puissants, ils “sauvent le monde et la société” d’un péril assuré. Heureusement qu’ils sont
aux manettes dans l’ombre ! Eux qui n’hésitent pas à se salir les mains. Eux qui ont le
courage de le faire... Etc. etc. Plutôt que de créer une société vertueuse qui respecte les
Lois.


Dans une société athée et matérialiste malade qui ne croit plus au jugement dernier... eh bien ils ne se
rendront compte que trop tard qu’ils auraient dû peut-être écouter leur conscience qui leur dictait
peut-être bien le bon chemin.



Argent ou pouvoir ? 

Dans cette société matérialiste, se pose une question de savoir si un tel être met en avant plutôt le
gain d’argent ou le gain du pouvoir ?

C’est le pouvoir qui l’emporte. Un chef d’entreprise, même petite, préfèrera perdre son
argent et voir sa propre entreprise faille faillite, plutôt que de perdre son pouvoir sur les
autres.

Le “vert” a un goût immodéré pour le pouvoir.


Sa Quête est une quête de Pouvoir, là où ceux qui font le juste chemin sont en Quête de
Vérité.



Pouvoir et destruction 

                                                                                             
                                                                                             
Le “vert” peut aller jusqu’à tuer la sympathie, l’affection et l’amour, car il s’aperçoit que
ces qualités sont une cause de souffrance et qu’elles l’empêchent, pense-t-il, d’acquérir le
pouvoir.

La méthode destructive est donc généralement préférée par ceux qui recherchent le pouvoir et les
autres avantages qu’ils considèrent désirables dans la vie, et cela pour fermement établir et satisfaire
leur personne, sans donner une pensée au bien collectif, absorbés dans leurs progrès, dans leurs gains
personnels. Ils détruisent violemment, dans leur propre nature, tout ce qui pourrait leur fermer les
avenues du pouvoir.

Ils détruisent aussi l’affection, parce qu’elle conduit au chagrin et qu’il est beaucoup plus facile
d’arriver à l’indifférence en détruisant l’affection, qu’en développant de plus en plus la
sensibilité.


Ce faisant ils se font de prime abord plus de mal à eux-même, puis autour d’eux-même. Surtout
lorsqu’ils rencontrent des êtres en 5D qui sont restés sur le chemin de l’amour. Ils sont d’abord fascinés
par tant de Lumière, puis ils en sont jaloux, enfin ils cherchent souvent à les détruire pour ne pas
souffrir de leur présence. Peut-être perçoivent-ils à travers ces êtres lumineux, aimants et aimés, ce
qu’ils auraient pu devenir s’ils n’avaient pas fait ces sombres choix d’autodestruction sur leur propre
personne ?



Virtualité 

Pour arrêter de souffrir, les “verts” s’inventent un monde virtuel où ils ont le beau rôle,
où tout est parfait, un monde de fausse lumière. Ils s’y réfugient, un cocon confortable,
chaleureux...

Ils présentent cette vie supposée parfaite autour d’eux, alors qu’en réalité ils ne la vivent bien
souvent même pas eux-même, l’envers du décor est bien moins beau que cela. Ceux qui
croiront à cette vie présentée idyllique diront que “c’est une personne formidable qui a
réussi sa vie, un exemple à suivre !”. Exactement les flatteries et honneurs qu’attendent ces
“verts”.

 “Je suis le plus beau du quartier !”

Cette virtualité où  ils s’inventent des personnages les anesthésie de leurs propres souffrances. Gare
alors à celui qui viendra leur démontrer que leur vie est illusoire, virtuelle, que leur existence est en
réalité “ordinaire”.

“Une vie misérable serait insupportable pour moi !”, diront-ils.

Un remariage sera toujours une grande fête, on revit le conte de fée... “Cette fois, c’est la bonne !”
Jusqu’au prochain divorce... qui le ramènera sur le plancher des vaches, violemment.

Ce qui posera un grand problème pour ceux qui décideront de faire un chemin spirituel, une Quête de
Vérité, car  sortir de leur virtualité, qui est une forme de mensonge, s’oppose donc, en toute logique, à
la Vérité.

Avez-vous déjà été réveillé au beau milieu d’un rêve merveilleux par quelqu’un ?

Avez-vous déjà tenté de réveiller quelqu’un qui dort profondément ?

Oui, ce geste est bien délicat à faire.
                                                                                             
                                                                                             

C’est pour cela qu’un maître a dit : “Celui qui vient à moi, je peux l’aider”. Les autres... effectivement,
il est préférable souvent de les laisser dormir.



Humilité ? Surtout pas ! 

En parlant de Quête Spirituelle, il y a des “vert” qui la font, et certains arrivent à faire leur chemin de
rédemption.

Nous avons vu un tel chef d’entreprise qui s’est senti appelé un jour à faire un pèlerinage spirituel. Il
avait tout, fortune, demeures, influence, tout. Au retour de son pèlerinage, sans avoir été manipulé,
juste de son plein gré, il a distribué sa fortune à ses enfants et autour de lui. Il a fini sa vie dans
une petite maison à manger quelques figues et des amandes, dans un village où personne
ne connaissait son histoire. Lui qui avait connu la fortune et la gloire, il était devenu un
“nobody”. Une vingtaine de chats sont venus vivre avec lui et il les a nourris sur plusieurs
années.

Si ce comportement est observé, il est bien plus courant de croiser des “verts” qui ont bien plus de
difficulté à faire ce Chemin.

Pourquoi ?

Car la posture d’humilité qui est nécessaire pour pouvoir avancer leur est, comme nous l’avons déjà
dit, insupportable, intolérable.

Si une telle personne rencontre un maître spirituel, ce dernier l’invitera à se regarder lui-même, à
regarder ses propres comportements pervertis, ses contradictions, ses blessures... car c’est tout cela qui
l’empêche d’avancer.

Le maître lui dira en quelques mots : “Regarde ce que tu fais !”, pour que le disciple vert puisse le
voir, premier pas indispensable pour se défaire d’un mauvais comportement, d’une mauvaise énergie,
pour corriger une non conformité, pour purifier ses intentions...

Le “vert” n’arrive alors souvent pas à s’incliner face à cette vérité, regarder ses propres défauts,
accepter la Vérité, faire ce geste d’humilité, vis-à-vis de lui-même, mais là, comme le maître est
devant lui, cela signifie s’humilier vis-à-vis du regard d’une autre personne.

Et l’humilité pour lui signifie “se rabaisser”, signifie “humiliation”... Lui qui s’estimait déjà si haut sur
l’échelle de l’ascension spirituelle, le maître lui démontre en quoi il lui reste encore bien du chemin...
Le maître lui démontre en quoi lui est déjà plus haut que lui, ce qui est somme toute
logique.

Mais cela est insupportable de voir quelqu’un de plus haut que lui, et l’amour inconditionnel du
maître, qu’il a ressenti pourtant, nous l’avons déjà dit, le terrifie aussi.

“Le maître pourrait m’abandonner ! Je pourrais souffrir ! Non, ce serait insupportable si l’Amour
lui-même pouvait m’abandonner...”

Alors il rabaisse le maître : “Vous n’êtes pas un maître, finissez déjà votre ascension !”

Ce qui le terrifie, c’est le pouvoir que le maître a de lui faire du mal. Non pas que le maître
a envie de lui faire du mal, non, le maître l’aime. Mais le maître le voit tel qu’il est et
lui démontre où il en est : les blessures narcissiques qu’il a guérir, les épreuves qui sont
devant lui, ses limites, son besoin du regard des autres, d’être sur un piédestal, sa pensée
distordue...
                                                                                             
                                                                                             

La Lumière du Maître éclaire ses ombres, ses noirceurs et cela lui est insupportable.

Il énonce alors un ultime amalgame : “L’ombre et la lumière ne sont qu’un, nous avons tous de l’ombre
et de la lumière en nous.” Disant ainsi : “Non, je ne vais pas faire le chemin de nettoyer mes propres
noirceurs”.

Le logique formelle irréprochable et froide de l’Esprit du maître lui a répondu : “Il n’y a pas d’Ombre
dans la Lumière. L’ombre dont tu parles est la somme de toutes tes peurs.

La Lumière éclaire ton ombre. Suis-moi et tu pourras la dissoudre.”

Et, tel le roi sur un échiquier, le “vert” finit inévitablement échec et mat, dans son propre référentiel
qu’est la guerre, la survie, il ne peut plus bouger, plus reculer, au fond de l’impasse... Alors, tel le
chien qui n’a plus d’issue, il montre ses crocs et attaque, il ne lui reste plus que cela à
faire.

L’attaque est la meilleure défense pour lui.

Plutôt que de s’incliner. D’accepter que le maître peut l’accompagner, peut l’enseigner, lui donner une
leçon (qui n’est pas une raclée, il en a souvent tellement reçu enfant...), juste l’instruire en lui
montrant le bon chemin.

C’est ainsi qu’il mordra alors la main que le maître lui tend, et qu’il fera tout son possible pour le
détruire.

Une fois qu’il aura détruit le maître, le “vert” n’ira pas mieux, inévitablement. Il aura peut-être gagné
une bataille, mais totalement illusoire puisque le maître n’est pas en guerre contre lui. Lui continuera
de souffrir, détruisant encore le prochain qui oserait lui tendre une main secourable... Reproduisant
cette séquence encore et toujours, souffrant dans son propre enfer duquel il n’arrive pas à
sortir.

Il finira seul. Toutes les personnes qui l’aimaient, il les a ainsi maltraitées et elles se sont éloignées de
lui, pour s’en protéger et pour le protéger de lui-même.

La seule solution avec les “verts”, c’est de couper les ponts, de changer de région, de changer de
numéro de téléphone, de le bloquer.

Lui qui est tellement en manque d’amour et d’attention, il se crée et entretient ainsi son propre
malheur.

Il y a une autre facette qui explique son rejet du Maître, c’est que le “vert” étant coincé sur son
référentiel dominant-dominé, il verra sa relation avec le Maître sur ce même registre. Il aura peur que
le Maître cherche à le dominer.



Dans la bonne direction ? 

S’ils mettaient toute leur énergie qu’ils déploient pour attirer l’attention des autres sur eux, au service
des autres, des bonnes causes, ils pourraient en faire de grandes choses et la société évoluerait ainsi
bien vite. Au lieu de cela, ils la ralentissent, ils la pervertisse, en l’emmenant dans le côté inverse de la
Vie. Plutôt que d’accompagner l’humanité dans son évolution, ils font tout pour l’emmener dans la
perdition, sur un chemin d’involution.

C’est ainsi qu’il y a dans l’occulte une guerre spirituelle. Des chevaliers de Lumière qui  œuvrent pour
la Lumière et ces chevaliers de l’ombre, qui luttent contre. Tous ces rôles sont utiles sur cette planète
école qu’est la Terre. Cette grande négativité est même nécessaire pour que la Matière puisse exister à
ce seuil d’existence.
                                                                                             
                                                                                             



Pour le pire et le meilleur 

Lorsqu’un “vert” (ou une “verte”) va bien, qu’il n’est pas confronté à ses souffrances, il est d’agréable
compagnie.

Les “verts” apprécient la qualité des bonnes choses, ils ont souvent un grand savoir vivre, une belle
intelligence, ils sont souvent talentueux dans leurs spécialités, ils recherchent l’excellence.
Connaissent les meilleurs restaurants, les meilleurs plages, les meilleurs hôtels, les meilleures
technologies...

Leur charme en fait des personnes agréables à côtoyer. Ils peuvent être aussi très généreux, à
l’image du Great Gatsby, qui organise des festivités opulentes pour ses convives qui en
redemandent.

De prime abord, il est bien difficile d’imaginer qu’ils puissent avoir une autre face d’eux-même si noire,
si violente, si explosive, si destructrice, si énergivore...

C’est lorsqu’il est confronté à ses souffrances ou ses limites, ou qu’il perd la face en société, que le
“vert” dévoile cette nature qui l’habite.

Il est ainsi capable du meilleur comme du pire.


Un bon archétype cinématographique c’est le personnage de Darth Vador. Il aurait pu devenir un Jedi
et s’entend bien avec son maître et ami Obi-Wan, qui voyait bien son potentiel. Mais malheureusement
il bascule du côté obscur et met son intelligence et son potentiel déjà bien actualisé au Service des
pires actes, au service de la Mort et de la destruction.



Aller plus loin ? 

Nous pourrions encore décrire bien des comportements pervertis, mais les principaux y sont ici. Nous
arrêtons donc sur ces lignes et passons maintenant aux étages supérieurs, ceux de la Lumière, de
l’Amour, vers la 4D, 5D et plus...

                                                                                             
                                                                                             





 




4D   



En voilà un mot étrange, 4D, dans un monde matériel qui n’a besoin que de 3 axes (x,y,z) pour être
parcouru, pour faire voler des avions, plonger des sous-marins, descendre dans des grottes et nager dans
des rivières souterraines et monter au sommet des montagnes.

Les mathématiciens et physiciens sont habitués à manipuler des équations avec plus de 3
composantes. Souvent le temps, pour chronométrer une course par exemple, pour dessiner une
trajectoire...

Est-ce le temps ce 4e paramètre, cette 4e D, (x, y, z, t) ?

Non, ce n’est pas le temps, mais nous vous donnons cet exemple pour vous montrer simplement qu’il
est bien possible de manipuler plus que 3 axes dans notre monde matériel, en incluant le temps
notamment. Le temps est un grand mystère dans l’Univers et il n’est pas l’endroit ici pour en faire un
développement.

La 4e D, c’est une nouvelle agilité de conscience, qui amène un degré supplémentaire de liberté. Nous
verrons laquelle plus loin.



Degré de liberté ? 

Qu’est-ce qu’un degré de liberté ?

Dans notre monde matériel, il y a 6 degrés de liberté.

Ce sont des mouvements, soit de translation, soit de rotation.

Les trois mouvement de translation (T) selon l’axe des x, l’axe des y, l’axe des z :


      
      	Translation (T) selon x, l’axe qui est devant vous, soit Tx : déplacement longitudinal,
      avancer, reculer (dans un sens ou dans l’autre)
      

      	Ty : déplacement latéral, transversal. Je regarde devant moi tout en me décalant vers la
      droite ou vers la gauche. Regardez un crabe pour avoir un exemple.
                                                                                             
                                                                                             
      

      	Tz : déplacement vertical : je monte, je descend. Ascension. 


Et trois mouvement de rotation (R) :


      
      	Rx : rotation autour de l’axe des x, longitudinal : Le roulis. Comme un tournevis qui
      tourne autour de son axe dans le sens des aiguilles d’une montre ou dans l’autre.
      

      	Ry : rotation autour de l’axe des y, latéral : Le tangage. Comme un bateau qui bascule
      vers l’avant ou vers l’arrière selon les vagues. Une balancelle, une chaise à bascule.
      

      	Rz : rotation autour de l’axe vertical : Le lacet. Comme un périscope. Je tourne la tête
      vers la droite ou vers la gauche. 


La liberté de circulation dans l’espace matériel, c’est donc la liberté d’exercer tous ces mouvement-là,
ces 6 degrés de liberté, dans un sens ou dans l’autre, soit douze composantes.

Si vous rencontrez une contrainte, c’est qu’on vous a retiré un degré de liberté :


      
      	Un mur, je ne peux plus avancer (Tx+)
      

      	Quelqu’un dans mon dos, je ne peux plus reculer, (Tx-)
      

      	etc. 


Dans notre société, il n’y a pas que des libertés de déplacement. Même quelqu’un qui est totalement
contraint physiquement peut encore exercer d’autres libertés :


      
      	la liberté d’ouvrir la bouche, d’ouvrir les yeux, de ressentir ses chaînes, de sentir, de
      goûter, de respirer...
      

      	la liberté de parler, de penser, d’apprécier, bien des libertés immatérielles
      

      	etc. 


La 4D est un degré supplémentaire de liberté immatériel. Nous allons voir lequel plus
loin.

Sur Terre, même si c’est contre-intuitif, ce sont les choses immatérielles comme le Bonheur, le Plaisir,
la Joie, l’Amour qui nourrissent l’homme. Et non la nourriture matérielle, comme un morceau de pain.
Voyez-vous le crime que vous pourriez faire en forçant de manger un plat à un enfant alors qu’il n’aime
pas cette nourriture ? S’il n’éprouve aucun bonheur à le manger, ce plat ne le nourrira pas, bien au
contraire, cela le traumatisera de vivre une telle souffrance... Alors pensez-y la prochaine fois, agissez
tel un Maître avec un disciple : proposez et l’enfant dispose. Invitez-le à goûter, à développer sa
curiosité gustative, mais ne le forcez pas s’il n’éprouve pas de plaisir à manger tel ou tel
ingrédient. Laissez-le libre car la Liberté est une des nourritures les plus saine pour lui,
des plus épanouissantes et vivifiante pour un être humain. Vous désirez être vous-même
libre ? Pourquoi mettriez-vous alors des chaînes sur les autres ainsi (pour ceux qui le
font) ?

Le chemin de la 4D c’est un chemin de Liberté : commencer par se libérer de toutes nos contraintes
immatérielles, qui nous enchaînent... enfin, que nous avons en général mises tout autour de
nous-même. Voyons cela en détail.



Se libérer... 

Liberté ? Aïe... Un mot qui peut faire peur dans bien des nations contemporaines, dans bien des
familles également.

Liberté d’expression, liberté de circulation, liberté de rencontrer qui bon nous semble, liberté de dire la
vérité et de dénoncer les corruptions et les corrompus, de mettre en Lumière des violences qui ont lieu
dans bien des foyers... Bien des libertés ont été ainsi bafouées, notamment par les pervers qui ont peur
de perdre leur pouvoir de domination, et par les populations qui ont peur de les exercer ces libertés,
sous peine de se retrouver en prison ou d’être ennuyées par des procès et autres amendes en tous
genres.

Dans la guerre spirituelle dont nous vous avons précédemment parlé, les forces de l’ombre qui luttent
contre la Lumière et l’évolution de l’humanité ont mis en place et entretiennent tout ce
qui leur est possible pour maintenir “enfermées en 3D”, les âmes des hommes. Les peurs
maintiennent les consciences en 3D et il y a bien des théâtres qui sèment la peur. Il n’y a pas de
hasard.

Donc pour arriver en 4D, il est nécessaire de se libérer de ses propres peurs. Ce chemin ne se fait pas
en un jour et il est toujours possible de retomber en 3D. Et ceux qui sont figés en 3D, dans un monde
qui s’éveille de plus en plus, se sentiront menacés par ceux qui se libèrent et qui cherchent un mode de
vie libre et souverain. Face à cette menace, les comportements de ceux qui se sentent ainsi menacés
pourraient devenir gênants à l’encontre de ceux qui se libèrent. Nous l’avons illustré dans  l’Ascension
vers le Divin, au 7e étage.

                                                                                             
                                                                                             


Le Chemin 

Celui qui met le pied en 4D se met donc en conscience en chemin. Pas forcément consciemment “à faire
le chemin spirituel”, au sens de chercher à savoir qui il est, mais au sens de se libérer de ses chaînes qui
lui sont insupportables.

Pourquoi pas forcément en conscience “de faire son chemin spirituel”, avec ces mots-là ?

Car dans notre société occidentale matérialiste et athée, c’est le désert spirituel. Nombreux sont ceux
qui ont été “dégoutés” voire même sont devenus allergiques aux religions qui ne portent plus la
spiritualité au sens du “religare” (relier le Corps et l’Esprit). Ils perçoivent également de nombreux
courants dits “spirituels” soit comme liés aux religions, soit comme un folklore de personnes qui ont
perdu le sens des réalités. Ce qui est juste également au sens où beaucoup de personnes s’y sont
virtualisées. C’est juste aussi dans le sens relatif, c’est-à-dire qu’une telle personne qui met le pied en
4D, sans être encore conscient du spirituel sous-jacent, est plus proche de l’Esprit et donc de sa
rationalité et de sa rigueur scientifique. Autrement dit, tant qu’il n’aura pas de preuves que tout ce
“blabla spirituel” est juste et vrai, il gardera une bonne distance, ce qui ne l’empêchera pas de faire
son chemin. Ce qui peut paraître paradoxal pour bien des gens qui pourraient alors se
poser cette question : “Comment faire son chemin spirituel en ne s’intéressant pas à la
spiritualité ?”

En lui, son âme lui inspire le chemin qui sera juste et vrai. Son intuition qu’il sait écouter désormais
lui sert de boussole et sa conscience qui s’éveille lui permet de savoir ce qui est juste ou
non.

Pourquoi les chaînes de la société lui sont-elles insupportables ?

Car la société repose sur un système coercitif d’obligations forcées et infantilisantes, et, nous l’avons
déjà expliqué, obliger ainsi quelqu’un à faire quelque chose qu’il n’a pas envie de faire, encore plus si
l’ordre est injuste, c’est un crime contre l’Esprit.

Et un crime contre l’Esprit n’est pas juste une phrase abstraite que l’on pourrait penser être juste une
leçon de morale : “C’est bien, ce n’est pas bien !”, non. Un crime contre le corps, cela
fait mal au corps, un crime contre l’Esprit, cela fait mal à l’Esprit, en l’occurrence c’est
l’âme qui est le lien entre les deux qui souffre au passage. Donc c’est une grande souffrance
pour un être qui marche en 4D ou plus de se retrouver ainsi obligé à faire quelque chose
d’injuste.

Et comme il n’aime pas souffrir et qu’il cherche un monde juste, eh bien il se met en chemin.
Et comme il avance dans la bonne direction, eh bien l’Univers tout entier l’accompagne
et mettra sur son chemin tout ce dont il aura besoin. Il rentre alors dans le monde des
synchronicités.

“Cherchez d’abord le Royaume et la Justice de Dieu, et tout le reste vous sera donné par surcroît.”
C’est-à-dire que l’Univers lui rend au centuple.


      
      	🙋‍♀️ “Mais... Si le système est si
      coercitif et que cela pousse les gens à s’en libérer, le système participe ainsi fort activement
      à la rédemption de l’humanité, non ? Pourtant ce système est piloté par des êtres pervers
      qui cherchent au contraire à garder l’humanité en 3D... N’est-ce pas étrange ?”
                                                                                             
                                                                                             
      

      	“Tu vois juste, oui. Cela est bien paradoxal. Tout est paradoxe dans l’Univers. C’est bien
      en créant un monde avec des êtres obscurs que cela pousse les hommes à aller vers la
      Lumière. S’il n’y avait que des êtres de Lumière sur Terre, personne ne se mettrait en
      chemin de fuir ces ténèbres.”
      

      	“Mais alors... ”
      

      	“Oui, je lis dans ton esprit que tu vois juste encore, mais n’allons pas trop vite ici, nous
      en reparlerons plus loin, dans un autre chapitre.” 



Synchronicités 

Le concept est connu de nombreuses personnes aujourd’hui. Il s’agit de messages qui se
mettent sous le nez de ceux qui sont en chemin. En apparence, cela semble être un hasard,
une coïncidence, mais comme beaucoup le savent désormais, le hasard n’existe pas dans
l’Univers.

Le marcheur en 4D s’introspecte grandement et se pose beaucoup de questions. Il est activement en
Quête.

“Comment vais-je bien pouvoir faire pour quitter mon travail qui me pèse ?”

“Qu’est-ce qui me permettrait d’aller à la campagne, je ne supporte plus cette ville où les gens
deviennent fous ?”

“Pourquoi suis-je le seul dans cette entreprise à trouver que ce patron est un homme malade et fou ?
Les autres cela ne les dérange pas, n’ont-il pas d’éthique ? Ou est-ce juste la peur qui les paralyse
tant ?”

“Quelqu’un m’a dit qu’il y aurait un renouveau spirituel de l’humanité... Qu’est-ce que cela signifie
précisément ? Cela me parle et si on mettait l’humain véritablement au centre des préoccupations de
chacun ce serait tellement bien...”

etc.

Cela presque à temps plein dans ses pensées. Si bien qu’en marchant, par exemple, il relève la tête et il
voit sur une affiche une phrase : “Change d’Univers !” C’est une affiche qui met en avant des travaux
d’aménagement d’un espace public permettant d’améliorer sa décoration et d’ajouter des boutiques...
Consommer, toujours consommer...

“Change d’Univers !” signifiant dans ce contexte que les visiteurs de cet espace verraient un tout autre
décor, un autre univers.

“Change d’Univers !” Ces mots auront un tout autre impact dans les pensées de ce marcheur en
4D, qui sentira en lui comme une résonance particulière, un flash : c’est la réponse à la
question qu’il se pose, ou plus souvent une partie de la réponse, ce qui l’invite à continuer son
questionnement.

“Qu’est-ce que cela signifie “Change d’Univers !?”
                                                                                             
                                                                                             

“Changer d’entreprise ? Oui, cela c’est déjà mon intention, c’est en cours... Mais je n’ai pas trouvé
une autre entreprise qui serait saine et qui se préoccupe vraiment de l’humain. Elles sont toutes
pilotées et gangrenées par les pervers... Changer d’Univers.... Univers... Je ne peux prendre un vaisseau
spatial, jusqu’à la preuve du contraire je ne vois pas d’astroport en place sur cette planète. Changer...
de quoi ?

Changer de manière de voir la situation, changer de perspective... Oui, c’est cela, je tourne autour du
même problème comme si j’étais en orbite autour d’une seule planète... Je dois m’en libérer pour
pouvoir voyager de planètes en planètes... Quel est le point autour duquel je suis en orbite ? ... mmm
... Changer d’entreprise... C’est cela, entreprise, c’est l’entreprise qui m’a happée dans son champ
gravitationnel. Et donc ce n’est pas changer d’entreprise qui résoudra mon problème, c’est juste
car je l’ai déjà fait trois fois et à chaque fois c’est la même musique, la médiocrité, les
harcèlements...

Changer... C’est maintenant pour moi quitter définitivement le monde des entreprises ! Voilà là
solution ! Eurêka ! Quitter le monde des entreprises ! ...”

Et ainsi son questionnement continue, l’Univers lui mettant sur sa route des messages en réponse à ses
questions. Une image, une rencontre, un ami qui lui offre un livre et qui répond, comme par hasard,
au questionnement d’hier dont l’ami n’avait aucune connaissance, ou encore une phrase
que son oreille souligne dans une conversation de deux autres personnes, qui n’avait rien à
voir avec son propre sujet mais qui apporte une clef pour résoudre son questionnement du
moment.

Il ne sait pas forcément mettre le mot “synchronicité” sur ce qu’il découvre alors par lui-même, mais il
saura faire confiance petit à petit à ces signes et s’en amusera même, comme un jeu de pistes qui
l’amènera toujours vers une autre découverte.


En 4D plus nécessaire de souffrir, la vie devient un jeu.



Liberté, D supplémentaire. 

En 4D on acquiert donc une nouvelle D, une agilité supplémentaire, que nous pouvons nommer ainsi :
la liberté de choisir de ne plus souffrir.

Je ne subis plus, j’assume. Ce n’est plus la faute des autres, j’arrête de les accuser de ce
que je n’arrive pas à faire moi-même. Je suis pleinement responsable de mon chemin de
vie.

“Si je reste dans une entreprise pilotée par un pervers, ce n’est pas de sa faute car il est ce qu’il est, et
je vois bien qu’il souffre cet homme. Si je ne le supporte plus, c’est à moi de partir. Si je reste et que
cela me fait souffrir, je serai bien bête. À moi de trouver un cadre avec des gens qui me
correspondent !”

Liberté - Responsabilité, un couple indissociable.

Je suis libre de rester dans un cadre qui me fait souffrir, je suis responsable alors de souffrir.

Je suis libre de quitter cet endroit, je suis libre alors de choisir de ne plus souffrir.


Et vous observerez qu’il n’y a pas grand monde qui peut vous empêcher de jouir de cette liberté, si ce
n’est vous-même. Si vous trouvez ici un contre-exemple,  nous vous écoutons.

                                                                                             
                                                                                             


Comment se déplace-t-on en 4D ? 

Pour se déplacer dans la 4D, on utilise son attention.

Comme les degrés de liberté matériels, ce déplacement peut s’opérer “dans un sens et dans
l’autre” :


      
      	Déplacer son attention vers l’extérieur de soi,
      

      	Et déplacer son attention à l’intérieur de soi. 


Si de 1D à 3D, le déplacement “vers l’extérieur de soi” est naturel, du fait des sens corporels,
matériels.

En 4D, on commence à s’intérioriser et le déplacement de son attention se fait en soi-même, “de
l’extérieur vers soi”. Cela s’apparente à un retournement, vers Soi.

Ceux qui ne font que rechercher la cause de leurs problèmes à l’extérieur d’eux-même n’ont donc pas
encore développé cette agilité. Leur chemin,  nous l’avons déjà dit, est d’arriver à s’intérioriser, à
rechercher en eux les solutions. Et cela n’est pas facile du tout pour eux, parfois-même cela semble
totalement impossible. Ce qui est inimaginable pour ceux qui sont déjà en 4D ou en 5D pour qui c’est
un geste aussi naturel que de marcher.

C’est précisément ce point-là qui pose tant de difficulté de cohabitation, parfois même entre un parent
et son enfant, que ce soit le parent qui soit déjà en 4D ou plus et l’enfant en 1D ou 2D, ou l’inverse.
Les uns ne vivent que dans un monde concret, les autres intègrent une autre dimension à ce monde
concret car ils ont accès au monde abstrait, aux concepts.

Avec cette liberté de mouvement supplémentaire, à partir de la 4D on s’observe ainsi souvent,
renforçant sa propre présence dans chacun de ses actes.

On fait attention à ce que l’on dit, attention à ce que l’on fait, attention aux personnes avec qui on
choisit d’interagir, attention à son environnement, attention aux conséquences de ses choix et de ses
actes, ...

On peut porter son attention ailleurs que sur son propre point de vue habituel, en se déplaçant
mentalement dans l’espace et aussi le temps.

Ce qui n’est pas juste se mettre à la place “géographique” (Translations, Rotations) de quelqu’un
d’autre et y voir ce que cela ferait pour soi-même (ce qui est déjà un premier déplacement mental).
C’est en plus arriver à se mettre à la place de l’autre, en s’identifiant à la personne qu’est l’autre et en
imaginant ce que cela lui procure comme expérience.

Un exemple :

Un homme observe une femme en train de faire un discours sur une estrade devant des milliers de
personnes.

Un déplacement juste égotique serait qu’il se déplace mentalement sur l’estrade et qu’il se dise : “Moi
je ne suis pas en mesure de faire ce qu’elle fait. J’aurais trop peur.”

En 4D, il peut s’identifier à cette femme et, par empathie, ressentir ce qu’elle vit sur cette estrade. La
joie que cela lui procure de transmettre sa connaissance, son aisance ou son trac, son éventuel orgueil,
                                                                                             
                                                                                             
les regards de la foule qui la galvanisent, etc.

En portant ainsi son attention sur soi-même et sur les autres, on prend ainsi encore de la
hauteur.

On anticipe ainsi bien mieux les conséquences de ses choix, ce qui est un déplacement de sa conscience
dans le temps, vers le futur. Ce qui permet de faire des choix en pleine conscience, en toute liberté et
responsabilité.

“Si je fais cela, il est fort possible qu’il se passera ceci.”


On réfléchit avant et on agit après. On évite de réagir, car nous savons que bien souvent on se dira
après coup que l’on aurait mieux dû éviter de le faire.



Curiosité 

En se déplaçant ainsi avec son attention, en 4D se développe la curiosité.

Regardez l’enfant qui veut se déplacer dans le monde matériel. Au début il demande à ses
parents de le porter d’un point à un autre. Ensuite il se débrouille seul. Ses parents n’étant
pas toujours disponibles ni disposés à le transporter ainsi à chaque instant, il se mettra
alors à marcher, découvrant une nouvelle agilité de déplacement dans l’espace matériel en
3D.

Un enfant qui a la capacité de se déplacer dans cette 4e agilité de conscience, avec son
attention, eh bien il va, comme la marche, développer cette possibilité. Il va donc placer
son attention par-ci, par-là, sur tel objet, sur telle toute petite chose qui marche devant
lui...


      
      	“C’est quoi maman ?”
      

      	“C’est une fourmi.” 


Démontrant bien qu’il est en Quête de Vérité. Il est curieux, attentif aux moindres choses et il se pose
et pose des questions.


      
      	🙋‍♀️ “Mais alors pourquoi on dit que
      la curiosité est un vilain défaut ?”
      

      	“Qui pourrait avoir inventé une telle phrase ?”
      

      	🤔 “Mmm... Quelqu’un qui n’a pas envie qu’on découvre ses manigances ?
      Un être qui a des choses à cacher ?” 


Et le questionnement continue.

Nous avons croisé une femme, très fière, dire sur un groupe numérique : “Ma fille est très éveillée !
Elle pose plein de questions ! Elle m’a demandé “C’est quoi, l’âme ?”. Moi je ne sais pas y
répondre.”

Alors nous avons répondu, 👉  ici, pensant qu’elle demandait à l’assemblée si quelqu’un
avait une réponse à fournir à sa fille. Puis avons envoyé la réponse à cette mère. Elle nous a bien
surpris en disant en retour : “Ah non, je ne vais pas lui lire cela ! Après elle va me poser encore milles
et une question auxquelles je ne saurai pas répondre !” Elle n’ira pas plus loin bien que nous lui ayons
indiqué que nous étions ouverts à répondre à toutes les questions de cette curieuse enfant, que nous
étions à son Service. Nous réalisions alors que cette mère se vantait juste d’avoir une telle enfant
éveillée, et qu’en vérité son objectif n’était pas que sa fille ait les réponses aux questions qu’elle se
pose... Elle utilisait la Lumière de sa fille pour “briller en société” : “Ma fille est très éveillée !
Regardez moi, regardez moi, regardez moi !”... Et ses “amis numériques” qui étaient tous
entre la 1D et la 3D sur ce canal de lui répondre : “Ouah ! Super ! Génial ! Tu en as de
la chance d’avoir une fille si éveillée !”... Mais personne ne répondait à la question de
l’enfant.

De quoi méditer sur la notion de “Service”, qui se développe en 4D.

Nous avons croisé bien des parents qui nous censurent ainsi auprès de leurs enfants après nous avoir
dit qu’ils s’intéressaient à la spiritualité. À votre avis, ces parents agissent-ils - consciemment ou non -
pour l’Ombre ou pour la Lumière ?

En 4D, donc, se développe la curiosité, la noble curiosité de ces enfants, oui, éveillés, et qui le
démontrent ainsi, en posant mille-et-une questions. Et en grandissant, c’est pareil, l’adulte en 4D ou
plus continue de se poser et de poser des questions, car il est toujours curieux, il a toujours envie
d’apprendre.

“Moi, je suis toujours heureuse d’apprendre quelque chose !”

“Un jour où je n’ai rien appris dans ma vie, pour moi c’est presque un jour de perdu !”


“Il y a tellement de choses à apprendre ! Que choisir pour moi c’est une torture ! Je n’aurai jamais le
temps d’apprendre tout ce que j’ai envie d’apprendre !”



Attention et énergie 

Étant donné que l’attention étant le déplacement de la conscience et qu’un déplacement génère de
l’énergie, en déplaçant son attention sur quelqu’un ou quelque chose, on lui envoie de notre propre
énergie.

Nous avons déjà expliqué cela, 👉  nous vous invitons à lire cette page, nous n’allons pas
nous répéter ici.

L’intention est l’onde porteuse de toute émission, de pensée, de parole, d’un geste, et aussi de
l’attention :
                                                                                             
                                                                                             


      
      	Si vous déplacez votre attention tout en dénigrant en pensée la personne ciblée, elle
      recevra une énergie qui la blessera. C’est un comportement en 3D. La médisance est à
      bannir de vos pensées, nous ne le dirons jamais assez.
      

      	Si vous déplacez votre attention avec tout votre amour, alors vous avancez vers la 5D. La
      personne ou l’objet qui reçoit une telle attention et une telle belle énergie s’embellira. 


Connaissez-vous l’expérience scientifique sur l’intention et le riz ?

Sur un pot de riz cuit on envoie des paroles négatives comme “haine” ou “colère”, sur l’autre sur lequel
on envoie des paroles positives comme “gratitude” ou “amour”. Au bout de quelques semaines, le riz du
premier pot devient tout noir, dans le deuxième ses grains sont restés intacts, voire se sont
embellis. Bien d’autres expériences ont démontré que nos intentions sont perçues par l’eau, les
plantes, les animaux. Il y a tout un pan de la science qui s’intéresse de plus en plus à la
conscience. Les résultats de ces recherches sont encore peu connus et bien souvent rejetés par les
dogmatiques de la science dite exclusivement matérialiste, cartésienne. Un comportement 1D : “Il
n’y a que la science que j’ai apprise qui est vraie. Le reste est faux.” Ouverture d’esprit
minimale.

Oui, nos intentions ont un impact direct toutes les choses sur lesquelles nous portons notre attention :
les gens qui nous entourent ou que l’on croise, un jardin, un potager, un objet, un animal, une maison,
la Terre... Tout.

Donc avec une intention pure et pleine d’amour vous embellirez tout ce sur quoi vous portez votre
attention, même à grande distance.

“Je pense à toi, je t’aime.”

La personne à laquelle vous pensez ainsi recevra une belle énergie. La maison que vous aimez ainsi sera
plus solide, plus agréable à vivre, vous en ferez monter les vibrations. Un jardin fleurira. Un cerisier
donnera en abondance ses fruits...

Il y a beaucoup de personnes, et de choses, comme les publicités, qui cherchent à capter votre regard,
votre attention, vous faisant ainsi sciemment gaspiller votre énergie dans bien des directions. Faites
attention ici, c’est votre propre économie, votre écologie personnelle qui est en jeu. Si vous vous
dispersez dans bien des directions, vous n’aurez pas assez d’énergie pour faire votre propre
Chemin.

“Je pense à toi, je t’aime”... Allez-vous dire cela à une publicité, ou à votre conjoint, ou à votre jardin,
ou à vos frères et sœurs humains ? Vous avez le choix. En 4D, nous en prenons pleinement conscience,
de nos choix, de nos actes et nous commençons à en assumer les conséquences dans notre existence.
Nous commençons à assumer notre propre responsabilité.

Vous voulez que le monde évolue vers la 5D ? Arrêtez de posez votre attention sur tout ce
qui est dans les D inférieures. Arrêtez de regarder derrière vous, vous nourrissez votre
passé, un trou sans fond. Regardez devant-vous et donnez votre attention sur les bonnes
personnes également, celles avec qui vous allez pouvoir générer une belle énergie. Nous
parlerons plus loin de la résonance. Les autres suivront, ils ont besoin d’exemplarité à
suivre.

                                                                                             
                                                                                             


Réaction ou action ? 

Le passage de la réaction à l’action est le passage de la 3D à la 5D.

En 4D on prend conscience de nos réactions et on s’efforce d’arrêter de réagir. Tourner 7 fois la langue
dans sa bouche avant de parler ou d’agir en réagissant.

Il en faudra du chemin pour arriver à ne plus réagir du tout. En portant son attention sur soi-même on
développe le contrôle de soi.



Contrôle de soi 

Se contrôler soi, jusqu’à à arriver à la maîtrise de soi est une compétence essentielle à acquérir sur ce
chemin. Prendre les rennes de sa propre personne, arrêter d’être contrôlé par ses émotions, ses
humeurs, ses peurs, ses traumatismes, et par les autres aussi...

Là encore, c’est en portant son attention sur soi-même, en soi-même, que l’on peut y arriver. Pas en
critiquant les autres ou en voulant les contrôler eux.

“Si tu vois la paille dans l’œil de ton frère, enlève d’abord la poutre qu’il y a dans le tien.”... après
seulement tu pourras l’aider à retirer sa paille, délicatement.



Fini les identifications, fin des histoires que l’on se raconte. 

En 4D on se souvient que l’on peut passer d’un point de vue à l’autre, d’une émotion à une autre, d’un
sentiment à un autre, sans plus s’identifier à un seul d’entre eux.

On laisse derrière nous  ces personnages derrière lesquels on se cachait, on s’en dépouille, on se met à
nu.


L’authenticité devient un phare pour éclairer son chemin.



Authenticité et Affirmation 

On est authentique et on ose être pleinement soi-même !

On ose affirmer nos points de vue, on ose dire les choses, on ose quitter un endroit toxique, on ose
marcher à contre courant, on ose dire la vérité, on ose être qui on est. On est authentique.

On ne cache plus ses propres vulnérabilités, on est humble ici pour les regarder et faire le chemin de les
accepter pour soi-même et au regard des autres également.
                                                                                             
                                                                                             

Il n’est pas possible d’avancer sur le Chemin sans savoir où on en est.

En 4D, on en a pleinement conscience et on s’introspecte régulièrement au quotidien pour chercher ce
qu’il y a en soi à parfaire. On regarde ses qualités et ses défauts, et on cherche à corriger ses défauts en
cultivant la qualité inverse, en y mettant son attention quotidienne.

La conscience s’éveille et cet observateur intérieur fait que nous observons nos propres faits et gestes
afin d’aller dans la bonne direction : vers la Vie.



Vers la Vie 

En 4D, tous les choix sont pesés et mesurés pour aller dans le sens de la Vie et respecter la Vie, en
toute chose, sous toutes ses formes.

Le monde entier devient alors un Temple Sacré.

Finis les chemins de la guerre, du conflit, des rapports de force, des rapports de pouvoir et de
domination, on laisse tout cela derrière nous pour avancer dans la direction de l’entraide et de
l’harmonie entre les relations.

Ce qui ne signifie pas qu’on est béat dans un monde idyllique et illusoire où tout le monde est beau et
gentil, non. Cela c’est pour certaines personnes en 2D.

Sur Terre, la grande majorité étant encore dans ces joutes primitives, un être en 4D est bien lucide et
son intelligence est grande. Rappelez-vous qu’un tel être se libère des chaînes de la 3D et des pièges de
la perversion, et que pour s’en libérer il est nécessaire d’en déjouer les pièges, et comme nous l’avons
expliqué dans  l’Ascension vers le Divin, il y a alors de nombreuses personnes qui s’opposeront à ce
mouvement de libération. Donc en 4D, l’être qui fait en conscience son chemin de libération est un
véritable chevalier de Lumière, qui sait se défendre et manier ses armes dans ce monde encore bien
ténébreux.


En 4D, chaque pas se fait dans la direction du Bien, du Beau, du Vrai.



La Voie du Cœur, de l’Amour 

La 4D c’est la voie du Cœur, c’est  ”Aimez-vous, les uns, les autres”.

Finie la loi du Talion, “œil pour œil, dent pour dent”, celle de la guerre, que la majorité en 3D continue
de brandir pour un oui ou pour un non, même certains qui se revendiquent d’un chemin spirituel.
Ils ont encore un ou deux pieds en 3D. Il ne tient qu’à eux de mettre les deux pieds en
4D.

La voie du cœur, mais pour aller où ?

Une voie c’est un chemin, ce n’est pas un endroit. Nous entendons parler de “passer en 5D”, et non de
“passer en 4D”, et c’est juste.

La 4D est une voie.

La voie du cœur c’est  le chemin de l’Amour qui mène “en 5D”.
                                                                                             
                                                                                             

Donc si vous désirez “aller en 5D”, le plus court chemin et le seul même, c’est la Voie du
Cœur.

Et le cœur, c’est le siège de votre âme qui vous relie à l’Esprit, donc pour suivre la voie du
cœur, écoutez votre âme et moins votre égo. Mettez ce dernier en sourdine, en second
plan.

Pour faire image, nous pourrions dire que l’égo c’est le cheval, en 4D on devient en conscience le
cavalier. Le cavalier ne porte pas son cheval sur son dos, n’est-ce pas ? C’est le cavalier le pilote qui
maîtrise son cheval.



Non jugement - Les faits. 

En 4D on ne juge pas l’autre. L’autre est ce qu’il est.

Cette posture n’est pas toujours facile à conserver, surtout lorsque l’on est aux prises avec la négativité
de la majorité des êtres. C’est un travail quotidien.

Un être en 4D ou +, lorsqu’il se prend lui-même à juger quelqu’un d’autre, voire se blâmer lui-même -
comportement souvent observé chez bien des femmes - , vit alors intérieurement comme un
rappel à l’ordre de sa conscience : “Attention, tu juges !”. Ce qui lui permet de reprendre
le contrôle de ses pensées et d’éviter de continuer ce geste blessant pour autrui et pour
lui-même.

Retomber plus bas, faire une glissade, retomber dans les eaux troubles de la 3D est toujours possible.
Considérant de plus que tout ce petit monde qui y batifole encore a bien envie d’y rester et de ramener
ceux en 4D ou plus à leur niveau.

“La vie peut être plus simple ! Redescend à notre niveau !”, disait un homme en 3D à un autre en
5D.

Dire la vérité, les faits bruts et observables, ce n’est pas juger quelqu’un. Ce qui est bien
difficile à comprendre pour ceux qui sont encore en 3D ou moins et qui jugent les autres bien souvent,
tout en entretenant bien des ragots et des médisances sur autrui.

Par exemple, après avoir écrit le chapitre sur le côté obscur, observer et dire de quelqu’un que ses
comportements sont pervers c’est dire la vérité, énoncer un fait brut, établir un diagnostic clinique. Ce
n’est pas le juger, le dénigrer, en lui envoyant des vibrations négatives, en lui crachant dessus,
cherchant à le blesser : “Toi ! Tu es un pervers !”.

Lorsqu’on présente le côté obscur d’une personne, ce n’est pas bien agréable, et beaucoup interprètent
alors cela comme une agression, un jugement. Face à des personnes qui ne savent pas encore faire
précisément la différence entre un dénigrement et un simple exposé factuel d’une vérité, ceux en
4D ou plus seront alors accusés de juger l’autre, de ne pas être gentil,  ni bienveillant,
etc.

“Comment osez-vous !”, “Quel toupet !”, “Ici tout le monde est bienveillant ! On ne dit pas du
mal des autres !”, “Vous me manquez de respect !”, ... Il fut un temps où les hommes se
jetaient un gant au visage pour provoquer celui qui disait la vérité en duel, espérant bien  le
réduire ainsi au silence. Aujourd’hui encore il n’est pas facile de dire la vérité, rien que la
vérité.

Nous avons croisé une femme en 2D qui disait à une autre en 5D : “Moi, j’aime que les choses soient
dites ! La franchise !”. Quelques jour plus tard, elle lui dira : “Je n’ai pas bien pris ce que
                                                                                             
                                                                                             
vous m’avez dit. J’en ai pas dormi de la semaine !”, assez agressivement. Très susceptible,
elle avait fait une affaire personnelle de propos qu’elle n’avait pas compris, alors qu’elle
n’était même pas ciblée ni jugée par cette autre femme plus évoluée qu’elle. Sa réaction
négative et agressive démontrait bien que non, elle n’aimait pas que “les choses soient
dites”.


Les personnes en 4D et plus, souvent confrontées à ce genre de comportements, préfèrent alors souvent
se taire, plutôt que d’être mal comprises, et de se prendre en retour la négativité bien déplacée des
autres à leur égard.

“Tout ce que vous direz pourra être repris contre vous.”

Oui, cela elles le savent bien.



La porte du Don 

Écouter son âme et faire ce chemin de la 4D amène à l’ouverture du Cœur qui ouvre pleinement  la
porte du Don.

De l’autre côté on est dans le Don, plus dans le Prendre.

Lorsqu’on est du côté du Don, dans le pays du Don, donner est naturel.

La générosité, sans rien attendre en retour, est un acte qui ne demande aucun effort.

Nous sommes généreux, nous aimons partager.

Un jeune enfant partageait son pique-nique avec un autre enfant qui avait oublié le sien.
Il nous regarde ensuite avec des yeux lumineux et un grand sourire jusqu’aux oreilles en
disant : “J’adore partager !” Il se nourrissait ainsi bien plus que de la moitié de son pain
matériel qu’il venait de donner. Il se nourrissait de son amour pour le partage, de nourriture
immatérielle.

C’est un chemin d’apprendre à donner. Donner lorsque cela nécessaire et juste, et savoir ne pas donner
lorsque ce n’est pas juste. C’est aussi cela l’Amour.


Fini le “donnant-donnant” des échanges marchands, on recherche désormais la réciprocité des
attentions.



Réciprocité des attentions 

Qu’est-ce donc ?

Comme en 4D on se déplace avec son attention, eh bien on recherche d’autres personnes qui sont
comme nous... Qui ont cette capacité de se déplacer avec leur attention.

Pourquoi ?

Est-ce sectaire ? “Je ne me mettrai désormais qu’avec des gens en 4D, na !” Non. Point du tout,
surtout qu’en 4D on commence à se mettre au Service des autres pour les autres.

                                                                                             
                                                                                             
C’est qu’en 4D on commence  à rayonner son énergie en dehors de soi, ce qui permet d’accéder à la
résonance mutuelle, un phénomène vibratoire qui crée de l’énergie entre deux êtres qui sont en mesure
de la rayonner, entre deux êtres qui sont dans le Don.

Je te donne de l’attention, tu me donnes de l’attention. Ensemble nous pouvons résonner
vibratoirement et nous régénérer énergétiquement, sans prendre sur l’autre. Nous rayonnons ensemble
encore plus de Lumière autour de nous pour le bienfait de l’humanité.



Résonance 

Si tout le monde était en mesure de rayonner et résonner ainsi sur Terre, la Terre deviendrait un phare
pour le Cosmos tout entier. Mais ce n’est pas sa raison d’être. Il y a des planètes, dites sacrées, qui
sont peuplées d’initiés qui envoient leur rayonnement amplifié par résonance collective autour d’eux. Il
n’est pas la peine de chercher d’autres systèmes solaires, il y en a tout autour de la Terre, ses planètes
sœurs sont ainsi habitées... Pourtant ces populations sont invisibles à l’œil nu car ils ne sont pas sur un
plan d’existence matériel. La population de la Terre reçoit ainsi du soutien des autres planètes. De
quoi comprendre en quoi l’astrologie est bien une science très concrète. La science matérialiste ne
peut pas et ne pourra jamais expliquer cela. C’est pourquoi, en 4D il est l’heure de faire le
pas vers une science post-matérialiste qui intègre les notions de conscience et les réalités
invisibles.

Revenons sur Terre où il y a donc déjà des hommes et des femmes qui rayonnent assez pour cela. Ils
sont des relais de Lumière pour l’humanité, leurs frères et sœurs humains. Ils recherchent donc des
personnes avec qui entrer en résonance et créer de l’énergie.

La résonance c’est la version Lumineuse du donnant-donnant : je te donne de ma Lumière, tu me
donnes de ta Lumière, et cela crée encore plus de Lumière. Personne n’y perd, tout le monde y
gagne.

Rassemblez deux individus qui ne rayonnent pas et qui prennent, dans ce référentiel :

1 + 1 = 2, voire 0 + 0 = 0 si ce sont deux “trous noirs énergétiques”.

Rassemblez deux personnes qui rayonnent, qui donnent, qui résonnent : 1 + 1 > 2, et le résultat peut
être bien plus élevé que 2.

Le tout est supérieur à la somme des parties.

Ces êtres qui cherchent à se réunir entre eux ne font pas ce pas pour garder ce bienfait pour
eux-mêmes, non. Certes, cela leur permet de se soutenir mutuellement et énergétiquement, mais cela
est avant tout pour leur permettre de rayonner encore plus de Lumière au Service des autres... qui eux,
oui, leur prennent souvent beaucoup d’énergie, c’est ainsi, c’est là où ils en sont. Ne les
dénigrons-pas, cela reviendrait à dénigrer un enfant qui vient de naître de se nourrir au sein de
sa mère. Oui, bien des hommes et des femmes en sont encore là, énergétiquement. Ils se
nourrissent de concret, n’étant pas encore en mesure de se nourrir tout seul de Lumière et de la
faire rayonner à leur tour, la donner à leur tour “aux plus petits”, et entrer dans l’âge
adulte.



                                                                                             
                                                                                             
Adulte 

En 1D et 2D ce sont les comportements de l’enfant, en 3D et du coté obscur, les comportements de
l’adolescent, en 4D on entre dans l’âge adulte.

L’adulte a quitté le nid de ses parents, et il marche debout sur les chemins de la Vie. Autonome, il fait
son propre chemin de libération. Il réfléchit par lui-même, s’efforce d’améliorer ses comportements à
chaque pas de sa vie. Il part sur les chemins qui l’emmèneront vers la Sagesse et l’Amour, toujours plus
aimant, toujours plus sage.

L’adulte sait apprécier son chemin parcouru et voir qu’il lui en reste devant lui. Il écoute les plus sages
que lui et se met également au Service des plus jeunes.



Dignité et Noblesse 

L’Homme est un Roi, celui de la Terre. Donc pour le devenir, et être vous-même un Roi ou une Reine,
sur le chemin de la 4D se construit cette dignité royale, digne, noble.

La Noblesse de Cœur, l’Intelligence du Cœur. C’est être un Roi qui met cette intelligence au Service
des autres hommes. Ce n’est pas un roi qui attend que les hommes se mettent à son propre
service, un roi qui les a asservi sous son joug pour qu’ils travaillent pour lui, s’accaparant
tout, ne laissant que des miettes aux esclaves. Celui-ci n’a rien de noble, celui-ci n’a rien
compris.

La noblesse c’est avant tout arrêter de se comporter comme des moutons. Ces moutons-là, sous forme
humaine, n’ont rien de noble. Sous forme de moutons ils sont des moutons, divinement des
moutons.


Être digne, être noble, voilà la posture de ceux qui s’engagent sur le chemin de la 4D.



Au Service ! 

Eh oui... Finie la vie égoïste... Au boulot ! Au Service !

En 4D on commence à être au Service des autres, des “plus petits” qui dorment encore en 1D, 2D,
3D... Qui sont dans le Prendre et pas encore dans le Don. Cela n’est pas une obligation qui viendrait
d’un “Dieu là haut” qui punirait si on ne s’y applique pas, non. C’est un élan intérieur, intrinsèque
naturel, qui fait plaisir. Qui nourrit, puisqu’il fait plaisir.

“Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.”, il s’agit de cela. Alors faites ce que votre cœur vous
invite à faire et vous ne manquerez jamais de nourriture. Nous pourrions ajouter à cette
célèbre strophe : “afin que nous puissions en donner à notre tour à ceux qui en ont bien
besoin”.

À partir de la 4D, les personnes vont alors naturellement souvent occuper des métiers au Service des
autres pour les autres, par véritable vocation, pas juste par défaut, faute de mieux, parce qu’ils n’ont
pas réussi à obtenir tel ou tel diplôme. Donc non, tous les professeurs dans les écoles ne sont pas
encore en 4D, malheureusement pour les élèves, surtout ceux qui sont déjà en 4D ou en
                                                                                             
                                                                                             
5D.

La vocation c’est la voie, c’est un appel intérieur qui nous emmène dans cette direction. Suivre sa
vocation c’est faire son chemin dans la bonne direction, dans la voie de la 4D. C’est une véritable
aspiration. Ce n’est pas un principe dogmatique, encore moins un “devoir” de se mettre ainsi au service
des autres. En 4D cela est naturel de s’y mettre. C’est un élan de l’âme que d’être ainsi
pleinement dans le service, dans le partage, dans la générosité, et tout cela sans attendre de
contrepartie, autre que le Bonheur d’être libre d’exercer son talent dans la direction de la
Vie.

À cette heure-là de la Vie, ceux qui savent en eux quelle est leur vocation et qui ne vont
pas dans cette direction, bien souvent il ne leur arrive que des problèmes dans leur vie.
En revanche, dès qu’ils écoutent leur âme, tout s’arrange devant eux, comme par magie.
Nous avons observé cela bien des fois. C’est une boussole des plus précises et des plus
précieuses.

Un exemple :

Un jour nous avons croisé un homme qui vivait dans la rue. Il avait juste un vélo et nous demandait un
peu d’argent pour se nourrir. Il voit quelque chose d’inhabituel en nous de Lumineux, et nous discutons
alors spontanément de Dieu. Il nous dit alors : “Ah ! Il y a quelques années j’habitais dans une
maison, j’allais au travail en voiture... Mais je n’avais que des problèmes, tuiles sur tuiles !
Ma voiture, par exemple, ne démarrait jamais le matin, je n’avais que des entraves. Je
voyais bien que Dieu me disait par là que ce n’était pas ce que je devais faire. Alors j’ai
compris que je devais tout laisser, voiture, maison... Et me voici à la rue... Ah ! Mais le plus
beau c’est qu’avant j’avais une équipe dans cette entreprise, de 7 personnes, que j’aidais,
à leur Service. Mais depuis que je suis à la rue, j’ai déjà aidé 80 personnes ! Beaucoup
plus ! Le dernier que j’ai croisé, je l’ai aidé à retrouver du travail. Nous avons refait son
CV ensemble... et il en a trouvé rapidement. Je n’ai jamais été si heureux de toute ma
vie !”

En voilà un homme en 5D, un homme debout. Un bel exemple, une belle leçon de vie.

Un autre exemple :

Nous avons croisé une femme qui observait cela également pour elle. Lorsqu’elle trouvait
en elle ce qu’elle avait vraiment envie de faire et qu’elle allait dans cette direction, elle
s’émerveillait que tout s’arrangeait devant elle. Une ancienne connaissance qu’elle avait
aidé dans le passé revenait vers elle pour lui renvoyer l’ascenseur, ayant appris par un
tiers qu’elle avait des soucis à son tour. Un homme qui médisait sur elle et qui voulait
lui mettre des bâtons dans les roues trébuche tout seul, de manière inexplicable, dans un
escalier le lendemain et se retrouve hors d’état de lui nuire... Le karma agit parfois bien
rapidement.

Mais dès qu’elle prenait une autre direction, qu’elle retombait dans ses peurs, elle ne retrouvait que des
soucis.

Pourquoi est-elle retombée après avoir pu constater qu’effectivement ce phénomène est
vrai ?

Car lorsqu’elle arrivait à un palier où sa vie allait bien, elle reprenait confiance et se projetait à
nouveau dans l’idée de “réussir” dans l’ancien monde. Se refermant alors à son propre canal de
Lumière, et repartant dans “la 3D” avec notamment ses envie de gagner de l’argent pour gagner de
l’argent...

C’est un équilibre subtil à trouver pour elle. Elle aurait pu gagner de l’argent, oui, pour réaliser ce que
son âme l’invitait à vivre. Mais dès qu’elle était en confiance et que “tout allait bien pour elle”, elle se
disait : “Je m’occuperai de ce rêve plus tard, là je vais commencer par gagner de l’argent.” Et elle
remettait alors son attention et ses efforts sur “gagner de l’argent”, et plus sur “réaliser son rêve”. Et
paf... Les tuiles revenaient immédiatement.

Oscillant ainsi entre la 3D et la 4D, il suffisait d’une petite glissade pour qu’elle retombe.

                                                                                             
                                                                                             
Heureusement pour elle, la vie lui a indiqué, par ces tuiles, qu’elle n’allait pas dans la bonne direction...
Encore faut-il ne pas retomber plus bas alors, sur le plancher des vaches, et se dire : “Mais que la vie
est injuste ! Je n’y arriverai jamais ! Pourquoi est-ce que je n’arrive pas à gagner de l’argent moi,
alors que d’autres y arrivent bien mieux et plus vite que moi ? Je suis nulle, j’ai honte de moi ! Ma
vie est misérable !”

“Pourquoi as-tu douté ?”, disait Jésus à Simon-Pierre lorsqu’il était retombé dans l’eau. Nous
observons beaucoup de personnes qui arrivent à “monter sur l’eau de la 5D” quelques instants et qui
retombent “dans les eaux de la 3D”, celles du bas-astral, dès l’instant où ils doutent que tout cela est
vrai, que la vie peut-être si simple en suivant ce que son cœur nous invite à vivre. Pour sûr, ce sont des
réalités édifiantes pour bien des gens.

“Oui mais... Il a de la chance celui là !”, diront les sceptiques de ceux qui n’ont pas de tuiles dans leur
vie. Non, le hasard n’existe pas.

Écoutez votre cœur, soyez authentiques, et suivez ce Chemin, cette voie du cœur, de la 4D, et vous
verrez que vous aussi vous aurez “de la chance”...

Diriez-vous que cet homme qui vivait dans la rue avec son vélo “avait de la chance” ? Et pourtant,
nous n’avons encore jamais croisé une autre personne aussi heureuse que lui... Il a découvert le
Bonheur ! Quelle chance ! 😄



Amélioration continue 

Dans la direction de la Vie, à partir de la 4D les personnes cherchent à s’améliorer en permanence, se
perfectionner dans leurs compétences.

Un professeur sur le chemin de la 4D cherchera à améliorer ses cours l’année d’après, attentif à ses
élèves. Cet homme en vélo évoqué ci-dessus cherchait à aider encore plus de personne
qu’hier.

En 4D on recherche de meilleurs outils qu’hier, de meilleures méthodes qui auront fait leurs preuves
ailleurs. On s’informe beaucoup, on va en formation pour apprendre de nouvelles compétences ou de
nouvelles connaissances, toujours dans l’objectif volontaire de s’améliorer dans sa vocation de servir les
autres.

Un exemple :

Nous avons observé un couple de professeurs qui enseignaient la même matière.

L’homme était en 3D, bien teinté du côté obscur, et estimait qu’il n’allait pas faire d’efforts
supplémentaires pour améliorer ses cours, pour ses élèves, estimant qu’il n’était pas assez
payé.

La femme était sur le chemin de la 4D. Elle n’était pas mieux payée que lui, n’avait pas plus de
reconnaissance que lui, mais elle passait beaucoup de son temps, d’attention et donc d’énergie pour
chercher comment améliorer sa propre manière d’exercer son talent pour que son cours soit vivant,
stimulant, ludique... Sa seule préoccupation était ses élèves.

Son mari la critiquait ouvertement, directement, lui disant qu’elle était “trop bonne” (“Trop bon, trop
c...”, vous connaissez bien cette expression, n’est-ce pas ?) de s’investir autant sans contrepartie
financière (donnant-donnant), qu’elle devrait plutôt “prendre plus de temps pour elle”... Mais elle est
dans le “don” alors elle ne “prend” plus. Elle ne comptait pas ses heures et elle le faisait toujours avec
plaisir, avec joie. Tout en étant lucide sur le fait que la condition des professeurs n’est pas des
meilleures.
                                                                                             
                                                                                             

Quelques années plus tard, comment sont-ils dans leur vie aujourd’hui, dans leur être ?

Lui est aujourd’hui aigri par la vie, ressassant son propre malheur, s’éteignant à petit feu, avec un
grave problème de santé au coeur, alors qu’il était bien plus joyeux, en parfaite santé et rayonnant en
début de carrière, et était apprécié alors de ses élèves. Il s’enfonce ainsi dans l’obscurité. Ce
qui est bien triste à observer. Nous lui avons tendu la main, bien des fois, il l’a toujours
refusée, refusant de changer sa manière de voir le monde, sans changer sa manière de le vivre.
Persuadé “d’avoir raison” et qu’elle “a tort”. Ce serait presque, à demi-mot, de la faute de
sa femme si les professeurs n’avaient pas plus de reconnaissance et n’étaient pas mieux
payés.

Et Elle ? Elle rayonne de vie, réalisant sa vocation sans se vanter, sans dire autour d’elle si ses élèvent
l’apprécient ou non. Elle est une personne bien agréable à côtoyer, qui aime beaucoup
rire.



Vivre de peu et improviser. 

Ceux qui ne sortent pas du donnant-donnant, ceux qui font du gain d’argent une fin en soi, ne trouvent
pas le bonheur dans leur vie. Nous n’en connaissons aucun qui soit ainsi heureux, même ceux qui
vivent dans l’opulence.

Ceux qui font le chemin de réaliser leur vocation, la Vie leur apporte alors tout ce dont ils ont besoin
pour avancer, pour progresser, et ils rayonnent de plus en plus de Lumière et de fait en reçoivent
chaque jour du Ciel de plus en plus, en sachant vivre de peu.

Il peut y avoir parmi eux des personnes riches et qui vivent dans l’opulence. Mais c’est un point
d’appui pour réaliser le chemin de leur vocation, leur “mission d’âme”. Ils ne seront pas perturbés à
l’idée de vivre du jour au lendemain avec beaucoup moins de moyens.

Un ami qui voyage beaucoup est un jour revenu d’un des pays les plus pauvres du monde, il y a
déjà bien des années, côtoyant de près ses habitants, vivant avec eux. Il est revenu en
disant : “Je n’ai jamais vu des gens aussi pauvres et aussi heureux. Ils étaient réellement
heureux.”

En 4D, on voyage léger.

Un homme qui fait chaque année un pèlerinage à pied, sac sur le dos, a réalisé qu’il allégeait son sac
chaque année. Qu’au départ il avait peur de manquer de matériel, prenant de quoi pallier à
tous les imprévus possibles. Aujourd’hui il voyage très léger, il ne planifie plus rien, et
ses voyages se passent de mieux en mieux, avec toujours de belles surprises. Il est dans
l’improvisation, il vit dans l’émergence. Il en a conclu : “Sur son dos, on porte le poids de sa
peur.”

De quoi méditer. Vous portez-quoi de superflu sur votre propre dos ?

Les grandes entreprises d’hier, gros paquebots, planifiaient tout, contrôlaient tout, impossible pour elles
de penser faire autrement. Puis sont arrivés des petites navires bien plus agiles, bien plus légers, qui
savaient improviser, qui arrêtaient de tout planifier, de tout contrôler, qui laissaient la liberté éclore, la
liberté des horaires, la liberté des congés, la liberté de se reposer lorsque l’on est fatigué, sans avoir
besoin d’un “certificat médical” pour “justifier son absence”, qui savaient faire confiance...
Regardez-les, ce sont des entreprises en 4D sur le chemin de la 5D. Certaines ont eu des succès
fulgurants, tout en vivant harmonieusement...

Certaines ont été alors torpillées par leurs concurrents qui ne voulait surtout pas les voir éclore. Les
grands dirigeants de ces grands groupes voyant ces plus petits leur “voler la vedette” sont
                                                                                             
                                                                                             
allés rencontrer ces “nouveau patrons” qui, étant naturellement dans le Don, n’étaient
pas avare d’expliquer en quoi ils avaient réussi une telle prouesse. À l’issue des entretiens,
les dirigeants ont dit : “C’est bien, félicitations, mais ... cela ne peut pas marcher chez
nous.” Autrement dit : “Je n’y arriverai jamais, moi, à oser faire confiance à l’humain.
Je ne peux faire confiance, je ne peux diriger mon entreprise qu’avec tous les organes de
contrôle, de conformité et de reporting que j’y ai mis, impossible pour moi de prendre de tels
risques...”

Alors, surtout ne changeons rien, quitte à voir sa propre entreprise disparaître avec ceux qui n’ont pas
la volonté de faire ce chemin. Ce chemin de faire confiance en la Vie. Ces entreprises ne “passeront pas”
en 5D. Nous pouvons vous l’assurer.



Faire confiance en la vie 

Arrêter le contrôle et faire confiance. En voilà un geste essentiel pour passer de la 3D à la 4D. Arrêter
de tout planifier, arrêter de tout anticiper, et entrer dans le monde de l’improvisation,
de l’émergence. Une nouvelle dimension implique inévitablement un nouvel équilibre à
trouver.

Dans l’improvisation, la vie devient un jeu, une curiosité, une vigilance. Tous les paramètres de notre
environnement sont à prendre en compte, encore faut-il en avoir conscience. Pour en avoir conscience, il
est nécessaire de vivre sa vie en conscience, avec toute son attention.

 Lâcher le contrôle et faire confiance en la Vie, c’est cela, faire un grand saut de Foi. Avoir foi en soi, foi
en la Vie.

Pour nous permettre d’appréhender ainsi de plus en plus de paramètres se développe également
l’intelligence, celle de l’âme reliée à l’Esprit. Nous renforçons notre propre position sur le Plan Mental
Supérieur, actualisant notre propre potentiel. Nous reparlerons dans le chapitre sur la 5D de ceux que
la société appellent aujourd’hui les “Hauts Potentiels” (HP), parfois bien maladroitement... Une
nouvelle donnée, un nouvel équilibre à trouver, le chemin continue.



Couple 

Lorsque l’on entre dans la Voie du Service, au pays du Don, au Service des autres, inévitablement nous
côtoyons ceux qui sont encore dans le pays du “Prendre”, dans le pays de Nod (anagramme
inverse de Don). Ceux qui sont dans le “Prendre” vont inévitablement nous prendre de
l’énergie, qu’ils soient conformes ou pervertis. Donc être au Service est inévitablement
fatiguant.

Les personnes en 4D et en 5D qui œuvrent ainsi ont besoin d’avoir des espaces de repos et de
ressourcement. C’est pourquoi, il leur est préférable de se mettre en couple avec des personnes qui
rayonnent comme elles. Le Couple devient alors un espace où elles peuvent ensemble exercer cette
résonance vibratoire. Chacun donnant à l’autre, les deux remontent alors en vibration, se ressourcent,
se reposent, en rentrant au foyer. Voyez ici la signification du mot “foyer”, qui prend tout son
sens.
                                                                                             
                                                                                             

Ainsi, nous observons souvent les personnes qui se mettent sur cette voie du cœur le faire avec leur
conjoint. Dans un monde qui vit ce renouveau spirituel, après une longue période d’obscur
matérialisme, souvent un des deux partenaires se sent appelé à aller dans cette direction, l’autre non,
ou n’en a pas la volonté. La personne qui désire avancer et qui désire le faire à deux, sera souvent face
à un dilemme : d’un côté elle aime son conjoint, de l’autre la séparation lui est nécessaire de faire pour
pouvoir avancer.

Cette intuition d’avancer à deux est juste, car faire son chemin spirituel en couple est bien plus
puissant, plus soutenant, souvent bien secouant également. Lire 👉  cette partie où nous
expliquons la puissance.

Nous avons parlé des “verts” qui faisaient leur Chemin, leur rédemption, nous en avons croisés
beaucoup. Ils seront plus en phase de le faire alors avec un autre “vert”, car ils pourront alors ensemble
bien mieux se soutenir et comprendre leurs blessures, leurs vécus qui se ressemblent souvent, leurs
épreuves également, la plus grande étant bien souvent le dépouillement de leurs propres parents, soit
très autoritaires soit très interventionnistes qui ont tout fait pour leurs enfants, les empêchants de
s’autonomiser. Deux “verts” ensemble jouent également les mêmes jeux et peuvent ainsi avancer,
même si lorsque cela éclate en eux. C’est souvent très explosif entre eux car ils ont en eux
de nombreuses “bombes à retardement vibratoires” ou des “mines vibratoires”, prêtes à
exploser dès qu’une situation rappelle une ancienne blessure. Ce sont des infiltrations, des
poches de poisons qui éclatent. Tout le monde a été plus ou moins infiltré à un moment
donné.

Pour les nettoyer c’est délicat.

Quelques clefs pour tous ceux qui font leur chemin en couple :


      
      	Votre conjoint qui fait ce chemin en 4D vous aime,
      

      	Lorsqu’une poche éclate et qu’il vous traite de tous les noms ou qu’il vous charge de
      tous ses problèmes, n’en faites surtout pas une affaire personnelle ! Tenez bon, l’orage va
      passer.
      

      	Revenez dans l’instant présent, là, ici et maintenant. Tout va souvent très très bien à cet
      endroit. 




🗝 Nous avons donné des clefs 👉  dans cet article .



Et au lit ? 

Deux êtres qui sont en 4 ou 5D font de cet espace un temple de la relation amoureuse. “Cela fait
du bien de te retrouver !”, diront-ils à cet instant si cela fait quelques temps qu’il n’y
                                                                                             
                                                                                             
étaient pas retournés, même lorsqu’ils vivent au quotidien ensemble. L’expression mot “faire
l’Amour” prend alors tout son sens, bien loin de la “fornication”, qui est l’acte bestial qui y
ressemble en apparence, et dont beaucoup se lassent, notamment ceux qui n’ont qu’une âme
animale.

Ce n’est pas un hasard si le “chakra sacré” se nomme ainsi, et qu’il correspond à la sexualité, à
l’énergie sexuelle. À cet étage de la vie, cet acte devient un acte réellement sacré. Nous en reparlerons
en 5D.

Si vous désirez découvrir cela, si vous rayonnez déjà de votre propre Lumière et que votre partenaire
n’y es pas encore, s’il est dans le Prendre et que vous êtes dans le Don... vous savez désormais quel
chemin il vous reste à faire. Et oui, il n’est souvent pas bien facile, personne n’a dit que la vie
sur Terre était facile, et vous le saviez, même si vous l’avez oublié, avant d’y venir vous
incarner.

Un dernier mot pour ceux qui désirent avancer en couple. La Voie de la 4D c’est un chemin de
libération. Donc toutes les attentions, tous les liens que vous entretenez qui vous enchaînent vous
maintiennent en 3D.

Si vous êtes en couple et que l’autre ne veut pas avancer, vous vous enchaînez à lui, vous restez en 3D
(quelque soit son propre niveau d’avancement). Ce n’est pas lui qui vous enchaîne, vous êtes toujours
libre de partir. Si vous pensez ici que “vous n’avez pas le choix”, vous n’êtes pas encore en 4D. Vous
êtes encore en 3D ou vous pensez subir votre vie.

Si vous vous enchaînez à votre couple ainsi, le lien énergétique “dédié au couple”, disons-le ainsi, est
occupé, “la place n’est pas libre”. Impossible alors de rencontrer une autre personne libre pour avancer
à deux. Car l’autre sait bien que vous ne l’êtes pas, ayant déjà fait le chemin de s’en libérer avant
vous, il sait bien reconnaître la différence entre “être libre” et “être enchaîné” dans un couple. Nous
avons déjà évoqué ceux qui entretiennent en leur cœur un amour perdu. Même célibataires, ils sont
toujours enchaînés.

Alors dépouillez vous de vos liens, ex-relations, parents, enfants, proches. Sans ressasser ce qu’ils
vous ont fait, ce que vous n’avez pas réussi à faire. Combien continuent d’entretenir en
eux des liens, qu’ils soient des griefs ou des honneurs avec leurs parents pourtant décédés,
ou avec des gens avec qui ils étaient en conflits ? Ce faisant vous entretenez en vous ces
conflits pourtant passés, fomentant parfois même des vengeances, imaginant scénarios sur
scénarios...

Libérez vous de tout cela pour pouvoir rencontrer quelqu’un d’autre qui est libre, ou qui a la volonté
ferme de se libérer, et avec qui vous allez pouvoir avancer sur cette merveilleuse voie du cœur qu’est le
chemin de la 4D.

                                                                                             
                                                                                             





 




Passer en 5D   



Pour accéder au règne divin, il est nécessaire de laisser derrière soi le règne humain, c’est-à-dire notre
partie humaine.

Qu’est-ce que notre partie humaine ?

Tout ce que nous avons vécu, traversé, expérimenté en tant qu’humanité depuis des milliers d’années
est contenu en chacun de nous : c’est notre héritage collectif.

Ce que nous avons appris par l’expérience, collectivement, et aussi durant notre chemin de vie
individuel, c’est cela la Connaissance. C’est ce que nous savons. Et cela n’a absolument rien à voir
avec ce que nous apprenons à l’école ou de nos ainés ou d’une source qui ne serait pas celle de
l’expérience.

Nous allons donc penser et agir à partir de qui nous sommes et de ce que nous savons, c’est-à-dire ce
nous avons expérimenté, ce que la Vie nous a appris, ce dont nous avons fait l’expérience
collectivement et individuellement. C’est cela qui constitue notre mémoire, nos archives, notre héritage
en tant qu’humain, qu’humanité.

Notre partie humaine se réfère à ce qui relève de cet héritage.

Tant que nous nous référons à ce passé commun de l’humanité pour agir au présent, notre référentiel
est l’expérience passée.

Pour évoluer et changer de dimension, il est nécessaire d’adopter un nouveau référentiel,
d’adopter de nouveaux comportements.

Prenons un cas réel :

Nous avons rencontré une femme qui a dans son héritage collectif, en tant que femme, la mémoire de
l’exploitation des femmes par les hommes. Autrement dit du patriarcat.

Elle est née après des générations de femmes qui ont expérimenté la trahison, la tromperie, l’abus, la
maltraitance, la violence, l’exploitation par les hommes. C’est son héritage collectif.

Dans son héritage familial, elle n’a pas d’exemple d’homme vertueux, respectueux des femmes. Depuis
son enfance, elle a toujours entendu ses aînées lui dire : “Méfie-toi des hommes. On ne peut pas leur
faire confiance !”. Méfiance, défiance. Elles décrivaient inlassablement des comportements négatifs,
projetant également sur les hommes leur propre négativité.

Les femmes de sa famille ont appris à faire sans les hommes. Ce qui était pour elles un moindre
mal.

Personnellement, elle a expérimenté un père puis un mari pervers dont les comportements vis-à-vis
des femmes et d’elle-même étaient pervertis. Ce qui n’a fait que confirmer et renforcer sa
défiance.

À l’instar de ses aînées, elle s’est également éloignée d’eux, préférant vivre seule que de vivre à leurs
cotés. Elle nous a partagé qu’elle entendait une voix dans sa tête qui lui répétait : “Mieux vaut être
seule que mal accompagnée.” Cela vous parle-t-il aussi ?
                                                                                             
                                                                                             
Cerise sur le gâteau, alors que ses aînées ont enfanté des filles, elle met au monde un garçon !

Cet héritage est son référentiel pour penser et agir au présent.

Alors, selon vous, qu’est-ce qu’elle pense des hommes ? Et comment est-ce qu’elle agit vis-à-vis
d’eux ? Et vis-à-vis de son fils ? Selon vous, est-ce qu’elle peut leur faire confiance ?

Cette femme est  en Chemin et nous a partagé que, depuis la naissance de son fils, elle ressentait une
grande et puissante énergie d’amour en son cœur.

Elle se sent tiraillée entre son héritage passé et ce qu’elle vit et ressent au présent, qui est totalement
nouveau pour elle. Elle perçoit qu’il y a dans cet amour quelque chose de précieux, qu’elle n’avait
encore jamais expérimenté, et souhaite le préserver.

Elle vient un jour à nous après avoir découvert et lu  notre site Internet, et engage un échange avec
nous en nous posant une première question :


      
      	Je suis tiraillée. C’est la première fois que je ressens un tel amour avec un homme, et cet
      homme est mon propre fils. Ne vous méprenez pas, hors de moi l’idée d’une quelconque
      relation de couple avec mon fils. Il ne s’agit pas de cet “amour-là”. Me comprenez-vous ?
      

      	Oui, nous te comprenons parfaitement. Les lois dites “œudipiennes”, qui intiment de ne
      pas mélanger les générations dans des relations amoureuses voire charnelles, sont bien
      vivantes en toi et en ton fils. C’est inconcevable alors de toucher les cheveux d’un jeune
      enfant pour les êtres reliés à l’Esprit. Tu parles ici de l’Amour Vrai, celui du cœur.
      

      	Oui, c’est cela que j’éprouve en mon cœur. Merci. Mais pourquoi alors je n’éprouve pas
      cet Amour Vrai avec mon mari ?
      

      	D’après ce que tu nous as décrit et de ce que nous percevons, ton fils est déjà en 5D. C’est
      ce qui te permet de ressentir avec lui cet Amour Vrai, qui n’est pas un amour affectif. Ton
      mari, lui, est en 3D et a des comportements du “côté obscur”. La seule chose qu’il peut
      te proposer de vivre de là où il est, c’est un amour perverti. Est-ce que cela te parle ?
      

      	Oui, tout à fait, oui... J’ai toujours l’impression que son  amour est conditionné à ce que je
      fais. Si je fais selon son principe de plaisir, il me dit qu’il m’aime, que je suis merveilleuse.
      Dans le cas contraire, non, il me jette un regard froid et réprobateur, puis me critique
      sévèrement. Au tout début c’était passionnel, il était enflammé, j’étais “l’objet de tous
      ses désirs”, il disait qu’il était “fou de moi”. Avec le temps, j’ai trouvé qu’il était de
      plus en plus possessif, emprisonnant. Il avait tendance à me rabaisser dans ses propos,
      allant même jusqu’à me faire croire que j’étais bonne à rien. Et là j’avais l’impression de
      voir mon père avec ma mère. Je me sentais humiliée. Quand je lui ai dit que je voulais
      divorcer,  il est devenu violent à mon égard et a fait tout ce qu’il pouvait pour me faire
      passer pour une folle.
      

      	Ton père était-il un homme similaire ?
      

      	Oui.
      

      	C’est souvent le cas en “premières noces”, on épouse un homme qui ressemble à son
      père, ou une femme qui ressemble à sa mère si l’on est un homme. On va vers ce que
      l’on connaît, une sorte d’héritage familial invisible et pourtant bien réel. Comprends-tu
      maintenant pourquoi tu ne peux pas vivre cette résonance de cœur avec un être perverti ?
      

      	Oui, il a le cœur noir. Il est dans la lignée des hommes de ma famille génétique.
      

      	Entrevois-tu le passage qui te permettrait de sortir de cette sorte de fatalité familiale ?
      Comment pourrais-tu voir les hommes autrement ? 


Elle plonge dans son silence longuement...


      
      	Êtes-vous en train de me dire qu’il faudrait que je trouve un homme en 4D ou en 5D ?
      

      	Nous ne t’avons rien dit, où as-tu trouvé cette réponse ?
      

      	En mon cœur... Mais... dans la réalité, un tel homme n’existe pas ! Je n’en ai jamais
      rencontré !
      

      	C’est bien avec de telles pensées que tu ne risques pas d’en rencontrer. Pensant ainsi, tu
      restes dans ton monde connu, dans ton passé, dans lequel tu risques de t’enfermer toute
      seule. Perpétuant ainsi ton propre malheur. Si un tel homme passait alors devant toi, tu
      ne le verrais même pas. Tu penserais de lui en le regardant : “Tous les mêmes ! Il est
      comme les autres ! Mieux vaut s’en méfier...”
      

      	Oui, c’est vrai... Vous voyez juste ici. Mais si je ne me méfie pas, je me remets en danger !
      Je vais encore me faire pigeonner ! Je suis obligée de me méfier ! C’est ainsi que je
      m’en suis sortie dans ma vie ! Je réalise aujourd’hui que c’est ce qui m’a permis de me
      protéger de tous les pervers que j’ai cotoyés dans ma vie personnelle et professionnelle. Si
      je retombe sur un homme comme cela, je suis morte !
      

      	Non, c’est le contraire, c’est vers la vie que tu iras alors en arrêtant de te méfier. Même
      si tu ne peux pas encore le voir. Continuons un peu plus loin. De par ton expérience et ta
      Connaissance, tu sais maintenant les reconnaître, ces êtres pervers, n’est-ce pas ?
      

      	Oui. Cela est vrai. Je sais maintenant qui est pervers et qui ne l’est pas.
      

      	Donc tu n’as plus besoin de te méfier, puisque tu sais les reconnaître, et choisir alors dans
      quelle direction aller. Une fois que tu les vois, ils n’ont plus de prise sur toi. Tu les as
      mis en pleine Lumière, et ils préfèrent rester dans l’ombre. Tu vois leurs manipulations,
      leurs comportements, leurs jeux de séduction, tu ne te feras plus avoir une nouvelle fois.
      N’est-ce pas ?
      

      	Oui, tout à fait...
      

      	Qu’est-ce qui te permettrait maintenant de reconnaître un homme vertueux, respectueux,
      aimant, etc. ? 


Elle replonge dans son silence, intensément...


      
      	Mais là vous me demandez de changer de référentiel ! Ce n’est pas mon référentiel ces
      hommes-là ?
      

      	Ah bon ?
      

      	Comment-ça ! Ah bon ?!
      

      	Décris-nous le, l’homme de tes rêves. En lui parlant directement comme s’il était en face
      de toi, en lui disant : “tu es...”
      

      	... “Tu es beau, ton cœur est pur, tu es intelligent, attentionné, subtil, sensible. Tu es
      toujours présent. Tu me comprends, tu comprends tout. Tu vois le monde comme moi,
      sans distorsion. Tu dis la vérité, tu chéris et défend la justice. Tu es incorruptible...” 


Elle continue ainsi sa description... Après un long silence, elle reprend la parole.


                                                                                             
                                                                                             
      
      	Je me rends compte que ces qualités sont présentes chez mon fils. Cela me rassure, car
      j’avais peur au fond de moi qu’il soit comme son père. Je prends conscience en vous
      parlant que j’ai toujours soutenu ces valeurs-là auprès de mon fils, dans son éducation.
      Étant d’ailleurs en désaccord avec son père qui ne le voyait pas ainsi, et qui projetait sur
      lui sa propre noirceur. Il disait même qu’il avait peur qu’il devienne “trop gentil, trop
      bon” et donc, de son point de vue, “un faible”. Alors que je vois bien aujourd’hui en le
      voyant grandir que mon fils est inébranlable et que son père est bien plus fragile, derrière
      son masque d’homme assuré...
      

      	Es-tu prête maintenant à  lâcher tout ton référentiel passé, culturel, social, familial ?
      Vois-tu pourquoi nous te proposons de lâcher ce référentiel ?
      

      	Non.
      

      	Eh bien parce que la majorité des personnes constituant ce référentiel expérimentent la
      1D, 2D, 3D, et le côté obscur. Et donc leur comportements sont ceux de ces niveaux de
      conscience, qui sont encore emprunts de négativité. Toi tu es en train de  faire le passage,
      consciemment, en 4D vers la 5D. Si tu te réfères encore à la 3D tu y resteras figée. Donc
      il est l’heure pour toi, comme on le dit en mathématiques, de faire un changement de
      repère, un changement de référentiel, et d’expérimenter les comportements de la 4D et de
      la 5D. Et donc d’aller à la recherche de gens comme toi et ton fils.
      

      	Ah ! Je comprends maintenant pourquoi vous m’avez dit “Ah bon ?” tout à l’heure...
      Ce référentiel, c’est le mien, c’est celui dont je rêve, il est déjà en moi et je le vois aussi
      en mon fils... et... en vous. 


Elle ferme les yeux et prend le temps d’intégrer tout ce dont elle prend conscience, là, ici et
maintenant.


      
      	Je me sens fatiguée d’un coup...
      

      	Oui, tu es en train de reprogrammer tous tes supports vibratoires. Hier, pour tenir debout,
      tu avais des renforts, tel un exo-squelette qui était comme greffé sur tes supports. Ils
      s’appelaient : “Méfiance”, “Défiance”, “Hypervigilance”, ... Tu es en train de les défaire
      et de les lâcher, pour laisser entrer en toi la vibration de la “Confiance”. Ne sous-estime
      pas l’effort énergétique et vibratoire que cela représente en toi. Oui, cela fatigue. Prends
      le temps de te reposer pour que les processus à l’œuvre en toi puissent se dérouler sans
      anicroche. Est-ce que tu peux percevoir en toi le différentiel énergétique entre la défiance
                                                                                             
                                                                                             
      et la Confiance ?
      

      	Oui. La défiance c’était dur et froid, rigide comme de l’acier. La Confiance c’est de la
      douceur, de l’ouverture, c’est plus proche de l’énergie d’Amour Vrai que j’ai en mon cœur.
      Et c’est cela que j’ai envie de vivre désormais. J’ai l’impression que je suis en train de
      changer de monde...
      

      	Sois la bienvenue dans le Monde Divin ! 


                                                                                             
                                                                                             



 




5D   



Nouvelle D.

Nouveau degré de liberté.

Nouvelle capacité de déplacement.

Après la 4e D qui est la liberté de choisir de ne plus souffrir, la 5e D, ce nouveau degré de liberté, c’est
la liberté de créer le nouveau.

Créer ! Nous y sommes. Le fameux pouvoir créateur dont tant de monde parle aujourd’hui.

Être en 5D ne nous fait pas perdre les agilités précédentes, ce n’est plus un “OU” qui est le terrain
privilégié de la 1 et 2D, la binarité, mais un “ET”.

Donc en 5D on a acquis tous ces degrés de liberté :


      
      	de déplacement dans l’espace concret (x, y, z),
      

      	
      de déplacement dans l’espace abstrait : 

           
           	la liberté de choix (choisir de ne pas souffrir, de choisir la vie)
           

           	la liberté de créer le nouveau. 


      


En 4D on fait le choix d’agir dans la direction de la vie, du Bien, du Beau, du Vrai, évitant les chemins
qui mènent à la perdition, ayant donc acquis assez de discernement pour identifier “le bien du
mal”.

En 5D on acquiert en plus la capacité de créer de nouveaux chemins, toujours en accord avec la Vie,
avec le Bien, le Beau, le Vrai.

On entre pleinement dans le domaine des idées : “J’ai une idée ! Nous pourrions créer cela pour
améliorer la vie de l’humanité sur Terre.”
                                                                                             
                                                                                             

Sur d’autres plans et niveaux de réalité, il y a des êtres qui arpentent l’Univers pour rechercher là où
la vie est possible. Ils seront alors en mesure ensuite d’y écrire de nouvelles pages, de créer de nouvelles
formes de vie, minérales, animales, végétales... et bien d’autres formes, que les terriens ne connaissent
pas encore.

Vous êtes-vous déjà demandé qui avait dessiné, créé les formes de vies de votre belle planète Terre ?
Darwin qui n’avait pas tous les éléments en sa connaissance pour élaborer sa théorie de l’évolution est
resté au niveau matériel.

Autrement dit :


      
      	En 4D on tourne les pages déjà écrites pour identifier celles qui sont des lieux de vie, et
      celles qui sont des lieux de mort. On apprend à revenir sur ses pas pour corriger les fautes
      et réécrire les pages mal écrites.
      

      	En 5D on sait identifier parmi les pages encore blanches celles où l’on pourra écrire une
      nouvelle histoire où la Vie est possible. 


La notion de cohérence apparaît.



Cohérence en toutes choses 

Un être en 5D est tellement en harmonie avec les fréquences les plus élevées de l’Univers qu’il
cherchera toujours la cohérence en toutes choses.

Des “plus petits” diront alors souvent de lui : “Qu’il est bien critique ! Qu’on ne peut rien dire avec
lui !”... Oui, car il fait souvent remarquer les incohérences dans les propos et les actes des autres, et
cela sans les “critiquer”, justement, au sens du dénigrement, juste dans un élan de les instruire, lui
étant à leur Service.

Ainsi nous avons pu observer un enfant de 4 ans, en 5D, dire à sa grand mère, qui oscille
entre la 1D et la 2D : “Ce n’est pas logique ce que tu dis là, Mamie !”, avec amour pour sa
grand-mère.

Elle, offusquée sans pouvoir comprendre en quoi ses propos ne sont pas logiques, et n’étant pas en
mesure d’entendre qu’un si petit enfant pouvait l’instruire sur ce sujet, finira par lui dire, sans
cacher son agacement : “Ah ! Mais tout ne peut pas être logique tout le temps !”... Eh bien
si.

Tout est logique, tout est cohérent dans l’Univers.

Tout le temps, et pas juste lorsque l’on a envie que ça le soit.

Même l’illogisme de quelqu’un qui ne l’est pas encore est factuellement logique pour celui
qui est logique. Car lui verra bien que l’autre n’est pas encore logique, et que donc c’est
logique que cet autre ne puisse pas comprendre encore tout ce que lui dira de logique et de
cohérent. Un être en 5D sera alors souvent décrié par les moins agiles comme étant “prise de
tête”.
                                                                                             
                                                                                             


Donc si vous voulez développer ce muscle mental qu’est le raisonnement logique, si vous n’avez-pas
compris le paragraphe ci-dessus, eh bien trouvez des jeux de logiques, résolvez des énigmes, etc. Nous
avons déjà donné 👉  des clefs ici, et  ailleurs.



Muscler son mental 

Certains vont à la salle pour muscler leur corps, les personnes en 5D préfèrent muscler leur mental
supérieur, leur capacité de réfléchir. Comme ils sont libres de choisir de ne pas souffrir, il iront
naturellement dans la direction... du jeu. Pourquoi souffrir lorsque l’on peut apprendre en
jouant ?

Des jeux dit de hasard, comme “les petits chevaux”, “le Monopoly”, “la roulette”, où seul un lancé de
dé permet de gagner une partie, les ennuieront bien rapidement. Des jeux aux règles tordues,
incohérentes et compliquées inutilement également. Il existe par exemple des jeux de société créés par
des gens encore loin d’être très cohérents, et qui inventent des jeux... qui sont “prise de tête” pour
quelqu’un en 5D.


      
      	🙋‍♀️ “Mais, ces gens qui inventent
      des jeux... Ils créent bien un nouveau jeu non ? Ne sont-ils pas alors en 5D ? Libres de
      créer le nouveau ?”
      

      	 La remarque est excellente... Allons regarder cela de plus près... 



Création ? 

Effectivement, quelqu’un qui créé un jeu de société a effectivement bien créé quelque chose, et il l’a
bien créé librement. Personne ne lui a mis une arme sur la tempe en lui disant : “Créé un jeu, sinon
gare à toi !”

Faire une telle création n’est pas forcément une création “en 5D”. Rappelons-nous qu’il s’agit ici de
créer quelque chose en cohérence avec l’Univers. Donc en cohérence avec les Lois de la Nature et de
l’Univers.

Prenons une image extrême. Quelqu’un qui créerait un jeu où il décide de changer les règles de base
des mathématiques, et décréterait dans ses règles que “2+2 = 5,3 et 3+3 = 56,9 et 1+1 =
104,98”, juste parce qu’il trouverait cela amusant ne crée pas en 5D. Quelqu’un en 5D
en lisant ces règles refermerait immédiatement ce jeu et irait chercher un autre jeu à sa
mesure.
                                                                                             
                                                                                             

La belote est un excellent exemple de jeu populaire qu’un être en 5D trouvera bien étrange et
absurde : la modification de l’ordre de la valeur des cartes lorsque la couleur devient l’atout (passant
de As, Roi, Dame, Valet, 10, 9, 8, .... à : Valet, 9, As, 10, Roi, Dame, 8,...) n’apporte rien au jeu
qu’une complication inutile, absurde, “prise de tête”. Il préfèrera jouer au tarot, ou d’autres jeux de de
cartes qui gardent la cohérence de l’ordre logique.

Il y a bien des “créateurs”, des artistes, des scénaristes de films, des peintres, des “scientifiques”... qui
créent de nouvelles œuvres, de nouvelles théories, mais qui ne sont pas en harmonie avec la cohérence
de l’Univers. Disons qu’ils s’entraînent ainsi à créer. Petit à petit, l’oiseau fait son nid. Mais ils ne sont
pas encore en 5D.


      
      	🙋‍♀️  “Mon  père  il  a  créé  son
      entreprise. Est-il en 5D ?”
      

      	Une entreprise ? Peux-tu nous en dire plus ?
      

      	“C’est une pizzeria.”
      

      	Est-ce quelque chose de nouveau ? Qu’a-t-il comme recettes ?
      

      	“Des recettes classiques, la margherita, la reine, la 4 saisons, la 3 fromages...”
      

      	Il a plutôt donc recopié un dessin existant déjà. Il a certes “créé son entreprise”, mais il
      n’a rien créé de nouveau. Quelle était son intention ?
      

      	“De gagner de l’argent. D’ailleurs il dit souvent qu’il n’en gagne pas assez, et cela le
      préoccupe beaucoup.”
      

      	Donc il n’est pas véritablement au Service de ses clients si son intention première c’est
      de gagner de l’argent pour son propre compte... En 5D, on est pleinement au Service,
      et l’argent n’est pas une fin en soi, c’est juste un moyen. Comme l’air que l’on respire,
      comme le feu qui nous réchauffe l’hiver, l’argent est une énergie comme une autre, et,
      comme dans tout système ouvert, elle se doit de circuler. 



                                                                                             
                                                                                             
5D et argent... 

En parlant d’argent, souvent les personnes en 5D ne sont pas du tout en bon terme avec l’usage que les
personnes en 1, 2, et 3D en font. Non pas par principe éducationnel ou dogmatique, mais
intrinsèquement.

Pour eux, la spéculation, l’idée même de spéculer leur donne mal au cœur, jusqu’à même avoir des
nausées s’ils insistent dans cette direction, pour essayer notamment de comprendre comment cela
marche (la spéculation, l’investissement, le crédit, les taux d’intérêt...). Impossible pour eux.
Devenir riche en investissant un trop plein d’argent pour gagner encore plus d’argent...
C’est une fractale insupportable pour eux, un geste absurde, involutif, destructeur... même
s’ils ne comprennent toujours pas bien de prime abord pourquoi ils n’y arrivent pas. Ils
observent pourtant que d’autres, les “verts” notamment, n’ont aucun problème avec cela, ce
qui sera pour certains d’entre eux une occasion de se sentir comme “handicapés”, “nuls”,
“inadaptés” dans ce monde. Un comble pour de tels êtres qui sont bien en accord avec
les Lois de l’Univers, mais somme toute logique dans une société qui ne les respecte pas
encore.

L’image de planter une pièce d’or pour faire pousser un arbre qui donnerait de nombreuses pièces d’or,
est totalement absurde pour eux.

Effectivement, cela est absurde pour un être qui est dans le Don et le Partage de voir des personnes
s’accaparer toujours plus pour eux-mêmes et ne rien donner.

Au niveau énergétique, imaginez le Soleil ne rien donner à la Terre de son énergie qu’il
crée.

“Désolé chère Terre chérie, je garde mon énergie, mon rayonnement pour moi, je vais l’investir dans un
bon placement énergétique ailleurs pour la faire fructifier pour mon propre compte. Tu
comprendras bien cela, tu es intelligente, hein ? J’ai trouvé un bon placement qui rapporte 20%
par an... D’ailleurs, en passant, je vais même te reprendre un peu de rayonnement que je
t’avais donné l’an dernier, finalement j’ai changé d’avis, je vais le placer aussi. Sans rancune,
hein ?”

Et voilà la Terre qui se retrouve dans le noir. Et le Soleil devient “une star” de la fructification
financière et énergétique... Une “star” ? Une “étoile” ? Pensez-vous que de telles stars qui
gagnent des millions et qui vont les placer dans des “paradis fiscaux” soient en réalité des
étoiles ?

Voyez-vous maintenant en quoi un “placement financier” est un acte contre la Vie ?

Il suffit d’observer la Nature et l’Univers pour en déduire les comportements conformes à la
Vie.

Le Soleil crée intrinsèquement de l’énergie, il la rayonne, il la donne inconditionnellement à la Terre et
aux autres planètes et à tout astre qui orbite autour de lui et qui sont ses enfants, sans en placer ni
spéculer un millimètre “ailleurs”.

L’argent est une énergie manifestée sous forme matérielle. Elle devrait circuler librement et ne pas
rester enfermée dans des coffres, dans des endroits qui ne sont en rien “des paradis”. La novlangue de
ces sombres personnages n’a pas de limite pour profaner des termes lumineux. “Ils osent tout, c’est
même à cela qu’on les reconnaît !”

Vous désirez “passer en 5D” ? Arrêtez donc de spéculer avec l’argent. Si vous ne comprenez pas
pourquoi après avoir lu cette démonstration, juste en regardant le Soleil, l’être le plus riche de tout le
système solaire vous donner “tout son or” à chaque instant sans avarice aucune, eh bien
c’est qu’il vous reste du chemin pour comprendre cette logique, pourtant bien simple, de
l’Univers.
                                                                                             
                                                                                             

Vous préférez peut-être les règles de “la belote” ? Des règles qui compliquent ainsi la Vie ? Eh bien
vous êtes bien loin de la 5D, car en 5D personne ne cherche à se compliquer la Vie, tout le monde
œuvre, bien au contraire, pour la simplifier.



Esprit Scientifique 

L’Esprit est rigoureusement scientifique. Ce qui lui permet de comprendre les Lois de l’Univers qui est
nombré et nommé.

Regardez les mots Science et Conscience pour remarquer qu’ils ont la même racine pour vous faire une
idée sur ce que nous énonçons ici.

Qu’est-ce qu’un esprit scientifique ?

Quelqu’un qui est bon en maths ? Pas forcément.

Quelqu’un qui a un métier dans le domaine de la science ? Pas forcément.

Il y a bien des gens qui ont un esprit scientifique sans le savoir, qui sont dans des métiers qui ne sont
pas rangés dans la catégorie “scientifique”.

L’état d’esprit scientifique est un état d’ouverture absolue, un état d’enthousiasme face à la
contemplation de l’Univers.

Un esprit scientifique fonctionne ainsi :


      
      	Il observe attentivement son environnement.
      

      	Il identifie les paramètres qui constituent l’environnement étudié puis les liens qui relient
      ces paramètres.
      

      	Il cherche à trouver une explication à ce qu’il observe, en se posant beaucoup de questions.
      

      	Il émet des hypothèses tout autour de cela pour trouver un sens possible, sans fermer de
      possibilité. Son ouverture est absolue.
      

      	Il élabore un modèle, une modélisation, pour pouvoir notamment en parler avec d’autres.
      

      	Cette modélisation il sait qu’elle est imparfaite et qu’elle évoluera avec le temps. Il la
      remettra donc en question très régulièrement, et surtout dès qu’un nouveau paramètre
      sera observé, analysé, il l’intégrera dans son modèle pour le faire évoluer. Parfois même
                                                                                             
                                                                                             
      il jettera le modèle, les hypothèses d’hier car elles seront totalement invalidées par ce
      dernier paramètre observé.
      

      	Remontez au premier point ci-dessus. 


Ce faisant, un tel être cherche à se rapprocher de la perfection. Beaucoup diront alors de lui que c’est
un perfectionniste, parfois avec admiration, parfois avec dénigrement, car le perfectionnisme peut
ennuyer bien du monde qui n’a pas cette même exigence de qualité.

Un tel esprit ne peut absolument pas être dogmatique. Il sera d’ailleurs très étonné de prime abord
lorsqu’il rencontrera des individus qui ne fonctionnent pas comme lui et qui brandiront leurs
dogmes, leurs certitudes, leurs “idées toutes faites” sur tel ou tel sujet, leurs croyances
sans jamais être en mesure de les remettre en question ni de se remettre, eux-mêmes, en
question.

Car cette mécanique scientifique qui commence à se développer avant la 5D, l’être qui fonctionne ainsi
se l’applique à lui-même constamment. S’introspectant ainsi pour se demander s’il agit
convenablement, s’il pourrait faire mieux, s’il n’a pas fait du mal à quelqu’un. Il recherche la cause de
ses problèmes d’abord en lui-même tout en étant conscient que les autres ont aussi leur part de
responsabilité dans cette équation.


Ils sont souvent très didactiques et pédagogues pour expliquer aux autres bien des choses, sur bien des
registres. Pleins d’enthousiasme pour expliquer aux autres ses découvertes, ils sont en joie dès qu’ils
ont l’occasion de partager, de transmettre.

En parlant de raisonnement scientifique, il est bon de souligner un chemin erronné que font beaucoup
de personnes, y compris dans de hautes institutions dites scientifiques, afin de le mettre en lumière et
de le corriger.

Beaucoup de gens fonctionnent de la sorte :


      
      	Ils imaginent un modèle. (ex : “La Terre est plate !”).
      

      	Ils cherchent ensuite des observations qui peuvent valider le modèle.
      

      	Ils l’affichent partout, écrivent parfois même une thèse en bonne et due forme. Ils sont
      souvent applaudis par beaucoup de monde pour cette “merveilleuse théorie !”, recevant
      parfois même des palmes académiques ou autres médailles de collèges émérites.
      

      	Ils laissent de côté toutes les observations et les faits bruts qui invalident le modèle, qui
      est démontré de ce fait erroné. Souvent en rejetant voire dénigrant ceux qui les apportent,
      visant leur personne sans opposer de démonstration formelle. (ex : “N’importe quoi !”,
      “Tu es un vendu !”, “Tu es resté au siècle dernier !”, “Tout le monde sait cela voyons !”,
                                                                                             
                                                                                             
      “💊”, “🤡”, ou au mieux : “Vous avez quoi comme diplôme ?”
      ou “Je ne suis pas d’accord avec vous.”, ce qui n’apporte pas d’eau au moulin de la science
      pour faire avancer la recherche.) 


Cela n’est en aucun cas un raisonnement scientifique, c’est une absurdité. Tenter de raisonner ces
personnes-là est souvent peine perdue, car ils ne sont pas en mesure d’écouter véritablement, ils
sont la pour convaincre les autres de leur propre modèle. Vaincre, convaincre, la guerre, la
3D.



Qualité 

Avec cette quête de perfection, l’être en 5D met la qualité sur un piédestal ; à ce plan
d’existence, la qualité prime en tout. Là où nous avons vu que la majorité est encore axée sur la
quantité.

La qualité des relations, la qualité des produits, la qualité du lieu de vie.

Ils se retrouvent sur ce terrain souvent avec beaucoup de “verts” qui apprécient souvent la qualité et
qui recherchent aussi la beauté et la perfection en beaucoup de choses. On entendra souvent dire
d’eux qu’ils ont des “exigences” ou des “standards” élevés eu égard aux standards de la
masse.

En 5D on ne cherche pas “le moins cher”, ni “le plus cher”, mais le produit de meilleure qualité. La
recherche du meilleur rapport qualité / prix est systématique lors d’un achat. Un être dans cette
attitude n’hésitera pas à passer des heures, des mois, à faire une recherche poussée pour trouver le
meilleur équipement pour un besoin particulier. Il ne s’arrêtera pas au “nombre de bons avis” sur un
produit (quantité), il commencera d’abord à regarder les avis les plus critiques, les plus détaillés,
ceux écrits par des esprits scientifiques, pointilleux, ou des connaisseurs qui ont une réelle
expérience.

Un avis type : “Super produit ! Convient tout à fait pour mon usage. J’en suis très satisfait. Je le
recommande.”, n’a aucune valeur à ses yeux car c’est l’avis d’une personne égotique “Moi, Je”, qui ne
parle en rien des caractéristiques et des qualités du produit. Il y en a pléthore de tels avis inutiles, si ce
n’est pour celui qui ne regarde que le nombre, en quantité, de gens qui ont aimé le produit. Comme la
masse ne s’intéresse guère à la qualité, ce nombre d’avis n’est qu’un leurre, une pollution même, pour
celui qui cherche la qualité.

Un avis de qualité attirera pleinement son attention : “Produit qui ne répond pas aux attendus. J’ai
mesuré l’ampérage de sortie personnellement et il est de 560mAh, loin des 2Ah promis, et six mois
après la batterie se décharge en un rien de temps. Passez votre chemin. J’ai trouvé tel autre produit
qui, lui, est au top.”

En voilà un qui parle la même langue que lui, et qui partage en plus un meilleur tuyau. Il est dans le
Don.

En 5D la Qualité c’est la Vie.


Alors “un pays où la vie est moins chère”... il passera son chemin. Mais ce slogan ne le cible pas, il cible
la masse qui ne cherche que la quantité, au détriment de la qualité.

                                                                                             
                                                                                             


Une vie simple 

En 5D on recherche une vie simple et agréable. Ce qui ne signifie pas simpliste, sans envergure. Non.
Bien au contraire. Un être en 5D sera souvent plein d’énergie juste à l’idée de réaliser de grandes
œuvres collectives qui nécessitent du doigté. Nous en reparlerons. Pour réaliser de telles œuvres,
afin de ne pas gaspiller ses efforts inutilement, il cherchera à se simplifier la Vie. Il saura
gérer sa propre économie énergétique, son écologie, exactement comme la Nature, qui ne
gaspille rien, qui recycle et n’épuise pas ses ressources, qui prend juste ce qui est nécessaire,
etc.


      
      	🙋‍♀️ “Économie ? Mais c’est un
      terme financier cela ? N’avez-vous pas dit que la finance était contre la vie ?”
      

      	Non, nous n’avons pas dit cela. Nous avons dit que la spéculation financière était contre la
      Vie. Attention à ne pas faire de raccourcis qui déformeraient nos propos. La “finance” fait
      partie des activités économiques et tout ce que gère l’économie n’est pas contre la Vie.
      Si on revient à la définition de “financer” cela veut dire : procurer les moyens nécessaires
      au fonctionnement de... Il y a différentes façons de financer. Et financer ne veut pas dire
      spéculer. Et “nécessaire” ne signifie ni superflu, ni s’accaparer plus que les autres à leur
      détriment. 


En 5D tout acte inutile est vain. Et un être en 5D est capable d’expliquer en quoi un tel acte est inutile
face à un “responsable hiérarchique ’vert’ ” qui tenterait de lui imposer (car “les verts” semblent
souvent aimer se compliquer la vie inutilement).

Si un être en 5D n’arrive pas à sortir d’un engrenage hiérarchique perverti et qu’il est contraint
d’agir ainsi inutilement, ce qui signifie autrement dit “qu’il agira contre ses valeurs”, eh
bien il développera de la souffrance en lui, des maladies, jusqu’à même possiblement en
mourir.



Ses valeurs ? 

Agir contre ses valeurs, pour un être en 5D, cela est dramatique car, comme nous venons de le dire,
cela pourrait l’emmener à en mourir.

“Nous n’avons pas les mêmes valeurs !”, diront les pervertis... Oui. Cela est vrai. Ils n’ont pas les
mêmes valeurs. Les leurs œuvrent contre la Vie, ceux en 5D sont celles de la Vie et œuvrent pour la
Vie.

Les “valeurs” ne sont donc pas juste une question de point de vue, non.

Les valeurs de la Vie sont en accord avec les Lois de la Nature et de l’Univers :


                                                                                             
                                                                                             
      
      	l’Incorruptibilité ;
      

      	La Justice et la Vérité ;
      

      	La Volonté ;
      

      	L’Acceptation ;
      

      	Le Courage ;
      

      	Le Don ;
      

      	Le Partage ;
      

      	La solidarité, l’entraide, le “faire ensemble”. On ne laisse pas derrière les plus petits, tant
      qu’il y a une brebis égarée, nous revenons ;
      

      	La Liberté en toute Responsabilité. Ce qui n’a rien à voir avec la liberté de “faire ce qui
      me plaît” en mode égotique, au détriment des Lois ;
      

      	L’économie, le recyclage des énergies, la circulation des énergies...
      

      	L’évolution ;
      

      	L’amélioration continue de soi ;
      

      	La perfection ;
      

      	... 


Les “valeurs” de la mort sont contre les Lois de la Nature et de l’Univers :


      
      	La corruption ;
      

      	Le s’accaparer plus que ce dont j’ai besoin ;
      

      	L’égoïsme, “moi d’abord, les autres on verra plus tard” ;
      

      	La compétition ;
      

      	L’esclavagisme ;
      

      	Les plus petits ? Qui s’en préoccupe des plus petits ? hein ? Qui s’en préoccupe de
      l’humain ? ah ah !
      

      	La liberté de faire ce que moi je veux ;
      

      	La spéculation, l’avarice, “tous les moyens sont bons pour se faire du pognon” ;
      

      	L’involution ;
      

      	Le gaspillage des énergies, la destruction des énergies ;
      

      	La destruction de ce que les autres ont fait de mieux que moi, si je n’arrive pas à me
      l’approprier ;
      

      	L’imperfection me convient parfaitement, je ne vais pas me fatiguer à faire des choses qui
      ne seraient pas “rentables” quand même !
                                                                                             
                                                                                             
      

      	... 


Soit tout l’inverse des valeurs de la Vie.

Oui, nous n’avons pas les mêmes valeurs.

En passant, l’incorruptibilité est un mot qui signifie l’inverse de corruptible. L’Esprit de Vérité est
incorruptible. Remarquez étrangement, que pour définir l’incorruptible, il est nécessaire de
définir le corruptible. L’Esprit Incorruptible existe avant toute autre chose. D’après vous,
pourquoi alors sa première qualité est-elle un mot qui se définit par son contraire ? De quoi
méditer.


Tout est paradoxe dans l’Univers.



Paradoxe, pensée complexe 

En 5D nous plongeons avec joie dans la pensée complexe, dans les concepts abstraits, dans les
paradoxes. Tout est paradoxe dans l’Univers.


Ce qui est paradoxal ici c’est que nous recherchons une vie simple et pourtant plus nous jouons avec
des notions et des concepts complexes, plus nous sommes heureux.



Équilibre instable 

En 5D nous recherchons les équilibres instables.

Les équilibres stable / instable, nous les avons déjà expliqués dans le chapitre sur les comportements
humains en 2D.

L’équilibre stable est enfermant pour un être en 5D qui a besoin d’une grande liberté de
mouvement.

Paradoxalement, en 5D nous sommes des piliers de stabilité.

Comment peut-on être stable dans l’instabilité ?


”Cela n’est pas possible !”, diront les êtres qui sont encore en 2D, et qui n’arriveront pas à les suivre
dans leurs raisonnements complexes.



Optimisation 

                                                                                             
                                                                                             
Un être humain en 5D cherche donc toujours à se simplifier la Vie, à optimiser ses gestes, sa gestion
énergétique, au bénéfice des autres qui sont autour de lui, qu’il intégrera toujours dans son équation,
étant pleinement à leur Service, avec joie.

Comme il observe que tout est en mouvement, un nouveau paramètre dans son système le fera
instantanément revoir l’ensemble de ce qui est organisé. L’ensemble du plan... Qu’il soit de petite
envergure, ou de très grande envergure.



Attentif aux autres 

Une nouvelle personne arrive dans son équipe ? Il passera du temps avec lui pour bien le
connaître et identifier comment l’intégrer au mieux et en cohérence avec ce qu’il est et
ce qu’il a envie de faire, afin qu’il trouve sa place et qu’il s’épanouisse dans cette œuvre
collective.

La première préoccupation d’un être en 5D c’est que chacun se porte bien, quitte à se sacrifier pour
cela à son propre détriment.

Il est donc la personne qui dans un groupe fera tout son possible pour que chacun y trouve sa place et
se sente à l’aise. Comme son empathie est grande, il sent lorsque tout le monde va bien et lorsque
quelqu’un, au contraire, souffre. Et il s’arrêtera alors dès qu’il le pourra pour se préoccuper de cette
souffrance. Il fera tout son possible pour la neutraliser, pour que cette personne retrouve le
sourire, la sérénité. Lui-même n’étant pas serein tant qu’un autre autour de lui ne l’est
pas.

Les êtres les plus évolués ne sont pas pleinement sereins tant qu’il y a un seul être en souffrance encore
à la surface de la Terre. C’est un long chemin alors pour eux d’arriver à prendre de la
distance, d’arriver à un détachement pour pouvoir vivre incarnés sur Terre avec assez de
tranquillité.

Pour celui qui souffre et qui reçoit ainsi tant d’attention, c’est bien souvent un geste encore si rare sur
Terre qu’il en sera bien surpris. Lui qui a plutôt l’habitude d’être molesté lorsqu’il montre un seul
signe de faiblesse. Parfois même il aura peur de tant d’attention, habitué au donnant-donnant perverti,
il se dira souvent que tant de gentillesse cache certainement quelque chose d’autre... et il pourrait
même alors refuser la main qui lui est tendue. S’il ne la refuse pas, il sera étonné de découvrir qu’il n’y
a effectivement pas d’attente de la part de ce bon samaritain en retour de sa gentille attention et de
son aide apportée.



Harmonie 

En 5D nous recherchons l’harmonie partout et surtout dans les relations interpersonnelles.
Pas de rapports de force ou de pouvoir. Ce qui compte c’est que tout le monde œuvre de
concert.

Le conflit insupporte alors, même si la confrontation est souvent nécessaire dans ce monde par nature
si négatif... Il fera tout son possible pour créer un environnement pour que le conflit n’y existe
pas.
                                                                                             
                                                                                             

Les “objecteurs de conscience” - étrange formulation pour désigner ceux qui ont la conscience la plus
éveillée de la planète - qui refusent de faire la guerre sont souvent des êtres en 5D. La société
encourage tellement la guerre que, du temps du service miliaire qui durait un an, les objecteurs de
conscience en prenaient pour deux ans d’un service social hors des murs des casernes. Voyez la perfidie
d’une telle contrainte, voyez comment ceux qui accompagnent les hommes vers le chemin de l’Amour,
vers la Liberté, sont remerciés !



Justice et Injustice 

En 5D, on est juste et vrai. L’injustice est insupportable.

Un enfant sera tellement énervé de tant d’injustice qu’il observera autour de lui, à la maison où ses
parents ne sont pas forcément comme lui en 5D (parfois en 1D ou 2D, avec un peu de chance en 3D, si
ce n’est du côté obscur)... idem pour ses frères et sœurs, cousins...

Tout est bien mélangé sur Terre, à l’image du jeu des 7 familles.

Les personnes en 5D sont encore très minoritaires, même si nous en observons davantage chez les plus
jeunes générations.


      
      	“J’aimerais une famille en 5D, la grand-mère, le grand-père, le père, la mère, le fils, la
      fille...”
      

      	“Pioche !”... Et tu pourras piocher bien longtemps. 


Donc face à l’injustice c’est la colère qui grandit en un tel enfant. Et la colère, dans cette société,
“c’est mal” de l’exprimer.

“Va dans ta chambre !”, diront alors souvent les parents, plutôt que de l’écouter expliquer en
quoi il a d’excellentes raisons de s’énerver face à des comportements injustes et souvent
perfides.

Sur l’échelle des consciences, voyez à quel niveau se situe la colère. Certains êtres n’y sont pas encore
vibratoirement, et donc s’imaginent au-dessus de ceux qui savent déjà exprimer et réguler cette
énergie. Rappelons-nous que l’émotion est une énergie en mouvement (en anglais emotion = energy in
motion)

“Ah ! Tu te mets en colère ! C’est mal. J’arrête de discuter dans ces conditions...”, une manière plus
adulte de dire : “Va dans ta chambre !”. Ce sont les paroles d’une femme en 2D à un homme en 5D
qui, poussé à bout (rapport de force de la 2D), essaie en vain de lui expliquer quelque chose par son
raisonnement logique... Peine perdue, la femme en 2D n’a pas accès pleinement au raisonnement
logique.


“Mais pourquoi donc ne me comprend-elle pas ? Il y a quelque chose qui cloche en elle, elle n’est pas
... normale.”, pensera t’il alors.

                                                                                             
                                                                                             


Boite à injustices 

Le monde est tellement injuste encore, bien déséquilibré de ce côté-là, qu’une mère en 5D a eu l’idée
pour son enfant en 5D de créer une boîte en bois dans laquelle il mettait sur papier toutes les
injustices qu’il observait et subissait à l’école quasiment quotidiennement de la part de ses camarades
et du corps enseignant.

Ils l’ouvraient régulièrement ensemble pour en parler, créant ainsi un cadre d’écoute et d’expression
libre pour que l’enfant puisse s’exprimer, évacuer ces tensions, et être également rassuré par une mère
en mesure de comprendre l’injustice que son fils observait.


Dans un monde majoritairement injuste, il n’est pas facile pour un jeune enfant “juste” d’être entendu.
Pour les autres, un monde injuste est en quelque sorte “leur normalité”, et donc ils ne voient pas “où
est le problème”.



Normalité ? 

Pour un être en 5D la normalité c’est la logique, la cohérence, toutes les valeurs de la
Vie.

Pour la masse, la normalité c’est ce qu’elle-même trouve “normal”, même si c’est illogique, la “loi du
plus grand nombre”, le “moi d’abord”...


      
      	🙋‍♀️ “Alors il y a “deux normalités”,
      “deux normes” ?
      

      	Nous pourrions le dire ainsi, mais s’il y avait deux “normes” il y aurait une incohérence
      car on ne nomme pas du même nom deux choses différentes. Donc non, il y a une norme :
      ce qui est conforme à la logique et à la cohérence de l’Univers. Et une anormalité :
      l’illogisme, l’erreur, l’incohérence, ce qui est non-conforme, etc.
      

      	“Mais l’Univers contient le tout, le conforme et le non-conforme ! Donc pourquoi y a-t-il
      quelque chose de non-conforme dans l’Univers qui contient les deux ?”
      

      	Excellente question ! Continue de te questionner ainsi, tu finiras par trouver le chemin
      qui te permettra de répondre par toi-même. Tout est paradoxe dans l’Univers.
                                                                                             
                                                                                             
      

      	“Donc s’il y a une norme, ceux qui sont dans cette normalité sont “normaux”, et les autres
      sont “anormaux”... Ce n’est pas bien gentil de dire à quelqu’un qu’il est “anormal”.
      

      	Ce n’est “pas bien gentil” si on le regarde sous cette perspective négative le fait de dire la
      vérité. C’est en cela qu’il est souvent bien difficile de dire la vérité et que nous disons que
      l’Amour et la Vérité ne sont pas là “pour être gentils”. Si tout le monde était en 5D et
      donc dans la normalité, en cohérence avec ce qui est conforme, alors tout le monde serait
      gentil avec tous les autres. La médisance, la méchanceté, tous ces comportements négatifs
      n’existeraient plus dans une telle communauté. Lorsque quelqu’un ferait une remarque
      à un autre pour lui indiquer un faux pas, il ne se verrait pas rétorquer négativement de
      “se mêler de ses affaires”, ou “qu’il n’est pas gentil”, non. L’autre le remercierait pour
      lui avoir fait remarquer cela, afin qu’il puisse parfaire son geste, parfaire son être. En 5D
      c’est normal de faire remarquer à quelqu’un avec amour qu’il fait n’importe quoi, qu’il va
      dans une voie qui n’est pas dans la bonne direction, puisque tout le monde à cet endroit
      de l’évolution cherche à aller plus haut, vers la divinité retrouvée, vers la 6D. En 5D nous
      recevons cela comme un cadeau. 


Face à une telle masse qui se pense “normale”, ce sont les hommes et les femmes en 5D qui sont
déclarés : “anormaux”, “atypiques”, “HP”, “zèbres”... Dans un monde de singes savants qui n’a pas
encore quitté le règne animal, il est naturel que l’on étiquette les hommes avec des noms d’animaux...
et voilà que les êtres les plus intelligents de la planète deviennent des phénomènes de foire,
auscultés sous des microscopes, des IRM cérébraux pour tenter de comprendre en quoi ils sont
“anormaux”.

Certains leur diront même “qu’ils ont un problème”, “que c’est mauvais pour leur santé de réfléchir
autant”, “que c’est pathologique”, “que leur cerveau est malade”, et “qu’un petit séjour en hôpital de
jour psychiatrique leur ferait le plus grand bien”, voire même qu’ils sont “trop intelligent pour être
heureux !”. Véridique !

“Quel monde absurde !”, se dira alors l’homme en 5D, qui se retrouve alors bien souvent dans un
monde dit Kafkaïen... De quoi devenir fou, lorsque l’on est sain d’esprit, dans un monde ... de
fous.

“Alors je ne suis pas fou !”, dira un homme en 5D en partageant ses pensées avec un autre homme en
5D ne comprenant pas pourquoi il ne pense pas comme la majorité de ses congénères, pourquoi il ne
les comprend pas toujours, pourquoi il n’est pas compris d’eux, etc... n’ayant pas encore conscience
qu’il y a un tel grand écart entre la 1D et la 5D. Il est donc vital pour sa santé mentale d’être
conscient de cette différence entre les êtres d’apparence similaire, mais intérieurement si
différents.



Haut Potentiel 

Vous avez peut-être reconnu ce qu’on dit souvent des “HP”, des Hauts Potentiels. Ce qualificatif
convient bien aux êtres qui sont à ce niveau-là d’éveil de leur conscience.

Leur conscience étant bien éveillée, ils ont en eux accès à un grand potentiel d’énergie qu’ils savent
                                                                                             
                                                                                             
rendre effective à bon escient, un haut potentiel de conscience. Puisque la conscience est pure énergie,
lorsqu’ils se mettent en mouvement, c’est rapide et efficace.

À l’image d’un avion de chasse qui attend sur un porte avion. S’il n’y a rien à faire dans un monde où
les Pinocchios s’agitent dans tous les sens, apprenant à jouer dans leur bac à sable qu’est leur planète
Terre, alors l’avion reste à l’arrêt, juste vigilant. Et dès qu’il y a un danger, dès qu’un Pinocchio risque
de se faire du mal, ou dès qu’il y a une œuvre à réaliser d’intérêt général, alors l’avion de chasse
décolle et la mission est vite effectuée.

“Vite fait, bien fait”. Là toute la puissance et l’intelligence se met en mouvement et cela peut
impressionner bien du monde qui serait en mesure de l’observer.

”Mais qu’est-ce que tu vas vite ! C’est déjà fait ?”

“Avec toi, c’est toujours vite fait, bien fait !”

Bien souvent ils agissent ainsi efficacement et rapidement passant sous les radars de ceux qui ne savent
pas encore voir, discerner. Et comme ils ne sont pas orgueilleux, que leur égo est en sourdine, maitrisé
par leur âme, eh bien ils ne se vantent pas. Une fois qu’ils ont terminé, ils retournent se reposer sur le
porte avion en silence en attendant la prochaine mission. Un véritable avion furtif qui ne fait aucun
bruit. Incognito.

C’est fait avec tellement d’aisance et en apparence presque sans efforts, puisque l’effort est mental et
donc invisible aux yeux des autres qui s’agitent, que bien des gens en déduisent alors qu’ils ne font rien,
qu’ils ne font pas efforts.


“Je ne sais pas comment tu fais, j’ai l’impression souvent quand je te regarde que tu ne fais
strictement rien et en même temps tes réalisations sont excellentes.”, dira un manager en 4D bien
étonné, à un de ses membres d’équipe en 5D.



Invisibilité 

Comme la plupart des chefs d’équipe et dirigeants ne sont pas encore en 4D ou plus, les personnes qui
sont en 5D ou plus passent souvent inaperçues dans les entreprises, les organisations. C’est un peu
comme si ces personnes n’étaient pas dans leur champ de vision, comme si elles leur étaient invisibles.
Si bien qu’elles sont souvent ignorées, non écoutées, non comprises voire même souvent
dénigrées.

Nous avons expliqué que quelqu’un en 2D ne peut pas imaginer ce qu’est un être en 5D, il le voit avec
ses yeux “en 2D”. Comme il ne comprend pas le raisonnement en 5D, il dira alors de lui “qu’il est
bizarre”, “qu’il raconte n’importe quoi”, “que c’est du vent”... c’est là qu’ils le dénigrent
alors.

Nous observons que lorsque qu’être en 5D s’exprime et fait des propositions à un tel groupe, soit cela
va dans leur sens et ils le prennent, soit cela ne va pas dans leur sens et ils le rejettent. N’étant pas
encore à ce niveau d’intelligence eux-mêmes, ils ne sont pas en capacité de prendre le poids et la
mesure de l’intelligence de sa proposition.

Quels que soient les efforts pour s’adapter à ses interlocuteurs, ce que dit la personne en 5D n’est pas
intelligible, pas accessible, pas compréhensible aux personnes moins évoluées en conscience. Comme
Jésus en son temps disait : “Vous ne me comprenez pas !”, aujourd’hui encore, il y a ceux qui
comprennent ce qu’il a dit, et ceux qui n’y comprennent rien, tout en pensant qu’ils comprennent
ce qu’ils lisent. Ils interprètent à l’aune de leur niveau de conscience ce qu’ils peuvent en
                                                                                             
                                                                                             
comprendre.

Cela crée alors souvent une incompréhension voire une exaspération chez la personne en 5D qui
observe ce groupe aller dans le mur sans écouter la voix de l’intelligence et de la sagesse... “C’est
absurde... cela n’a pas de sens” se dira t’elle. En effet, c’est incompréhensible et absurde à ses
yeux.

“Nous sommes les piliers de votre entreprise et vous nous empêchez d’exercer nos talents à votre
service... Vous allez dans le mur et vous ne nous écoutez pas !”, diront souvent en conscience ceux
qui, environ 4% des salariés de la génération adulte actuelle, tentent d’agir dans la bonne direction,
parfois identifiés “talents”, parfois non. Déçus, incompris, exaspérés, ils finissent par quitter ces
environnements absurdes, ces managers et collègues inconscients et ignorants qui les entravent...
Toute cette bêtise et cette ignorance qui leur ont fait tant de mal alors qu’ils étaient là
pour eux, pour le collectif, pour améliorer l’entreprise et son efficacité et son bien-être,
etc.

L’avion de chasse décolle et quitte alors définitivement et irréversiblement le navire, qu’il voit
déjà en train de foncer sur l’iceberg qui est juste devant lui. Cette fois, il ne reviendra
pas.

Beaucoup diront alors d’eux : “Il était ingérable !”, “Il avait un problème avec l’autorité”... Et s’il est
parti, épuisé, de plus en plus souvent en “burn out”  : “C’était une petite nature, il n’avait pas les
reins assez solides.”, “Le pauvre”, ... Un comble non ? Vu d’ici. Des êtres en 1 à 3D qui disent d’un
être en 5D qu’il est de petite nature...

En même temps certains collaborateurs seront soulagés de leur départ. Car la confrontation à leur
incorruptibilité leur était insupportable, du fait qu’eux-mêmes sont encore corruptibles et soumis, voire
des agents de la corruption. Effectivement, un être libre et incorruptible en 5D n’hésitera pas à dire à
son chef d’entreprise : “Tu as menti à ton client, tu as menti à tes investisseurs. Tu triches, tu ne
respectes pas la loi. Je ne te suis pas dans cette direction. Arrête d’engueuler tes salariés, contrôle tes
humeurs, comment veux-tu qu’ils soient efficaces s’ils ont peur de toi ? Lâche-leur la bride, laisse-leur
de l’espace pour respirer.” etc.

Des paroles incorruptibles et vraies, qui reflètent une intention d’action dans l’intérêt général.

Pourtant, à l’heure actuelle, dans la quasi totalité des entreprises, de tels comportements en 5D sont
impensables, inacceptables, inentendables, intolérables, et sont qualifiés d’irrévérencieux,
d’irrespectueux de la hiérarchie. Et si quelqu’un en 5D a l’idée de faire un procès devant la justice
pour expliquer en quoi un patron l’a licencié abusivement, harcelant ses salariés, alors que lui faisait
tout pour améliorer l’entreprise dans l’intérêt général, le juge lui dira tout simplement qu’il devait
juste obéir à son patron. Un système qui repose sur l’obéissance à des “verts”, entretenant  le joug de
l’autorité supérieure, ne peut aller que dans un mur. Regardez autour de vous, ce ne sont pas les
exemples qui manquent.

La suite ?

N’ayant pas encore le niveau de conscience ni l’intelligence et rejetant encore et toujours la faute sur
l’autre, ils ne comprendront pas pourquoi leur navire a coulé. Ce navire qu’ils ont sabordé
eux-mêmes.

”Laisse les aveugles guider les aveugles...”


Cette phrase prend tout son sens ici.

                                                                                             
                                                                                             


“HPI, HPE, douance, ...” blablabla 

La société a découvert récemment les différences de niveau d’intelligence hors des niveaux
d’instruction scolaire. Et que de nombreux êtres en 5D ne se réalisent pas du tout à l’école, du fait de
ce carcan obligatoire et uniforme qui est un crime contre leur Esprit. Nous observons que de
nombreuses personnes, bien orgueilleuses, se sont alors revendiquées “HP”, “surdouées”... Alors qu’elles
ne le sont pas. Ou elles ont inventé d’autres étiquettes (HP émotionnel, émotif talentueux, HP ayant
une double exceptionnalité, ...) qui s’éloignent du sujet principal. Il y en a pour tout le monde et pour
tous les goûts ! Ainsi tout le monde est content.

Nous sommes passés d’une rareté bien réelle, à des cas particulier et factuellement minoritaires à
l’échelle de l’humanité, à “tout le monde l’est’”.

Orgueil, quand tu nous tient !

Nous ne détaillerons pas ici ce phénomène et ces mélanges de genres, n’entrerons pas dans le piège du
“qui l’est ou qui ne l’est pas”. Cela n’ajouterait pas grand chose à ce que nous décrivons
ici.

Nous vous rappelons juste que le malheur de l’homme commence lorsqu’il s’imagine être ce qu’il n’est
pas. Et qu’en 5D on maitrise ses émotions, alors l’idée même d’un “Haut Potentiel Émotif”, décrivant
l’hyper émotivité des êtres en 2D, n’a donc strictement rien à voir avec l’intelligence des
HP...

Tout ce capharnaüm égotique et verbeux est encore une fois bien exaspérant pour les êtres en 5D qui
entendent : “Moi, je suis passé en 5D !”.

On “y est” ou on n’y est pas encore. Cela ne se décrète pas.

Imaginez quelqu’un décréter : “Je sais faire le grand écart facial !”, alors qu’en vérité il ne sait pas
encore le faire, n’étant pas assez souple. Puisque cela concerne son corps physique, c’est facile à
vérifier. “Vas-y, montre nous que tu sais le faire !”.

L’agilité de conscience en 5D étant quelque chose d’invisible, beaucoup peuvent se revendiquer de
savoir “faire un grand écart facial de conscience”. Bien malin serait celui qui pourrait lui demander de
lui démontrer cela...


Seuls ceux qui sont déjà en 5D ou plus peuvent percevoir si cela est vrai ou non.



Égo maitrisé 

En 5D on maitrise son égo.

Ce qui s’observe par une posture souvent en retrait, au calme, à distance, observateur.

Comme le personnage du roi Aragorn dans le Seigneur des Anneaux, qui, incognito, sous le
pseudonyme de Grandpas, sous une capuche pour voir sans être vu, observe du fond de l’auberge les
hobbits entrer bruyamment.

L’avion de chasse est posé sur le pont.

Et lorsque les cavaliers noirs arrivent pour chercher les hobbits, il passe sans hésitation à l’action. Il
sait ce qu’il a à faire et établit instantanément un plan de vol avec tous les paramètres qui sont là,
dans la situation présente. En quelques gestes rapides et efficaces, il met les hobbits à l’abri, les
protégeant alors qu’ils découvrent le mal, le monde des humains. Métaphoriquement les hobbits
sont tels de petits enfants naïfs, qui ne peuvent imaginer que des êtres puissent être aussi
                                                                                             
                                                                                             
méchants.



Grande puissance intérieure 

L’être en 5D a au fond de lui une grande puissance intérieure. Et de ce fait une grande
responsabilité.

Face à une injustice répétée inlassablement, il sait que s’il ne se maîtrise pas, il pourrait tuer d’un seul
coup la personne injuste, si bien que cette grande puissance intérieure peut aller jusqu’à l’effrayer.
Cette puissance intérieure est celle de sa propre énergie, de sa conscience si éveillée qu’elle
a actualisé une énergie telle que gare à celui qui irait le pousser au-delà d’une certaine
limite...

Le cas échéant, il refoulerait alors l’expression de sa colère, se sentant impuissant face à tant
d’injustice lui qui ne cherche pas le conflit, lui qui cherche l’harmonie, qui aime tant son
prochain.

S’il reste alors dans un environnement injuste sans être en mesure de maîtriser cette grande puissance,
cette immense énergie bloquée en lui, finira par le brûler de l’intérieur. Il se fera bien du mal jusque
dans son corps de chair en retournant sa colère contre lui-même.

Oser exprimer sa colère fait partie du chemin d’un tel être. Et là, lorsqu’il l’exprime, c’est la grande
surprise pour les autres.


Rappelez-vous de Jésus qui chasse les marchands du Temple, c’est une excellente illustration de ce que
nous écrivons ici.



Véhémence 

Face à des gens qui majoritairement ne comprennent pas ce qu’il dit, l’être en 5D appuiera parfois ses
propos avec véhémence, insistant pour que les autres le comprennent.

Ces autres lui diront alors souvent : “Pourquoi tu t’énerves ?”. Alors que lui ne s’énerve pas du tout.
Il pense alors souvent intérieurement que s’il s’énervait, ils n’aimeraient pas du tout être en face de lui,
du fait de sa grande puissance intérieure.


Face à ce genre de réplique, il finira souvent par ne plus rien dire. Choisissant avec parcimonie les
personnes qui savent comprendre ses propos et qui sont prêts à l’écouter.



Agilité - Improvisation 

                                                                                             
                                                                                             
En 5D on est souvent bien plus à l’aise avec l’improvisation qu’avec les calendriers répétitifs, figés,
qui nous enferment dans une routine, rarement adaptée au contexte situationnel empli
d’imprévus.

Paradoxalement un être en 5D est souvent à l’aise avec la planification d’un ouvrage complexe.
Conscient des contraintes matérielles et existentielles mouvantes, des paramètres inconnus au départ, il
s’adapte en temps réel pour identifier la voie la plus agile.

Il est conscient que certains sont perdus face à ces adaptations qui peuvent représenter à leurs yeux un
“flou artistique”. Pour d’autres il sera considéré comme un génie.

Une personne en 2D disait : “J’étais bien plus à l’aise avec Unetelle (du côté obscur), car avec elle
c’était clair, direct, cadré. Je savais ce que j’avais à faire. Avec Autretelle (5D), c’est moins carré, je
perdais un peu mes marques. Elle était fouillis, je n’arrivais pas toujours à comprendre ce qu’elle
voulait. Elle ne me donnait pas des ordres comme Unetelle.”

Autretelle était très appréciée par d’autres plus à l’aise avec l’agilité. Elle était à leurs yeux, sur ce
registre : “Efficace, claire, précise, organisée, pleine de ressources et sachant s’adapter face à
n’importe quelle situation.”

Deux mondes qui coexistent sans se voir, sans se comprendre.

Les méthodes d’organisation dites “agiles” qui se sont développées il y a déjà quelques années ont été
inspirées par des personnes en 5D car c’est leur fonctionnement naturel. Mais comme tout
le monde n’est pas à ce niveau d’agilité, elles ne conviennent pas à tout le monde. Donc
généraliser aux forceps cette manière de faire à tout le monde ne peut pas fonctionner
partout.

Ces méthodes reposent principalement sur la confiance et un être du côté obscur n’arrive pas à faire
confiance. Donc s’il décide de piloter une équipe avec une méthode dite “agile”, dans ses
mains cette méthode ne fonctionnera pas. Il la transformera en un organe de contrôle et
tombera souvent dans l’extrême inverse : le “micro management”, plus conforme à ce qu’il est
intrinsèquement.

L’agilité de conscience ne se décrète pas, on est agile ou on ne l’est pas.

C’est comme la souplesse du corps physique, certains sont très souples, d’autres sont beaucoup plus
rigides. Ces derniers ne s’essayent guère à faire de la gymnastique. Dans les arts de la pensée et de
l’esprit, c’est pareil, mais comme cela n’est pas visible, beaucoup s’imaginent être ce qu’ils ne sont pas
encore. Ils se retrouvent alors souvent en posture de difficulté, n’étant pas encore “assez souples”, dans
une équipe de gymnastes mentaux qui ont un esprit qui fuse à très grande vitesse : “à la vitesse de la
Lumière”, pourrait-on dire.



Qui peut le plus peut le moins 

L’être en 5D peut “voir” les êtres en 1D, 2D, 3D, 4D, 5D. Cela est plus difficile voire impossible dans
l’autre sens.

Nous l’avons déjà dit, on ne perd pas les degrés de liberté acquises, donc la personne en 5D connaît le
rapport de force et de pouvoir et va donc savoir s’adapter aux autres. C’est à celui qui peut le plus de
s’adapter à celui qui n’y est pas encore.

Comme un adulte qui doit s’adapter à un enfant, et pas l’enfant qui devrait s’adapter à un
adulte.
                                                                                             
                                                                                             

Bien que souvent un enfant en 4D ou 5D s’adaptera à un parent en 2D, qui lui imposera sa manière
figée de faire. C’est ce phénomène déjà décrit précédemment, qui conduit des êtres intelligents
sombrer du côté obscur.


Nous touchons là le concept de sacrifice.



Sacrifice 

En 5D sur Terre, un homme est pleinement au Service de l’humanité. Il dépasse même le Service pour
être dans le Sacrifice.

Altruiste à l’extrême, il se servira bien souvent en dernier. Lui qui est pleinement dans le
Don.

Ses actes seront toujours pour le Bien et l’intérêt général. Que ce soit sa famille, son entreprise, son
pays, puis le monde entier. Il ne perd pas de vue ces différentes dimensions, ces fractales de plus en
plus grandes.

C’est face à cette attitude qu’est née l’expression : “Trop bon, trop con !” de la part des êtres bien
égoïstes, qui observent ces êtres qui semblent à leurs yeux s’oublier eux-mêmes.

Il faudra effectivement quelques temps pour qu’un être en 5D apprenne à ses dépens que tout le monde
n’est pas comme lui sur Terre et qu’il y a des gens moins agiles que lui, égoïstes et méchants, et des
manipulateurs également, qui n’hésitent pas à lui mentir pour abuser de sa noblesse et sa largesse de
cœur...

Son discernement s’affinera d’années en années et il apprendra ensuite à savoir quand donner et quand
et à qui ne pas donner.

“On ne donne pas des perles à des pourceaux.”

“On ne donne pas à boire à un âne qui n’a pas soif.”

“Si une maison n’écoute pas ta parole, secoue ta robe et sors de cet endroit.”

De la douceur qui est sa posture naturelle, il renforcera sa fermeté pour arrêter de se faire
marcher sur les pieds par les pachydermes qui écrasent tout sur leur passage par leur densité
en 1D et 2D, uniquement dans le rapport de force ou par les jeux de domination de la
3D.

Étant dans un monde sans être de ce monde, l’être en 5D qui cherche l’harmonie dans les relations,
apprend à faire ces types de rapports, même s’il préfèrerait ne plus avoir à les vivre tellement ils lui
sont pénibles, arriérés, rustres...

”J’ai l’impression d’être dans un bac à sable avec des enfants qui se chamaillent pour un seau en
plastique. ’C’est mon seau ! C’est moi qui l’ai vu en premier !’ C’est pathétique...”, dira-t-il de ses
collègues pourtant adultes voire plus âgés biologiquement que lui...

Effectivement, c’est bien souvent la sensation d’un être aussi évolué sur cette belle planète
Terre.

Comme c’est lui qui s’adapte en permanence aux “plus petits”, qui ne le remercient guère, c’est alors
qu’apparaît clairement le Sacrifice.

D’abord souvent apprécié, voire “badé”, adulé même parfois, il sera par la suite hué, harcelé,
critiqué, martyrisé, crucifié, par ceux qui cherchent toujours la cause de leurs problèmes
                                                                                             
                                                                                             
chez l’autre. Soit encore une grande majorité de la population humaine. Ce n’est qu’une
fois parti que, parfois, certains se diront qu’il avait bien raison... une fois que c’est trop
tard.


Et cela fait plus de 2000 ans que cela dure... Et si l’humanité choisissait d’évoluer un peu ?



Abnégation 

L’être en 5D, minoritaire encore, posera des actes qui résoudront beaucoup de problèmes rencontrés
par le collectif dans lequel il œuvre. Ces actes seront souvent invisibles par les êtres moins
agiles.

Un exemple concret : un être en 5D s’occupe d’un jardin de manière intuitive, faisant
complètement différemment des précédents jardiniers. Il sera critiqué toute une année
pendant son œuvre sur ce terrain par ceux, en 2D, qui l’observent. Un an plus tard, le jardin
est bien plus beau et vivant que les années précédentes. Ces observateurs diront alors :
“Il est beau ce jardin, c’est vrai qu’il a beaucoup plu cette année !”. Sans se dire un seul
instant que c’étaient peut-être bien les méthodes, qu’ils ont tant critiquées, qui étaient
responsables de l’amélioration des lieux. Pas un merci, rien. Le jardinier en 5D repartira
vers d’autres horizons espérant qu’un jour quelqu’un comprendra et reconnaîtra ce qu’il
fait.

C’est cela l’abnégation. Agir pour le bien des autres sans que les autres puissent s’en rendre compte.
Sans reconnaissance.

Imaginez l’abnégation des êtres invisibles qui œuvrent sur d’autres plans et niveaux de
réalité pour l’humanité sans que les hommes puissent physiquement les voir. C’est un peu
la même chose pour certains êtres incarnés qui sont déjà à ce niveau d’agilité en 5D ou
plus.

Une femme en 3D avait compris que sa collègue en 5D avait des talents et un impact positif sur
l’entreprise. Elle lui dit : “Mais tu devrais le dire, tu devrais expliquer tout cela, tu devrais te mettre
en avant ! Revendiquer tout cela !” Plus orgueilleuse qu’elle, elle ne comprenait pas pourquoi sa
collègue ne s’en vantait pas plus. Des êtres qui ont maîtrisé leur égo sont effectivement des mystères
pour ceux qui sont encore pilotés par leur égo.



Le besoin “d’être quelqu’un” disparaît 

En 5D le besoin d’être quelqu’un disparaît. Nous ne sommes plus “quelqu’un”, plus “une étiquette”,
plus “un métier”, ou “un poste”...

“Tu fais quoi dans la vie ?” ... tellement de chose... non ?

Les autres diront “Je suis boulanger”, “Je suis commercial dans telle entreprise.”... Tellement réducteur
pour un être en 5D, qui est déjà parti explorer intérieurement en lui toutes les réponses qui viennent
suite à cette question : “Qu’est-ce que je fais dans la vie ?... Tellement de choses, ... Par où
commencer ? ”

                                                                                             
                                                                                             
Et en même temps, ce serait trop long, alors il fera comme tout le monde pour ne pas compliquer la vie
de son interlocuteur. Il pourrait lui répondre : “Beaucoup de choses, mais je vois bien que tu veux
savoir quel est mon métier, alors le voici.”

“Qui aimerais-tu être ?”

“Moi-même.”

J’aimerais devenir moi-même...


Étrange formulation qui pourrait arriver dans le mental d’une telle personne, et qui prendra sens sur un
autre plan de conscience, bien plus haut.



Au-dela de la dualité (1/2) 

Un être en 5D a accès à tellement de paramètres face à une situation donnée, qu’il dépasse la pensée
binaire, duelle en vigueur.

Pris à parti pour un camp ou pour un autre, pour des élections par exemple, l’être en 5D pourra dire
alors : “Mais je ne souhaite pas choisir un camp. Je ne suis ni pour l’un ni pour l’autre. Ni ’pro’
machin, ni ’pro’ bidule. Il y a des bonnes idées dans les deux propositions, et des moins
bonnes dans les deux, que je n’apprécie pas personnellement. Pourquoi ne pas se mettre tous
ensemble autour de la table et choisir les bonne idées des deux propositions ? Ce serait
mieux non ? Plutôt que de toujours choisir un camp ou un autre, ce qui ne résoudra pas le
problème...”



Vision systémique 

Doté d’un recul phénoménal sur les situations associé à une capacité mentale capable de gérer une
grande quantité d’information simultanément, sans oublier l’intuition qu’il sait écouter et
qui est toujours de bon conseil, en 5D un être prendra toujours le maximum de hauteur
pour rassembler le maximum de paramètres à intégrer dans “l’équation”, afin de choisir le
meilleur chemin pour avancer ou pour résoudre une situation-problème, individuelle ou
collective.

Nous appelons cela la vision systémique. Nous ne détaillerons pas ici ce terme, il y a déjà beaucoup de
personnes avec cette vision qui ont déjà bien expliqué cela.


Comme la logique, la vision systémique est un muscle mental qui se travaille.



Stratège 

                                                                                             
                                                                                             
Les êtres en 5D sont de fait souvent d’excellents stratèges. Capables d’anticiper bien des scénarios
possibles : “Si nous choisissons cela, alors il se passera probablement cela...”

Prenant en compte que les êtres figés en 3D ne font que répéter les mêmes gestes, il est effectivement
facile de “prédire l’avenir”.

Un jour deux collègues arrivent avec une idée et la soumettent à un troisième en 5D. Persuadés que
leur proposition pourrait permettre de convaincre leur boss et débloquer une situation
problème.

Le collègue en 5D leur répondra :


      
      	“Vous pouvez faire ce que vous voulez, mais voici comment le boss va réagir (description
      précise de la situation). Donc votre action ne mènera pas à ce que vous espérez, et elle
      créera en plus telle et telle difficultés supplémentaires.”
      

      	“Comment peux-tu savoir cela ? Non... Tu te trompes. Cela va marcher ! Nous en
      sommes sûrs !”
      

      	“Faites comme vous voulez, vous ne pourrez pas dire que je ne vous aurais pas prévenu.” 


Ils y vont et agissent comme ils l’entendaient. Ils reviennent le revoir après coup :


      
      	“C’est dingue, il s’est passé exactement ce que tu nous avais dit ! Il a réagi exactement
      comme tu l’avais prédit...” 


Eh oui... Et c’est ainsi que souvent ils observent les navires aller dans le mur, en ligne droite. Ils ne sont
même plus consultés, car souvent ils répondent :


      
      	“Vos idées ne marcheront pas, et je peux vous le démontrer.” 


Qu’y a-t-il de plus frustrant comme réponse ? Et comme rien ne vaut mieux que l’expérimentation
pour apprendre, il sera toujours très encourageant. “Allez-y ! Vous verrez bien !”


Et ils voient bien, oui...

                                                                                             
                                                                                             


J’aimerais tellement me tromper 

De ce fait, les personnes en 5D ont souvent “toujours raison”, et cela énerve bien du monde autour
d’eux.

”Toi tu as toujours raison hein ! C’est ça !?”

Eh oui...

Un jour deux amis en 5D discutent et se découvrent avoir vécu beaucoup de similarité dans leurs
chemins de vie. Ils abordent ce sujet et l’un des deux dit à l’autre :


      
      	“Si tu savais combien, juste une seule fois dans ma vie, juste une toute petite fois,
      j’aurais aimé me tromper ! Mais non...” 


Une autre personne en 5D le dit autrement, en observant avec sa vision systémique un scénario
catastrophe arriver :


      
      	“J’aimerais vraiment juste une fois me tromper !”  dans  l’espoir  que  ce  scénario
      catastrophe n’arrive pas, et que les gens impliqués et qui n’écoutent jamais rien, souffrent
      moins que ce qu’ils vont se prendre comme mur, droit devant eux. 




Oui, il n’est pas facile de voir que des gens filent à toute vitesse rencontrer leur propre malheur, alors
qu’il aurait juste suffit qu’ils écoutent, juste une fois, celui qui a, oui, effectivement, bien souvent
raison.



Bon sens 

Pour quelqu’un en 5D, tout cela n’est qu’une question de bon sens.

Pour les autres moins agiles, ils diront : “Chacun a son sens, c’est que nous n’avons pas le
même.”


Oui... le vôtre va dans le mur, mais si vous estimez que c’est votre “bon sens”, allez-y, prenez-vous le
mur, c’est ainsi que vous apprendrez.

                                                                                             
                                                                                             


Au-delà de la dualité (2/2) 

C’est ainsi, qu’au-delà de la vision binaire et dualiste, même “leur bon sens qui va dans le mur” est “le
bon sens”, car cela leur permettra d’apprendre par eux-même que ce n’était pas forcément le bon sens.
Tout est bon pour apprendre, toute expérience est bonne à vivre, même de se prendre
un mur. Le bon sens et le mauvais sens sont donc deux choix tout aussi bons l’un que
l’autre. C’est ainsi que le Bien et le Mal disparaissent au bénéfice de l’apprentissage et de
l’évolution.


Vous nous suivez ?



Sentiment de supériorité 

À force d’être entouré d’enfants qui se chamaillent, “la marmaille” peut attiser en lui un sentiment
désagréable de supériorité.

Pourquoi “désagréable” alors que certains s’en nourrissent de ce sentiment de supériorité (ceux qui
cherchent leur gloire notamment, ceux qui cherchent à dominer autrui) ?

C’est très désagréable pour un être en 5D, car il sent bien que cela n’est pas juste, et qu’il y a ici
comme une limite à ne pas dépasser. Quelle limite ? Celle qui le ferait basculer du côté
obscur. Et qui le ferait utiliser sa puissance et son intelligence supérieure pour son propre
compte, pour lui-même, pour son égo, et non plus au Service des autres, qui est le juste
Chemin.

En même temps, cette puissance nécessite d’être actualisée, exprimée, pour aller plus loin. Il aura
donc à trouver comment marcher en équilibre sur ce fil ténu - l’équilibre instable dont nous avons
parlé ci-dessus - tel un funambule, évitant de tomber du côté obscur.

Ainsi il pourra cultiver cette puissance qui lui sera nécessaire pour atteindre la 6D.

Notons ici que tous les comportements dits de “castration” (définis ainsi par les psychologues) visent à
réduire cette puissance vitale chez l’autre. Se libérer de ses castrateurs est ici essentiel pour se libérer
de ses chaînes et de leurs actes répétés à notre encontre et pouvoir enfin libérer les énergies en
soi.


Ceux qui rechercheront à développer cette puissance pour eux-mêmes ne pourront dépasser ce palier
sans s’autodétruire. Comment expliquer cela scientifiquement ?



Circulation de Lumière 

La Lumière est faite pour circuler. Sous forme incarnée dans un corps de chair, nous ne pouvons pas
manipuler une quantité illimitée d’énergie. Comme un avare qui voudrait remplir un coffre de pièces
d’or, à un moment donné son coffre sera plein. S’il veut encore y ajouter des pièces, il ne pourra plus le
                                                                                             
                                                                                             
fermer, et s’il force, les gonds du couvercle céderont. Le seul moyen s’il veut encore manier plus
d’énergie, plus de pièces d’or, c’est d’en donner aux autres. Ainsi, par ses mains, il pourra
faire circuler une quantité infinie d’énergie, recevoir des pièces tout en en donnant aux
autres.

La Lumière c’est pareil. Si on en accumule en soi juste pour soi-même, alors notre corps arrivera a une
limite. Et si on force, il y aura un coup de circuit, une rupture, un foudroiement. Pour dépasser la 5D
et arriver en 6D, il faudra alors faire circuler la Lumière pour la donner aux autres, ainsi notre
conscience pourra faire circuler de plus en plus de Lumière jusqu’à atteindre ce grand moment,
l’Illumination, la Révélation.

Nos gestes et nos comportements dans l’existence reflètent comment nous gérons les énergies en dedans
de nous, dans nos différents corps.

Quelqu’un d’avare, d’égoïste, d’égotique, qui prend plus qu’il ne donne, garde donc la Lumière en lui.
Il ne la fait pas circuler correctement encore.

En apprenant à donner dans l’existence, il fait le chemin intérieurement pour apprendre à faire ainsi
circuler la Lumière plus librement en lui, à travers lui. La recevoir et la donner. Ainsi, petit à
petit, le ruisseau de Lumière devient une rivière, puis un fleuve, puis peut se jeter dans la
mer...

Ne gardez rien pour vous !

Concernant l’illumination, c’est pour cela que nous recommandons de ne pas chercher cet état, mais de
parfaire son être, ses pensées, ses intentions, ses comportements. Et lorsque ce sera le bon moment,
alors l’Esprit pourra allumer le feu intérieur, et là ce sera un bel événement, qui arrivera alors
naturellement, au juste moment.

Certains pourraient nous dire : “Vous vous trompez, vous n’avez pas raison !”

Allez-y, faites votre propre expérience, vous ne pourrez pas dire que nous ne vous aurions pas
prévenus. Et nous serions réellement ravis d’apprendre que nous nous sommes, pour cette fois,
trompés. Nous aimerions voir tellement de monde découvrir la joie de ces retrouvailles
divines.



Faire l’amour 

Parler de castration nous amène naturellement à cet endroit. Nous pourrions parler de “sexe” mais ce
mot porte en lui tant de déviance, d’abus, de corruption, de perversité qu’il est à bannir de propos
sacrés. Bien des mots sont souillés, profanés, déformés, c’est pourquoi il est nécessaire d’en inventer
d’autres pour aller dans une direction lumineuse. Ce mot rustre n’a pas grand chose à voir avec cet
acte de faire l’amour.

Faire l’amour pour un être dont la conscience est pleinement éveillée est un acte sacré qui développe
une grande puissance en l’homme et en la femme. Pendant cette rencontre fabuleuse, les énergies
circulent dans le couple, et agissent sur bien des niveaux. Comme en 5D nous sommes dans le Don, la
résonance vibratoire agit ici à un niveau intense. La douceur et la volupté rencontrent la puissance et
la force. Chaque rencontre si intime est une nouvelle page à créer. C’est chaque fois comme une
nouvelle fois.

Les énergies qui se développent alors agissent comme une guérison, une régénération, un
rajeunissement des corps.

Les corps bien blessés de notre société actuelle par des rapports souvent bestiaux, violents et pervertis,
corrompus font, pendant ces moments-là, remonter bien des vécus souffrants. Ce qui transforme cet
                                                                                             
                                                                                             
acte en espace de travail thérapeutique et alchimique. Le couple qui en prend conscience traite alors
ainsi bien des blessures.

Lorsqu’il n’y en a pas qui remontent, alors la voie est libre pour une montée ascensionnelle vibratoire
qui ouvre les portes de plans et niveaux de réalité supérieurs.  Faire l’amour devient alors une voie
royale vers le divin.


C’est une énergie vitale, l’énergie de création.



Créativité 

Une fois ce pouvoir de création pleinement activé en l’homme, un être en 5D va chercher à l’exprimer,
à sa manière. Il n’arrêtera pas, ce serait pour lui mourir à petit feu. Comme un soleil qui ne pourrait
plus rayonner.

Petite anecdote en passant, relatif à faire l’amour, un homme ou une femme en 5D qui n’aura pas
l’occasion de faire l’amour régulièrement avec son conjoint trouvera d’autres espaces pour exprimer sa
créativité, et dans notre monde contemporain, cet espace est souvent le travail, l’entreprise. Il y fera
des heures supplémentaires pour le plaisir de créer, sans se préoccuper de savoir si ces heures
seront payées ou non, l’important c’est de créer. Donc si certains se plaignent que leur
conjoint rentre régulièrement bien tard, regardez la fréquence de vos rencontres dans la
chambre nuptiale, il y a peut-être un espace disponible à explorer pour créer quelque chose à
deux.

Un cuisinier en 5D nous partageait que lorsqu’il était jeune, faisant ses gammes dans un grand
restaurant, il avait accès à la cuisine - fort bien équipée - la nuit. Il y allait donc très souvent pour
mettre en oeuvre une nouvelle idée, créer une nouvelle recette. Chaque plat qu’il crée est une œuvre
d’art visuelle et gustative. Quelqu’un en 5D peut vivre une expérience de l’ordre de l’orgasme en
mangeant dans son restaurant.

La créativité peut s’exprimer dans tous les domaines, les arts, la science, l’organisation des opérations
collectives, les métiers, les manières de faire un geste, la recherche, l’écriture... Aucune limite, elle
s’exprime partout, tout le temps, dans tout l’Univers.



Co-Création - Ensemble 

Les personnes en 5D ont donc envie de créer et ils recherchent des personnes, comme nous l’avons dit
dans le chapitre précédent, avec lesquelles elles vont pouvoir vivre en résonance et co-créer de
l’énergie. Créer, c’est bien le sujet de la 5D.

Elles cherchent donc des personnes avec qui elles vont pouvoir co-créer.

Créer quoi ? Qu’importe ! En 5D ce n’est pas l’objet de la création qui importe, c’est créer qui
compte. Ce qui est recherché c’est de rencontrer d’autres personnes pour co-créer ensemble quelque
chose de nouveau, toujours avec joie et enthousiasme.
                                                                                             
                                                                                             

Leur grande intelligence, leur vision systémique et scientifique capable d’appréhender beaucoup de
paramètres simultanément, leur enthousiasme, leur énergie et leur efficacité, ils seront heureux de la
mettre en œuvre ensemble pour co-créer de grandes réalisations au Service du plus grand
nombre. On les retrouvera souvent à encadrer et orchestrer des grandes actions ou équipes,
pluridisciplinaires.

Cette quête s’observe souvent dès l’enfance ou l’adolescence où un tel être aimant beaucoup jouer avec
ses amis, cousins, cousines, organisera pour cela des jeux, des loisirs, entraînant et encourageant les
autres à y participer. Plus y participeront, plus il sera heureux, et plus tout le monde sera heureux plus
son enthousiasme grandira. Un projet collectif où il mettra son énergie sera toujours une belle aventure,
une belle réussite. Un accomplissement.

Quand plusieurs êtres en 5D, se réunissent pour œuvrer ensemble avec confiance mutuelle dans cette
même direction et avec ce même enthousiasme partagé, ils peuvent alors envisager des lieux collectifs,
de partage, d’entraide... Le collectif devient alors un espace de co-création, le support pour œuvrer
ensemble collectivement et individuellement.

Dans une telle communauté créative, rien n’est caché, rien n’est à cacher, puisque tout est créé dans la
joie pour tous. L’idée même de déposer un brevet, pour brider ainsi la circulation de la nouveauté, est
une absurdité sans nom quand on oeuvre à ce niveau-là de l’existence. Pour créer il est nécessaire
d’être libre, alors, en toute cohérence, les nouvelles idées sont tout aussi libres d’être partagées dans la
joie et l’amour.

Un monde de bisounours ? Oui... Dénigrez-le vous ? Vous êtes alors en 3D. C’est un excellent
indicateur pour vous auto-positionner.



Décider ensemble 

En 5D les décisions se prennent ensemble en utilisant spontanément ce que nous avons décrit
concernant l’esprit scientifique.

Si tout le groupe est en 5D, il n’y a point de rapports de force, point de rapports de pouvoir. Le groupe
recherche ensemble les options qui conviendront, là, ici et maintenant, dans le respect des
personnes présentes, dans la direction de la Vie, localement et globalement. Cela est tellement
reposant !


      
      	🙋‍♀️ Localement et globalement ?
      Qu’est-ce que cela signifie ?
      

      	Que nous décidons ce qui convient localement, ici, tout en prenant en considération la
      dimension globale de la Vie, sur toute la planète Terre et dans tout l’Univers.
      

      	Auriez-vous un exemple ?
                                                                                             
                                                                                             
      

      	Oui. Quelqu’un qui jette une bouteille en plastique dans la nature ne se dit pas : “Si
      tout le monde faisait comme moi, à quoi ressemblerait la planète Terre ?”. Il ne pense
      pas globalement aux impacts de son acte local. Voir en 2024 encore des gens qui laissent
      des déchets dans la nature après un pique-nique est une aberration, non ? Eh bien pas
      encore pour tout le monde. Ces pollueurs égoïstes se disent au mieux : “Je ne suis pas le
      seul à le faire, je ne vois pas pourquoi je me fatiguerais à ramasser, moi.”. Si on leur fait
      la remarque, ils pourraient répondre : “Vous êtes de la police ?”, car ils ne supportent
      pas qu’on leur fasse remarquer qu’ils font n’importe quoi, qu’ils ne respectent rien, ni
      personne. Et ils rétorqueront que c’est celui qui leur demande de respecter la nature et les
      hommes qui ne les respectent pas, eux. En 5D, conscients d’être unis à tous les autres et
      que nos pensées et nos actes inspirent tous les hommes et les femmes autour de la planète,
      eh bien nous prenons en compte tout cela pour chaque choix, chaque acte. 


Face à l’infinité des choix possibles, il y a souvent bien des options, des chemins ouverts devant nous.
Alors comment décider “au mieux” ?

En considérant ces paramètres :


      
      	Que chacun fait de son mieux.
      

      	Qu’il n’y a pas forcément de meilleurs choix, donc nous pouvons tester un chemin puis
      changer d’avis, sans se blâmer, si le résultat n’est pas convenant, faire demi-tour, choisir
      une autre voie.
      

      	Que tous les chemins sont bons, saufs ceux qui une fois empruntés nous privent de l’infinité
      des chemins possibles. Ne perdons jamais de vue la Liberté. 


Comme chacun cherche à ce que l’autre soit satisfait, à ce que l’autre soit bien, à ce que tous les
hommes de la planète, et tous les autres règnes également, eh bien nous envisageons globalement
l’impact de chacun de nos pensées et nos actes.

Ce n’est pas “moi d’abord, les autres on verra plus tard, si cela me convient moi”, non. Ce
raisonnement égocentré ne s’intéresse pas à l’autre.

En 5D c’est : “l’autre d’abord, qu’est-ce qui lui ferait du bien ? S’il est bien, alors je peux me servir
ensuite et partager cet instant avec lui. Sinon, que faire pour qu’il aille bien d’abord ?”

Si on voit quelque chose qui pourrait faire du bien à l’autre, on ne lui impose pas. On lui propose et
l’autre dispose. Imposer à l’autre est un crime contre son propre esprit. Comme l’autre est nous-même
et que nous partageons le même Esprit...

                                                                                             
                                                                                             


Mouvement conjoncturel 

En milieu professionnel en cette fin d’ère, ces collectifs, ces élans créatifs et fédérateurs, seront souvent
bridés par le côté obscur qui leur mettra bien des bâtons dans les roues : “Attention, danger en vue, il
pourrait bien prendre notre place celui-ci !”

Il y a un mouvement que nous observons et qui a commencé il y a quelques années tout en s’amplifiant
sensiblement au fil du temps, à savoir que les êtres en 5D, les “HP” quittent les entreprises. Ils se
retirent de gré ou de force et le bateau coule. Il y a des arches à construire pour un nouveau déluge en
cours, pour voguer vers un nouveau monde... en 5D. Il y en a des êtres qui sont concernés par ce
mouvement de retrait, qui sont sur ce chemin en 4D vers la 5D, consciemment ou inconsciemment.
D’autres non. Pour ces derniers, la vie continue comme si de rien n’était. Ce qui crée un
sentiment d’exclusion assez fort pour ceux qui ne comprennent pas pourquoi eux n’y arrivent
plus.

”Pourquoi ne puis-je plus supporter de retourner au travail, alors que mes collègues, eux,
oui ?”

”Pourquoi je ne peux pas aller passer mon Baccalauréat en dépit de mes excellentes notes, mes jambes
ne me portent plus, je ne peux plus y aller ! Que vais-je devenir ? Eux ils continuent leurs études...
et moi ?”

Courage et patience, amis, vous pourrez épanouir à nouveau vos talents dans un prochain
avenir.

Oui, les personnes qui souhaitent et agissent en harmonie avec les fréquences supérieures d’un monde
de respect sont comme “mise à l’écart” ou se mettent naturellement à l’écart des autres actuellement.
Prenez donc l’image d’une célèbre arche qui se préparait à voguer sur les flots d’un célèbre déluge.
Restez tranquillement à l’écart des turbulences d’un monde qui est en train de vivre un
nouveau déluge. Un déluge d’une eau céleste, d’une vague d’Amour et de Lumière, qui
nettoie en profondeur la planète de bien des noirceurs et les parties noircies des êtres qui y
habitent.

Ne vous précipitez pas dans une direction qui serait d’y retourner dans ces endroits que vous ne
supportez plus. Ne vous culpabilisez pas. Ne vous blâmez pas. Ce n’est pas un hasard ni un handicap,
non. Il s’agit de s’harmoniser avec une nouvelle conscience, de nouvelles fréquences, comme on
accorderait un instrument à corde sur une octave supérieure... Certaines cordes risquent de claquer si
elles ne sont pas assez résistantes. Cela demande du repos, de la tranquillité, de la patience. Écoutez
pleinement votre cœur, il sait ici parfaitement ce qui vous sera bénéfique. Faites ce que vous avez envie
de faire, avec enthousiasme. Ne faites rien si c’est ce que vous avez envie de faire. Oui, cette
formulation est amusante. C’est un art de ne rien faire dans un monde hyperactif. C’est un luxe
même.

Ne vous inquiétez pas du lendemain. Rassurez-vous, bien au contraire, tout va pour le mieux pour
vous.

Et pour les autres ? Chacun son chemin.

Nous l’avons déjà dit : un être humain figé en 3D, dans un monde qui s’éveille de plus en plus autour
de lui, se sentira de plus en plus menacé par les vibrations de l’amour, de la solidarité, de
l’enthousiasme à retrouver un mode de vie libre et souverain. Face à cette menace, ses comportements
pourraient devenir agressifs à l’encontre de ceux qui se libèrent. Donc restez à l’écart. Beaucoup ont
déjà identifié un ou plusieurs havres de paix. Ils choisissent parfois d’y être seuls, pour y vivre en
paix.

                                                                                             
                                                                                             


Constance 

En 5D, nous l’avons déjà dit, on est incorruptible.

Mais pas incorruptible juste une fois de temps en temps et corruptible lorsque cela nous arrange, non.
C’est tout le temps, constamment.

Tout comme la logique et la cohérence de l’Univers, ce n’est pas une fois de temps en temps, c’est tout
le temps.

La constance est une particularité observable chez les êtres en 5D. Sur bien des aspects de leurs
vie.

Une fois qu’ils ont acquis la constance sur une facette de leur vie, de leur être, ils ne font pas de retour
en arrière. Ils vont toujours de l’avant.



Tentations du Diable 

Sur leur Chemin, ces personnes - nous avons pu le vivre nous-même et pu l’observer chez d’autres
également - à un moment de leur vie, se retrouvent face à une ultime tentation : celle
d’utiliser leur pouvoir et leur intelligence pour leur propre compte. Telles les tentations du
Diable.

Ce moment-là permet de valider l’incorruptibilité de notre être. Il y a souvent un avant et un après ce
moment-là.

Vous connaissez peut-être cette expérience nommée “l’expérience de Milgram”, qui démontre la
soumission et la corruption de la majorité écrasante de la population. L’expérience démontre que 60 à
90% d’une population est prête à tuer quelqu’un juste parce qu’on lui demande, sous le regard d’une
autorité supérieure, en l’occurrence un simple homme en blouse blanche.

Un être en 5D découvrant les résultats de cette expérience se demandera : “Et moi ? Dans cette
situation... Jusqu’où serais-je allé ?”

Connaissant le protocole, il sait bien que si le jeu se présente à lui il ne se fera pas avoir. Mais la vie lui
apportera moult situations différentes qui lui permettront de valider pour lui-même s’il est bien
incorruptible.


      
      	🙋‍♀️ Donc s’il n’y avait pas de
      corruption sur Terre il ne pourrait pas y avoir de telles épreuves ?
      

      	Tout à fait, tu vois juste ici.
      

      	Donc là encore ce qui est considéré comme “Mal” est utile pour faire son chemin
      spirituel ? Donc la corruption œuvre, paradoxalement, pour “le Bien” ?
      

      	Oui, tu es bien à l’aise pour dépasser la vision dualiste de l’existence. 



Confiance 

En 5D une relation saine se construit sur la confiance, c’est un pré requis. Un tel être, qui est de
plus dans le Don, donnera donc de prime abord sa confiance à l’autre dans une nouvelle
relation.

S’il devait ne pas ainsi faire confiance de prime abord, il ne rentrerait alors jamais en relation avec
l’autre.

C’est ainsi qu’il se retrouvera souvent à ses dépens trahi par des personnes qui abuseront de sa
confiance. Comment ? Quelques exemples :


      
      	En racontant à d’autres des choses que la personne en 5D voulait garder dans l’intimité
      d’une relation de confiance amicale ou amoureuse.
      

      	En utilisant hors du contexte des phrases ou des mots qu’il aurait dit pour les retourner
      contre lui,  fomenter une diffamation contre lui,
      

      	Les délations, dénonciations d’actes pourtant bons, justes et généreux, mais officiellement
      “illégaux”, comme ceux qui se sont retrouvés dans des camps de concentration pour
      avoir accueilli chez eux des enfants pendant une célèbre guerre. Ou d’autres qui ont été
      dénoncés par leur voisin de nos jours pour des actes dits de “désobéissance civile” qui
      sont encore nombreux de nos jours. Ces comportements de “cafteurs” n’ont pas encore
      disparus de notre société. Ouvrez les yeux si vous ne les voyez pas. Ce ne sont pas les
      occasions qui manquent.
      

      	Une promesse non tenue.
      

      	... 


Une fois sa confiance ainsi trahie, l’être en 5D rompra la relation, souvent définitivement et
irréversiblement. Pas animé par la rancune, mais face au constat que l’autre n’est pas encore digne de
                                                                                             
                                                                                             
sa confiance et qu’il fera encore n’importe quoi avec et qu’inévitablement il se retrouvera dans des
situations délicates voire dangereuses à cause de l’autre.

Au fur et à mesure de ses rencontres et de ses mésaventures, il saura reconnaître à la première
poignée de main quelqu’un en qui il pourra faire confiance ou non. C’est une histoire de
vibrations.

D’autres en 3D, souvent du côté obscur, disent que “la confiance se gagne, se perd”. Rares sont les
personnes qui parlent ainsi qui arrivent véritablement à faire confiance, puisqu’elles commencent de
prime abord par être dans une posture de défiance vis à vis de l’autre. La défiance est une posture plus
agressive que la méfiance.

”Démontre-moi que je peux te faire confiance !”

”Démontre-moi que tu m’aimes !”

Signifie souvent pour eux :

”Fais d’abord ce que je te dis de faire, obéis-moi, et je saurais alors si je peux te faire confiance, si je
peux t’aimer.”

Mais l’obéissance n’est pas un gage de liberté pour un être libre en 5D. Qui verra bien avec le temps
qu’un tel être qui le met au défi sera un éternel insatisfait.

L’être en 5D pourrait lui dire alors : “Tu n’arrives pas à me faire confiance, tu n’arrives pas à voir que
je t’aime, alors je te quitte, je ne peux continuer à vivre avec toi si tu ne peux arriver à avoir
confiance... en toi-même. Bon courage ami ! Ta route est encore longue !”



Tout vibre dans l’Univers 

Il y a des gens qui ont du flair, de l’instinct, d’autres de l’intuition et il y a un autre moyen de capter
des informations subtiles et invisibles avec les yeux : un accès au champ vibratoire.

C’est un des  sens de l’Esprit qui s’affine, qui permet de percevoir les vibrations de son environnement,
notamment celle des autres et leurs intentions. C’est ainsi qu’en grandissant ils sauront rapidement à
qui ils ont affaire rapidement.

Ils pourront alors avertir bien des personnes qui n’ont pas encore accès à ce sens-là. Les personnes en
2D notamment, qui souvent leur diront : “Mais non, cette personne est charmante ! Tu vois le mal
partout ! Tu es paranoïaque !”

Charmante, oui... La fable du corbeau et du renard n’est jamais bien loin. Ceux qui n’ont pas accès au
vibratoire aiment souvent tellement être charmés de beaux compliments, qu’ils ne voient pas le
manipulateur avancer avec ses gros sabots.

”Laisse les aveugles...”

Encore une autre explication de cette phrase. Quelqu’un qui n’a pas ce sens de capter les intentions des
autres est effectivement aveugle sur ce terrain-là.

C’est ainsi qu’un individu en 5D ayant accès au vibratoire est très à l’aise pour percevoir les intentions
véritables des gens, au-delà des apparences, au-delà des sourires, au-delà de ce qui est dit. Il détecte
naturellement les fausses notes sur un plan subtil.

”J’ai comme des antennes pour repérer ces personnes-là.”

Imaginez un monde où tout le monde pourrait percevoir ainsi les mensonges, les manipulations, un
monde où aucune intention ne pourrait être cachée. Un monde de transparence et d’authenticité
absolue. Êtes-vous prêts à vivre dans un tel monde ?
                                                                                             
                                                                                             


Sur ce registre vibratoire, c’est commun aujourd’hui d’entendre parler de “ monter en vibration”,
c’est effectivement une nouvelle direction de déplacement qui vous permettra d’arriver “en
5D”.



Sens de l’Esprit 



Nous avons décrit ici 👉  les différents sens de l’Âme et de l’Esprit, qui sont des sens
subtils additionnels aux 5 sens du corps de chair.



Prescience 

La créativité est une capacité qui permet d’aller chercher dans une dimension subtile une information.
Cette dimension nous pouvons l’appeler, en correspondance avec la linéarité du temps terrestre, “le
futur”.

En plus de savoir analyser et donc prédire l’issue d’une situation d’après les comportements réactifs
prévisibles des gens, qui est une certaine manière de prédire le futur, il y a cette autre capacité de
prescience qui se développe chez les personnes qui s’entraînent à créer.

Elles peuvent se projeter dans le futur, en imaginant comment la société pourrait évoluer si elle
continuait des recherches scientifiques dans telle direction, ou si elle décidait de densifier les villes
encore ou au contraire de décentraliser les capitales pour faire des villes plus nombreuses et plus
petites. C’est ainsi que l’on dira de certains qu’ils étaient des grand visionnaires.

Cette capacité s’appelle la prescience.

Est-ce que cela signifie que le futur est pré-écrit ? Non, car le futur est affaire de choix présent. Un
choix posé en 5D est un acte créateur d’un chemin nouveau favorable à la Vie, donc devant nous se
présente toujours l’infinité des chemins possibles.

Une société majoritairement en 3D est figée sans avoir encore cette capacité, cette agilité, donc pour
une telle société l’avenir est prévisible et nous pourrions dire que son futur est pré-écrit, puisque, tels
les Shadoks, elle répète inlassablement les mêmes gestes. Deviner l’avenir d’une telle société est alors
un jeu d’enfant pour un être en 5D. C’est de fait assez difficile à vivre pour lui en ces temps bien
sombres, car cela fait depuis bien des années déjà qu’il perçoit que cette société va dans le mur à
grande vitesse, et qu’il est en mesure de voir que cela va secouer fort. Ça secoue déjà bien et
nombreux sont ceux qui sont en perte de repères. C’est bel et bien l’Apocalypse qui se déroule
sous leurs yeux, au ralenti pour eux, car le temps s’écoule si lentement sur cette planète si
dense...


      
      	🙋‍♀️  Sur  “cette  planète” ?  Y
      aurait-il donc d’autres planètes où la vie serait possible ?
      

      	Oui, beaucoup d’autres, et dans plusieurs Univers même. 



Univers parallèles 

Certains qui se sont intéressés déjà à ce sujet ont peut-être déjà lu ou entendu qu’en 5D on prend
conscience de l’existence d’autres Univers. Des Univers dits “parallèles”, qui ne sont pas si
lointains.

Comme vous l’avez compris, toute l’humanité n’est pas encore “en 5D”, au sens de leur
agilité de conscience. Donc nous pouvons ainsi observer qu’il y a plusieurs “mondes” qui
cohabitent sur la même planète Terre. Car à chaque D la manière d’appréhender et de
voir cette planète est différente. Ceux en 1D ne peuvent imaginer la vie d’un homme en
5D. L’inverse est possible, puisqu’il a tout expérimenté. Qui peut le plus, peut le moins.
Nous y reviendrons plus loin. Donc on peut dire qu’il y a des mondes parallèles sur Terre
qui ne se reconnaissent pas, des gens qui se côtoient sans se reconnaître, presque “sans se
voir”.

Nous avons croisé sur notre chemin des personnes qui ont, de plus, la capacité de voir, de leurs yeux,
des êtres dans les forêts que les autres ne voient pas. Des lutins, des farfadets, des elfes, et d’autres
créatures, qui vivent donc parmi nous. Certains même vont plus que les apercevoir, ils
dialoguent avec eux. De quoi découvrir un monde plus grand et sortir petit à petit d’un monde
rationnel et matérialiste, de croiser ainsi des terriens qui ont de telles capacités, de tels
dons.

Pourquoi tout le monde n’a pas de tels dons ?

Un clairvoyant qui voit ces créatures en permanence disait :

”N’imaginez pas que cela est un cadeau, car ils sont présents partout et c’est vraiment dérangeant
parfois de les voir m’observer. Imaginez sous votre douche, ou dans votre lit...”

Les dons s’activent pour certaines personnes car cela leur est utile pour leur mission d’âme sur Terre,
reste alors à savoir laquelle pour ceux qui se retrouvent ainsi sans en être encore pleinement conscient,
au sens d’en avoir retrouvé la mémoire dans cette vie incarnée, de cette célèbre “mission” dont
beaucoup de gens parlent aujourd’hui. Certains êtres humains n’ont pas d’autres mission particulière
que d’évoluer, de gérer leur propre karma, de nettoyer leur âme de ses noirceurs... Ce qui est déjà en
soi une mission des plus importantes, et toute l’humanité les remerciera un jour pour en avoir fait le
chemin.

Il y a des personnes en 5D qui n’ont pas encore ces dons de voir ces plans invisibles aux yeux des
hommes. Ce n’est pas une fin en soi. Il faut savoir y aller petit à petit, car notre société très
matérialiste aurait bien du mal à accueillir d’un coup cette réalité sans devenir folle, sans avoir peur
également.

Nous avons aussi rencontré des personnes, et nous-même le vivons aussi, qui ont pu “se retrouver
ailleurs”, eux-mêmes dans un autre endroit, le temps d’un instant.

Notamment une jeune fille qui avait fait un malaise vagal lors d’une prise de sang, elle perd
connaissance et quelques instants plus tard, ramenée à elle par l’infirmière, elle ouvrira de grands yeux,
                                                                                             
                                                                                             
fera un grand cri, et pleurera de longues minutes... Elle partagera plus tard à quelqu’un de confiance
en mesure de l’entendre : “Je me suis retrouvée ailleurs, dans une voiture décapotable,
cheveux aux vents... J’étais si bien ! Cela était tellement réel ! Si bien que lorsque je
suis revenue à moi “ici”, j’avais l’impression que ma vie “ici” était moins réelle que celle
“là-bas”.”

Une autre nous partagera qu’elle se voit piloter des vaisseaux spatiaux dans la région de
Sirius.

Une autre encore s’effondrera en larme, en apercevant sur Internet des photos qui montrent des
intérieurs d’habitations qui n’existent pas sur Terre, peut-être des “vues d’artistes”, sur lesquelles
étaient également indiqué “Sirius”... Sans arriver à en savoir plus pour elle-même...

La vie sur Terre est tellement difficile qu’il est peut-être bien préférable de ne pas se rappeler en
continu qu’on est effectivement ailleurs en même temps en train de vivre une belle vie...
Nous aimerions alors probablement quitter au plus vite cette, pourtant si belle, planète
Terre.

Nous vous parlons de ces différents exemples pour vous dire qu’il n’y a pas que des êtres “extra
terrestres”, qui n’habitent pas sur Terre, canalisés par des médiums. Il y en a qui sont parmi vous,
incarnés sur Terre, qui sont aussi conscient d’exister ailleurs, simultanément, sur d’autres plans
et niveaux de réalité. Et, non, ces gens-là ne sont pas fous. Ils sont souvent bien ancrés
sur Terre. Car s’ils ne l’étaient pas, effectivement, ils ne pourraient pas avoir accès à ces
informations. Sans avoir une immense ouverture d’esprit, ils tomberaient eux-mêmes dans la
folie.

Si vous pensez qu’ils sont fous, alors ils ne vous en parleront pas. Car ils savent, eux, que vous n’êtes
pas encore prêt à les entendre, ils savent alors que vous les traiteriez de fous, et que vous risqueriez de
les faire aller consulter un médecin qui aurait vite fait de les interner en hôpital psychiatrique, sous
camisole chimique et des rendez-vous hebdomadaire pour leur expliquer que ce qu’ils racontent est
faux, qu’il faut qu’ils redescendent sur Terre, qu’ils sont perchés, qu’ils sont barrés, etc. Ce qui est
exactement l’inverse de ce qu’ils ont envie d’entendre lorsqu’ils vivent ce genre de révélation, lorsqu’ils
découvrent de leur propre vécu qu’effectivement il existe bien un monde bien plus grand que
cette toute petite existence dans un corps de chair sur cette merveilleuse planète qu’est la
Terre.

En 5D d’autres plans et niveaux de réalité se dévoilent ainsi petit à petit, nous découvrons que nous
vivons simultanément sur différents plans et niveaux de réalité. Un nouvel équilibre est alors à
trouver.

Pour être en mesure de les percevoir, il est nécessaire d’avoir au préalable une ouverture d’esprit la
plus large possible.

Comment faire ?

Nous vous invitons juste à considérer que tout cela soit possible, que toutes ces choses “invisibles”
soient vraies, jusqu’à ce que vous puissiez démontrer qu’elles ne le seraient pas. C’est la
meilleure gymnastique mentale que nous ayons trouvé pour nous-mêmes afin de faire face à ces
réalités.

”Si vous ne me croyez pas lorsque nous vous parlons de choses terrestre, comment allez-vous nous
croire lorsque nous vous parlerons des choses célestes ?”


Aujourd’hui nous vous invitons à arrêter de croire, même si cela n’est pas bien facile lorsque l’on est
encore dans cette manière de voir le monde, en 3D.

                                                                                             
                                                                                             


Souveraineté 

Beaucoup parlent de nos jours de reprendre sa souveraineté. Ce n’est pas un hasard, c’est une grande
vague de Lumière qui accompagne l’éveil de l’Humanité depuis 2012 qui amène beaucoup de personnes
à vouloir se libérer de l’oppression de systèmes devenus bien totalitaires.

Vous l’aurez compris, ces systèmes totalitaires et corrompus qui pullulent sur la planète participent
bien inconsciemment à l’œuvre de la Lumière qui a pour effet de pousser les gens à se
libérer.

Prenons l’image d’un électron qui tourne autour d’un noyau dans un atome. Disons qu’en 1D il est au
plus proche du noyau et en 4D au plus loin du noyau, et pour retrouver sa souveraineté, il doit
s’extraire de cette dernière orbite et devenir un électron libre, ouvrant alors les portes de la 5D et
au-delà.

Retrouver sa souveraineté signifie être totalement libre et donc totalement responsable de sa vie dans
ce monde.

Dans l’expérience de Milgram déjà citée, ce jeu macabre s’arrête lorsque l’on dit trois fois “Non” à
cette autorité supérieure mortifère.

Nous avons observé qu’il y a souvent sur un tel cheminement de libération trois portes qui se
présentent, trois portes où nous devons affirmer avec douceur et fermeté un beau “Non” face à un
choix contre la Vie.

Un être en 5D est un être Libre et Responsable. Et cette liberté peut faire bien peur à bien du monde,
à commencer par ceux qui ont bâti leur pouvoir sur l’exploitation des masses, les figeant dans la 3D en
entretenant savamment toutes leurs peurs. C’est ainsi que les personnes en 5D se retrouvent la cible des
êtres du côté obscurs.



Ciblées par le Côté Obscur 

Les personnes qui font preuve d’une telle intelligence sont souvent repérées et approchées par des
“verts” qui tenteront de les mettre dans leur camp, c’est à dire de mettre leur intelligence à leur
service, préférant les avoir avec eux que contre eux. S’accaparant leurs services pour eux au lieu qu’ils
œuvrent pour l’intérêt collectif. Il arrive alors ainsi que des personnes très intelligentes se retrouvent
bernées par des machinations subtiles de ces experts en la matière. Certaines basculent même
corps et âme du côté obscur alors qu’initialement elles n’étaient pas parties dans cette
direction.

L’histoire de Darth Vador est un bon exemple d’un homme très intelligent et initialement “bien parti”,
qui se laisse séduire par le pouvoir, puis bascule du côté obscur...

Les âmes ainsi avancées sont soumises à des épreuves à la hauteur de leurs capacités. Car pour pouvoir
accéder pleinement au pouvoir créateur, et créer un monde favorable à la Vie, il est bien naturel de ne
pas utiliser un tel pouvoir dans la direction opposée, pour sa propre gloire et sa propre puissance, qui
mènerait à la destruction et la mort.

Si le côté obscur n’arrive pas à les corrompre, alors il tentera tout pour détruire cet énergumène
incorruptible. Harcèlement, diffamation, procès injustes, pièges en tout genre pour le décrédibiliser
aux yeux de son entourage, afin qu’il se retrouve isolé... etc.
                                                                                             
                                                                                             

Nous ne connaissons pas de contre-exemple dans nos rencontres. Si vous avez eu la chance de
vivre une vie sans encombre tout en vous reconnaissant “être en 5D” en lisant ces pages,
n’hésitez pas  à vous rapprocher de nous, nous serions enchantés de connaître votre chemin de
vie.



Souffrances ? 

Nous voyons à travers ce long chapitre qu’une vie en 5D sur cette belle planète Terre n’est pas de tout
repos. C’est l’occasion de vivre bien des souffrances, comme bien du monde ici-bas nous
direz-vous.

Quelle est la posture d’un être en 5D face à la souffrance ?

On l’accepte.

Quand on refuse la douleur, on ne la transforme pas, on est en 3D.

Quand on accepte la douleur, alors on est en mesure de la transformer, on est en 5D.

Donc tous les médicaments chimiques qui ont pour objectif d’anesthésier la douleur, même si
l’intention paraît louable, empêche un travail intérieur initiatique qui permet de faire face à la cause
profonde de la douleur qui permet alors de la neutraliser. Ce travail, non rémunéré, est le véritable
sens de ce mot.

À l’image du travail qu’une mère et que son enfant font lorsque l’enfant sort du ventre de sa mère. Les
femmes qui refusent l’anesthésie pour vivre pleinement cet acte naturellement, vivent alors un moment
intense et initiatique.
Cela demande une immense volonté d’accepter la souffrance, de plonger en soi pour aller la comprendre
et la neutraliser. C’est un travail similaire à faire pour faire face à ses peurs profondes, viscérales. Le
travail canalise et crée une immense énergie, une immense puissance personnelle. Refuser la souffrance
ne permet pas d’y accéder.

Ce qui ouvre une direction de réflexion quant à ce “travail” rémunéré au bénéfice de quelqu’un d’autre
que vous, qui exploite votre propre énergie pour son propre compte, en vous soumettant à des ordres
injustes et abscons bien souvent, ne vous donnant en compensation que quelques miettes sous forme
d’argent qui ne vaut pas grand chose. Cela fait souvent souffrir oui...

Dans quelle direction, fort de cette connaissance que nous vous partageons ici, allez-vous désormais
continuer de “travailler” ? Vers la 3D ou vers la 5D ?


C’est votre choix. À vous de choisir où vous allez poser chacun de vos pas, chacun de vos
actes.



Agir - Poser un acte en 5D 

Nous avons parler d’agir à plusieurs endroits de ce chapitre, mais qu’est-ce qu’agir ?

En 3D et moins, la plupart de ce que les gens pensent et font lorsqu’ils disent “agir”, sont en fait des
programmes répétitifs, habituels, ou des réactions, des oppositions, des révoltes, programmés pour
                                                                                             
                                                                                             
chercher un coupable, etc.

En 3D on n’agit pas, on réagit,  souvent contre quelqu’un ou quelque chose.

Réagir c’est refuser que la Lumière entre en soi.

En 5D on agit. Agir c’est faire un choix réfléchi, et non une réaction.

À quoi cela ressemble-t-il de faire un choix conscient ?

On se tourne d’abord à l’intérieur de soi, pour y réfléchir, intérieurement, mouvement qui permet de
s’ouvrir afin que la Lumière entre en soi, pour associer la Lumière intérieure avec la Lumière
extérieure. On rassemble ainsi tous les éléments disponibles, tous les paramètres disponibles, et on
évalue la situation. On élabore alors moult hypothèses en évaluant les conséquences possibles. Et on
choisit, en pleine conscience, et donc en pleine responsabilité, puisque ayant pu entrevoir les
conséquences de nos choix et nos actes dans l’existence, l’acte que nous allons poser, que nous allons
faire.

”Posons tous les éléments sur la table.”, peut dire spontanément un homme en 5D qui est en train de
rassembler mentalement, oralement, ou par écrit, devant lui tous les éléments qui pourrait l’aider à
prendre une décision.

Choisir en pleine responsabilité ? Oui, car on ne peut pas se cacher et dire : “je ne savais pas qu’il
allait se passer cela...”, ce serait un mensonge et une insulte à sa propre intelligence à ce niveau-là. Bien
entendu, un imprévu est toujours possible, un paramètre inconnu peut toujours s’ajouter dans
l’équation en cours de route.

Quelqu’un qui réagit, découvre souvent seulement après coup les conséquences de ses choix et
agissements, cela ne retire en rien sa propre responsabilité. Même s’il pourra dire, avec authenticité et
sincérité : “Je ne savais pas qu’il se passerait ce qu’il s’est passé.”

Poser ainsi un acte en conscience, requiert de l’individu une liberté totale.

La Liberté est indissociable de la Responsabilité.

Ceux qui revendiquent la Liberté d’expression, le Libre arbitre, ne peuvent occulter de revendiquer
également la pleine responsabilité de ce qu’ils vont exprimer, choisir de faire ou de ne pas
faire.

”Je m’en lave les mains.”

Regardez pourtant dans cette société combien de personnes se déchargent sur l’autre de la
responsabilité de leurs actes. Combien de “lois” injustes protègent bien des agissements qui ont des
conséquences désastreuses sur le monde, les hommes, l’environnement, les autres règnes... Combien
se pensent “au-dessus des lois” ? Ou les écrivent eux-même afin de tirer la couverture à
eux...

”Je m’en lave les mains.”

Un grand lavement est en cours, oui. Où chacun va se retrouver face à sa propre Responsabilité, face
aux conséquences de tous ses actes, tous ces moments où chacun “s’en est lavé les mains”, tout en
salissant son entourage.

Vous désirez vivre dans un monde en 5D ?

Eh bien c’est en posant des actes véritables, en pleine conscience, en pleine Liberté et Responsabilité,
dans le Respect et l’Amour de l’autre, dans le Partage et le Don, pour le bien-être de tous et de tous
les règnes, qu’il se bâtira, d’acte en acte. Depuis vos pensées immatérielles les plus pures jusque
dans la matière la plus dense, pour l’illuminer. Car c’est ainsi que fonctionne le pouvoir
créateur.

Si vos intentions ne sont pas pures, vous construirez briques par briques un monde dense à leurs
images. Vous désirez un exemple ?

                                                                                             
                                                                                             
Regardez autour de vous !

Si vous ne faites pas l’effort de réfléchir avant de poser un acte, quel sera quel sera le monde que vous
construirez ?

Regardez autour de vous !

Si vous vous laissez envahir par vos émotions au lieu de les maîtriser au moment de poser un acte, quel
sera le monde que vous construirez ?

Regardez autour de vous !

Si vous vous révoltez contre l’autre, et que vous entretenez cet égrégore guerrier qui vous agira au
moment de poser un acte, quel sera le monde que vous construirez ?

Regardez autour de vous !

Si vous accusez toujours l’autre de tous vos malheurs, si vous subissez la vie en pleurant, quel sera le
monde que vous construirez ?

Regardez autour de vous !

Si vous faites l’effort qu’une fois de temps en temps, comme le dimanche uniquement du temps où les
gens allaient à la messe tout en retournant faire comme si de rien n’était le lundi suivant, quel sera le
monde que vous construirez ?

Regardez autour de vous !

Vous voulez un monde de Respect, d’Amour, de Paix ? Eh bien réfléchissez avant de penser,
réfléchissez au lieu de réagir, réfléchissez bien avant de poser chacun de vos actes.

Vous voulez un nouveau monde en 5D ?

Eh bien il est nécessaire de penser différemment d’hier et d’agir différemment aussi, de vous
comporter différemment, à chaque instant, à chaque respiration, tout le temps, à temps
plein.

Regardez derrière-vous dans ce dossier de la 1D à la 3D, tous ces comportements qui ne changeront en
rien le monde dans lequel vous vivez. Regardez chez vous lesquels vous continuez de faire, avant de les
regarder et de les critiquer chez les autres. Si vous continuez de les entretenir, quel sera le monde que
vous construirez ?

Regardez autour de vous !

Si vous choisissez de changer vos propres comportements, de neutraliser ces vieux réflexes, ces vieux
démons, d’adopter les comportements vertueux de ceux qui sont déjà devant vous, en 4D ou 5D ou
plus encore, oui, il y en a sur Terre qui sont déjà en 6D et en 7D - cela est notre cas sinon nous ne
pourrions humblement écrire ces chapitres, nous n’avons pas l’orgueil de parler de ce que nous ne
vivons pas, de ce que nous ne sommes pas - alors vous construirez, briques par briques, pas à pas, acte
après acte, un monde merveilleux en 5D dont vous rêvez tant, dont nous rêvons tant également,
auprès de vous.

Nous le construisons déjà. Et vous ?

Ceux qui y sont déjà pourront vous le décrire. Nous vous le décrivons dans nos écrits et nous
continueront à le faire.

Que dire encore sur les actes en 5D, dans ce monde de Paix, d’Amour et de Créativité ?

Qu’une telle action est totalement imprévisible, puisque nouvelle.

Qu’une telle action est toujours au Service de la Vie.

Qu’une telle action ne peut que faire du bien à toutes les formes de vie qui vous entourent.

Donc, en toute logique, elle ne peut pas “faire du bien” aux formes de mort, aux formes ténébreuses
qui vous entourent, à ceux du côté obscur, ou ces parties du côté obscur qui ont infiltré les
êtres qui vous entourent. Celles-ci sont éblouies par ces belles vibrations, ces rayons de
                                                                                             
                                                                                             
Lumière. Ces rayons leurs sont insupportables, au plus haut point, à l’image des vampires des
légendes, qui ne vivent que la nuit et dorment tout le jour, désintégrés par les rayons du
Soleil.

Donc non, vous ne vous ferez pas que des amis, vous en perdrez même beaucoup “des amis”, si vous
choisissez la Lumière. Vous n’aurez plus beaucoup de “followers” non plus.

Seuls ceux qui sont déjà sur le chemin de la 4D et en 5D seront frères et amis, tous ensemble dans ce
monde en 5D. Les autres, vous ne leur ferez pas de bien, ils chercheront à vous nuire, à vous
détruire, à vous diffamer. Ils seront jaloux, ils ne vous comprendront pas puisque vos actes
ne sont pas prévisibles pour eux, ils diront de vous “que vous faites n’importe quoi”, ils
tenteront de vous remettre dans leur propre chemin, qui va dans la direction opposée, ils
terniront votre réputation... La ténèbre ne peut engendrer que la ténèbre. Retenez bien
cela.

Oui, dans un monde où la majorité entretien un monde obscur, avec leurs pensées et leurs actes en 3D
ou moins, la minorité Lumineuse est exclue.

La Solitude fait partie du Chemin vers ce monde actuellement, tant que peu de gens y
vont.

Choisissez votre monde.

Celui en 3D ou celui en 5D.

Vous avez le choix.

Vous avez toujours eu le choix.

Les deux ne peuvent pas cohabiter dans un même lieu, dans un même être, dans une même
pensée.

Que dire encore sur une action en 5D ?

Qu’une telle action est toujours toute petite. Elle est comme une petite brique que vous ajoutez à votre
demeure. C’est ce que nous-même faisons chaque jour, plusieurs fois par jour, dans notre demeure,
dans notre havre de paix. Et nous pouvons vous assurer que le monde en 5D est des plus agréable à
vivre, des plus merveilleux à vivre. Nous y vivons en Paix et en Vérité et nous y vivons l’Amour, à
chaque respiration.



Se déplacer en 5D 

Comment se déplace-t-on en 5D tout en étant incarné sur Terre dans un monde dense ?

Nous avons vu que l’axe de déplacement de la 4D c’est le pouvoir de se déplacer dans l’espace en
s’identifiant à un autre point de vue que le nôtre, avec notre attention.

En 5D on se déplace sur l’axe de l’amour. L’Amour est une vibration, qui anime toute matière, qui
aime toute matière. Se déplacer sur cet axe est un déplacement vibratoire vertical, comme sur une
échelle.  Une ascension.

Plus vous aimez, plus vous pouvez monter vers des plans lumineux, des sphères lumineuses, des
mondes lumineux.

En 5D en montant sur cet axe avec amour pour son prochain, on découvre alors vibratoirement
l’Amour Inconditionnel. Cette dimension vibratoire qui permet de percevoir alors que “le monde est
déjà en 5D”. Que notre manière de voir le monde et d’appréhender la réalité ne dépend que de notre
propre niveau vibratoire. Aimer se découvre être la seule raison d’être véritable. Le reste n’est alors
qu’accessoire.
                                                                                             
                                                                                             

On comprend alors la puissance de ces simples mots : “Aimez-vous les uns, les autres”.

Oui, il n’y a que cela à faire.

Et pour décupler cette mobilité sur l’axe de l’Amour, voyez le pouvoir immense qu’est celui du
Pardon.

Si vous restez rancunier, si vous cherchez la vengeance, si vous attendez réparation... vous resterez
bloqué dans la 3D.

Les peurs aussi figent en 3D, nous l’avons déjà évoqué. C’est la peur qui verrouille la capacité à aimer
pleinement. La peur se protège de la chaleur de l’amour, nous fige dans un monde froid, frigorifique,
congelé, dur comme de l’acier.

En plus de l’attention, pour se déplacer sur cet axe de l’Amour, nous utilisons notre intention.
L’intention de s’ouvrir à plus grand que nous, avec humilité, à un amour incommensurable, à un
monde infiniment plus grand.

Alors vous pourrez vous mouvoir sur cette échelle vibratoire et visiter les plans les plus magnifiques, les
plus harmonieux et puissants de la création.

C’est pour cela que nous vous disons régulièrement de cultiver une intention pure, une
pensée pure, car c’est le meilleur moyen de découvrir cette 5e dimension, et plus encore.
Jusqu’à arriver ”en 6D” et découvrir pourquoi nous avons appelé notre site  ”École des
Consciences”.
                                                                                             
                                                                                             





 




6D   



Une nouvelle D.

Celle-ci est au-delà des conceptions humaines terrestres.

Les hommes et les femmes qui y ont plongé sont encore bien rares.

Les mots choisis dans ce chapitre ne vous suffiront pas pour y plonger pleinement. Seule l’expérience
intérieure pourra vous en apporter cette Connaissance, en pleine conscience.

Enfin libre ! Dans un grand mouvement vertical, une grande expansion, une grande libération, nous
découvrons en nous une immense puissance, inimaginable...

Nous trouvons en nous la réponse à cette grande question qui intrigue et divise tant l’humanité
actuelle et cela depuis des millénaires : “Est-ce que Dieu existe ?”

Oui, Dieu existe bel et bien, et c’est Moi.

JE SUIS DIEU

En 6D nous devenons la divinité.

Ici nous nous rendons compte alors de l’absurdité de ceux qui divinisent Dieu, qui le dessine comme
étant un être lointain et inaccessible. Alors qu’il est là, les pieds bien sur Terre et en toute chose, et
que c’est en l’Homme qu’il peut se rappeler qu’il est Dieu, se rappeler qui est Dieu, ce qu’est Dieu...
Qu’il a besoin de l’Homme pour renaître, que c’est bien lui le Fils de l’Homme, tout en
étant son Père l’ayant créé, et que par nature il est Esprit. Le Père, le Fils et le Saint
Esprit.

Nous découvrons alors un nouveau monde, un Monde Divin, le Royaume de Dieu et La Vérité se
dévoile alors.



Je Suis... 

“JE SUIS VÉRITÉ ;

JE SUIS DIEU ;

JE SUIS L’AMOUR DIVIN...”

Et les mots ne sont pas écrits assez grands sur cette page pour les dire. Ils apparaissent en nous
comme une grande Révélation, vibrante et implacable, résonnant en nous et dans tout
l’Univers.

La puissance créatrice infinie est palpable. Nous pouvons tout créer... Nous créons tout...

                                                                                             
                                                                                             
Certes il n’est pas l’heure ni l’endroit de créer un nouveau système solaire matériellement, mais nous
pouvons ici toucher cette puissance divine du doigt, immense, inimaginable ! Nous l’avons dans nos
mains.



Universalité 

En plongeant en conscience dans ce plan-là, on peut se déplacer dans bien des directions et se rendre
compte que Nous Sommes UN également. Cette fameuse phrase que beaucoup répètent sans
avoir encore perçu, sans avoir encore vécu ni expérimenté personnellement ce que cela
signifie.

UN et JE restent, Moi également, mais je suis l’autre également. Autrement dit, tout le
monde est Dieu mais ne s’en rappelle pas encore. Ils dorment encore et ils se réveilleront
plus tard. Ils sont comme amnésiques, tout comme je l’étais moi-même il y a quelques
instants...

C’est un phénomène assez troublant d’être à la fois soi-même et quelqu’un d’autre en même temps.
Un homme l’a vécu et pendant plusieurs jours lorsqu’il croisait quelqu’un il percevait que cet autre
personne était lui-même également.

”Tu es la chair de ma chair et le sang de mon sang.”, disait Adam à Ève lorsqu’ils ont vécu au même
instant, simultanément, l’illumination, découvrant alors qu’ils sont UN. Elle aurait dit la même chose
que lui.



La Bonne Nouvelle 

Ayant atteint cet étage vibratoire et vécu cette Grande Révélation, certains ont l’élan de partager
autour d’eux cette Bonne Nouvelle !


“Je Suis Dieu ! Il existe bien ! C’est moi ! C’est vous également, Nous sommes tous UN !”



Il est fou ! 

En occident et dans bien des endroits du monde, une personne qui déclare cela, avec grande
certitude puisque dit sur le plan vibratoire de La Vérité, sera naturellement prise pour un
fou.

Vu de l’extérieur pour les hommes et les femmes qui les entourent, rien ne change physiquement en
apparence. Cette personne est en apparence la même qu’hier.

Même Bouddah, Siddartha, avait lui-même été pris pour un fou par son entourage, et Jésus a
été crucifié pour avoir dit cette vérité. Bien d’autres moins connus ont été  martyrisés
                                                                                             
                                                                                             
aussi.

De nos jours, nombreux parmi ceux qui ont parlé de ce qu’ils ont vécu ont été internés dans des
hôpitaux psychiatriques. Du point de vue de la psychiatrie actuelle, ils ont “fait un état maniaque” ou
sont diagnostiqués bipolaires. Et c’est “dangereux pour leur santé mentale et physique”. Étant
considérés comme “malades”, ils doivent désormais prendre à vie des neuroleptiques pour stabiliser
leur état mental et ne pas sombrer dans des états maniaco-dépressifs à répétition... Camisole
chimique, nous voilà !

Si vous en connaissez qui y sont encore, et si vous avez le pouvoir de les en faire sortir, n’hésitez pas à
le faire. Ils vous en seront fort reconnaissants !

Imaginez-vous être enfermé pour cela depuis bien des années, aimeriez-vous être à leur
place ?

“Suis-je devenu fou ? Est-ce que j’ai rêvé ? Est-ce que c’était bien réel ?... Autant de questions que
peut se poser celui qui a vécu cela et qui “redescend” sur Terre. C’est une sensation intérieure,
vibratoire de “redescendre” puisque tout se passe dans notre corps physique qui est incarné et ancré
sur Terre.

Une fois redescendu vibratoirement, fort de ce voyage en 6D inoubliable, la question se pose
naturellement : “Qu’ai-je vécu là ? ”

Découvrir cette Réalité, La Réalité, à ce niveau-là est effectivement édifiant, inexplicable car cela
dépasse l’entendement, les mots. Comme il n’y a pas encore de structure d’accueil pour accompagner
un atterrissage en douceur, c’est en solitaire que la vie continue souvent.

”Non. Je ne suis pas fou. Tout cela est bien vrai. Mais qui pourrait bien me comprendre ? Qui ne me
prendra pas pour un fou ? Avec qui pourrais-je en parler ?”

Et vous ? Imaginez votre frère ou votre sœur, votre père ou votre mère, votre fils ou votre fille, votre
meilleur ami ou amie, venir vous dire avec un grand sourire : “Je Suis Dieu ! Je Suis l’Amour Divin !
Je Suis Vérité !” ou toute autre variante édifiante. Comment l’accueilleriez-vous ? En organisant un
grand festin de réjouissances ou en lui disant d’arrêter de raconter n’importe quoi, décrochant vite
votre téléphone pour appeler l’hôpital le plus proche, partant certes d’une bonne intention, celle d’agir
“pour son bien” ? Vraiment ?

“Je m’inquiète pour toi !”

“Il est devenu fou. Cela est si triste. Nous l’avons perdu.”

Eh oh ! Je Suis toujours là ! Je suis Toujours Untel également, rien n’a changé, je me rappelle bien de
tout ce que nous avons vécu ensemble et j’aurais bien plaisir à partager un bon repas avec vous. J’ai
même de nouvelles informations à vous partager de mon voyage “là haut”, de mon voyage “en
6D” !

Oui, c’est bien difficile encore pour les autres d’admettre cela. Beaucoup s’éloigneront de celui qui vit
cela et celui qui vit cela sait bien qu’il sera incompris de bien du monde... Une longue traversée du
désert se présente alors bien souvent devant lui. Car le voyage ne s’arrête pas là, nous y reviendrons
plus loin, il ne fait même que commencer.

“Il est fou celui-là ! Il se prend pour Dieu !”

Cette version-là est très amusante, car la réponse spontanée qui vient alors est de rectifier
l’imprécision : “Non madame, je ne me prends pas pour Dieu, Je Suis Dieu.”

Et cette dame, sans être en mesure de comprendre ni d’accepter cela encore, se renforcera dans l’idée
qu’effectivement cette personne “qui se prend pour Dieu” a définitivement perdu la raison. Elle-même
en disant cela ne se rend pas compte qu’elle se “prend pour” quelque chose ou quelqu’un qu’elle
n’est pas elle-même. Elle projette sur le miroir de la Vérité ce qu’elle fait, ce qu’elle est,
elle-même.

Dans une société athée et matérialiste la question de la folie se pose effectivement.
                                                                                             
                                                                                             

Sachant cela, la plupart des personnes ayant vécu cela ne l’ont pas dit autour d’eux, sentant bien que
les gens ne sont pas encore prêts à l’entendre. Ils continuent leur chemin incognito.



Miroir de la Vérité 

La vie d’un être qui a vibré au niveau de la Vérité devient tel un miroir parfaitement lisse dans lequel
les gens se reflètent pleinement.

La personne en 6D est ce grand miroir neutre pouvant refléter toutes les parties d’un être, dans 6
dimensions.

Tout ce qui est dit, les mots utilisés, parlent de celui qui les prononce. Et à ce niveau de perception-là,
tout est visible et limpide pour celui qui est en 6D.

”Dieu voit tout.”, dit-on.

Cela est vrai de son point de vue au cœur du Soleil, logos de la Conscience Universelle dans notre
région du Cosmos. Incarné sur Terre, nous nous rapprochons également de cette phrase
célèbre en continuant notre chemin après être plongé en 6D. Nous “voyons” beaucoup de
choses sur les personnes que nous croisons, et même des autres règnes animaux, végétaux et
minéraux.

Puisque nous vibrons la Vérité, nous pouvons savoir si la personne ment, si elle est pétrie
d’orgueil ou si elle est humble et authentique. Les mots qu’elle utilise sans y penser sont
révélateurs instantanément de “là où elle en est”. Ce qu’elle dit de nous est également révélateur
d’elle-même.

Nous voyons tout, tellement de choses, et souvent nous ne disons rien.

Parfois ce sont des informations “qui arrivent” lorsque nous pensons à quelqu’un ou que nous le
croisons.

“Elle n’est pas heureuse, elle habite dans la région de son mari et elle préfèrerait vivre une autre vie
dans son pays d’origine.”

“Tout va bien, il s’épanouit dans sa vie.”

“Elle vient de comprendre que son mari est un “vert”. Elle n’a pas d’autre choix que de s’échapper avec
son jeune enfant, loin de ses griffes.”

Pas toujours facile de savoir si ce sont des suppositions ou des vérités. Comme nous avons appris à
nous fier à notre intuition, la voix de nôtre âme, il nous faut apprendre à maîtriser ce nouveau sens - le
regard de nôtre âme.

Le pouvoir ultime de l’âme est le niveau atteint par Jésus, de tout connaître sur la personne qui est en
face de nous.

Lorsqu’il parle à la Samaritaine de son mari et de ses enfants alors qu’il la rencontre seule pour la
première fois. Lorsqu’il dit à l’homme riche que son épreuve est de laisser toutes ses possessions
derrière lui, ou encore lorsqu’il identifie au premier regard qui sont les disciples qui sont prêts à le
suivre sur une simple parole : “Viens et suis-moi !”.


      
      	🙋‍♀️  “À  quoi  bon ?  Est-ce  du
      voyeurisme ? Dieu voit tout, ok. Mais pourquoi ?”
      

      	“À ton avis ?”
      

      	“... Peut-être pour pouvoir aider les hommes à faire leur chemin afin qu’ils se rappellent
      qu’ils sont également Dieu ?”
      

      	“Oui, c’est cela. Et comme pour faire ce chemin il est bon de se libérer de ses soucis, il est
      bien utile de connaître les soucis des autres afin de pouvoir les accompagner. Par contre,
      un tel accompagnement n’est pas à faire n’importe comment, car parfois ces informations
      ainsi perçues, souvent les personnes n’en ont pas pleinement conscience. Il n’est pas juste
      de faire de l’ingérence chez l’autre. Donc c’est tout un art, délicat, que nous ne détaillerons
      pas ici, ce n’est pas l’objet de ce chapitre.” 



Le Plan 

”Le Plan de Dieu est impénétrable !”

Vous connaissez peut-être cette phrase, eh bien en 6D ce fameux Plan vous le pénétrez.

Certains peuvent y découvrir qu’il y a bien un Plan qui concerne l’Humanité, et qu’ils ont participé
eux-mêmes à son élaboration.

Je Suis l’Architecte du Plan, et en même temps j’ai un rôle dedans... Mais c’est surprenant et amusant
également, mon amnésie à la naissance dans un corps de chair sur Terre fait que je n’ai pas en
mémoire les détails de ce Plan.

En plongeant en conscience dans ce Plan on y peut y découvrir dans les grandes lignes une grande
guerre spirituelle, un combat immémorial entre les forces de l’Ombre et celles de la Lumière. Les âmes
des hommes sur Terre étant l’enjeu ...

Nous prenons alors conscience que nous vivons la fin d’un grand cycle, et que nous sommes entrés
depuis 2012 dans une ère de transition. Que nous nous inscrivons dans une grande séquence
et que nous trouvons à la phase ... d’Apocalypse. Rien que cela ! Et plus encore mais
nous ne rentrerons pas ici dans tous les détails de ce que nous avons pu personnellement
y découvrir. S’il est dit “impénétrable” c’est qu’il y a également d’excellentes raisons à
cela.

Le Plan se découvre alors petit à petit sur Terre, la multidimensionalité de notre existence devient
réalité. Nous savons que nous œuvrons “là-haut” et en même temps “au sol”.

La notion “d’équipe au Ciel” et “d’équipe au Sol” apparaît. Et nous, qui sommes sur Terre, nous
savons alors que nous faisons partie de cette équipe au sol, tout en ayant une part de nous là-haut,
dans l’équipe au Ciel. Nous œuvrons ici-bas et là-haut en même temps... Vertigineux grand écart,
n’est-ce pas ? D’où la nécessité d’être très fortement ancré sur Terre afin de pouvoir appréhender et
accepter cela. Cela peut prendre quelques temps.

“L’Alliance conforme du Ciel et de la Terre” est également une réalité vibrante qui peut se rappeler à
                                                                                             
                                                                                             
nous. Qui dit conforme dit non conforme, une histoire de bon grain et d’ivraie.

Est-ce que vous, lecteur, faites partie de cette équipe au sol ? De cette Alliance ? Quel rôle avez-vous
dans ce Plan ? Nous ne pouvons répondre à cette question, la réponse est en vous-même. Même si
nous le savions, nous n’aurions pas “le droit” de vous le dire, car ce serait nous mêler de votre essence.
On ne fait pas d’ingérence en l’autre. Il a ses propres processus qui œuvrent en lui, il fait son propre
chemin.

Nous vous recommandons ici de garder une bonne distance avec les propos de certaines personnes qui
vous donneraient des informations vous concernant.

Des personnes clairvoyantes peuvent parfois avoir accès à des informations sur vous-même et vous le
dire spontanément, sans vous avoir au préalable demandé si vous étiez d’accord, sans que vous leur
ayez posé la question... Nous estimons que cela n’est guère convenable, car c’est à chacun de faire ce
chemin.


      
      	🙋‍♀️ “Mais s’il y a une guerre sur
      Terre entre des forces de l’Ombre et celles de la Lumière. Est-ce que cela veut dire que
      certains hommes sont dans le camp de l’Ombre ?”
      

      	“La question se pose effectivement. Oui. Certains œuvrent pour ce camp-là, souvent
      bien inconsciemment, l’amnésie touche tout le monde à l’incarnation. D’autres œuvrent
      sciemment pour ce côté obscur, en organisant par exemple des messes noires ou d’autres
      rituels abominables que nous ne décrirons pas ici. Il y a également à prendre en
      considération ce que l’on appelle des égrégores, des formes-pensées, des champs de forces
      qui agissent les humains, les influencent...”
      

      	“Mais alors le monde est bien plus grand que ce que l’on peut voir ?”
      

      	“Oui. Ce que tu peux en voir avec tes yeux de chair ne représente qu’une infime partie de
      la Réalité, un tout petit pourcentage.” 



Un monde plus grand 

En 6D - et certains médiums arrivent à percevoir des informations de ce plan-là - on découvre alors
effectivement que nous vivons tous dans un monde bien plus grand.

Le début d’un nouveau voyage commence. Un voyage pour redécouvrir ce monde en pleine conscience
cette fois-ci, tout en étant au Service du Plan.

Dans ce monde plus grand, se redécouvre alors des mots utilisés dans bien des contextes culturels dits
religieux : âmes, esprits, démons, anges, archanges, archontes, anges du diable, vampires, élémentaires,
                                                                                             
                                                                                             
plans chamaniques, initiés, maîtres, Christ, dieux, hommes, rituels, égrégores, champs de forces,
possessions, exorcismes, fées, esprits de la nature, elfes, gobelins, lutins, farfadets, conscience,
extraterrestres, Cosmos, Divin, saints, ...


      
      	🙋‍♀️ “Les “mythes et légendes”
      n’étaient donc pas que des belles histoires” ?
      

      	“Non. Tout cela est part de la Réalité. Et bien des histoires plus récentes, des films
      fantastiques ou de science-fiction notamment, décrivent à leur manière bien des réalités
      invisibles. Tout est bon pour instruire l’humanité.” 



Instruire 

Certaines personnes ayant plongé en 6D se retrouvent ensuite en conscience avec la mission d’instruire
les hommes. Bien souvent ils le faisaient déjà spontanément, avec pédagogie.

Comme le Plan a pour principal objectif l’évolution de l’Humanité, il est bien utile d’avoir alors sur
Terre et au Ciel des instructeurs.


      
      	🙋‍♀️ “Au Ciel ? Comment nous
      instruisent-ils depuis là-haut ?”
      

      	“Les auteurs d’œuvres sont inspirés par leur âme ou d’autres muses, et peuvent ainsi
      écrire des histoires qui donnent de justes instructions. L’auteur n’en est pas toujours
      conscient. Il écrit une histoire fantastique qui sera lue comme telle par la plupart des
      lecteurs. Il y a aussi des êtres humains qui canalisent des êtres de la Hiérarchie. Il est
      nécessaire de toujours garder une bonne distance en lisant des messages canalisés, car il y
      a bien des êtres qui se font passer pour ce qu’ils ne sont pas.”
      

      	“Il y a donc des êtres obscurs là-haut ?”
      

      	“Oui. Tout ce qui est en haut est comme tout ce qui est en bas. Retiens bien ce principe.”
      



                                                                                             
                                                                                             
Archétypes 

Apparaissent aussi sur ce Plan de la 6D les Archétypes. Jung, qui a découvert cette réalité au moment
de son illumination, a décrit dans ses ouvrages cette notion des archétypes et cette grande puissance
divine dans un de ses livres. Il était un instructeur.

Un archétype est comme un rôle-type que l’on revêt pour prendre part au Plan. La vie apparaît telle
un jeu de rôles ou nous prenons multiples costumes et rôles simultanément et alternativement. Étrange
association de termes qui semblent exclusifs l’un vis à vis de l’autre, mais c’est une manière de
l’exprimer à ce niveau de conscience multidimensionnelle.

Je Suis tel archétype.

Je Suis tel autre personnage-type.

Je Suis également celui-ci.

Chaque individu peut ainsi avoir de multiples facettes et de multiples missions dans une même
incarnation, sur différents plans et niveaux de réalité.

On peut également retrouver des personnages universels avec des histoires et des messages similaires
dans les récits qui servent de référence dans des religions. Ce sont des déclinaisons différentes d’un
même message que l’on peut retrouver dans différentes religions. Car le message est le même et les
instructeurs cherchent comment le faire comprendre. Un bon instructeur sait bien que répéter la même
chose si l’élève n’a pas compris la première fois, cela ne sert à rien, il lui faut alors reformuler le
message autrement.



Perfection 

En 6D le monde se dévoile parfait. Tout est parfait, tout est juste.

Pas juste la beauté des fleurs et des papillons, non. Tout. La guerre sur Terre est parfaite, l’oppression
est parfaite, les abus de pouvoir sont parfaits, les grandes manipulations des puissances orgueilleuses de
l’Ombre sont parfaites, elles sont elles-même orchestrées par le Plan de la Lumière. Au nez et à la
barbe de l’Ombre pourrait-on dire.

Quoiqu’il se passe, tout est parfait. Quoique l’humanité choisira, y compris de faire exploser sa
planète et disparaître en poussière dans le Cosmos - cela ne serait pas la première fois
qu’un peuple devenu malade fait exploser sa propre planète, mort avant d’accoucher de son
être planétaire - tout cela est parfait. Nous irons recréer un autre système solaire plus
loin.

Cela serait très triste, oui. Beaucoup de monde là-haut pleurerait la disparition de la Terre et de ses
habitants, qui ont déjà bien failli y passer en faisant exploser ces bombes atomiques il n’y a pas si
longtemps que cela.

L’Humanité doit évoluer ou disparaître. Et tout un tas d’êtres de l’équipe au Ciel et au Sol sont à
l’œuvre pour que cette très jeune humanité évolue... En s’arrachant bien des cheveux car ces petits
êtres, tant aimés, n’écoutent bien souvent rien, préférant s’en remettre à leur égo-inférieur et
entretenir leurs folies.

En 6D on découvre, on accède, on vit pleinement alors ce qu’est la Perfection, ainsi que d’autres
concepts abstraits pour bien des hommes encore comme l’Amour, la Sagesse, l’Intelligence, la Volonté,
la Vérité, etc... Tout cela devient très concret.
                                                                                             
                                                                                             

L’égo en prend un coup, car il découvre alors que malgré ce bond phénoménal en avant, dans le divin,
dans le futur, dans un espace où tout est possible, il lui reste encore bien du chemin à parcourir. Un
chemin de Perfection, pour “remonter là haut”.


      
      	🙋‍♀️ “Et c’est quoi un homme
      parfait ?”
      

      	“En voilà une bonne question. Un homme parfait c’est un homme incorruptible, qui
      maîtrise ses pensées, ses intentions afin qu’elles soient pures à chaque instant, qui dit la
      Vérité, etc. Il a un nom générique, qui fera grincer les dents des anti-religions : le Christ.”
      

      	“Peut-on être alors parfait sur Terre ?”
      

      	“Personne ne le fut, la densité et la négativité de la matière fait que chaque être humain
      n’a pas été parfait sur Terre. Mais une fois que tu plonges en 6D et que tu y découvres
      pleinement la Perfection alors, si tu le choisis en conscience, le restant de ta vie tu feras
      encore plus attention pour parfaire ton être et tes comportements. Il y a tellement de
      blessures et de traumatismes à nettoyer sur Terre qu’il est bien difficile d’agir toujours
      parfaitement, mais tendre vers la perfection est toujours possible. C’est une vigilance
      constante et un effort de chaque instant.” 



Un nouveau chemin 

Le chemin ne s’arrête pas là... En fait, nous réalisons alors qu’il ne fait que commencer !

Nous pouvons le dire ainsi, avant nous étions un homme et après nous sommes un dieu.
Mais un tout petit dieu qui vient de naître et qui a encore bien du chemin pour grandir
et devenir un dieu accompli. Nous réalisons que nous sommes grands et petits en même
temps.

Comme un enfant qui est ravi d’arriver en CM2 à 10 ans, il est enfin “un grand”. Et l’année d’après il
est “un petit 6e” en entrant au collège et il réalise alors pleinement qu’il ne fait pas le poids face à un
élève en 3e... et ainsi de suite à chaque nouveau cycle.



L’homme devient un sujet d’étude 

                                                                                             
                                                                                             
En étant alors en conscience Dieu, on se pose alors beaucoup de questions sur les hommes. On les
regarde différemment. “Mais pourquoi font-ils ainsi ? Mais pourquoi ne font-ils pas cela ? Pourquoi
est-ce qu’ils ne me comprennent pas ?”

Ce que nous avons déjà expliqué dans le chapitre sur la 5D, se renforce drastiquement.

Un ami au Ciel disait à un homme :

”Tu verras, on ne s’arrête jamais de se poser des questions. Lorsque tu es un homme tu te poses des
questions sur Dieu et lorsque tu es Dieu tu te poses des questions sur les hommes.”

C’est tellement vrai !

Nous n’oublions pas que nous avons été avant, comme un élève au CP à l’école en primaire. Nous
savons regarder ce que nous avons fait avant, lorsque nous étions petits, amnésiques, lorsque nous nous
demandions si Dieu existait ou pas, nos bêtises d’hier, nos hontes, nos succès, nos erreurs, etc. Mais
nous observons effectivement d’un coup ceux qui “en sont encore là” comme tellement loin
derrière, avec infiniment d’Amour pour ce que nous avons été, pour ce qu’ils sont encore
aujourd’hui.

Cela peut être une épreuve pour certains de ne pas basculer dans un orgueil démesuré ici-bas. Car la
personnalité ne disparait pas, de sorte que la nature égotique peut être exacerbée par ce sentiment de
supériorité, réel certes vibratoirement et énergétiquement et évolutionnairement, mais
totalement déplacé également. Par le simple fait que nous savons en pleine conscience que ces
hommes sont également des dieux qui ne s’en rappellent pas encore, qu’ils sont justes des
“plus petits” qui sont encore à l’école maternelle ou primaire, ou pas loin derrière, selon les
individus.

Vous moqueriez-vous, ayant fini vos études supérieures, d’un jeune enfant qui entre fièrement à 6 ans
au CP et qui dit “Moi, je sais lire !” ?

En 6D, nous conscientisons pleinement le fait que l’humilité et l’orgueil sont les mêmes énergies
exprimées dans deux directions différentes. À cet endroit, le changement de direction peut être
instantané. Un nouvel équilibre est à maîtriser parfaitement.

Dieu est l’être le plus humble et le plus orgueilleux en même temps. Le contrôle et la maîtrise de soi
est alors un travail de chaque instant à cet endroit.



Au boulot ! 

Nous n’attendons pas d’avoir atteint cette perfection ultime pour nous mettre au Service avec cette
nouvelle conscience de nous-mêmes. Ce serait absurde puisque nous étions déjà “en 5D” depuis bien
longtemps et donc déjà dans une vie de sacrifice au Service des autres. Nous continuons
cette mission autrement, en portant encore plus de conscience de la responsabilité de nos
actes.

À grand pouvoir, grande responsabilité.

Chacun continue son œuvre au service de l’humanité à sa manière, avec ses moyens terrestres, qu’il soit
à la tête d’une nation ou un illustre inconnu anonyme perdu dans la foule, en pleine ville, en
continuant même d’aller au bureau, ou à l’écart à la campagne, en ermite contemplatif très solitaire...
Chacun continue sa route comme bon lui semble.

                                                                                             
                                                                                             


Supportable ? 

Il n’est pas facile de supporter quelqu’un qui a atteint ce niveau vibratoire et énergétique. Son regard
est perçant, sa parole est rigoureuse, précise, logique, assurée, surtout sur un sujet qu’il sait
vrai.

”Vous ne vous rendez pas compte de ce que vous nous envoyez !”, nous disait un jour une femme qui
était venue nous chercher des poux. Nous lui avions juste exprimé fermement en quoi son attitude
était incorrecte, démontrant également sur un sujet qui la contrariait en quoi elle se trompait. Elle se
prit en rebond ce qu’elle nous envoyait elle-même. C’est comme donner un coup sur un mur
inébranlable, la vibration de ce coup vous remonterait tout le long du bras et dans tout de
corps.

La Parole dans la bouche d’un tel être “cela envoie”. Le Verbe devient une épée effilée, car le Verbe est
le seul moyen capable de pénétrer la conscience endormie des hommes. À ce niveau-là, une simple
phrase peut être un coup de sabre laser, ou un coup de M’Jolnir, le marteau de ce dieu nordique... À
manier toujours avec une grande précaution.



Faire avec l’Amour 

Il n’est pas facile de faire avec cet Amour-là.

Certains appellent de leurs vœux que le Christ soit Roi, chef de fil du gouvernement de la nation.
Sont-ils prêts, et vous-même, à vivre dans un monde où l’incorruptibilité serait reine ? Un monde
où règne le respect de soi, le respect des autres, le respect des lois, le respect de toutes
choses. Un monde où chacun assume pleinement ses responsabilités, sans exploiter les autres
pour leur faire faire ce que l’on a pas envie de faire soi-même. Un monde où personne ne
s’accapare plus que l’autre, puisque tout est partagé. Un monde où l’on sait vivre avec le
nécessaire et point le superflu. Un monde où personne ne vit dans un palace confortable
pendant que d’autres vivent dans un bidonville. Un monde où la propriété privée est une
aberration, et la “propriété intellectuelle” en est une encore plus. Un monde où la concurrence
n’est plus, car tout est partagé et chacun donne le meilleur de soi et où le meilleur est
mis en commun. Un monde de transparence et d’honnêteté. Un monde d’authenticité, où
il est impossible de mentir ou de cacher... Êtes-vous prêt à vivre tout cela et même plus
encore ?

À l’heure actuelle, dans bien des nations, si un tel être incorruptible prenait la direction des opérations,
le système qui serait mis en place serait tellement insupportable pour la majorité de la population
encore si loin de la perfection, qu’elle serait vite devant ses fenêtres avec une révolution pour le
destituer.

La première étape pour aller dans une telle direction, c’est que la population accepte la Hiérarchie de
la Conscience, à savoir qu’il y a sur Terre des êtres qui sont bien différents au regard de la maturité de
conscience. Prenez quelqu’un en 2D et imaginez lui dire “Tu n’es pas en 5D, tu es en 2D ! Tu n’es pas
encore bien intelligent.” ou prenez quelqu’un du côté obscur et dites-lui qu’il y est... Et vous verrez
rapidement que l’humanité n’est pas encore prête à accepter cela. Pourquoi ? Par orgueil
maladif.

Donc il en faudra du temps pour que l’humanité apprenne à faire avec l’Amour, elle qui a appris à faire
                                                                                             
                                                                                             
sans. Tout un Chemin.



Liberté et Bonheur 

Libre !

En plongeant en 6D on est enfin Libre !

On découvre ce qu’est la Liberté. La vraie liberté, pas les différentes libertés des philosophes qui
proposent différentes définitions qui laissent la place à tous les comportements possibles sur Terre,
dont la grande majorité ne permet pas d’accéder au Bonheur.

On y plonge dans ce Bonheur ! Enfin ! Moi qui l’ai tant cherché ! J’avais bien raison de
le chercher, contre vents et marées, après toutes ces épreuves. Je vais enfin pouvoir me
reposer.

Et cette Liberté n’est pas passagère, non. Plus rien n’a de prise sur nous en 6D. Rien ni personne.
“Ni Dieu, ni Maître.”, somme toute logique non ? Et cela bien paradoxalement ! Oui,
Dieu n’a jamais eu envie d’asservir quiconque ni de s’imposer à qui que ce soit. Ce sont les
hommes qui sont malades de pouvoir qui ont fait croire cela, qui ont projeté sur Dieu ce
qu’ils étaient eux-mêmes. Dieu est au Service de l’Homme, rappelez-vous le geste laissé par
Jésus-Christ qui lavait les pieds de ses disciples. Dieu ne demande pas à être déifié, ni
honoré.

Dans ce nouveau chemin qui commence, un tel être enfin libéré de toutes ses principales chaînes
continuera à se libérer des bouts de ficelles qui s’accrochent encore à lui ou qu’il accroche encore aux
autres lui-même. Il découvre alors la juste définition de la Tolérance, et de bien d’autres
concepts.



Tolérance 

La Tolérance c’est laisser à l’autre le pouvoir d’être et s’octroyer le pouvoir de ne pas souffrir de ce que
l’autre est ou nous a fait.

Le Pardon prend ici tout son sens dans cet alignement.

Cela ne veut pas dire qu’un être en 6D va béatement sourire et accepter toutes les actions négatives de
l’autre. Non, il le corrigera si son action est néfaste. Mais la correction ne sera pas mêlée
d’émotionnel, ne sera pas du tout issu du fait d’un traumatisme. C’est au contraire l’Amour, là, qui
agira. Ce sera son Amour sur lui, son Amour pour l’accompagner, son Amour pour l’initier,
son Amour pour l’instruire, pour le rendre libre autant qu’il est arrivé lui-même à être
libre.

Tolérer ne signifie donc pas accepter n’importe quoi.

À partir de ce moment-là, nous ne perdons plus du temps à souffrir, nous ne perdons plus du temps à
laisser les choses être négatives. Nous devenons un agent de l’évolution à part entière qui peut oeuvrer
à travers nous, à travers notre corps nettoyé, aligné, capable de supporter des énergies très puissantes
qui peuvent s’y déverser pleinement, et de plus en plus fortement. Ces énergies viennent de
                                                                                             
                                                                                             
la Hiérarchie, des Maîtres, des égrégores de sagesse et elles nous utilisent comme point
d’évolution.


Nous devenons des agents du Plan, en pleine conscience, au Service de l’évolution de l’Humanité, au
Service de quelque chose de tellement plus grand, ... De l’Univers tout entier.



Libre arbitre ? 

      
      	🙋‍♀️ “Et le libre arbitre alors ? Si
      on est au Service du Plan ? A-t-on encore la liberté de faire tout ce que l’on souhaite ?”
      

      	“Oui. Tu as toujours le choix. Le choix de refuser de te mettre au Service. Le choix de
      basculer du côté obscur même, le choix de basculer du côté de la Lumière également,
      le choix de ne rien faire. Tu prends conscience pleinement de cette liberté de choix et
      également de la pleine responsabilité de tes choix. Tous les chemins ne mènent pas au bon
      endroit... Il y a bien des voies de perdition. Après, pour répondre plus précisément à ta
      question, pour quelqu’un qui se met effectivement définitivement du côté de la Lumière
      et au Service du Plan, il perd en quelque sorte son libre arbitre, tout en ayant la liberté
      d’agir à sa convenance à l’intérieur de ce Plan. Tout cela est  bien paradoxal, et en 6D le
      paradoxe est notre quotidien. Tu le découvriras lorsque tu le vivras en pleine conscience.
      C’est une joie de vivre que de faire partie en conscience de ce Plan.” 



Chacun à sa manière 

Plonger dans l’Universalité, réalisant que Nous sommes UN, ne fait pas disparaître la multiplicité des
êtres. Si nous respectons les Lois de la Nature et de l’Univers et que nous avons des attitudes
similaires à bien des égards, chaque être garde sa tonalité, sa personnalité pourrait-on
dire.

L’égo ne disparaît pas non plus. Il est transcendé et fusionne lui-même dans l’UN. Il n’y a plus aucune
identification, plus de personnages à jouer, il reste juste soi-même. L’authenticité parfaite de
soi.

Chacun prend sa place dans le Plan à sa manière, avec ses capacités, ses compétences, ses dons, avec
joie et enthousiasme, dans un grand puzzle où chacun est complémentaire. Le monde en 5D apparaît
simple vu depuis la 6D : il suffit de laisser chacun libre de suivre ses envies pour exprimer ses talents
créateurs dans la joie et la bonne humeur.


Créer - Résonner - Vivre éternellement.
                                                                                             
                                                                                             



Vie spirituelle 

Pour reprendre l’image du sceau de Salomon, en 6D, on s’installe dans le triangle bleu, celui de
l’Esprit.

Notre vie terrestre et matérielle devient alors spirituelle “à temps plein”.

Là où les hommes voient le monde depuis le triangle rouge (qui a sa base au sol et la pointe qui
regarde vers le haut), appréhendant la réalité depuis sa matérialité, un être en 6D renverse
radicalement son mode d’appréhension de la réalité. Vu d’en haut, le triangle bleu ayant sa
base au ciel et sa pointe vers le bas, on voit alors le monde depuis la spiritualité. Tout est
spirituel !

On se retrouve “la tête à l’envers” des autres qui vivent encore principalement du côté rouge,
matériel.

Encore minoritaires, nous nous retrouvons solitaires à percevoir la spiritualité en toute
chose.

La solitude est alors une épreuve à maîtriser, pour arriver à être parfaitement bien en étant seul. Les
grands espaces naturels nous appellent. Ils deviennent notre temple à ciel ouvert. Nous pouvons y
rester assis toute une journée à regarder le panorama qui nous entoure en silence. Loin des tumultes de
la vie agitée que nous avions “hier”.

Car notre vie avant ce grand bond en 6D devient instantanément “notre vie d’hier” ayant fait comme
un bon en conscience dans le futur. Le décalage temporel est tel que “notre vie d’hier”, nous semble
être comme au Moyen-Âge. Ce qui est assez amusant à observer.



Instant présent 

Notre vie qui était dans ce train qui allait à toute vitesse, nous semble ralentir en douceur et
rapidement.

Nous vivons pleinement dans l’instant présent. Notre vue perçoit même la notion de vie éternelle, nous
octroyant l’idée qu’il nous reste donc l’infinité de temps devant nous pour continuer notre vie, même
terrestre.

S’il restait quelques inquiétudes ici en nous quant à la peur de la mort, elles sont définitivement
neutralisées. De nouvelles questions s’ouvrent alors devant nous :

”Vais-je vivre éternellement dans ce corps de chair ? Où irais-je après la mort de mon corps de
chair ?”

Associée à la vie éternelle, la notion de jeunesse éternelle apparaît simultanément, car il serait
absurde de vivre éternellement dans un corps tout vieux et cabossé.

Nous arrêtons de planifier nos vies. Planifier était déjà en 5D pour certains une aberration, préférant
l’improvisation dans le mouvement. En 6D, on s’installe définitivement et irréversiblement dans
l’instant présent et la planification s’arrête car elle n’a plus aucun sens, aucune raison d’être. Ce qui
n’est guère compatible avec bien des exigences dans le monde du travail qui continue de planifier,
                                                                                             
                                                                                             
de manière souvent très rigide des plannings qui ne sont jamais réalisables et qui sont la
cause de bien des conflits et de tensions. (Alors pourquoi planifier ? Nous vous posons la
question.)



Patience infinie 

Nous découvrons alors dans cet instant présent une patience infinie. Ayant fait un bond immense dans
le temps, découvrant que le reste de l’humanité est encore “loin derrière”, notre patience s’étire. Un
grand calme s’installe en nous.

Rien ne sert de courir.

Rien ne sert de tirer sur un grain de riz pour le faire pousser plus vite.


Patience. Tout arrive.



Lenteur et exaspération 

En même temps que cette patience, une forme d’exaspération face à la lenteur de la manifestation des
processus dans la matière est présente.

Exaspération face à la lente évolution des hommes, qui n’écoutent rien et qui n’en font qu’à leur
tête.

Exaspération face à l’âge mental moyen des hommes. “Quoi ? Ils n’en sont “que” là ?”.

Exaspération face au fait qu’ils ne nous comprennent pas, voire même qu’ils se pensent bien souvent
au-dessus de nous, dans leur pyramide inversée, et qu’ils nous donnent même des leçons en nous
expliquant des choses qui sont totalement à côté de la plaque... Coincés inconsciemment
dans leurs dogmes, pensant savoir alors qu’ils ne font que croire, c’est encore leur manière
d’être.

Alors nous respirons en silence, un grand bol d’air, un grand alignement intérieur. Un grand chemin
démarre pour neutraliser cette exaspération. Au moins, maintenant on comprend pourquoi, et, en
comprenant, le chemin pour l’acceptation est facilité. Restons zen !



Compréhension des textes sacrés 

En renaissant en Esprit nous comprenons à la première lecture le sens des messages laissés dans les
textes sacrés, quelques soient les religions. Ce qui étonnait déjà en son temps les contemporains de
Jésus, lui qui savait expliquer les textes dans les temples alors qu’il n’avait pas fait de longues études
théologiques, et qui se faisait lapider alors qu’il ne faisait qu’expliquer correctement leurs propres
textes sur lesquels ils basaient leurs offices.
                                                                                             
                                                                                             

Nous avons aujourd’hui encore croisé de tels comportements de gens à qui nous essayions
d’expliquer en quoi ils avaient compris de travers un texte, et en retour ils nous expliquent que
ce sont nos explications qui sont fausses. Que les leurs sont bonnes car eux ont fait des
années d’études officielles en théologie, ou sont allés écouter des conférences sérieuses sur le
sujet.


Ils ont Dieu en face d’eux, et ils lui expliquent qu’il se trompe lui-même sur son propre compte...
N’est-ce pas amusant ?



Solitude 

Imaginez-vous partager à tout le monde ce que nous vous partageons dans ce chapitre ?

Beaucoup des personnes de votre audience diraient probablement que c’est du grand n’importe
quoi.

Le dire à la première personne est encore plus difficile... Donc passé éventuellement un instant d’extase
divine d’annoncer cette Bonne Nouvelle, nous nous taisons, pourtant nous aimerions tant partager cela
avec d’autres.

Alors nous nous retrouvons bien seuls, en espérant un jour rencontrer au moins une personne qui aura
vécu une expérience divine similaire.

La solitude est alors une grande épreuve. Incompris de tous, même de ses amis les plus proches de
longue date, nous partons dans un premier parcours sur notre nouveau chemin de vie : celui d’être
parfaitement bien dans la Solitude.


Une fois bien ici, heureux de vivre parfaitement bien seul dans un monde parfait, nous
nous rendons compte qu’il ne nous manque plus qu’une chose : quelqu’un pour partager ce
bonheur.



Amour Inconditionnel 

Plonger en 6D c’est découvrir la vibration de ce qu’est l’Amour. Cet Amour Inconditionnel dont
beaucoup parlent aujourd’hui et que si peu arrivent à vivre pleinement.

Ce n’est pas un concept qui s’explique intellectuellement pour se percevoir pleinement.

Pour le découvrir il est nécessaire d’arriver à vibrer assez haut sur l’axe de l’Amour dont nous avons
parlé sur le chapitre de la 5D.

Une fois que l’on se libère de ses chaînes et que l’on est déjà bien aligné avec l’idée d’aimer et de
pardonner chaque être humain vivant ici-bas, que l’on s’élève rapidement en vibration, comme une
montgolfière, et c’est alors que l’on arrive à vibrer sur cette fréquence élevée, que l’on découvre ce
qu’est l’Amour.
                                                                                             
                                                                                             

L’Amour Inconditionnel porte bien son nom. En 6D nous aimons inconditionnellement
même le pire des meurtriers. Pas facile à imaginer. Lorsque vous le vivrez, vous le verrez
bien.

Si vous voulez le vivre, vous pouvez faire ce chemin, cet effort d’aimer même la pire personne qui vous
a fait le plus de mal. C’est le pouvoir du Pardon qui vous ouvrira une des portes les plus grandes pour
arriver ici.

Aimez-vous les uns, les autres, comme nous vous aimons et comme nous vous avons toujours
aimés.
                                                                                             
                                                                                             





 




7D   



Quoi !? Après tout ce que l’on vous a partagé sur la 6D, il y a quelque chose de plus ? De “plus
haut” ? “Au dessus de Dieu, lui-même” ?

Oui, il reste un dernier voile à retirer.

Nous l’avons retiré ce voile, nous pouvons vous en parler, nous avons trouvé des mots pour
cela.



Renaissance 

Ce dernier voile retiré, nous vivons un état d’être indescriptible avec des mots, inconcevable,
indessinable.

Une sensation autour du cœur de contenir en nous-mêmes le Grand Tout et d’être en même temps à
l’intérieur de ce même Grand Tout.

L’infiniment grand et l’infiniment petit se rejoignent ici.

“Le Grand Tout est en moi et en même temps je suis dans le Grand Tout !”

“Je suis la goutte d’eau qui contient l’océan en elle et en même temps je suis une goutte d’eau dans
l’océan.”

“Je suis dans le Père et le Père est en moi.”

Sont différentes manières de décrire cet espace-là.

Nous accédons au Grand Tout. Et nous comprenons cette réalité : “Tout ce qui est en haut est comme
ce qui est en bas et tout ce qui est en bas et comme ce qui est en haut”.

C’est une véritable renaissance, une renaissance en Esprit. L’Esprit de Vérité qui descend au plus bas
dans la Matière. Qui l’illumine intégralement.

La trinité, les trois rayons Volonté, Amour et Intelligence, deviennent UN.

Ils se rassemblent en un unique point.


Le 3 devient 1.

                                                                                             
                                                                                             


Infini 

En 7D on découvre ce qu’est l’Infini.

Cet océan d’Amour infini, que certains appellent la Source.

L’infiniment grand de l’Univers.

L’infiniment Tout qui se trouve en nous-même également.


L’infinité des chemins possibles...



Infinité des chemins possibles 

L’infinité des chemins possibles s’ouvre en pleine conscience.

Chacun des actes que nous posons alors prend en considération de rester toujours libre de
pouvoir ensuite pendre n’importe lequel de ces chemins, ceux qui sont et ceux qui ne sont pas
encore.

“Est-ce que cela me priverait de l’infinité des chemins possibles ?”

“Ai-je sincèrement et authentiquement envie de faire ce choix ?”

“Suis-je sous la contrainte de quelqu’un en faisant ce choix ?”

“Suis-je libre de changer de direction à tout instant et de remettre en question ce choix jusqu’à la
dernière seconde ?”

La notion d’engagement vis-à-vis de l’autre prend une nouvelle dimension. Je suis libre de m’engager
mais libre également de me désengager à tout instant.

L’Esprit souffle où il veut.

“Le vent souffle où il veut, et tu en entends le bruit ; mais tu ne sais d’où il vient, ni où il va. Il en
est ainsi de tout homme qui est né de l’Esprit.”


Tout est dit. Il reste à le vivre pour le comprendre pleinement.



Expansion 

En plongeant dans l’infini, nous vivons une sensation d’expansion immense. Nous occupons, pour ainsi
dire, un espace immense beaucoup moins dense que celui de la matière, qui pour exister a besoin d’être
comprimée pour être densifiée jusqu’à devenir solide.

Comme un enfant qui sort du ventre de sa mère car il y était trop à l’étroit, la renaissance en Esprit
est une sensation similaire, de sortir du plan de la matière qui nous comprimait, pour entrer, enfin
libre, dans celui de l’Esprit.

La Vie est un enchaînement de cycles de renaissances successives. À chaque étape nous sommes “dans
un espace clos” et sécurisé, qui permet de nous y développer en conscience. Lorsque nous avons rempli
intégralement un espace de notre conscience, alors nous avons un pas à faire pour en sortir et déverser
                                                                                             
                                                                                             
noter conscience dans un nouveau réceptacle plus grand, qui nous amène à ce point, ce tout petit point
qui contient le Tout, bien paradoxalement...

Le “point zéro”, l’origine, entouré d’un océan d’Amour infini. Infiniment grand, infiniment
Amour.



Être 

En 7D on est à la dimension pure de l’Esprit.

Il n’y a plus rien qu’un léger souffle d’un Verbe.

Il n’y a plus Dieu.

Il n’y a plus Je.

Il n’y a plus rien, ou presque.

Le verbe “avoir” a disparu,

et pourtant on ne manque de rien.

On se rend compte alors que ce verbe Avoir c’est celui de la Matière et que le verbe Être est celui de
l’Esprit.

En 7D il ne reste que le verbe Être.

Sans “Je”.

Sans “Dieu”.

Être, tout seul dans un grand silence, une paix immense.

Un de nous qui a effleuré cet endroit y a découvert que La Conscience, avec un grand C, lui avait
donné naissance. Donné naissance à ce “suis”, avec un “je” quasi imperceptible. Donné naissance au
Verbe Être.

”La Conscience, unique et avec un grand C, m’a donné naissance, à donné naissance au Verbe Être...
Il y a si longtemps déjà, et pourtant à cet endroit, j’avais l’impression que c’était hier. Le temps
est une étrangeté vu depuis la 7D. De quoi méditer encore bien des années, voire bien des
vies...

J’ai alors plongé sur Terre, en pleine conscience, pour m’y incarner, pour y vivre dans la Matière cette
expérience de vie, au Service de l’Humanité.”

Peut-être que cette Conscience originelle s’ennuyait toute seule et qu’elle a donné naissance
à une grande quantité d’Êtres qui allaient, chacun individuellement, vivre bien des vies
différentes les unes des autres, sous bien des formes, sous bien des règnes, sur bien des
planètes. Plongeant depuis la 7D vers la 1D et remontant de D en D pour revenir au point de
départ, à la Source dont nous sommes tous issus, à cette grande Conscience qui nous a donné
naissance.

Dans ces vies, ces Êtres cherchent à devenir quelqu’un, puis plus tard à évoluer, à devenir grand, à
devenir adulte, à devenir sage, à devenir parfait...

En arrivant en 7D, nous n’avons plus besoin de devenir, nous sommes.


                                     Nous Sommes La Vie
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Et après ?   



Que devient la vie terrestre d’un homme ou d’une femme qui arrive en 7D ?

Nous avons parlé de la solitude en arrivant en 6D, arrivé au bout de ce chemin en 7D, en découvrant
l’Être, en n’ayant plus besoin d’Avoir, il ne nous reste plus que de trouver quelqu’un pour juste Être et
Partager.



Être et Partager 

Avoir juste un ami pour s’assoir côte à côte et regarder ensemble un coucher de soleil, et partager en
silence ce moment de contemplation parfaite.

Vois-tu ce que je vois ?

Voir le monde avec des yeux divins, c’est à dire tel qu’il est, et pas tel que l’on aimerait
qu’il soit, avec toutes ses beautés et ses ténèbres les plus profondes, loin des dogmes, des
distorsions et des dénis des “plus petits”. Le voir avec les yeux de la Vérité et pouvoir
partager cela intégralement, c’est une chose assez rare de pouvoir le partager avec quelqu’un
d’autre...

Avez-vous déjà rencontré beaucoup de monde en 6D ou en 7D ?

Où et quand vais-je rencontrer quelqu’un qui voit le monde tel que je le vois ? Vais-je ne serait-ce
qu’en rencontrer un dans ma nouvelle vie ? Ou vais-je devoir attendre de quitter ce corps pour
retrouver mes amis là-haut ?


Rencontrer une telle autre personne paraît alors aussi miraculeux que de trouver une aiguille dans une
grange emplie de foin.



Retrouvailles 

Nous qui écrivons ce chapitre avons vécu ce grand miracle, cette grande joie de nous rencontrer ainsi
après nos renaissances respectives.

Ce furent de belles retrouvailles. Enfin quelqu’un qui peut voir et recevoir intégralement l’autre
                                                                                             
                                                                                             
tel qu’il est, qui voit le monde de la même manière que soi-même, sans distorsion, sans
limite !

Et si vous-même avez vécu un tel plongeon en 6D et/ou 7D et que le cœur vous en dit, nous serions
heureux de vous retrouver également ! Et partager nos expériences, nos connaissances, nos chemins de
vie.



Oui mais... C’est facile pour vous ! 

Nous entendons beaucoup de gens nous dire cela, maintenant que nous sommes arrivés à cet endroit...
Comme nous parlons dans cet ouvrage sur les D des comportements, nous pouvons souligner ici
cela.

”Oui mais vous... C’est facile maintenant votre vie, vous vous êtes retrouvés... Vous êtes libres... Vous
n’avez plus tels tracas, tels attaches... Moi c’est plus difficile...”

Cela nous amuse, avec amour toujours pour ceux qui nous disent cela. Comprenne qui
pourra.



Alchimiste 

Le travail de l’Esprit c’est de créer de l’Essence incorruptible et éternelle, ce qui consiste à effectuer un
travail alchimique permanent.

Étant pleinement conscients de la nécessité de la pureté de nos pensées, nous continuons consciemment
et méticuleusement notre travail de nettoyage permanent de nos pensées, de nos blessures, de nos
traumatismes. Nous nettoyons nos robes déjà blanches.

Nous pouvons ainsi œuvrer sur la Matière. L’Esprit a besoin de la Matière pour œuvrer. Nous
nettoyons les lieux, réparons. N’abimons plus rien. Nous mettons de la vie là où c’est mort. Par
exemple un jardin qui était envahi par les ronces et le lierre est ravivé et des fleurs et plantes nobles
reviennent s’y épanouir rapidement... Nous laissons plus propre derrière nous les lieux qui nous ont
accueillis, nous les aimons, les respectons.

Notre simple présence agit sur notre entourage, même en ne faisant rien, en étant juste présents. Pour
le meilleur ou pour le pire, car la Lumière active un processus en l’autre qui peut actualiser de sombres
choses, des bombes à retardement... Certains ne restent pas longtemps à nos côtés. Il est préférable de
se protéger des coups de Soleil lorsque les blessures sont à fleur de peau. Chacun à son
rythme.

C’est pour cela qu’en Asie sont créés les ashrams, autour d’un être qui était arrivé en 6D. Sa simple
présence agit. Lorsqu’un tel maître quitte l’ashram, si les suivants qui s’en occupent ne sont pas
arrivés en 6D, eh bien ils ne peuvent avoir le même impact sur ceux qui viennent y séjourner. Le lieu
peut-être encore agréable pour une retraite tranquille ou deviendra corrompu si les successeurs ne le
font que pour gagner de l’argent ou profiter de l’aura du maître, pour la gloire de leur propre égo.
Tous les endroits qui se revendiquent être des ashrams ne le sont pas ou ne le sont plus. Sans parler des
faux-maîtres qui se revendiquent être ce qu’ils ne sont pas. Tout est toujours affaire de
                                                                                             
                                                                                             
discernement.

Nous accompagnons aussi les autres qui viennent à nous sur ce chemin de guérison, de nettoyage de
soi. Nous n’improvisons pas cela, nous savons le faire, c’est en nous-mêmes. Ce sont des talents avec
lesquels nous sommes venus sur Terre et que nous entretenons depuis notre tendre enfance. Cela fait
partie des mystères de la vie, qui cessent d’être mystérieux lorsque nous redécouvrons que c’est
l’âme qui intègre la mémoire des expériences. Nous étions déjà là il y a bien longtemps
déjà...


L’entraide est une chaîne de Lumière Universelle qui devient notre principale raison de vivre lorsque
nous retrouvons notre mémoire divine en pleine conscience.



Nous sommes la Porte 

Le Chemin visant comme résultat d’arriver à ouvrir cette belle Porte au cœur de la Vie-Une, l’ayant
ouverte nous-même nous sommes devenus cette Porte.

Nous sommes devenus à notre tour la Porte, le Chemin.

Nous connaissons les clefs qui ouvrent la porte du paradis, pour reprendre cette image.

Et comme nous sommes dans le Don, bien naturellement, bien intrinsèquement, eh bien nous les
offrons de bon cœur avec amour, gracieusement car l’argent si corrompu de nos jours ne peut ouvrir ces
portes, non.

Ce n’est pas forcément la mission de tous ceux qui plongent en 6D, d’accompagner les Hommes sur ce
cheminement. Mais c’est la nôtre pour le moment. C’est sous cet élan enthousiaste que nous avons été
appelés intérieurement pour créer  ce site que vous êtes en train de lire, et que nous écrivons main
dans la main, ensemble depuis l’année de nos retrouvailles. C’est que nous ne chômons pas à vôtre
Service.


L’Esprit ne s’arrête jamais.



Nous 

“Nous” c’est le pronom qui nous est venu naturellement. Plongeant dans l’Universalité en pleine
conscience, devenant tous les autres également. Je suis tout le monde... Dit ainsi c’est un peu bancal,
vous en conviendrez, car Je ne suis pas tout seul. Nous sommes UN, c’est beaucoup plus stable et
cohérent.

Nous sommes le Principe, c’est ainsi. Même si cela est assez difficile à comprendre pleinement tant que
l’on ne la pas perçu par soi-même en ouvrant la porte de la 6D.

Nous ne disons pas cela pour notre gloire, mais pour donner des repères à d’autres qui pourraient lire
ces lignes après avoir ouvert cette porte, plongeant à leur tour dans cet espace infini et
vertigineux par bien des égards lorsque l’on a les deux pieds sur Terre. Avoir des repères est
alors utile pour rassembler ses esprits, ou plutôt rassembler son Esprit. Car il n’y en a
                                                                                             
                                                                                             
qu’UN.

C’est un des grands mystères de l’Universalité, découvrir que Nous avons le même Esprit, éternel et
incorruptible, et pourtant nous sommes tous différents.

La boucle semble bouclée ?

Fin du Chemin ? Non il ne s’arrête pas là. La Vie continue, elle est éternelle, ce serait bien dommage
d’arrêter d’œuvrer, n’est-ce pas ?

Surtout que le faire en pleine conscience d’être divin et en totale liberté, c’est beaucoup plus amusant.
La Vie devient un Jeu grandeur nature.



Fin du voyage ? 

Voilà, ainsi s’achève notre parcours à travers les différentes D que nous avons parcourues et parcourons
encore de notre vivant les deux pieds bien sur Terre.

Vous pourrez croiser et chercher des correspondances avec d’autres modélisations de nos
êtres, comme l’échelle des consciences modélisée par David Hawkins, les 7 chakras qui
sont également en correspondance avec ces 7D, les différents plans, les différents corps,
jouer à diagnostiquer des personnages de films, qui est en quelle D ? Quels comportements
jouent-ils ?

Pourquoi écrivons-nous tout cela ?

Car nous sommes appelés à le faire.

Si nous sommes appelés à le faire c’est que cela sera utile à au moins une personne qui lira
cela.

Nous ne sommes pas dans le règne de la quantité. Nous qui vivons en Esprit, nous sommes dans le
règne de la Qualité.

La quantité c’est Avoir.

La qualité c’est Être.

Il est juste de trouver l’équilibre entre les deux, pour œuvrer incarné sur Terre. Il est nécessaire
pour réaliser le dialogue Esprit-Matière de trouver l’équilibre, instable car toujours en
mouvement, 50% Esprit, 50% Matière. L’Esprit a besoin d’un tel support matériel pour faire son
œuvre.

Écrire cela est aussi une œuvre alchimique, car c’est une manière d’illuminer la Matière, de faire
descendre cette Lumière et cette Connaissance vécue sur Terre. Cela met également l’information dans
le champ informationnel de l’Humanité et d’autres pourront la recevoir même sans lire ces pages que
vous êtes en train de lire.

Peut-être que vous aussi, parfois, vous avez l’impression que si vos actes ne sont pas vus de beaucoup
de monde, ils ne servent à rien. Détrompez-vous ! Vos pensées pures et vos belles actions sont des
hautes vibrations qui ont des effets bien plus significatifs que ce que vous imaginez aujourd’hui. Nous
ne vous en disons pas plus ici, vous le percevrez un jour par vous-même. Continuez à agir
là où vous pouvez agir. Continuez ce chemin de parfaire chaque jour votre Être, et vous
verrez bien devant vous ce qu’il se passera, et vous pourrez percevoir aussi derrière vous ce
qu’il s’est déjà passé. On découvre les séquences du Plan souvent une fois qu’elles se sont
réalisées.

Alors ouvrez grand les yeux, ouvrez grand votre Cœur et votre Esprit... Faites cela, et bien des
surprises vous attendent.
                                                                                             
                                                                                             

Le meilleur est à venir  !
                                                                                             
                                                                                             





 




Et vous ?   



Si vous avez lu attentivement chaque chapitre, chaque D, vous y êtes-vous retrouvé ? Avez-vous
identifié vos propres comportements, peut-être dans différents chapitres ? De la 1D à la 6D ? Dans
tout ou partie ?

Si vous ne vous retrouvez guère en 4D ou 5D, et que vos comportements sont davantage ceux décrits
dans la 3D ou en-dessous, voire du côté obscur, comment vivez-vous cela ? Sachant qu’une grande
majorité de la planète y est encore, ne vous blâmez surtout pas ! Dans tous les cas, ne vous
découragez pas. Le plus simple chemin pour “aller en 5D”, c’est d’adopter les comportements de la 4D
et de la 5D, et d’arrêter ceux des étages inférieurs.

Un comportement c’est une énergie. Les comportements négatifs sont des énergies, des
programmations qui proviennent de bien loin, de vies antérieures, de générations antérieures, de
millénaires antérieurs. Ne vous blâmez pas si vous les observez encore en vous-même !

Si vous arrêtez de les nourrir, elles s’assècheront et disparaîtront. Donc en faisant l’effort quotidien de
vous observer encore agir ou réagir dans ces comportements qui vous ennuient, puis de faire l’effort au
moment où ils arrivent de les maîtriser et de ne pas les exécuter, de ne plus réagir, de ne plus les
nourrir, et de choisir de les sacrifier, de les remplacer par des comportements vertueux sur le
Chemin de l’Amour, sur la voie du Cœur, vous cheminerez le plus rapidement vers la 4D et la
5D.

Cela est simple à comprendre, et c’est pour cela que nous avons pris le soin de faire cet inventaire de
tous ces comportements. Pour permettre à chacun de trier le bon grain de l’ivraie, d’arrêter ses
comportements négatifs et de ne conserver que les positifs.

Comportez-vous comme Dieu se comporte et vous deviendrez Dieu.

La recette est simple, n’est-ce pas ?

Il suffit de la vivre.

Et alors tout peut arriver.

Faites-nous confiance, nous l’avons déjà réalisé ce chemin, nous en connaissons les clefs, nous vous les
avons partagées et nous continuerons d’en partager encore d’autres.

Vos meilleurs alliés sont votre Volonté, votre Courage, votre Persévérance, et votre Amour pour toute
l’humanité. Vous êtes aimés et vous êtes aidés et soutenus, par beaucoup de monde, bien plus encore
que vous ne l’imaginez peut-être.

N’ayez pas l’orgueil de penser que vous y arriverez tout seul, que vous n’avez pas besoin de l’aide des
autres, vous n’irez pas bien loin. L’orgueil sur ce chemin ne mène pas bien loin. Personne ne peut y
arriver tout seul, nous-même n’y sommes pas arrivés tout seuls. Autrement dit, Dieu lui-même n’y est
pas arrivé tout seul. Amusant n’est-ce pas ? Bien entendu, nous pouvons toujours nous
tromper...
                                                                                             
                                                                                             

Déjà, en lisant ces pages, vous avez déjà reçu beaucoup d’aide de notre part. Et nous nous en
réjouissons.

Bon courage !

Bons voyages !

Et à bientôt !

Rendez-vous en votre cœur !

C’est là que nous vous attendons !

C’est le lieu de nos retrouvailles !
                                🕊💕
                                                                                             
                                                                                             





 




Une Humanité à plusieurs vitesses   



Avec ce panorama des différentes D, nous pouvons observer que coexistent sur Terre des hommes et des
femmes ayant des niveaux d’agilité de conscience bien différentes.

Si nous prenons une photographie d’un ensemble d’hommes et de femmes à l’âge adulte, disons autour
de 60 ans, nous y observons des niveaux de maturité de leurs consciences en 1D, 2D, 3D, 4D, 5D, 6D,
7D...

En apparence, ces différences sont assez imperceptibles. En effet ces hommes et ces femmes se
ressemblent. Ils sont tous l’apparence d’adultes. A l’intérieur par contre, leur ouverture de conscience,
leur éveil de conscience, leur maturité, leur intelligence, sont bien différentes.

Cette observation a de quoi déranger bien du monde. Les plus orgueilleux ne pourront accepter qu’il
puisse exister des personnes plus évoluées qu’eux-mêmes. Et pourtant, les choses sont ainsi : la réalité
est ce qu’elle est et pas ce que certains aimeraient qu’elle soit.

L’évolution d’une âme, qui grandit de vie en vie, nécessite beaucoup de temps à la surface de la
planète Terre. Il y a donc des âmes “bien jeunes”, et des âmes “bien plus âgées” - si nous nous
permettons cette image. Elles ne passent pas de “bien jeunes” à “bien plus âgées” en une seule vie.
Non. Elles resteront “bien jeunes” sur plusieurs vies terrestres et mettront bien des vies pour devenir
“bien plus âgées”...

Prenons 7 âmes de différents “âges” :
      
	
   1. 
	La première, la plus “jeune”, passera toute sa vie sur Terre en 1D.
      
	
   2. 
	La seconde, un peu plus “âgée”, débutera sa vie terrestre en 1D puis grandira jusqu’en en
      2D.
      
	
   3. 
	La troisième, débutera sa vie en 1D, puis 2D, puis restera en 3D jusqu’à sa mort. De
      même pour les suivantes :

      
	
   4. 
	La quatrième débutera sa vie en 1D puis 2D, 3D jusqu’en 4D.
      
	
   5. 
	La cinquième vivra depuis la 1D de la jusqu’à la 5D.
      
	
   6. 
	La sixième de la 1D jusqu’à la 6D.
      
	
   7. 
	La septième de la 1D jusqu’à la 7D. 


Représentation sous forme de tableau ci-dessous :

                                                                                             
                                                                                             



                                                                                             
                                                                                             



                                                                                             
                                                                                             
 	        	 7 ans 	 14 ans 	 21 ans 	 28 ans 	 35 ans 	 42 ans 	 49 ans 
	 1e âme : 	 1D 	 1D 	 1D 	 1D 	 1D 	 1D 	 1D

	 2e âme : 	  1D   	   2D    	   2D    	   2D    	   2D    	   2D    	   2D    
	 3e âme : 	 1D 	 2D 	 3D 	 3D 	 3D 	 3D 	 3D

	 4e âme : 	  1D   	   2D    	   3D    	   4D    	   4D    	   4D    	   4D    

	 5e âme : 	  1D   	   2D    	   3D    	   4D    	   5D    	   5D    	   5D    

	 6e âme : 	  1D   	   2D    	   3D    	   4D    	   5D    	   6D    	   6D    

	 7e âme : 	  1D   	   2D    	   3D    	   4D    	   5D    	   6D    	   7D    



                                                                                             
                                                                                             





Dans le cas idéal, chaque les échelons de D en D se déroulent sur un cycle de 7 ans qui correspond au
renouvellement des 600 mille milliards des cellules d’un corps humain.

Reprenons l’exemple de cette septième âme qui expérimente les 7 dimensions : elle vivra 7 cycles de 7
ans, soit 49 années terrestres comme suit :


      
      	de 0 à 7 ans, elle sera en 1D,
      

      	de 7 à 14 ans, en 2D,
      

      	de 14 à 21 ans, en 3D,
      

      	de 21 à 28 ans, en 4D,
      

      	de 28 à 35 ans, en 5D,
      

      	de 35 à 42 ans, en 6D,
      

      	de 42 à 49 ans, en 7D... 


Ces seuils sont plus ou moins accélérés ou ralentis, selon la maturité de l’âme à la naissance, selon les
conditions de vie, selon “le terrain” et selon la capacité à réussir les épreuves rencontrées sur son
chemin initiatique. Ceci est d’une importance capitale. Si un enfant, par exemple, est traumatisé très
jeune, il se peut qu’il arrête sa croissance psychique/mentale et reste bloqué en 1D ou 2D. Certains
parviennent à reprendre leur évolution plus tard ; d’autres pas. Ils le feront dans une prochaine
incarnation, en espérant que les conditions soient plus favorables pour leur permettre de traverser ces
cycles.

C’est ainsi que l’on comprend mieux le concept “d’âge mental” qui n’a rien à voir avec l’âge civil (date
de naissance).

Un adulte en 2D aura un âge mental entre 7 et 14 ans, un en 3D adulte entre 14 et 21 ans,
etc.

Prenons maintenant l’exemple de la 2e âme de ce tableau ci-dessus, et supposons qu’elle naisse la
même année que la 7e âme et soient amies :


                                                                                             
                                                                                             
      
      	De 0 à 7 ans, la 2e âme ressemblera approximativement à la 7e, toutes les 2 expérimentant
      la 1D et apprenant simultanément à maîtriser leur nouveau véhicule physique et leurs 5
      sens.
      

      	De 7 à 14 ans, les 2 âmes seront encore assez en phase, en 2D.
      

      	De 14 à 21 ans, la 2e continue sa vie terrestre en 2D tandis que la 7e poursuit son chemin
      d’évolution en 3D, puis en 4D, etc. 


Enfants, ils ne seront pas exactement similaires, car leurs véhicules d’incarnation ne sont pas les
mêmes. Un âme plus évoluée a besoin d’un véhicule plus avancé également. Des écarts dans leur
agilité de conscience s’observent assez rapidement dans leur développement. Un enfant qui
arrive sur Terre “au niveau 5D” sera déjà plus agile au niveau mental que celui en 2D, et
ce dès l’âge de l’enfance. Ils sont parfois étiquetés “d’enfants précoces”, du fait de leur
développement plus rapide et de leurs spécificités qui les rendent “plus précoces que les autres”.
Un tel enfant aura plaisir à vivre sa vie d’enfant avec des enfants du même âge que lui.
C’est en grandissant qu’il se rendra compte du décalage vis à vis des autres. Il observera
alors que son ami d’enfance devenu adulte n’a pas grandi “comme lui”, au niveau de ses
réflexions, de ses comportements, de son intelligence. Il pourrait même se dire, surtout lorsqu’il
arrivera à l’aube de la 4D lorsque son lien avec l’Esprit se renforce et qu’il commence très
activement à faire cogiter son mental supérieur : “C’est étrange, j’ai l’impression qu’il s’est
arrêté de grandir, qu’il s’est figé, qu’il est comme borné.” Et “borné” est bien le mot, il est
encore dans les limites de sa propre “D” d’évolution, qui est comme un ventre nécessaire
pour lui permettre de continuer à parfaire cette étape où il en est. Chaque D se doit d’être
vécue pleinement pour pouvoir “renaître à l’étage du dessus”, sinon il serait pour ainsi dire
“prématuré”.

L’écart augmente ainsi année après année.

Celui qui “reste en 2D” toute sa vie, dans un monde qu’il appréhende de manière concrète,
ne pouvant appréhender les plans de réalités qu’il n’a pas encore actualisé en lui-même,
ne verra pas l’autre “monter” en 3D, 4D, 5D, atteignant ainsi des plans de plus en plus
abstraits. Celui en 2D n’a pas l’ouverture d’esprit assez grande, de part son instruction
dans sa vie présente. S’il parvient à comprendre intellectuellement, ou au moins admettre
qu’il y a quelque chose qui le dépasse, quelque chose d’autre à vivre, quelque chose de plus
grand, ce serait alors pour lui le début d’une mise en mouvement vers ce “plus grand”, en
conscience.

Il en va de même pour chaque âme. Celle en 3D ne peut appréhender précisément les
étages supérieurs, etc. Le “plus petit” ne peut voir “plus haut” que lui. Il ne peut voir,
reconnaître, que son propre plan et les plans inférieurs qu’il a déjà connus de part sa propre
expérience. Le plus agile, lui, peut voir tous les autres qui sont “en dessous” de lui, les “plus
petits”.

“Dieu voit tout”, cette expression illustre bien cela. Celui qui est en 6D voit tous les plans, reconnaît
qui en est où, de la 1D à la 6D et même un voyageur qui aurait atteint la 7D, il peut l’écouter lui
raconter son voyage. Cela fera sens en lui. Il n’est probablement pas loin d’y arriver lui-même. C’est
comme si deux amis qui font de l’alpinisme grimpent un sommet à 6000 mètres ensemble, et
                                                                                             
                                                                                             
ensuite l’un des deux fait un 7000 mètres. Il revient et raconte son ascension à son ami. Ils
parlent déjà le même langage, celui de la Vérité, qu’ils ont déjà réactualisée en eux tous les
deux.



Réflexions sur la société actuelle 

Trouvez-vous que la société actuelle tourne correctement ? Que l’Humanité vie une vie harmonieuse
qui prend soin de la Nature en en respecte ses Lois, en accord également avec les Lois de
l’Univers ?

Observez-vous l’aberration, depuis ce panoramas des D, de voir que beaucoup en 2D, avec leur
intelligence encore bien limitée, avec leur logique balbutiante, voire inexistante, accèdent à des postes
de pouvoir avec des responsabilités nombreuses et complexes : présidents, ministres, députés, juges,
avocats, directeurs d’établissements...

Voyez-vous ce qui serait d’un ordre logique ? De donner ces postes aux âmes les plus avancées, en 4D
ou 5D, qui ont l’intelligence bien active, qui savent comment résoudre les problèmes complexes et créer
un espace où chacun est à sa place pour s’épanouir et grandir à son rythme, depuis là où il en
est.

Que dire du terrain ?

Des télévisions regardées quotidiennement. Combien de programmes pour divertir ? Combien pour
instruire ? Combien présentent la vérité librement ? Combien sont corrompus, censurés ? Et ces
milliards de vidéos sur Internet qui sont présentées par des algorithmes qui ont pour objectif de garder
les spectateurs dans un monde parallèle, virtuel, afin de les faire de consommer de manière addictive,
impulsive, en excitant leurs sens, en les “animalisant”.

Que dire encore des programmes des écoles ? De la liberté d’expression, autre nom donné au libre
arbitre. Est-elle respectée partout ? Est-ce que chacun est totalement libre d’exprimer ce qu’il
est ?

Est-ce possible de proposer librement une alternative à la société actuelle matérialiste dirigée par une
élite techno-capitaliste ? A-t-on le droit d’expression ? Celui de dire la vérité, de dénoncer la
corruption, le mensonge et les complots sans passer pour un “complotiste” ? Voyez-vous
comment sont encore aujourd’hui lynchées et diffamées, emprisonnées, les personnes qui disent
et partagent sur les réseaux sociaux une vérité qui dérange le pouvoir horizontal ? Et
vous ? Applaudissez-vous ces lynchages, en huants ces personnes dont le portrait a été
dessiné par les médias de cette société ? Que faites-vous circuler comme information ?
Allez-vous chercher à la source d’où viennent les informations que vous recevez ? Que
faites-vous de votre propre  discernement ? Savez-vous chercher la vérité derrière ce qui est
présenté sur ces différents canaux ou croyez-vous bêtement ce que tout le monde répète et
colporte ?

Regardons maintenant devant nous et dessinons un avenir lumineux.

Imaginez une société qui crée le terrain adapté pour que les cycles de renouvellement (0-7 ans, 7-14
ans, 14-21 ans, ..) soient respectés. De sorte que l’enfant puisse vivre, dans son véhicule
de chair, selon sa nature, la maturité de son âme à la naissance, tout ce dont il a besoin
d’expérimenter pour passer à l’étape d’après au-delà de 21 ans, puis entrer dignement dans
l’âge adulte. Et faire son chemin sur la voie du cœur en 4D , puis aller encore plus haut
encore.

                                                                                             
                                                                                             
Une telle société apporte également le cadre nécessaire à ceux qui resteront en 3D”, tout en les
accompagnant. Une société pilotée “depuis la 5D” et pas pilotée en 3D par le côté obscur” comme
c’est encore souvent le modèle de nos jours.

N’est-ce pas le cadre que vous souhaitez pour vous-même et surtout pour vos propres enfants ?

Que pouvez-vous faire à votre niveau pour œuvrer à construire ce terrain pour l’avenir de
nos enfants ? Pour l’avenir de notre Humanité ? Pour votre propre avenir ? Car vous
reviendrez, oui, continuer dans une prochaine vie votre propre chemin. C’est dans le monde que
vous avez construit et entretenu, collectivement et individuellement, que vous reviendrez.
Chacun récolte ce qu’il sème et ce qu’il a semé dans ses vies précédentes. Donc si vous ne
faites rien aujourd’hui pour améliorer votre monde, votre société, vous reviendrez dans le
même décor que vous avez quitté hier. Rappelez-vous qu’il y a de très nombreux endroits
pour vivre sur Terre, et que si vous êtes dans un pays dit “développé” aujourd’hui et que
celui-ci évolue vers un monde respectueux et spirituel, et que vous n’avez rien fait pour
y aller vous-même de votre vivant, alors vous vous réincarnerez probablement dans un
autre pays, dans un endroit “moins développé”, dans votre prochaine vie. Les cancres ne
“profitent” pas de l’évolution générée par les autres. C’est à chaque individu de faire son propre
chemin.

La vie est bien faite sur Terre, voyez-vous ? Si vous fuyez vos responsabilités, si vous fuyez vos
problèmes, la Vie fera tout pour vous les représenter encore et toujours devant vous, même dans votre
prochaine vie. Chacun recommence là où il était arrivé à la fin de sa précédente incarnation ; nous
pouvons le schématiser simplement ainsi. Un “redoublement” est possible, certaines âmes passent plus
rapidement ces D, en quelques vies, alors que d’autres s’enlisent en 2D ou 3D. C’est souvent une affaire
de volonté personnelle.

En effet, si la télévision, par exemple, ne vous oriente pas dans la bonne direction, plutôt que de la
blâmer, n’est-il pas facile de l’éteindre ? Plutôt que de critiquer le monde entier, n’est-il
pas facile de se poser quelques instants face à une page blanche pour dessiner les lignes
d’une nouvelle société et d’y aller pas à pas ? Tout est affaire de choix, chacun a toujours
eu le choix. L’homme est un être qui choisit. Subir également est un choix : choisir de
subir.

Si le niveau de conscience de la planète Terre évolue globalement et que vôtre âme n’a pas “le niveau
requis”, pensez-vous que vous pourrez aisément venir vous y réincarner ? Ce serait comme
entrer dans une classe d’études supérieures scientifiques alors que vous avez à peine le
niveau du CP sans être encore à l’aise avec l’addition des nombres de 1 à 10. Comment vous
sentiriez-vous ? Bien petit, n’est-ce pas ? Que comprendriez-vous ? Serait-ce une vie
agréable ?

”Boah, pas grave, il y a d’autres planètes ! Je continue à profiter de la vie tant que je suis
ici.”

Nous rencontrons encore beaucoup de gens qui pensent et parlent ainsi. Si vous en faites partie,
imaginez alors votre future planète d’accueil ne soit peuplée qu’avec des individus qui pensent ainsi,
qui “profitent de la vie”, sans faire d’effort pour s’améliorer eux-mêmes, ni pour collaborer avec les
autres pour améliorer la société... À quoi ressemblerait-elle ? Avez-vous envie de vivre dans un monde
de “je-m’en-foutistes” exclusivement ? Sans personne pour faire ce que personne n’a pas
envie de faire ? Sans personne pour fouetter les autres pour qu’ils s’y mettent ? Sans
personne pour régler les contentieux, pour “faire la police”. Sans prison pour enfermer les
plus dangereux, sans personne pour préparer même votre repas, ni laver votre linge sale,
donc sans machine à laver, puisque ce n’est pas encore une préoccupation majeure de laver
son linge à cet endroit... Il faut avoir pris en conscience l’idée même de nettoyer son linge
avant d’inventer une machine à laver, n’est-ce pas ? Tout est logique et cohérent dans
                                                                                             
                                                                                             
l’Univers.

Savez-vous qu’il n’y a pas si longtemps sur Terre (à l’échelle de l’évolution) il n’y avait que des
humains en 1D ? Rustres, insensibles aux émotions, uniquement dans le rapport de force, et qui
n’hésitaient pas à tuer pour assouvir une envie de revivre une bonne expérience de type : “Tiens, il
s’est fait un bon sandwich celui-là ! C’est bon un sandwich ! Je veux revivre l’expérience de manger
un bon sandwich !”. Hop ! Un crime ! Sans aucun sentiment de culpabilité. Concept
bien trop abstrait pour lui ; il n’est pas encore assez évolué pour cela. Le serial-killer des
sandwichs est ainsi né. Toutes les planètes ne sont pas encore au même niveau d’évolution
que l’Humanité actuelle de la Terre. La vie est bien faite, il y a de la place pour tout le
monde ! Il y a même des Humanités qui se sont auto-détruites faute d’avoir réussi à évoluer
collectivement.

Et Dieu seul sait quel sera le niveau minimal requis sur Terre pour votre prochaine vie. Quant à ceux
qui prient “pour obtenir sa miséricorde”, ce sont des superstitions d’un autre âge ; relisez la 6D au
besoin. Ces images d’un dieu exigeant et punisseur étaient nécessaires pour les humains rustres au
début de leur évolution.


Quelle société voulez-vous pour demain ?



Répartition ? 

Nous pourrions nous demander quel est le pourcentage d’humains qui sont à chaque plan d’évolution,
de 1D à 5D et plus pour ceux ayant vécu les passages supérieurs.

Un tel recensement pourrait être effectivement effectué, uniquement par ceux qui sont en 5D, les plus
petits n’étant pas qualifiés, bien naturellement, pour pouvoir le faire.

À quoi cela pourrait-il bien servir ?

Nous vous invitons à réfléchir seul sur cette question avant de lire nos quelques propositions ci-après,
car il y a potentiellement de nombreux champs d’application.

Mettre au point des psycho-tests et des diagnostics pour évaluer le niveau de maturité de conscience de
chacun, cela pourrait être d’une grande utilité.

Ainsi, par exemple, les enfants pourraient recevoir l’éducation adaptée à leur maturité. Vous voyez
bien ici qu’une même école pour tous n’est pas la meilleure idée. Et il suffit de regarder autour de vous
pour voir que l’école actuelle ne convient pas à tout le monde. Pourquoi l’imposer alors et faire souffrir
ceux pour qui elle n’est pas convenable ?

Une telle école pourrait ressembler à celle présentée dans les romans “Harry Potter”, avec ses quatre
maisons différentes, chacune étant adaptée aux différentes familles d’étudiants : Poufsouffle,
Gryffondor, Serpentard, Serredaigle... Le “Choipeau” qui les classe dans ces différentes maisons
correspond à un tel psycho-test. Chaque élève est ravi de se retrouver dans la maison qui lui convient.
Et cela ne les empêche pas d’avoir des activités en commun avec les autres. Avez-vous remarqué, en
passant, la couleur de la maison Serpentard ? Vert. Est-ce une coïncidence ? 🤔 Il n’y a
guère de hasard... Cherchez les similitudes entre les élèves de Serpentard et la rubrique du ”côté
obscur”.

Cela pourrait être également utile pour adapter les orientations et les responsabilités professionnelles
aux capacités réelles.
                                                                                             
                                                                                             

Prenons par exemple la justice actuelle et notamment la capacité de discernement que tous les êtres
humains n’ont pas encore acquise. Voyez-vous combien le processus de tirer au hasard des jurés dans
une cour pénale est totalement absurde du point de vue des capacités ? Ceux qui n’ont aucun
discernement prennent leurs décisions sur la base d’interprétations totalement arbitraires, dogmatiques
et personnelles et donc fondamentalement bien souvent injustes. Un comble non pour un
processus qui se revendique ainsi de faire établir la justice ? Ce fut peut-être une juste
option de faire ainsi du temps où l’Humanité n’avait pas encore accès au discernement,
“faute de mieux” dirons-nous, il faut bien commencer quelque part. De nos jours elle y a
accès. Ce processus est donc aujourd’hui obsolète. Pourquoi est-il toujours en vigueur ?
La société évoluera-t-elle ou restera-t-elle ancrée avec ses anciennes traditions d’un autre
âge ? Si vous-même êtes juge, avocat, magistrat, greffier, législateur, ministre, député,
maire, agent administratif, ou que vous connaissez des membres de ces professions, ou des
étudiants qui vont dans ces directions, allez-vous l’expliquer désormais autour de vous et faire
évoluer ainsi la justice de votre pays ? Tout cela est dans vos mains désormais. Cadeau !
Avec même une idée pour vous permettre d’agir sans attendre : il vous suffit de partager
cette bonne nouvelle, cette information tout autour de vous. Cela est un comportement
du niveau 4D, la recherche collectivement de l’amélioration continue, nous vous l’avons
présentée.

Oui, le dessein d’une société harmonieuse apparaît plus facilement dans la perspective d’une société
où chacun sait où il en est, sans s’imaginer être ce qu’il n’est pas encore.

Rappelez-vous que l’homme commence à être malheureux lorsqu’il s’imagine être ou aimerait être ce
qu’il n’est pas. C’est cela s’illusionner, se virtualiser, se voiler soi-même la réalité.

L’homme retrouve le chemin du bonheur et le sourire, en s’alignant avec ce qu’il est réellement, et en
l’exprimant librement avec authenticité.

Alors oui, dans une société aujourd’hui si illusionnée, si virtualisée, mettre en place un tel
“Choipeau” qui dirait où chacun en est dans sa propre évolution, cela serait pour beaucoup
probablement une douche froide. L’illusion agit comme un anesthésiant, et lorsqu’on arrête d’en
prendre, la douleur revient inévitablement. Nous le savons bien, nous sommes passés par là
également.



Passé par là ? 

Oui, nous sommes passés par les chemins actuels auxquels fait face l’Humanité. Nous avons traversé
enfant la 1D, nous sommes tombés, nous avons fait des bêtises, nous avons appris, progressé,
avons été bien égotiques même parfois. Puis nous avons rectifié notre trajectoire, gravi
contre vent et marées les marches de l’incorruptibilité, de l’Amour, dans un monde qui
n’en voulait pas encore, préférant la guerre, la compétition. Alors, nous avons souffert
intensément, subi et surmonté tant de blessures, de rejets, d’abandons, de trahisons, de
diffamations, de harcèlements... Autant d’épreuves qui nous ont permis d’avancer sur la
voie du Cœur, sans tomber dans les pièges de la rancune, de la vengeance, du désespoir...
pourtant ce n’étaient pas les occasions qui manquaient. Nous avons gardé la Foi. Nous
sommes passés sur les marches de la 3D, de la 4D, de la 5D, et avons vécu la grâce de la
renaissance en Esprit... Merveille des merveilles ! Tout cela dans le terrain de jeu de la
planète Terre actuel, que nous connaissons, de fait, parfaitement bien, le pire comme le
meilleur.

Ainsi nous connaissons les souffrances, les pièges, dont l’illusion et la virtualité, les difficultés de
                                                                                             
                                                                                             
cohabitation avec les autres, etc.

L’ultime perfection pour une âme c’est d’avoir vécu sur l’ensemble de ses vies tout ce qu’il était
possible de vivre dans un système donné.

“Parfait” signifie également “fini”. Toucher la perfection c’est donc avoir parcouru tous les
chemins existants et connu toutes les vibrations proposées dans notre système solaire. Reste
alors deux choix pour continuer sa vie. Soit ailleurs, sur un autre plan et niveau de réalité
pour aller découvrir un autre terrain de jeu, soit rester sur Terre, au Service de ceux qui
sont encore en chemin, tout en perfectionnant cette posture. Car il y en a du chemin à
parcourir entre Savoir Parfaitement et être en mesure de transmettre parfaitement son
savoir.



Frein principal ? 

Le frein principal auquel Ceux Qui Savent et qui savent transmettre et guider les hommes et les
femmes en chemin sur cette belle et merveilleuse planète Terre, c’est que la grande majorité des
humains refusent d’être instruits.

Les “plus petits”, en 1D, 2D, 3D, et du côté obscur, sont souvent très orgueilleux. Arrivés à l’âge
adulte, ils ont quitté l’école et estiment majoritairement qu’ils n’ont plus rien à apprendre, qu’ils
savent tout. Nous les observons souvent faire la morale en posture de “sachants” à Ceux Qui Savent. Se
pensant “sachants” alors qu’ils ne savent en réalité pas grand chose... Ce qui d’un côté est
très amusant à observer, et d’un autre assez exaspérant également - merveille que permet
l’ambivalence.

Le frein principal, c’est cela. Ce n’est pas qu’il y ait le coté obscur. Il est nécessaire pour évoluer, c’est
une étape, une grande souffrance, oui. Ce n’est pas qu’il y ait tous ces êtres à différents niveaux
d’évolution. C’est cela le terrain de jeu de cette merveilleuse planète-école qu’est la Terre. Ce n’est pas
que “les autres” font n’importe quoi. Non. C’est que la plupart des hommes et des femmes refusent
d’être instruits. Surtout en occident, où nous avons vécu toute cette vie présente et où nous nous
trouvons présentement pour écrire cet ouvrage.

Dans cette culture occidentale du “tout tout de suite”, de cet empressement, où la tempérance semble
avoir déserté le paysage, ce monde du moindre effort également, si égoïste et individualiste... Ne
dirait-on pas une grande crise d’adolescence ?

Des lecteurs en chemin spirituel nous ont même reproché que nos textes étaient trop longs. Eux qui
écoutent pourtant régulièrement des guides via des vidéos qui durent parfois près d’une
heure. Regarder et écouter des vidéos quotidiennement ne leur est pas difficile, mais faire un
effort de lecture semble, pour beaucoup, être aujourd’hui insurmontable. Posez-vous cette
question : est-ce que vous pensez qu’il est possible de transmettre et de partager de la
connaissance en postant des “tweets” de 120 caractères ou des courtes citations et de belles
images ?

Savez-vous ce qu’est la dialectique ? C’est un sens de l’Esprit, 👉  vous en trouverez
l’explication ici.

Un autre frein est causé par la réconciliation en occident avec la réalité de la réincarnation.
Cette réconciliation fait apparaître une passivité face à l’effort : “Ah ? Je me réincarnerai
après ? Chic alors ! Je ferai l’effort dans une prochaine vie ! Je vais profiter comme bon me
semble de celle que j’ai aujourd’hui, je verrais plus tard pour la rigueur spirituelle et les
                                                                                             
                                                                                             
initiations.”

Nous avons même entendu des gens dire qu’ils ont choisi d’expérimenter l’involution, la matérialité, de
façon assumée. Prétextant ainsi qu’ils allaient continuer à vivre le matérialisme à fond, cette maladie
de l’homme moderne, se dédouanant ainsi de tout effort pour évoluer. Ce sont “des petits
arrangements” avec la réalité... mais qui ne mènent à rien.

Le chemin pour se faire du mal est bien plus facile que celui pour se faire du bien,  nous l’avons déjà
démontré.

Alors oui, il y a beaucoup d’êtres humains qui freinent ainsi l’évolution de l’ensemble de l’Humanité et
ceux qui sont plus avancés s’en exaspèrent bien souvent, qu’ils soient incarnés ou non. Cela renforce
l’exercice pour muscler leur propre tolérance, leur acceptation, leur patience... “Respire, reste zen...”.
Savez-vous qu’il y a des âmes qui attendent la place que vous occupez aujourd’hui sur Terre pour
pouvoir évoluer ?

Tout est en mouvement dans l’Univers, tout s’adapte en permanence pour permettre l’évolution. Ce
qui n’évolue pas disparaîtra. C’est logique, non ? Regardez le nombre d’espèces et de civilisations qui
ont déjà disparu sur Terre, et dont on découvre des vestiges divers, squelettes pétrifiés ou
ruines antiques, pour le grand plaisir des archéologues. Que dire de l’être orgueilleux qui
pense être au dessus des Lois de l’Évolution, des Lois de la Nature et de l’Univers, et qui
s’enracinera dans ses propres certitudes ? Eh bien advienne que sera ! Vivra bien celui qui vivra
éternellement.

“À quoi bon tous ces sacrifices ?”, nous demandons-nous parfois en constatant cette immense
inertie ici-bas, en observant tous ceux qui luttent contre le mouvement évolutionnaire de la
Vie.

Même, et surtout, chez ceux qui se disent en chemin spirituel et qui restent ancrés dans leurs
habitudes, qui refusent d’être instruits, de remettre en question leurs croyances et leurs dogmes, qui se
tissent des illusions de plus en plus opaques. Oui, bien des gens sont actuellement totalement
virtualisés et ils ne s’en rendent naturellement pas compte... Sinon cela ne s’appellerait pas ainsi :
l’illusion et la virtualité ont ceci en commun qu’elles ont l’apparence de la réalité. Mais
ce ne sont que des apparences et dès que nous ouvrons un peu ces petites boîtes dans
lesquelles ces gens-là se trouvent bien au chaud, ces “petits cocons”, comme ils les appellent
eux-même souvent, savez-vous ce qu’il se passe alors, comment réagissent-ils ? Avez-vous
déjà essayé de réveiller quelqu’un qui dort bien au chaud ? Vous accueille-t-il avec un
grand sourire et une belle joie pour fêter de grandes retrouvailles ? Nous vous laissons y
réfléchir...

”Dormez braves gens !”


Nous vous rappelons ici que la bonne direction c’est justement de faire l’effort de se réveiller.



Faire l’effort 

C’est un effort, oui. Pour vous en convaincre, si besoin était, regardez en arrière dans cet ouvrage sur
les comportements et imaginez l’effort nécessaire pour arrêter de se comporter dans les plus bas étages
et adopter les comportements des étages les plus élevés (4D et 5D). Faites la liste de vos propres
comportements quotidiens, vous verrez bien où vous en êtes par vous-même. Nous vous
avons ici donné un bel outil pour faire un auto-diagnostic. Personne ici ne vous jugera si ce n’est
                                                                                             
                                                                                             
vous-même.

Le ferez-vous cet inventaire? En avez-vous la volonté ? En ferez-vous l’effort ? Nous n’attendons rien
de vous, cela ne changera pas nos vies. Par contre, cela pourrait bien changer la vôtre et ce bien
rapidement.

Vous voulez monter dans le train de la 5D ? Sur cette grande et belle roue ?

C’est à vous d’y aller.

Cet Âge d’Or se construira et se construit déjà avec ceux qui iront et qui sont déjà sur la Voie de
l’Amour, en 4D et 5D.

Personne n’oblige personne à y aller. Par contre, un monde en 5D est insupportable pour ceux qui sont
encore enfermés, enferrés, dans des comportements en 3D ou moins et qui n’ont pas la volonté et
l’envie de les changer, incluant ceux du côté obscur. Pourquoi donc ? Nous allons illustrer cela
simplement ci-après.



Insupportable, pourquoi ? 

En 5D tout le monde respecte les règles du jeu.

Cette simple phrase suffit à elle seule à définir le monde en 5D, nous y reviendrons plus loin. Et cette
simple phrase suffit pour démontrer en quoi un tel monde est insupportable pour ceux qui sont encore
”en 3D” et qui préfèrent n’en faire qu’à leur tête, interprétant à leur guise ce que bon leur semble,
ne respectant pas grande chose sauf ce qui est aligné avec leur propre intérêt égoïste,
etc.

Nous avons effectué une expérience sur un groupe numérique en cette année 2024. Celle d’instaurer
une règle explicite et simple à respecter scrupuleusement, présentée à tous ceux qui rejoignaient
librement ce groupe :

”Dans ce groupe, si vous voulez poster un message, c’est uniquement pour nous poser une
question.”

Habituellement sur ces espaces dits “réseaux sociaux”, tout le monde est libre de poster un
commentaire, répondre, reposter, etc. Ici, la règle était différente. Mais l’outil reste le même, chacun
est techniquement libre de poster ce qu’il désire.

Eh bien, si certains ont su respecter cette simple règle et nous ont juste posé des questions, sans
faire de commentaires, attendant  nos réponses, d’autres n’ont pas été en mesure de la
respecter et se sont donnés la permission de commenter nos réponses, de répondre eux-même
aux questions d’autres participants, d’apporter leur point de vue, démarrant un débat
d’opinions, etc. Ce qui en soit n’est pas “un mal”, et ils étaient libres de créer eux-mêmes un
espace pour inviter d’autres à les rejoindre pour ce genre d’échanges. C’est juste qu’ici ils ne
respectaient pas la règle simple de cet espace, de ce lieu. C’est comme s’il étaient entrés dans un
temple avec leurs chaussures alors que nous leur avions déjà demandé de se déchausser à
l’entrée.

Lorsque nous leur avons fait remarqué qu’ils ne respectaient pas la règle explicite et simple de ce
groupe, au lieu de s’en excuser et de l’accepter, ils ont récidivé. Ils nous ont provoqués. Ils nous ont
dénigrés, espérant l’approbation des autres, semant les graines de la division au sein du groupe. Ils se
sont rebellés contre nous, souvent bien violemment. Ils nous ont rabaissés dans leurs propos, cherchant
à nous amener sur leur propre terrain de jeu, celui de la guerre en 3D, alors que nous avions créé
un terrain de jeu en 5D. Car en 5D chacun respecte les règles du jeu. Pas eux. Eux, ils
                                                                                             
                                                                                             
trichent.

Autrement dit : respecter cette simple règle leur était absolument insupportable.

Sinon ils n’auraient pas réagi aussi violemment. Ce type de violence ici est une souffrance intérieure
qui s’exprime. Et le geste d’humilité de reconnaître qu’ils ne respectaient pas la règle était bien trop
difficile à faire pour eux. C’eut été de leur point de vue une “humiliation”. Voyez-vous la différence
entre “humilité” et “humiliation” ?

Le monde en 5D leur est donc absolument insupportable. Car ce qu’ils ont fait dans ce petit espace,
ils le font naturellement ailleurs aussi. Chacun porte en lui le monde dans lequel il vit.
Ils ne sont donc pas encore prêts pour entrer dans une telle communauté en 5D. Ils ne
peuvent pas encore entrer dans l’Âge d’Or. S’ils viennent un jour lire ces lignes, soit ils
auront l’humilité de le reconnaître silencieusement et ils feront un grand pas pour aller
dans la direction de la 5D, soit ils continueront de dénigrer nos propos, et resteront en
3D.

En 5D, une telle personne qui n’arrive pas à respecter les règles explicites d’un lieu et qui ne fait aucun
effort pour changer ses comportements, eh bien naturellement, il quitte le groupe. Personne ne le
rejette ; il part tout seul - sauf cas de force majeure - car il sait qu’il n’aura pas l’audience des autres
et que personne ne voudra jouer avec lui. Tous ces petits jeux qui marchent en 3D, qui font que les plus
intelligents sont  martyrisés par la bêtise, les égos surdimensionnés, les mutineries, les diffamations,
les agressions directes ou indirectes, ne marchent plus en 5D, non. Plus du tout ! Plus
personne n’en veut ! “Allez jouer à cela ailleurs ! Ici nous cherchons à vivre la paix et la
tranquillité.”


Choisissez votre monde !



Un monde en 5D ? 

À quoi ressemble un monde en 5D sur Terre ?

De nos jours, il s’agit de groupes qui se rassemblent harmonieusement par affinités pour construire une
œuvre tous ensemble, où chacun fait sa part, où chacun est respecté, où chacun fait l’effort quotidien
de s’améliorer et d’améliorer le cadre de vie communautaire, quelque soit la morphologie de ce
collectif et sa raison d’être (famille, communauté de vie, école, équipe dans une entreprise,
entreprise...).

Certains œuvrent en plus en conscience de vivre sur Terre une vie spirituelle. Pour eux chaque pensée
compte, chaque intention compte, chaque attention compte, chaque respiration compte, ils sont
spirituels “à temps plein”, ayant intégré qu’il n’y a aucune séparation entre la vie quotidienne et la vie
spirituelle.

Ces groupes, dès lors qu’ils se créent, commencent par définir leur raison d’être collective et des règles
à respecter, des règles simples.

Plus besoin de codes législatifs et administratifs, annexés de jurisprudences enregistrées depuis des
siècles pour détruire cet édifice brinquebalant au moindre coup de vent, incluant vices de
formes et de procédures, qui permettent à chacun d’interpréter et de tricher avec tout cela,
non.

En 5D personne ne triche.
                                                                                             
                                                                                             

En 5D tout le monde respecte les règles du jeu.

En 5D tout le monde reconnaît l’intelligence et la respecte, tout le monde cherche à devenir de plus
en plus intelligent et atteindre la sagesse, avec humilité et volonté, joie et enthousiasme
aussi.

Ceux qui ont du mal à respecter les règles et qui le reconnaissent humblement, que ce soit par
maladresse ou par orgueil, et qui demandent humblement de l’aide - sans exiger des autres que
cela “leur est dû” - sont considérés et accompagnés pour y arriver.

 Demandez et vous vivrez.

Dès qu’il y a de la Bonne Volonté, tout le monde s’y met. Car tout le monde dans cette communauté
se préoccupe de l’autre, tout le monde s’entraide pour que chacun progresse dans son évolution, tout
en faisant avancer l’œuvre collective.

Respecter une simple règle de quelques articles est donc l’outil le plus simple à mettre
en place pour créer le cadre et une bonne boussole utile pour “les plus petits” qui ont la
volonté de participer à une telle œuvre. S’il n’y avait que des “plus grands”, une telle règle
du jeu serait rapidement inutile et mise de côté ; l’harmonie des relations étant devenue
naturelle.

Et dans un groupe où l’harmonie est instaurée, cela va alors très très vite !

Les choses se font naturellement, dans le mouvement, collectivement et individuellement. Un véritable
ballet improvisé en perpétuelle adaptation, chacun apportant ses compétences, ses qualités, ses bonnes
idées, son énergie, son envie d’apprendre, de progresser, avec une principale préoccupation : que le
collectif se porte bien et continue d’évoluer ensemble.

Nous n’élucubrons rien d’imaginaire ici, rien d’utopique et d’irréalisable ici et maintenant, non. De tels
collectifs existent déjà sur Terre aujourd’hui, dans des couples, des familles, des communautés, des
écoles alternatives, des entreprises... Nous l’avons nous-même expérimenté dans différents cadres avec
différentes personnes, à différents stades d’évolution de leur âme-personnelle. Cela marche très très
bien.

Ces règles simples, chacun, du plus petit au plus grand, les fait évoluer au besoin et fait l’effort de les
respecter. Des mécanismes simples de justice interne sont mis en place lorsque quelqu’un ne respecte
pas la règle, tout en souplesse et dans l’amour de chacun, sans violence. Ils rencontrent bien des
difficultés, des heurts, tout n’y est pas rose tous les jours, non. Certains groupes échouent et se
séparent, reconstruisent un autre groupe plus loin, avec d’autres personnes. D’autres avancent encore
ensemble depuis bien des années. Tous apprennent énormément. Rares sont ceux qui souhaitent “faire
marche arrière”. Tout cela est balbutiant, tout cela est mouvant, tout cela est présent.
Un nouveau monde émerge et devient ainsi visible, il se manifeste sur Terre et prendra
de plus en plus d’espace. À côté de cela, le monde “en 3D” continue de coexister avec ses
règles et ses jeux, ses triches et ses corruptions, ses guerres... Étrange observation, n’est-ce
pas ?

Des adresses ? Si cela vous intéresse de rencontrer de telles initiatives, cherchez et vous trouverez de
tels lieux, de telles expériences de vie ensemble. Certains se cachent pour être tranquilles, d’autres sont
visibles et partagent leurs avancées, certains écrivent même des livres pour témoigner en détail
de leurs expériences vécues, leurs succès, leurs échecs, leurs questionnements. Ils ne se
revendiquent pas forcément “du nouveau monde”, ou “d’être en 5D”, non, ces mots sont un
vocabulaire assez particulier. Ils le font naturellement bien souvent, parce que “lorsqu’on est déjà
en 5D”, même inconsciemment, ce sont des mécanismes que l’on met alors en place très
naturellement.

Certaines de ces initiatives qui fonctionnaient pourtant très bien ont été détruites par l’extérieur,
souvent par un pouvoir hiérarchique encore en 3D (interne à une grande entreprise, gouvernance d’un
                                                                                             
                                                                                             
pays...). Dans notre société actuelle le “culte de la pensée unique” est encore puissant et penser
différemment dérange énormément. Ce qui est à souligner ici c’est que ces personnes - dans des écoles
alternatives, au sein des équipes dans des entreprises, dans les familles, les communautés - ne
font de mal à personne. Ils sont sur le chemin de l’amour et de l’harmonie, et cherchent
ensemble à faire différemment, sans rien imposer à leurs voisins. En 5D on ne cherche pas
à imposer aux autre notre manière de fonctionner. Malgré cela, nous l’avons déjà écrit,
ceux qui sont encore en 3D se sentent menacés par des personnes libres et souveraines qui
savent créer de nouveaux chemins. Les grandes découvertes qui remettent en question les
usages ont souvent connu cette séquence : d’abord elles font rire, ensuite elles font peur,
ensuite on cherche à les détruire et, enfin, elles sont acceptées... On n’arrête pas le progrès,
même si certains le ralentissent fortement. Si vous voulez un raccourcis, allez directement à
l’étape de l’acceptation ! Vous ferez un voyage accéléré dans le futur, le vivant dans le
présent.

Oui, nous sommes bien face à une Humanité qui progresse à bien des vitesses différentes. Et le
voir et l’observer en pleine conscience, c’est merveilleux. Merveilleux et bien plus facile à
vivre que subir sans comprendre ce qui est en train de se dérouler présentement sous nos
yeux.

Que va-t-elle devenir cette Humanité ?

Ce que chacun en fera.

Ce que TU en feras.

C’est un grand paradoxe ici encore : c’est toi, cher lecteur que nous aimons tant, que nous aimons
infiniment, qui a tout ce pouvoir dans tes propres mains ! Ton choix individuel conditionne l’avenir de
l’Humanité toute entière. Car l’Humanité toute entière... c’est toi !

Vois-tu l’immense responsabilité que tu portes en toi ?

Nous te souhaitons Bon Voyage sur le Chemin de tes choix ! Tu seras le seul a en assumer librement et
pleinement toutes les conséquences dans ton existence, dans cette vie et dans toutes les autres à
venir.

 Quel monde désires-tu créer ?

🕊💕

Dans le prochain chapitre nous approfondiront plus en détail à quoi ressemble un
monde en 5D.
                                                                                             
                                                                                             





 




Un Monde en 5D   



Nous avons déjà esquissé les grandes lignes d’un monde en 5D dans le chapitre précédent,
approfondissons ce dessin en présentant quelques personnages en 5D, dans un terrain en
5D.



Un terrain en 5D 

Le terrain proposé dans ce chapitre est un endroit, bien sur Terre, où des êtres de différentes agilité de
conscience, de différentes D, coexistent.

Tous les membres de ce groupe sont de Bonne Volonté. Où qu’ils en soient sur leur chemin d’évolution
personnelle, ils ont la volonté d’avancer vers la 5D.

Chacun est conscient de là où il en est, chacun est conscient de là où en sont les autres,
tout le monde accepte ces différences et les comprend. Même si pour certains c’est encore
difficile.

Selon les âges de chaque cycle, de 7 ans en 7 ans, tout est mis en place pour créer le cadre nécessaire et
sécurisant pour que les enfants puis les adolescents puissent se développer pleinement. À l’image
d’un enfant qui grandit dans le ventre de sa mère, chaque cycle a besoin d’un nouveau
“ventre” et donc de limites précises, pour que l’enfant puisse grandir en toute sécurité et
passer au “ventre” suivant, lorsqu’il aura occupé en conscience tout l’espace de l’étape en
cours.

Ainsi de 0 à 7 ans l’enfant développe la conscience de son corps physique et de ses 5 sens. Il aura tout
le cadre nécessaire pour cela. Il a besoin également de limites, car il expérimente les rapports de force,
les frustrations, etc. Il vit pleinement son enfance, sans lui demander d’être un adulte avec des
responsabilités d’adultes.

À 7 ans il maîtrise son corps physique, tout en ayant déjà commencé à expérimenter bien des émotions
et son développement psychique.
De 7 à 14 ans, l’enfant a pour objectif d’arriver à maîtriser ses émotions.

De 14 à 21 ans, c’est l’apprentissage de la maîtrise son égo-inférieur, son orgueil grandissant avec le
pouvoir énergétique que son corps grandissant, jusqu’à sa taille adulte, manipule de plus en plus. Il
devra apprendre le chemin, bien plus puissant, de l’humilité.

De 21 à 28 ans, maîtrise de son mental, de ses pensées, de son attention.

De 28 à 35 ans, maîtrise de ses intentions.

De 35 à 42 ans, maîtrise de soi.

Le cadre est régi par des règles du jeu simples que tous, enfants et adultes, font évoluer ensemble et
                                                                                             
                                                                                             
s’efforcent de respecter et de faire respecter. Tout le monde participe à la justice.

Chacun assume les responsabilités de ses actes. Les plus petits apprennent à reconnaître les
conséquences de leurs actes dans leur existence et celles des autres.

Voilà les grandes lignes de ce terrain.


Une terre d’accueil en 5D.



Personnages en 5D 

Nous allons présenter maintenant des personnages adultes en 5D qui agissent pleinement sur ce
terrain.

Ils ont actualisé leur potentiel en 5D, sont libres et responsables, maîtrisent leur corps physique, leurs
émotions, leurs attentions, leurs intentions, leur Soi.

Ils peuvent commettre des maladresses et des erreurs, ils les reconnaissent et s’efforcent
quotidiennement de s’améliorer encore et toujours.

Ils sont enthousiastes et joyeux de créer un cadre de vie harmonieux où chacun est libre et respecté,
et de guider les “plus petits”, quelque soient leur âge dans cette incarnation, dans leur
évolution.

Ils sont pleinement au service des autres et de la communauté, et de l’humanité toute entière
au-delà. Ils ont la vision systémique globale et locale. Ils jouent avec ces fractales à différentes
échelles.

“Ce que nous faisons ici, si tout le monde sur Terre le faisait, est-ce que l’humanité irait dans la bonne
direction ?”

“Je suis consciente que je peux faire beaucoup de choses dans différents domaines. Mais moi - là, ici et
maintenant - où est-ce que je suis la meilleure personne pour faire cette chose-là ? Quel est le talent, là
où je suis la plus qualifiée, relativement aux autres du collectifs, qui apportera l’impact le plus
significatif pour l’humanité ?”

Ces questions sont leur principale boussole pour avancer.


Ces personnages sont des exemples. Si vous avez l’envie de nous partager d’autres portraits de
personnes en 5D, nous serions heureux de les publier ici afin d’enrichir cette œuvre collectivement.



Un couple en 5D 

Un exemple d’un couple dont les deux conjoints sont eux-mêmes en 5D. Notre regard ici est focalisé
sur leur relation de couple.

Amour, réciprocité, liberté et entraide, sont les piliers de leur relation.

Leur relation est une œuvre à 4 mains. Entre eux tout est fluide, ils aiment tout faire ensemble.
                                                                                             
                                                                                             

Chacun s’occupe de leur relation, chacun étant au soin de l’autre. Chacun veillant au bien-être de
l’autre d’abord, sans s’oublier lui-même, mais cela n’est pas un effort. Les deux étant naturellement
dans le Don, ils sont attentifs à leur équilibre commun, et savent dire à l’autre “pose toi !”,
et l’autre d’écouter cet ordre - ordre qui est une invitation entre eux, en aucun cas un
dictat - réalisant qu’effectivement l’autre a raison de lui faire remarquer qu’il a besoin de se
reposer.

Le partage dans toutes les dimensions est présent.

Le partage des portions d’un repas, pas une part plus grande que l’autre, chacun veille à ce que l’autre
ait autant de plaisir que lui.

Le partage des tâches ménagères, prenant en considération l’énergie disponible. Si l’un a plus d’énergie
que l’autre il s’accordera de s’impliquer davantage pour ces actes nécessaires, sans compte
d’apothicaire. Aucun ne cherche à abuser de l’autre.

Partager un long moment de silence également. Juste l’un à côté de l’autre.

Partager ses vécus, ses expériences, ses découvertes, ses possessions matérielles également. “Tout ce
qui est à moi t’appartient.”, est leur moyen le plus simple de définir leur manière de considérer leurs
possessions matérielles. Ils en prennent grand soin, sans y être attachés. Ils ont le nécessaire et de
qualité.

Ils se font confiance, y compris sur leurs intuitions respectives et sur leurs “accès invisibles”.

Le mensonge n’existe pas entre eux. C’est la vérité, rien que la vérité. Les deux savent détecter le
mensonge, donc même si cela leur venait - ce qui n’est pas concevable pour eux - d’avoir l’élan de
mentir, l’autre le percevrait immédiatement et cela pourrait mettre un terme à leur relation. Ce n’est
pas un sujet pour eux.

Vis à vis du monde extérieur, ils sont vus comme un couple très solidaire. Ils ont le même point de vue
sur les affaires de société et savent à quoi s’en tenir sur les tentatives de division. Ils s’amusent
ensemble lorsqu’ils aperçoivent quelqu’un tenter de séduire l’un ou l’autre. Leur amour et leur
confiance mutuelle sont si intenses que personne ne saurait briser leur couple et pourtant chacun est
pleinement libre de partir.

Cette liberté ils la valident presque chaque jour intérieurement.

“Suis-je libre de partir ?”

Et, paradoxalement, c’est fort de cette liberté de quitter l’autre à tout moment que le couple se
renforce ensemble mutuellement.

Comme je suis libre, je reste. Si je ne le suis pas, alors il y a un problème à résoudre.

Ils n’hésitent pas à demander à l’autre régulièrement : “Veux tu être ma femme ? Veux-tu être mon
mari ?”

Ils sont ravis de valider ainsi leur amour, toujours grandissant l’un pour l’autre.

En cas de coup dur, l’un arrête tout pour s’occuper de celui qui le vit. Si les deux sont concernés, ils
partagent ensemble cet effort, prenant le recul nécessaire pour traverser au mieux ce moment difficile.
Ils savent qu’ils peuvent toujours compter sur l’autre.

Ils aiment discuter ensemble, échanger en profondeur sur des sujets divers, analyser les situations qui se
présentent à eux, dans leur métier respectif, dans leur vie au foyer, dans ce qu’ils observent de leur
entourage.

Chacun accorde également à l’autre des moments seuls si nécessaire, même s’ils se ressourcent à
deux.

Ils ont tout le temps envie d’être ensemble, de tout faire ensemble, de pouvoir absolument tout
partager et tout vivre ensemble. Ils préfèrent toujours être avec l’autre que seul.

Lorsqu’ils font ensemble, un repas par exemple, le résultat - même si chacun sait le réaliser
                                                                                             
                                                                                             
intégralement seul - est toujours meilleur que si l’un l’avait réalisé seul.


Ils demandent souvent à l’autre : “Qu’est-ce qui te ferait plaisir ? Qu’est-ce qui te ferait du
bien ?”



Une mère en 5D 

Voici un exemple d’une mère en 5D.

Elle a accès à la Sagesse ancestrale des Femmes, a un rapport au sacré aux cycles de Vie, de Mort, de
Renaissance. Cette Connaissance inscrite en elle. Elle est transmise de femmes en femmes depuis la
nuit des temps.

Elle sait au fond d’elle qu’elle est là pour accueillir une âme, qu’elle est une Sage-Femme.

Elle est prête et à un moment bien choisi, elle perçoit qu’une âme est là. Elle sent sa présence auprès
d’elle et fait sa connaissance. Elle sait alors que c’est le moment. Qu’elle a été choisie par cette âme
pour être sa Mère, comme la Terre avec ses enfants.

Peu de temps après elle n’est pas surprise d’être enceinte. Elle sent la présence de cette âme avec elle
durant toute sa grossesse. Elle lui parle, elle active les liens télépathiques en même temps qu’elle
touche son ventre et crée le contact physique, via l’haptonomie. Le bébé est réactif et répond à ses
caresses, il vient se mettre sous ses mains.

Elle initie le père. Elle sait que c’est elle l’Initiatrice. Tout son être est déjà au Service de cette âme.
Elle prépare avec grand soin la Naissance ; elle sait que c’est un passage initiatique. Autour d’elle elle
entend parler de “préparation à l’accouchement”, de “suivi médical”. Elle ne comprend pas ; elle n’est
pas malade. Elle s’apprête à donner la Vie. Son focus à elle, c’est d’accueillir au mieux cette âme,
de faire naître l’enfant. Alors elle cherche une personne qui aura le niveau de conscience
pour l’accompagner à donner la vie à cet enfant naturellement, à accueillir cette âme. Elle
trouvera une autre sage-femme qui saura l’accompagner dans ce moment inimaginable,
initiatique, sacré, où la Vie et la Mort se rejoignent. Elle comprendra alors que ce sont les
deux faces d’une même pièce. Elle s’approchera du Mystère de la Vie. Elle deviendra à ce
moment-là une Femme et rejoindra toutes les Femmes qui ont donné la Vie avec Sagesse et
Conscience.

L’enfant est là et elle le connaît déjà depuis plusieurs mois. Ils se regardent longuement les yeux dans
les yeux, d’âme à âme. L’enfant la regarde avec une intensité qu’elle n’a jamais connue. L’amour
qu’elle ressent est immense, infini. Elle lui dit qu’elle l’aime à l’infini en ouvrant grand ses bras,
son cœur. Elle s’entend déjà à merveille avec lui. Elle le connaît déjà, elle anticipe ses
besoins de sorte qu’il n’a pas besoin de pleurer pour se faire comprendre. Les gens s’en
étonnent. Elle se confectionne une écharpe de portage bleue et porte son enfant avec elle
durant des mois. Elle l’allaite. Elle le porte. Elle prend grand soin de lui, de ses besoins
naturels. Elle lui parle comme à un adulte et l’enfant répond en silence. La complicité
entre eux est immense. Ils se comprennent sans se parler. Ils se regardent. Ils sont seuls au
monde.

Et puis l’enfant grandit et s’ouvre au monde extérieur. Curieux, il regarde tout autour de lui et
découvre un monde plus grand. Il commence à parler, à communiquer avec ses frères, son père et ses
proches. Elle s’adapte à toutes les évolutions et fait de son mieux pour les faciliter. Elle sait qu’elle est
là pour protéger et soutenir cette âme dans ses phases de développement jusqu’à ses 21 ans. Dans ce
monde, elle sait l’importance de la protection pour que de la chenille, puis de la chrysalide puisse
                                                                                             
                                                                                             
naître le papillon. Elle favorise pas à pas l’autonomie de l’enfant aux différents stades de son
développement.

Et puis le papillon est prêt à s’envoler.

Elle sait qu’elle doit lui laisser toute la place pour qu’il vive sa vie, qu’il chemine sur son chemin de vie,
en toute liberté et responsabilité.

C’est le moment du grand départ. Ils se serrent longuement dans les bras, se disent au revoir en
silence. Et là, tout cet amour immense la submerge à nouveau, comme au moment de la
naissance.

L’enfant naît une deuxième fois. Il naît au monde.

Elle le bénit.

Elle le laisse partir.

Elle sait que son âme est prête pour la grande aventure.

Elle s’en réjouit. Elle est heureuse pour lui. Elle sera toujours là pour lui, si nécessaire.

La chenille est devenue papillon.

Le papillon s’envole. 🦋🌈



Un père en 5D 

Voici un exemple de père en 5D.

Il est le pilier de sa famille. Sur ses épaules reposent le foyer familial.

Il est au Service de sa femme et de ses enfants.

Protecteur du foyer et guide spirituel de ses enfants.

Il est douceur et gentillesse, tellement aimant pour sa femme et ses enfants. Il leur donne tout ce qu’il
peut leur apporter.

Il aime jouer avec ses enfants, il sait que le jeu est le meilleur moyen d’apprendre. Il s’adapte aux âges
de ses enfants et cherchera une grande diversité de jeux pour les stimuler différemment, dans des
registres différents. Loin de s’installer dans la routine, il cherchera souvent de nouveaux jeux, de
nouveaux chemins.

Leur raconter des histoire avant de s’endormir est un grand moment de partage avec ses enfants.
Lorsqu’ils seront assez grand, il leur lira des longs romans, qui les emmèneront dans des univers
fantastiques et merveilleux.

Douceur et fermeté également, il sait fixer des limites. S’interposant parfois, sans violence et toujours
avec amour, entre sa femme et leurs enfants. La mère protectrice et abondance qui n’a guère envie de
voir ses enfants s’éloigner. Le père est l’initiateur, celui qui met ses enfants face à leurs épreuves dans
leur chemin d’autonomie.

Prenant également bien soin de sa vie de couple, il fixe des limites également pour préserver l’espace
parental. Les enfants ne sont pas là pour les envahir en permanence. Il est également attentif à ce que
sa femme ne soit pas la seule à s’occuper du foyer. Il participe avec elle sur cette responsabilité
commune. Personne n’est esclave de l’autre ici, ni des enfants. C’est pour lui une joie de s’occuper du
terrain familial, il s’y adonne avec enthousiasme.

Il n’oublie pas de s’accorder du temps pour lui, le repos est important. Il prend soin de ses corps, âme
et esprit.
                                                                                             
                                                                                             

C’est également le protecteur de sa famille. Il est vigilant s’il aperçoit quelqu’un approcher avec de
mauvaises intentions à l’égard de sa famille, sachant détecter les manipulateurs et autres vicieux. Il
veille.

Son activité professionnelle est un métier qu’il a tout autant de joie à réaliser. Il veille à garder un bon
équilibre pour pouvoir passer du temps en famille. Voir grandir et accompagner la croissance et
l’évolution de ses enfants est primordial à ses yeux.



Une école en 5D 

Un exemple d’une école en 5D.

Liberté !

Dans cette école il n’y a pas de programme obligatoire. Chaque enfant est libre de vivre son chemin
d’apprentissage comme bon lui semble. Il n’y a pas de professeur attitré. Des adultes sont présents, ils
sont les garants pour faire respecter le cadre, si les enfants n’y arrivent pas par eux-mêmes. Cela n’est
pas une utopie absurde, non, c’est très réel, il existe bon nombre d’écoles de ce type sur Terre depuis
bien longtemps.

Il y a en ce lieu de nombreuses salles dédiées à différentes activités, corporelles, manuelles, artistiques,
musicales, lecture, informatique... Les enfants apprécient aussi de sortir dans la nature
environnante.

Les apprentissages se font souvent loin du regard des adultes qui ne contrôlent pas ce que les enfants
font à chaque instant. Ils savent que les enfants ont besoin d’espace et de temps loin des yeux des
adultes pour grandir entre eux.

Si un enfant a envie d’apprendre une compétence auprès de quelqu’un c’est à lui de faire le chemin de
trouver la personne compétente et volontaire pour cela. Ce qui peut amener à activer autour des
membres de l’école un réseau relationnel pour trouver la bonne personne à l’extérieur de l’école, qui
sera disponible pour venir l’instruire. Les adultes et les enfants sont vigilants pour ne pas faire entrer
n’importe qui dans la bergerie.

Dans cette école il y a un simple règlement intérieur qui tient sur quelques pages, et qui définit
précisément les règles à respecter.

Par exemple :

“Dans la salle “silence”, on ne parle pas, on ne court pas.”

“On peut faire une bataille de coussins dans la salle “sports” uniquement et seulement avec ceux qui
ont envie d’y participer.”

“On ne lance pas d’objets dans la salle commune.”

“Chacun fait sa vaisselle dans la cuisine après avoir mangé. On peut manger dans telle et telle
salle.”

Des règles définissent également le processus pour faire respecter la règle du jeu.

Comment s’y règlent les problèmes  ?

Lorsque quelqu’un observe un manquement et que cela le dérange, il écrit nominativement sur une
page de papier ce qu’il a observé, factuellement.
                                                                                             
                                                                                             

“À telle heure, à tel endroit, Untel a chanté fort dans la salle calme. Je lui ai demandé de se taire en
lui rappelant la règle de silence dans cette pièce. Il m’a rigolé au nez et a continué de
chanter.”

Ainsi quotidiennement chacun peut témoigner, et les feuilles sont déposées, libres d’accès, dans une
boîte.

Lorsque le comité de justice se réunit, ce qui peut être quotidien, le responsable attitré - qui change
très régulièrement - ramasse les feuilles et un quorum de quelques personnes enfants et adultes, des
volontaires se forme. Il peut insister s’il n’y a pas assez de monde, ce qui ajoutera facilement la
ou les personnes manquantes pour arriver au quorum car tous sont conscients que c’est
nécessaire.

Fiche par fiche, les personnes nommées sur la feuille sont appelées au conseil et doivent séance tenante
arrêter leur activité en cours et se rendre dans la salle de justice.

Celui qui a écrit la feuille est entendu. Puis chaque personne concernée est entendue. S’ensuit un
échange constructif. Si la faute est reconnue, une sanction est votée par le conseil et sera faite
appliquée. Les enfants sont souvent plus justes que les adultes (souvent plus magnanimes face à de
telles “petites choses”) pour établir les sanctions - ils savent que le respect de la règle est importante et
qu’il est préférable de prendre le poids et la mesure de cet irrespect. La sanction est faite pour cela, et
est toujours en rapport avec l’acte commis.

“Tu ne rentreras plus dans la salle silence pendant 3 jours.”

“Tu resteras toujours à plus de 3 mètres de untel pendant 2 jours.”

Les sanctions les plus lourdes sont des exclusions de l’école pendant un à quelques jours.

La plus sévère est l’exclusion de l’établissement. Cas de force majeure si la personne persiste dans un
comportement qui met en danger la sécurité des membres de l’école ou du matériel ou des bâtiments
de l’école.

Une fois par semaine se réunit le conseil d’école où chacun est libre d’amener un sujet - souvent une
idée pour améliorer l’école - et les décisions seront prises avec les membres présents au bras levé, en
accord avec le règlement. Les sujets sont rendus publics avant, afin que les membres sachent s’ils on
envie d’aller participer au conseil ou non.

C’est un apprentissage de la décision en commun.

Si une personne est mécontente de la décision et qu’elle n’était pas venue au conseil, les autres
n’hésiteront pas à lui rappeler qu’il aurait mieux fait d’y participer afin d’y apporter son point de vue.
C’est ainsi qu’ils se rendent compte que les décisions qui créent le plus de bien-être sont celles qui ont
eu le plus de regards différents.

Dans cette école, les enfants sont tristes lorsque c’est l’heure qui sonne la fin de la journée, car elle est
passée bien trop vite. Ils pleurent à chaudes larmes lorsque c’est le jour des grandes vacances, car ils
n’ont pas envie de se quitter.

Il règne dans une telle école une atmosphère de quiétude, de joies, de rires, de respect, de confiance,
d’amour, de bien-être. Une fourmilière en activités diverses, discrètes, animées, intérieures, et parfois
bien mystérieuses pour un éventuel observateur.

(Nous vous recommandons à ce sujet le livre “Libre pour apprendre.” de Peter Gray. Qui
démontre dans une analyse “en 5D” en quoi l’enfant a besoin d’être libre pour apprendre
au mieux, et qui présente une telle école et ce que sont devenus des enfants qui y sont
passés.)

Cette école ne se revendique pas d’être faite pour tous les enfants ; elle n’a pas cet orgueil. Ses
membres n’imposent rien aux autres, ni ne revendiquent rien si ce n’est la liberté d’exister.

Certains enfants n’y restent pas, d’autres y trouvent leur équilibre et leur bonheur. En 5D ce qui est
cultivé c’est la liberté des initiatives pour créer des cadres qui conviendront à un instant à certains
                                                                                             
                                                                                             
enfants. Plus il y a d’alternatives, plus les enfants ont le choix, plus ils sont heureux, plus ils
s’épanouissent, plus ils apprennent et progressent, chacun à son rythme, dans la joie et
l’enthousiasme.

Quid de la spiritualité ?

Dans cette approche, les adultes proposent aux enfants des sujets qu’ils ont envie de leur partager, de
leur transmettre, et les enfants disposent. Que ce soit l’apprentissage du piano, de la peinture ou des
sujets étiquetés “spirituels”. Si aucun enfant n’est intéressé par les sujets apportés par un intervenant,
celui-ci se retire en silence.

Une liste du réseau des intervenants en relation avec l’école et des sujets qu’ils aiment transmettre est
ainsi tenue et les enfants, qui peuvent toujours changer d’avis ou qui arrivent dans l’école, sont libres
de les contacter pour faire connaissance. Car avant le sujet donné, c’est avant tout une rencontre d’âme
à âme qui se crée. Tous les professeurs ne conviennent pas à tout le monde et ce n’est aucunement un
problème, juste une réalité connue.



Un chef d’équipe en 5D 

Un exemple d’un “manager” en 5D, responsable d’une équipe pluridisciplinaire qui réalise
collectivement une œuvre.

C’est un chef d’orchestre, le moyeu de la roue, qui fait que l’équipe tourne rond.

Il ne se place pas au-dessus des autres, il ne se considère pas “le chef” à qui tout le monde doit
obéissance. Il se considère comme un membre à part entière du collectif avec des compétences qui sont
les siennes, dont certaines qui sont utiles pour coordonner le groupe, tout comme chacun a
d’autres compétences, qui ne sont pas les siennes et qui sont nécessaires pour la réalisation
collective.

Pour lui il n’y a pas de hiérarchisation des savoirs-faire. L’idée notamment de rémunérer les
uns plus que les autres selon “un niveau d’étude” ou “le nombre d’années d’études” ou
“le classement de l’école” ou “la loi de l’offre et la demande”, est une aberration. À ses
yeux, tout le monde est utile sur le navire et tous les talents sont également reconnus.
S’il manque une personne l’œuvre ne peut être réalisée. Donc il n’y a pas lieu pour lui
de mettre une différence de “valeur” sur les membres de l’équipe. Ce qui créait dans un
monde en 3D beaucoup de conflits, de jalousie, d’inégalités. Tout cela est obsolète à ses
yeux.

Prenez par exemple le petit mousse sur un navire, celui qui débute et à qui on demande de laver
le pont. S’il ne le fait pas, le pont peut glisser et les marins pourraient avoir de graves
accidents, mettant en péril le navire tout entier. Donc quelqu’un devra le faire, quelque
soit son “niveau de diplôme”. Le débutant a autant de nécessité que les vieux loups de
mer.

Lorsque ce “manager” était plus jeune, il a fait ses gammes sur le terrain acquérant et démontrant une
compétence technique qui lui permet de comprendre le métier principal de l’équipe qu’il encadre.
Cette légitimité lui confère le respect des plus jeunes qui voient qu’il sait faire également et
qu’il saura les accompagner pour leur partager des connaissances et les faire monter en
compétence.

Sa grande capacité de compréhension lui permettra de comprendre le métier des autres qui exercent
d’autres disciplines. Il prendra le temps nécessaire auprès de ces personnes afin qu’elles lui expliquent
                                                                                             
                                                                                             
leur métier, leurs besoins. Cela afin d’avoir assez d’éléments en sa compréhension pour avoir une vue
d’ensemble de la situation.

À l’image du chef d’orchestre, il passera du temps auprès des joueurs de tous les instruments pour
comprendre leurs spécificités et comment accorder l’ensemble en tenant compte des spécificités de
chacun.

Il porte la conscience du collectif. Les résultats de son activité seront toujours une œuvre collective, en
équipe. Il prendra soin de célébrer les résultats atteints.

Il veille à garder un bon équilibre entre sa réalisation personnelle - ce qu’il apprend et développe pour
lui-même, pour sa propre progression - et l’accompagnement du collectif. C’est le gardien de
l’harmonie.

Il accompagne les plus jeunes de son équipe à aller vers leur autonomie, individuellement et
collectivement.

Sa principale préoccupation est que chacun soit heureux de participer chaque jour à cette
œuvre collective. Quotidiennement il prendra ainsi la température de chacun. Lorsqu’il
pose la question rituelle : “Bonjour, comment vas-tu ?” Il n’attend pas un “Ça va !”,
répondu spontanément, quelque soit la météo intérieure de la personne. Il attend la vérité. Et
comme il entend la vérité, il entendra bien derrière un “Ça va !” si cela va réellement ou
non.

Et si cela ne va pas, il s’arrêtera dès qu’il pourra, idéalement tout de suite, pour offrir un
espace d’écoute à la personne qui ne va pas si bien que cela. “Si tu veux en parler, je suis
là.”

C’est un homme au Service de l’équipe. Il leur fait confiance et crée un cadre sécurisé où chacun aura
tout ce dont il a besoin pour s’épanouir au mieux, tout en accompagnant l’avancée de l’œuvre
collective.

Il sait adapter son style d’accompagnement selon les différentes personnalités et agilités de conscience
de chacun. Il sait être très directif avec ceux qui ont besoin d’une telle demande précise, et laisser
totalement libres ceux qui surfent sur les vagues de la liberté, avec toute la palette entre les
deux.

Régulièrement il rassemble toute l’équipe autour d’une table pour un tour de parole où chacun est
écouté en silence. Tout peut être dit alors. Y compris des éléments qui sont vécus en dehors de
l’équipe - la vie ne s’arrête pas en dehors de ces murs.

Il sait créer un cadre aimant et de ce fait il est bien apprécié, aimé en retour. C’est un cercle vertueux
qui se met en place naturellement.

Il sait détecter les signaux faibles et apprendre aux membres de l’équipe à les identifier également. Ces
petites choses qui paraissent souvent insignifiantes mais qui sont les germes d’une tempête future si
elles ne sont pas prises en considération dès qu’elles sont identifiées.

Son processus de pilotage est très subtil, très simple, transparent, il l’explicitera même, étant à temps
plein dans la transmission de son savoir pour faire grandir les autres.

Ses principes pourraient sembler simplistes en apparence à certains qui pourraient penser alors que cet
homme “ne sert à rien” dans l’équipe. Ils pourraient alors avoir l’idée de le remercier et de continuer
sans lui...

S’il le font, et qu’il n’y a personne en mesure de le remplacer à ce poste particulier, alors ils se rendront
compte que sans lui cela ne marche plus aussi bien, voire que l’édifice s’écroule bien rapidement, et que
l’équipe est noyée sous bien des dysfonctionnements. Sans être en mesure de comprendre pourquoi
précisément. Sans même parfois être en mesure de se rendre compte que leurs problèmes ont
commencé lorsqu’ils ont décidé de continuer sans lui, car les problèmes ne sont pas forcément apparus
                                                                                             
                                                                                             
du jour au lendemain.

Un jour un tel chef d’équipe, s’est fait ainsi éjecté de son équipe, il est parti en se disant : ”
J’observe, comme en m’éloignant dans une petite barque vers de nouveaux horizons qu’ils
sont comme sur un voilier, s’imaginant qu’ils savent désormais le faire voguer tout seul. Et
je vois déjà qu’il y en a un qui a la grand voile dans les mains sans savoir comment la
hisser sur le mât, et un autre de se dire que ce grand poteau de bois au milieu du pont le
gêne pour y mettre une table... Et d’aller le scier... Dommage, c’était le mât pour la grand
voile...”

Effectivement, son doigté simple et subtil n’est pas donné à tout le monde. Et cela commence dès la
première poignée de main quotidienne : “Bonjour, comment vas-tu aujourd’hui ?”

Les autres peuvent mimer ce geste simple, c’est facile en apparence. Tous y répondre par habitude :
“Ça va ! Merci. Et toi ?”

Mais s’ils ne savent pas détecter les signaux faibles, la vibration qui passe dans chaque poignée de
main... c’est là que le navire, inévitablement, sombrera dès le premier gros coup de vent, dès la
première petite crise.

Quelque chose de simple en apparence et de facile à dire n’est pas toujours facile à faire.

C’est en sachant cela qu’un tel manager laissera tout le temps nécessaire à quelqu’un de son équipe
pour avancer sur son chemin, sans s’impatienter face à ses limites. Il ne perd pas de vue la réalisation
en cours, et si un coéquipier devait arriver à mettre en péril l’édifice il fera le nécessaire pour
prendre du temps avec lui afin de voir comment éviter le pire. Cherchant avec lui la meilleure
solution.

Il orchestre l’établissement collectif de règles simples pour les rouages de l’équipe, écrites avec tout le
monde et qui évoluent avec le temps. Tout est à géométrie variable.

La liberté est au cœur des rouages. Chacun est libre de quitter le navire. S’il voulait y
entrer à nouveau c’est l’équipe qui décidera ensemble si elle accepte qu’il y remonte ou
non.

S’il devait quitter volontairement l’équipe pour aller vers d’autres horizons, il prendra le temps de
former son remplaçant, sachant identifier parmi eux qui sont “en 5D” et qui pourront donc continuer à
piloter l’équipe avec doigté et agilité, tout en conservant l’harmonie de l’édifice. S’il devait être
remplacé par quelqu’un en 2D ou 3D, dont le référentiel est le rapport de force ou le rapport de
pouvoir, ce serait rompre l’équilibre et signer la fin de cette aventure collective. Cela il le sait très
bien.



Une entreprise en 5D 

Dans le monde actuel (2024) encore majoritairement piloté par des personnes en 3D ou moins, les
initiatives d’une équipe présentées ci-dessus finissent bien majoritairement détruites par le système,
refusant l’évidence et ayant peur de disparaître face à un fonctionnement lumineux, intelligent et pour
eux totalement “incontrôlable”, “ingérable”. Donc une telle équipe pilotée en 5D ne peut s’épanouir et
vivre sur la durée que dans une entreprise elle-même pilotée par un être - ou plusieurs - en
5D.

Imaginons maintenant que ce chef d’équipe ci-dessus devienne le dirigeant d’une entreprise. Il mettra
en place une hiérarchie d’êtres de bonne volonté en 5D pour orchestrer les différentes équipes au sein
de l’entreprise. À l’intérieur de ces équipes se trouvent des hommes de différentes D, chacun étant à sa
                                                                                             
                                                                                             
meilleure place pour exercer ses talents.

L’ensemble de ces chefs d’équipe en 5D constituent un conseil qui se réunit régulièrement pour établir
une vue d’ensemble de l’entreprise et réfléchir aux solutions face à un problème qu’un des leurs
n’arrive pas seul à régler à son niveau.

Les rouages vertueux découverts au niveau de chaque équipe sont partagées aux autres équipes qui
sont libres de les adopter ou non. Rien n’est imposé de force, si ce n’est de respecter la règle collective
générale de l’entreprise, qui évolue elle aussi au fil du temps. Chaque équipe a en plus sa règle locale
adaptée à son environnement qui évolue elle aussi régulièrement, indépendamment des règles des
autres équipes voisines.

L’œuvre collective réalisée par une telle entreprise est elle-même au service d’autres personnes, au
service des hommes pour les hommes. Ce n’est pas juste “pour gagner de l’argent”. L’entreprise toute
entière est elle-même dans un état d’esprit “en 5D”, cherchant l’amélioration continue de l’humanité.
Cette œuvre n’est pas quelque chose de futile, ni quelque chose “qui ne sert à rien”, ou une copie de
quelque chose qui existe déjà. Ce qui reviendrait à être en compétition avec une autre
entreprise qui est déjà en train de réaliser cela. Cette œuvre est quelque chose de nouveau,
qui apporte un plus, qui résout un problème réel, qui propose à l’humanité d’emprunter
un nouveau chemin, dans la direction du Beau, du Bien, du Vrai, dans la direction de la
Vie.

Au regard de la notion évoquée de compétition, si une idée émerge pour améliorer un produit utilisé
dans l’entreprise, ils prendront le temps de la partager aux créateurs dudit produit qui œuvrent dans
une autre entreprise afin qu’ils puissent l’améliorer de leur côté, sans rien attendre en retour. Ils sont
collectivement dans le Don. Ainsi ils créent un mouvement où chaque collectif est dans un élan
d’entraide de tous les autres collectifs et tous ensemble ils sont au service de tous les autres collectifs,
de l’humanité toute entière.

Imaginez la puissance d’une telle dynamique ! Un monde où toutes les entreprises s’entraident, toutes
alignées dans l’amélioration de la vie sur Terre, au service de l’humanité toute entière
et dans le respect absolu de la planète et de tous ses êtres vivants, jusqu’au plus petit
caillou...

Fermez les yeux quelques instants et observez cela, commencez localement, dans votre quartier, puis
dans votre ville, puis votre région, votre pays, puis prenez encore de la hauteur pour observer ce
phénomène s’étendre dans les pays voisins, puis sur l’ensemble de la planète...

Que voyez-vous ?

Quelle place prenez-vous dans ce monde ?


                                🕊💕
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Vous avez aimé lire cela ?

Nous avons publié d’autres œuvres que vous pourrez découvrir sur notre site École des
Consciences :  https://www.ecoledesconsciences.fr/livres


        
        	 Vous avez dit 5D ?
        

        	 Dialogue avec l’enfant
        

        	 Le Chemin de Vie
        

        	 La Quête
        

        	 Graines de Lumière 


Vous trouverez aussi d’autres écrits sur notre site :

 https://www.ecoledesconsciences.fr
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